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 DEPUIS DES SIÈCLES, la plus extraordinaire cérémonie religieuse se
déroule en Corse, à Sartène, la nuit du Vendredi Saint. Un homme, choisi
par le curé du village, personnifie le Christ de Sartène — le ‘Cattinaccio’’ —
et effectue un chemin de croix à travers le village. La tête coiffée d'une
cagoule rouge, de lourdes chaînes aux pieds, il porte sur l'épaule une croix
de 120 livres. Sa route est semée de clous. Les femmes chantent des
cantiques, pendant qu'il poursuit son calvaire. Enfin, après de multiples
stations, il arrive, épuisé, sanglant, pleurant de fatigue, à l'église où le
pèlerinage se termine. La sacristie est en état de siège. À l'affût, les gamins
surveillentl'entrée.

2. ÉPUISÉ par trois jours de jeûne, il s'effondre sous la trop lourde croix,

3. EST-CE BIEN LE MÊME? Le Cattinaccio d'hier tire aujourd’hui de
joyeux coups de feu.

4 D'ÉPUISEMENT, d'émotion ou de douleur, qui sait? Il pleure et ses

larmes vont jusqu'à percer sa cagoule. La foule, maintenant, entonne des
cantiques qu: accompagnent ce dur chemin de croix.

S. AVANT-DERNIÈRE MALTE dans une petite chapelle. Le ‘pénitent‘’
se repose avant de poursuivre son chemin de croix, (AL.A.)

 

  
 



 

VOICI
UXen floconsplus fins

.. « VOUS donnent une mousse

  

plus rapide, plus riche
  

  

                

  

... protègent la forme des chandails

Voyez ce que ces nouveaux et merveilleux

flocons de Lux font pour les chandails! Vous n’avez

jamais rien vu de tel. Ils sont si menus, si minces,

si blancs.
Ils sont plus rapides! Regardez-les éclater en

bulles en touchant l’eau. Et ils donnent la mousse

la plus abondante, la plus riche que vous ayez

jamais vue—une mousse vraiment persistante.

Ces menus flocons vous donnent davantage

-—

ilsdélogentla saleté là où d’autres genres de mousse

échouent—ils laissentle linge plus propre,plus frais.

Employez les nouveaux flocons de Lux pour

vos chandails, tous vos lainages lavables. Ce soin

doux et délicat fait disparaître la saleté sans frot-

tage—laisse les chandails doux et moelleux, en

protège la forme et la couleur! Evitez donc les

rudes méthodes de lavage. Procurez-vous aujour-

d’hui vos nouveaux flocons de Lux. Ce nouveau

Lux n’abîme rien que l’eau seule n’abime pas.



 

   

  la mode proclame.
l'allure dégagée

puisque…
c’est la silhouette moderne et par-
faite pour La ferme activedenotre

époque. Mince et svelte, avec
toute l'ampleur audospous Isis. r

cotière liberté de mouvements

Medeuspuisque.
c'est l'entière liberté de mouve-
ments. . la tranquilité d'esprit.
Ou, Modess plus sûr, plus doux,
offre plus de confort. meilleure
protection a ls femme active de
notre époque Existe maintenant

en deux formats: réguber et
fumer.

4%LA RATRIE

 

  

 
  

me de votre sourire.
Vows seer chaque
joer plus sbduisas-
te La vie em 2

 

      
      

 

vrais «1 vous savez
être Delle
LA CHE CANADA DESC

 

 
TULIPETEE

ce CHENAR7   
 

 

DEUX CUISINIERS en herbe ne se préoccupent

pas de suivre les recettes dans un livre de cuisine pour

faire des bonnes pâtisseries. Ils mélangent les ingrédients
a l'oeil et ils se fient au hasard.

LES ROLES sont changés
et c'est maintenant la cui-
siniére qui dirige le travail,
avec le rouleau à pâte à
la main. Son compagnon
ne semble pas trop s'en
faire.

LES GALETTES sont
cuites et les enfants ne se
font pas répéter par deux
fois l'invitation de venir
manger. Si on en juge
par leur expression, la
bonne odeur des pâtisseries
a certainementaiguisé leur
appétit.

VOILÀ un petit qui trove
succulente une tartelette
recouverte de confitures
et il n’en faut pas plus aux
cuisiniers pour être satis
faits et contents de leur
journée.

CUISINIERS EN HERBE

 

CE CHEF cuisinier a l‘air un peu sceptique quant à la
réussite du plat de galettes qu'il prépare. Ce petit garçon

fait partie d'un groupe de cinquante jeunes écoliers et

écolières qui pour payer la cotisation de leur cercle

audent auv travaux de la cuisine.

  



LA BROSSE À DENTS électrique vient de faire son apparition dans la salle de bain
moderne et on dit que c'est très pratique. Un autre effort vient d'être éliminé, mais

rien ne prouve que cette invention améliorera l'hygiène dentaire.—

  
SUSPENDUS par un bout, les bas de soie ou de nylon ne monopoliseront plus les

supports 3 serviettes. Le petit appareil peut faire sécher 14 paires de bas à la fois sans

danger d'être tachés par la rouille, car il est en plastique.  

de
d'un mas
donne a vorre |
a satinde a

. La

ne hry 14 peau toute

TL tanoline conx quoi Sotitair s. douceur Cour la peau

< Solita PAIN Seulement -TEANT EN

 

  

 

  

uelle grosse
Lota 7ss

recevez post
   

Remar
boîte

s

FOND DE

“Pour faciliter

   

  

  

  

et accélérer le lavage”

Épargnez-vous des heures d'ouvrage.
le jour de lavage, avec une nouvelle
Coffield—fabriquée par des spécialistes
en équipement de buanderie de
depuis plus d’un quart de siècle. Vous
pouvez compter sur les caractéristiques
exclusives de la Coffield pour avoir du
linge “vraiment net”.

4 oyez la nouvelle Coffield
a chez vetre marchand —

® __ recherchez le soouu de
“Qualité certifite”.  

“Gap
THE COFFIELD WASHER CO. LIMITED

Hamilton, Canada
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LE COMMANDANT ATTILIO GATTI, qui a déjà escaladé les ‘’mon-
tagnes de la lune” dans le Tanganyika, vient de terminer une expédition
scientifique en Afrique. Ses armes n’ont été que des caméras. Le reportage

photographique qui suit provient de cette expédition. Ci-dessus, un jeune
guerrier du territoire de Tanganyika portant comme coiffure la crinière
d'un lion qu'il a tué lui-même. C’est là une condition essentielle avant

qu'il soit reconnu comme guerrier.

6 LA PATRIE
16 AVRIL 194% 

 
À L'AIDE d'appareils photographiques modernes, le commandant Gatti

a pu prendre des photos qu'il aurait été impossible d'obtenir autrement.

Par exemple, le bufle d'Afrique est un des animaux sauvages les plus rusés

et les plus dangereux. Cette photo nous montre un buffie, examinant le

caméraman, en se cachant partiellement derrière un écran de branches.
L'animal surveille tous les mouvements du caméraman, se préparant à

attaquer à la moindre provocation.

 
CES INDIGÈNES paraissent plus féroces qu'ils ne le sont en réalité. Ce sont de jeunes guertiers qui viennent de revevoir leur récompence pour avoir

accompli’ des actes de bxavoure. Celui du centre porte une coiffure faite de plumes d'autruche, tandis que les autres portent chacun une crinière de lion.

Les boucliers, faits de cuir. sont ornés de dessins aux couleurs vives. (Surke à /a 2/¢page)
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DIPLOMATIE NOUVEAU GENRE

     
LES DIPLOMATES élaborent toutes sortes de projets dans le but de rapprocher les peuples mais Mary Uglianitza, de Bayonne, New-Jersey, une employéed'usine, a des idées différentes. D'après elle, un échange de travail constitue le Plus court chemin pour obtenir la compréhension mutuelle des ouvriers dadivers pays. Elle a converti ses patrons à son idée et maintenant elle est en Angleterre, tandis qu'elle a été remplacée par Ada Fishburn, qui est maintenantaux Etats-Unis. A gauche, Mary demande des renseignements à un agent de la circulation dans une petite ville anglaire, tandis qu'à droite, c'est Ada quis'informe elle aussi auprès un agent américain de la circulation, dans une ville du New-Jersey.

 

LE DÉJEUNER, pour la eune Anglaise, qui connaît trop bien le ration- DANS L'ÉCHANGEde situations, Mary Uglianitza a été reçue à brasnement, devient presque un banquet. Du jus d'oranges, des brioches, ouverts par la famille d'Ada Fishburn. Tous les membres de la familledu beurre, deux cœuls et, bien enterdu, du thé. Mme Ellen Pleffer aura étaient présents à l'arrivée de la jeune Américaine pour lui souhaiter laAda Fishburn comme invitée durant les trente jours du séjour de la jeune bienvenue. Mme Fishburn embrasse Mary à l'arrivée de celle-ci à l’humbleAnglaise aux Etats-Unis. cottage de mineurs de la famille Fishburn. ‘Suite à la 10e page:8 1ararmi
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AVANTAGE TOUTE SILHOUETTE!

Los mesveilious vitemonts NuBaok contrôlent. moulent ot
sffinent la Egne. Ile possèdent tous le ‘dos coulissant”.

.

.

une tailade arrondiedans le dosdu vêtement. . . qui parmet

de se penchior librement— coms Stirer los ban. Confection

at finition scignées: modèles pour toutes los tailles.

Les soutien-gorge Gothic Cordtez “Elfn” illustrés sont

pourves du soutien Cordtex exclusif qui dessine des formes

bien arrondies. Le modèle “bandeau” est muni de le bande

respiratoire et le “longue taille” contrôle le diaphragme.

UNE AUTRE CREATION DOMINION coarser ©
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APA TISHBURN sourit en voyant la quantité des desserts étalés sur le 3 .
comptoir du restaurant de l'usine, où elle travaille pendant son séjour aur DE sON CÔTÉ, Mary Uglianitza offre son carnet de rationnement en
États-Unis. A côté d'elle, M. Walter Simson, président de la Duro Test Corpo-

|

souriant elle ausm, afin d'obtenir des bonbons du confiseur.ration, qui à facilité l'échange d'employés entre IAngleterre et les États-Unis,

V
I
A

e
e
.

 

DAMS ’usine de la Duro Test Company, Ada Fishburn poinçonne sa carte
de travail avant de commencer saLe Elle ne paiera pas d'impôt sur: UN MOMENT de détente dans l'usine de Duralite Ltd, la filiale anglaise
son salaire durant son séjour aux États-Unis et elle se promet d'acheter des de la Duro Test. Mary Uglianitza prend son déjeuner avec des compagnes
bas de r.ylon pour ses soeurs de travail.
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VERONICA UGLIANITZA, soeur de Mary, a promis à Ada de lui DES DEUX CÔTÉS de l'Atlantique, on s'est empressé autour des nou-
présenter des jeunes gens durant son séjour aux États-Unis et elle lui présente velles venues. A Pagebank, petit village minier de 750 âmes, toute la popula-
une nouvelle robe du soir. tion s’est portée à la rencontre de Mary Uglianitza. . (Internatioral)

10 arare

   



    

  

  

  
   

      

      

Pour Mi M A °our Mieux Manger |Nn

Aujourd’hui, pour préparer un menu sain et appétissant, pour mettre la table de
façon vraiment attrayante, la ménagère bien avisée fait ‘une très large part au
pain de boulanger. Par lui-même, le pain servi en tranche constitue un aliment
délicieux, nourrissant et économique. En cuisine, le pain vous permet de servir
en portions plus abondantes, des plats au poisson, à la viande, aux oeufs, ainsi que
des desserts exquis. Il est éviuent que pour mieux manger aujourd’hui, vous devez
commencer avec le pain de votre boulanger!

u
e

 

  LE PAIN DE BOULANGER EST CE QUE
VOUS POUVEZ ACHETER DE MIEUX!

AUJOURD'HUI VOTRE BOULANGER
cuit pour vous du pain sans égal, au point

de vue sas -ur et nutrition. Le pain de bou-

langer est l'une des sources d'énergie les

moins coûteuses; il est riche en protéines
pour la reconstitution des tissus musculaires.



Comment essurer un

PROMPT REPOS
aux yeux fatigués

FAFTLS Ct SIMPLE ESOAS AUIOURSTM

YEUX FATIGUES? Calmet-les of ratraichis-
set-les avec deux gouttes de Murine su: et
doux. dans chacun- Vous obtenez ua . .

SOULAGEMENT RAPIDE. ‘netantanément. vos
vous se seater! ratraich.s. Murine. melange

habile de 7 ingrédients. nettoie et calme les
yeux Jui sont fatigues par le surmenage
ou l'exposton au s0ied au vont of lo

MURINE.
POUR LES YEUX

Lisez

£a Patrie

 

   
 

 

du ptm
yjeune Pomme

PENSE AUX

  

prmstanière . . €’.
coup de foudre quand il it ces

cravates! Faites la maim, av
tout le chic Bluestome . . . et de la
longueur voulue pour le nocud Windsor.
Coavienment parfiitemsent pour porter avec
votrr chic chemise Bluestome. Exactement
ce qu'il faut au printemps!

CHEMISES-CRAVATES

Be  

 
LA MARQUE A ACHETER BLUESTONE

POUR QUALITE, STY'E ET APPARENCE   12 Bone

CURIOSITE OSTREICOLE
‘

 

LES HUÎTRES oct toujours fait les délices des gourmets depuis le temps éloigné de Jules 8
César, et les méthodes qui ont présidé à la cueillette des huîtres n'ont pas beaucoup varié J ~

au cours des siècles. Mais aujourd'hui, nous viennent de Porto-Rico des découvertes qui ans a” fade DA ON
jent bien révolutionner toute l’industrie ostréicole. En effet, le long des îles, qui EEE UT rr Gati

 

nt la mer des Sargasses ou mer des Antilles, les huitres poussent littéralement sur

des arbres, et contrairement a la croyance populaire, ces huitres sont comestibles doute
mois par année. L'université de Porto-Rico donne des cours pratiques de zoologie marine
et conduit des étudiants sur la place, où ils cherchent des racines de manglier, auxquelles
les huîtres s'attachent.

LE LONG DU RIVAGE, ombragé par des palmiers, des étudiants s'en vont à M recherche d'huftres,
au cours d'une expédition hebdomadaire. Quand on découvre des endroits où il y à beaucoup de
racines de manglier, on arrache un certain nombre de celles-ci pour les transplanter ailleurs.

DES ÉTUDIANTS viennent de découvrir une région fertile, ou les mangliers croissent

avec facilité et où les huîtres sont abondantes. Les épuisettes servent à recueillir des crabes

et d'autres crustacés, et à remonter à la surface les tiges de manglier, cha-gées d'huîtres.

-. TT TITER TSTTPR

 
VOICI UNE PREUVE que des huitres peuvent réellement croitre sur des arbres. Ces huitres de

Porto-Rico sont plus petites que celles qu'on trouve sur les bancs situés plus au nord, sur le littoral
de l'Atlantique, mais on assure qu’elles sont plus do:res. Elles croissent aussi trois ou quatre fois

plus rapidement que les huîtres du nord. Le coutelas qu'on aperçoit ici sert à couper les racines au

fond de l'eau. (Internationa!! UNE ÉTUDIANTE vient de trouver son repas du midi. Elle tient deux tiges de manglier,
auxquelles de nombreuses huîtres sont attachées.

     

    

   

Ve suis le dixième héritier
d’un estomac sain!

Je descends d'une

famille nourrie au Pard,

“À bien entendu!

DANS L'INTÉRÊT DE VOTRE CHIEN, soyez prudent! Donnez-lvi du
Pard, lo seule nourriture pour chiens qui à été essayée sur |O géné-

rotions de chiers de roce sons qu'À ne uurvienne aucun dérangement
cousé por l'alimentation. Evitez toute nourriture impropre qui, selon
les vétérinaires, peut ruiner lo sonté de votre chien. Les chiens aiment te
Pord, et le Pard est lo nourriture complète qui est sûre. Pour la santé
du chien, achetez du Pord ovjourd'huit

Quand ses petites colères sont dues à la

“Constipation de l’Enfance”

 

. . . donnez du Castoria!

 
A
oF “Cros le larotéf préparé spiciolement pour les

” enfants et les nourrissons.”
N
UAND votre bébé pieure, Achetez du Castoris — au-
s'agite et se met en co-

lère, c'est généralement à
cause de la “constipation de
I'enfance’. I! est sage alors
de lui donner du Castoria.

Actif et efficace — ct pour-
tant si doux, il ne dérange
aucunement les appareils di-
gestifs délicats.

Préparé spécialement
pour les enfants — ne ren-
ferme aucune drogue drasti-
que, ne cause pas de coliques

ou de malaises.

Goôt si agréable — les en-
fants l'aiment et le prennent
volontiers, sans se faire prier.

CASTORIA
Le laxatié SÛR préparé

spécialement pour les enfants

Jjourd' hui même à la
pharmacie voisine. Et
n'oubliez pes de demander le
laxatif préparé spécialement
pour les enfants.

Economisez! Achetez la
bouteille format des familles!
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HOMMES
MAIGRES

Welle une Se prend ir À être assem
pugniv {va bowmme if, malndid. Vous
voyisi | covamnn d'asvatrir nambeedelvrun

vigemer ou deld de ves sêvus lue plus
chou. _ A prandss les Comprimés

Les MeCoy's déterient d'êté-

spvertart l'encre fo — pro
as re Dasdé ou morène Blovres on36 jours
—_voyes dvous me vous seates paspins Sert,
pion d'slaet. de otre. D'un

comesMeCOY'S

 

CIGARETTE AU CANADA

PERDEZ . . . VOTRE

EMBONPOINT
EdaEN
AVEC LE RÉGIME MODEL

LE REGIME LE MOINS COÛTEOX !

  

FAITES CET ESSAI DE 7 JOURS!
Weaveyes pes d'argent * Mmplement ves
nem et adresse Tur cartæ postale où lettre
Es recevant votre paquet ie Model payez
au ‘acteu- 8250 pius affranchiseement ou
adr-sez bon de pests de <156 affranchis-
sement s net frais En ves 2468 pour
paquet économique. grand format. St nes
satinfattr. retoucnes C8 WB reste de votre
Dequet (t votre a“grnt tous ri ""mbour-
sé tresses etre Commas te ed an
met
WIEVERSA. PHARMACAL PROBUCTS Lig.
oert Lis WIPIOR, ONTARIO    
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LE COIN DES ANIMAUX

  COMME parure de cou, de nombreuses personnes
prédéreraient autre chose qu'un python vivant, mais N

surintendantdupa collier a de dé ur vient CETTE TORTUE d'Amér:que ne semble pas aimer outre
de d fie démisei pour raisons de santé, peut- mesure avoir ce pingouin comme passager. Ce dernier,

; ; ; op , avec son air placide, semble se faire fi de la colère de sa
être quun de ses pensionnaires s'était montré trop monture. J

4

 
LES CHIENS tout comme les humains doivent songer à leur toilette. Mais celui-ci, n'eut été son maître, aurait
certainement préféré rester sale, comme semble si bien le dire son air triste.
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LA COLLECTION du grand Couturier français Jacques Fath, créée

spécialement pour les Américaines, contient de nombreux modèles d'après-

midi en soie shantung. Cette robe avec panneau dans le corsage, large

décolleté et ceinture fantaisiste fut particulièrement remarquée. La robe
est de teinte violine, et la ceinture grise forme un contraste des plus

réussis. (Joseph Halpert)

Êtes-vous au courant?   

   

Pour vous renseigner sur ce N.J.N.

V3 Recowrsz & la chiromoncie
1 Cherchez & commolire sen passé

i} Demondez & votre frire

Avant de sortir avec ce nouveau jeune
homme dans votre ville, allez aux renseigne-
ments. Les feuilles de thé et la chiro-
mancie ne vous apprendront rien, mais
votre Érère saura bien vous informer. Les
garçons se trompent rarementsur le compte
d'autres garçons. Quant aux jeunes files,
elles ont des secrets inlimes qui ne doivent
pas même être soupçonnés. Et c'est ici

"que vous pouvez compter sur Kotex qui ne
roduit pas de contours révélateurs. Ses

plais, pressés, sont spécialement conçus
pour ne rien laisser soupçonner!

{J Céder à lo morosité $
LC] Déciver vre invitation 7
[J Acheter 2 cointores périodiques

Ne laissez ‘aTTte
ble "insde ‘acheter sait woe

dique Korn cotateares
La ceinture Kates ont fate X

En prévision de ‘ces’ portesue ps umdrede i: cotature Serviette
ours, = — Kotex

i , devez-vous— Pow plu de poadort. Achetes-ca ay Acheteroa Koa.
ei

tour nom à

KOTEX* compte

plus d’usagéres

‘vbs pemennciiement
faure et ‘il faut Éviter aux jours difieties

Eedrame à Canadian Ceiusotion Products Cs.

 

CETTE ÉLÉGANTE ROBE de toile à transformations est fort pratique.
Le plastron de toile blanche est amovible, découvrant une charmante toilette

d'après-midi, à encolure basse, taille sanglée dans une ceinture drapée

et jupe ample, munie de poches sur les côtés. C'est une créaton Jacques

Fath qui figure dans la collection préparée spécialement pour la maison

Joseph Halpert, de New-York. Onla trouve en une grande diversité de tons.

 

LL Sourire at chonger [) Cestisver de danser T} Sembler ne pas comprendre

Vous êtes à danser avec le plus beau

danseur, qui est aussi le plus beau garçon

de la soirée, quand un gêneur met fin à

l'enchantement. Comme vous connamsez

l'étiquette, vous souriez et vous finissez la

danse avec un raseur. Quand vire

Qu'est-ce qui affénuera la
longueur de votre pied?
C] Dies escarpins
[TJ Des boucles
CU] Des soutiers foncés

Si vous n'avez pas exactement le de
Cendrillon, chacune des réponses ci-dessus
vous aidera à atténuer sa longueur. Les
escarpine échancrés, de grosses boucles
d'acier ou d'argent . . . et les souliers
foncés, en général, feront paraître vos pieds
moins longs. Le choix du modèle approprié
a aussi son importance (i certains jours) en
ce qui concerne les abso vite Kotex.
Essayez les trois modèles: er, Junior,
super.

que loules les autres servietles périodiques

3 ABSORPTIVTTES: RÉGULIÈRE, ANSOR, SUPER

vita"— nouvelle broshure graturte jeunes Éllen de tress 4 vaagt Dr jet fout
Traogas $8In,tower, ton Le rointoams nomeim. Envoyez voire

Lad, Det. 6006, Niagara Falls, Ontario.

 

calendrier voudrait gâter votre plaisir

comptez sur le confort de Kotex. C'est la

serviette molle et confortable cri conserve sa

mollesse durant ‘usage. File vous permet

de danser toute la soirée . . . confol -

ment.
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“TRANSFORMAGIE

votre guide !
Voici une nouvelle méthode passionnante de

transformer des vicillcrics apparemment inu-
tiies en de splendides objets neufs pour votre
foyer. Une vieille commode devient un meuble
gai et moderne, une table délabrée devient un
joli pupitre. Cela semble de la magie? C'est de la
“TRANSFORMAGIE".

La “TRANSFORMAGIE" est un jeu...et si faci-
le, si pratique Vous serez étonnés des belles cho-
ses que vous pouvez réussir avec des meubles dé-
modés, ou même des vicilles boites ou cadres.

La nouvelle brochure "TRANSFORMAGIF”
sera votre guide. Elle regorge d'idées.64 pages

illustrées en couleurs.
i _- | Comment transfor-
= . , mer des objets usés Comment finir vos propres meubles, un peu d’Email CILUX brillant, quzlques

- error \ à l’antique ou obtenir un finicrépiou pinceaux ct votre imagination suftisent. Vous aimerez pein-
raies moucheté sur un plancher. Les indi- turer au CILUX. [I s'applique aisément ct vous offre un choix
ue coudesGP | cations sont si simples que chacun très varié de riches couleurs. Il conserve beauté et fraicheur

peur réussir. au dedans comme au debors.

“TRANSFORMAGIE" vous épargne Voyez comme l’Email CILUX transforme aisément et
de l'argent. Pour créer vite des “laiderons” en des meubles gaies ct splen-
— dides. Envoyez 25f aujourd'hui pour votre brochure

  

 

Ee “TRANSFORMAGIE”.

. J POUR DES PEINTURES DE QUALITÉ, VOYEZ
Up ! VOTRE MARCHAND DE PEINTURES C-I-L
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BILL DURNAN, merveilleux gardien de buts du Canadien, vient de décrocher le trophée Georges Vézina pour la cinquième fois en six ans. Durnan

a réussi un des plus beaux exploits individuels du hockey majeur cette saison en obtenant quatre blanchissages consécutils et en n'accordant aucun but auz

clubs adversaires pendant 309 minutes et 21 secondes. Pill s'est ainsi mérité une place parmi les ‘immortels’ cerbères de tous les temps aux côtés des

Vézina, Hainsworth, Gardiner, etc.
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- Economisez surle Lait
avec du Carnation-et-Café”

dit
Mme Ronald Jackson

de Montréal, P.Q.
Mère de cinq enfanu, Mme Jackson sait com-
bien il est important d'obeenir le plus pos-
sible pour son argent! Et Mme Jackson
trouve que Carnation est si économique. Il
coûte environ moitié moins que ia crème la
plus légère et cependant est crémeux et assez
lourd pour être fouecté. I en faut #æ peu
seulement dans le café pour lui donner une
couleur brun doré et une saveur délicieuse et
veloutée.

Deux façons de plus d'économiser
avec le Camation

1, Le Camation non dilué 2. Le Carnstion dileé
oe bare em) su (moitié Carnation, moi-

té eau) est toujours

plas il économise shoe- Prêt, en un instant, lors-
sening et œufs. Va qu'il qu'il faut du lait com-
est concentré par éva-peine PTE
celle Carnation reste frais es

de lait complet doux même pendant les
poet chaleurs de l'ésé.  

—  
Mme Jackson et ses plus jeunes

jumeaux “Carnation”!
Mme Jackson sait, par expérience, que ies
bébés nourris au Lait Carnation débutent
bien dans la vie. Elle a deux groupes de ju-
mesux et un garçon de sept ans — tous sont
en bonne santé et boivent du Carnation. À
vrai dire, il y a plus de bébés canadiens qui
sont nourris su Carnation qu'à n'importe
quel autre lait évaporé. Consultez votre
médecin au sujet de Carnation — c'est le lait
que tour médecin connaît.

Is 3 1 : ’
CIS Provenant

=S de vaches
KA bien nourries’

BnF2 AR td
[ SUN RS ”

F9 EN @ j
S > drnation

, La pre Rad Yor
pu Camano op pour deo” maté” EVAPORATED Eu
Yefois que vous Vessaterer asses de café “Rien ne vaut Carnation avec i L (Ce QT f
on! 1 =

€ res
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UN JEUNE MAÎTRE

  BIEN QU'’IL n'ait que vingt-deux ans, M. Jean-Yves Landry, chef de
l'orchestre symphonique des Trois-Rivières, a déjà mérité l'éloge d'excellents
maîtres de la musique, qui ont voulu jouer sous sa direction. D étudia ici une
partition avec un exécutant.

2. ACTUELLEMENT à Chicago, le jeune maître travaille avec Rudolf
Gaenz, pianiste et chet d'orchestre de renommée internationale et président
du Chicago Musical College. Û

3. M. JEAN-YVES LANDRY a déjà composé plusieurs pièces pour
piano. Il est à parachever une suite symphonique qu'il a intitulée ‘Les
Vieilles Forges’, que Toscanini a promis de jouer lorsqu’elle sera terminée.

4.C’EST s0us les auspices de la société Le Flambeau, des Trois-Rivières, que
M. Landry fit ses débuts, il y a quatre ans, en dirigeant un orchestre sur la
place Pierre-Boucher, à l'occasiôn du 310e anniversaire de la fondation des
Trois-Rivières.

5. REMARQUABLE étude photographique démontrant que le geste plein
de grâce et d'harmonie du chef d'orchestre possède une inflèence prenante
sur les exécutants. M. Landry connaît déjà avec subtilité les multiples
secrets de l'art de diriger. (Photos Armour Landry, exclusives à la ‘‘Patrje”

vo duvetnes 19  
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UNE NOUVELLE
HAMILTON

Complètement à l'épreuve de l'humidité et de la pous-
vère, ces nouvelles montres Hamilton sont le cadeau
réal pour le sportif. Durant plus de cinquante ans,
les ingénieux et habiles ouvriers des É.-U. se sont

i +ppliqués à fabriquer use Hamilton qu: représente
“Lau montre de qualité des \mériques”.

HAMILTON
L'Ahistocrate des Montres      
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LE RENOUVEAU DU PRINTEMPS
Pa, Ms -

 

MAINTENANT que le printemps est revenu, le jardin zoologique de Charlesbourg
attire de nouveau les visiteurs. Ce jardin zoologique, situé aux portes de Québec, fait

l'envie des Montréalais, et avec raison. Les fondateurs ont eu de la vision et les conti-
nuateurs de cette oeuvre d'éducation si pratique méritent tous nos éloges. Hélas! si l'île

Sainte-Hélène était aménagée de façon que Montréal ait aussi son jardin zoologique!

L'île Sainte-Hélène est un endroit idéal pour l'aménagement d’un tel jardin selon l'avis
d'une autorité: en l'occurrence, le Dr J.-A. Brassard, directeur du jardin zoologique
de Charlesbourg et secrétaire de la Société Zoologique de Québec. Alors, qu'attendent
les autorités responsables pour bouger?

 
CE MOUFLONdes montagnes Rocheuses semble prendre en philosophe sa situation
de pensionnaire du jardin zoologique de Charlesbourg, même si les pacs élevés manquent
dans le décor. (Photos du Canadien National)
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DEUX DES PORTEURS de l'expédition admirent la mer infinie des nuages, au
sommet du mont Kilimanjaro, le plus élevé de l'Afrique. En effet, ce mont s'élève à
19,860 pieds d'altitude.
---

 

PARMI LES mille et une tâches d'un chef d'expédition, il y à celle des soins médicaux
et dentaires à donner aux porteurs indigènes. Et où que ce soit, une molaire douloureuse
provoque toujours les mêmes réactions. À preuve!

 

(Suite à la 23e page

  

LES MEMBRES de l'expédition Gatti-Hallicrafter établirent
leurs quartiers dans le voisinage de Nairobi, capitale du Kenya,
qui est aussi la ville la plus importante de l'Afrique orientale
britannique. C'est d'ici que l'expédition partit et c'est aussi ici
que les explorateurs se débarrassérent de leur équipement,
avant de prendre l‘avion pour revenir en Amérique.

  
    

 

  
 

   
  

EMPLOYEZ LAICIRE EN PÂTE SUR VOS PLANCHERS DE BOIS FRANC

“ASPIRIN ARRETE
LE MAL DE TETE

VITE !
“en deronomètre .. . prouve que l'Aupirie *
“commence à se désogréger en moins de ¥

deux secondes . . . vous apportout ;
SITeg

RIEN n’est plus important qu'un sou-
lagement rapide quand un mal de tête
vous accable. C’est justement ce que
l'ASPTRIN vous procure. Pourconstater
cels vous-mêmes, laissez tomber un
comprimé d'AsPiRin dans un verre
d'eau et voyez ce quise passe. En moins
de deux secondes,il commence à se dé-
sagréger. Et, parce qu'il fait la même
chose dans votre estomac que dans un
verre d'eau . . . parce qu’il commence
à agir presque instantanément . .
vous obtenez un soulagement rapide.
Achetez de l'ASPIRIN aujourd'hui, et
ayez-en sous la main.

sr Tr Bide

    

  

  

 

  

 

  

  

  

  
  

  

 

 

  

 

  

Plos bas prix que jemuis!

Peute boñte da 17 . 1
Theos wossmiges de6. 29e
Gros fame 00 109 Te
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 “Une métamorphose incroyable!”
déclare Mme Catherine Honchard, 1380, rue Jeamne d’Are,

Momtrédal. “lc Kem-Tome s'est appliqué admérablement bien ser notre vieux

pagier-beutere — et une seule couche » sui.” Tramsiermes vos murs avec le Kem-Tome

et vous deviendrez vous susei um fervest adunirateur de Kem-Tone! I! n'y a jamais

riem eu de tel Le Kem-Tone n'est pas une peinture à l'eau. C’est um fai à l'huile et à

le résime qui peut s'appliquer eur toute surface — sams qu'il act bessin ds conche

d'impreamon. Aucun désagrément, sacus trouble! Vous pouvez appliquer le Kem-Tone

le piue facilement du moods avec wn pimcoss — ou. or qui est encore plus rapide,

avec le pratique rouless magique Roller-Koster.

LeMERVEILLEUX FINIMORAL

SATS 1eautes
sous rommi se rÂTe concemets

Un gallon de pâte k ex-Tone donne, une
fois délayé, 114 gallon de fm Kem-Tone. Cela
signifie que le gallon de Kem-Tone
vous revient en réalité à . . © $317

DOUZE MAGMIFQUES COULEURS (AMNSI QUE LE MANG—
DEMANDEZ UME CARTE V6 COULEURS À VOTRE MARCHAND

- Prix un pou plus ovis & Faves do Fort. Wiliome 



 

 |
SI DANS LA PLAINE la chaleur est torride, il n'en est plus de même au sommet du mont Kilimanjaro, qui s'élève à près de 20,000 pieds. A cettealtitude, les explorateurs ont pu se tenir en contact avec les sans-filistes amateurs du monde entier. C'était la première fois qu'une expérience de cegenre se faisait du haut de Cette montagne. (International)
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Ensembles Arrow pour A wimperte quelle réunion d'hom-

|

pour la “Parade de Pique"!
mes élégants, cœ printemps, vous Chemites, cravates et mouchoirs

la 4 remarquerez sans doute que les sont faits pour aller ensemble. Les

aque nuancee douces prédominent pour chemises sont en popeline de nuance
les chemises. Remarquez cette discrète — bieu, tan, ree, gris, et

tendance dans les ensembles Arrow vert — avec rayures assorties.

 

CHEMISES — chacune d'elles a le fameux et CRAVATES— en foulard imprimé, aux couleurs MOUCHOIRS pour cet ouche finale quiE J ‘ — t i

unique Col Arrow... et porte l'étiquette vives, s’harmonisant à merveille avec les chemises. toujours du succès, une “pochette Parade de

Sanforised le rétrécissement du tissu «st Pêques”! En coton de qualité, avec bordure
à 1X! tissée ot des motifs de couleur rappelant votre

chemise

1BROWitseBe

Arreu-Senforised: Marques Dépostes pourla FinadkdeFâgues

2
Chait, Pesbedy & Co. of Convda Lumited
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Le dragon aux yeux bigles

  

(Par J. Cooding,
* collaboration spéciale

à la Patrie”).
+

VANT de partir, Diane
jets un ragede coup

d'œil dans toutes les
pièces. Tout semblait

been rangé et rien ne trainait sur
les meubles. Dans la chambre
tout semblait en ordre et Diane
sourit avec satisfaction.

Dans le salon, des fleurs par-
fumaient l'air et l'odeur de cine
son d'un bon biftek chatouillai
agréablement l'odorat

Tout était en ordre.
C'est tout en s'assurant œu'elle

avait bien sa clef que Dieme re
marqua le cendrier.

T1 reposait sur wae table ple-
cée près du divan ot À ne sem
Blait pas être à sa place. C'était
un cendrier en forme de dragon,
«a longue queue entourant com-
plétement la base. Les yeux bi-
Aes de l'inimal semblaient bs
adresses un sourire mogueus.

C'était un cendrier bon marché
Qui ne paraissait pas être à sa pla-
ce dans un salon.

T1 faudrait bien be faire dispa-
traître, se dit Diane.

  

Diane vit Paul qui lui sou-
riait. Quelques secondes plus
tard elle était dans ses bras.

—-À l'aéroport de Dorval, dit-
elle au chauffeur.

—-Le prix de la course sera
‘double, répondit celui-ci, cer il
me faudra revenir sans passager.
—Ob! mais, je ne reviendrai

pas sede, explique Diane, je
rencontre quelqu un.

Elle était heureuse. Le chauf-
feur. qui parfois rencontrait som
regesd dans le miroir rétroviseur,
le pensait aussi.

Oui, tout était en ordre pour
bien le recevoir. Elle s'était en-
muyée durant ces longues semes-
Bes, mais maintenant elle allax le
revoir. Non, à n'y aurait plus de
ces querelles et de disputes en-
tre eux. Me s'aimaient tous deux
tendrement. Peut-être trop. ce qui
les rendaient querelleurs. ils agr<-
enseut parfois comme des enfant:

Elle se comptait chanceuse
d'avoir fait disparaître ce cen-
drier, qui étrangement semblax
être la cause de Las querelles.
He n’en parleraient jamais. Elle
se rappelait la première fois qu'ils
v'étaient querelles au mujet de ce
cendrier. C'était un cadeau de
noces qui détonnak parms d'au
tres beaucoup plus riches. Ou
avait vouhs faire chinois mais os
R'avait réussi qu'à faire aid, wr
le dessous on lisaït : ‘Fabriqué au
Mexique”.
Au dat ils avaient bien ri en-

semble. Paul disast que le cadeau
provenait d'une amie de Diane à
elle de son côté racontait que cela
venait d'un des amis de Paul
Un jour Paul fui dit:
—Je crois que le mieux à fai-

re serait de nous débarrasser de
ce cendrier.

Mais efle trouvait ce récent
commode « ne voulut pas s'en
défairs a' ant d'en acheter un au-
tre Le nes 'E nuls - ps qu'le

vor eta Un

 
elle demanda a son man sd
croyait qu'elle portait trop de bi
soux. La conversation avait dégé-
néré en querelle à laquelle le cæ
dner fut mélé.

La dispute dura peu de temps,
elle enleva donc son collier, en die
sant à Paul qu'il avait pas-être
raison. Elle voulut ajors se dé-
barraseer du cendrier mais cette
fous Paul s’y oppose. Le cendriez
resta sur la table. Mais toujours
ds y pensaient dans leurs dispe-
tes,
Quaad Paul partit pour l'Amé

rique du Sud, c'était leur premiè-

re séparaton, Diane se mu à
penser à leur manage. Ils stains

heureux, mais ces petites querriles
la rendaient malheureuse. Elle
rattachait toutes leurs disputes à

la présence du cendnet dans leur
mason.

L'aéroport bourdonnast d'acti-
véé. L'avion venait d'atterrir æ
les passagers dexendaient sur la
passerelle. Prane vit Paul qui un

Sulte a is page MA
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(Per Marcelle Fairier,
collaboration speciale

à le Patrie”).
x ® *

ENTEMENT mais sûre-
ment, la magnilique ca-
thécdraie de Rourn se re
lève de ses rumes On se

vert à cette fin de tous les débris
et on rassemble les preces tout
comme ce procède pour es casse-

tête. Um s'applique à rconstru-
se la -athédrale sur le méme plan
qu'au Moyen-Age. ave les mé-

mes pierres. bes mimes outils et le

même travail manuel.
La reconstnxtion ae la cathe

dvele commença duran jes bom-
berdements. qui cat causé tant
de dégâts, grâce x dévouement
d'un architecte et de se: aides.
Un rapport allé (conservé pré-

ccuvement dans les arciuves mo-
scales) du 19 avn. 1944, de-
ent les dormmages causés à la ce-
thédrale: Trois bombes chargées
d'explosifs pupssants aiteignarent
ce temple. La première détressit
la quatriemse, cmquièrme of souème

baies de la nef et les chapelles
de la partie sud. La deunsème
attesgnt la muitièrme, pervième et

dunème bases. 1a tromeme ea-
ploss entre le transept et le
chocer. Maigré la destræction de
Quatre colonnes support:ot le tort.
cebm-"; ne s'effondra pas.
Un autre rapport, daié du ler

jus. 1944, mentionne que la

chalew dégagée par ‘’acenche
de plusieurs maisoms vousines de
La cathédrale fit éclater une bom-
be enfouie dans la Place Notre-
Dame. Le feu détrumit la toiture
de la tour de saist Romain et les
décorations en plomb. som 32
tonnes de métal.

La consternation se répandu
dans le monde à l'annonce de
cette catastrophe packs qu'en

Normandie les habitants étasent
plongés dans le désespoir. Ils s'é-
taient résignés à la perte de leurs
maisons et ils ressentasent une cer-
taine fierté à la destruction de
leurs usines et de leurs cours de
triage, utiles aux Allemands. La
destraction et la mort étaient a

guerre. Mais leus cathédrale
— Vous ne pouvez savou ce

que signifse pour nous la destrec-
tion de la cathédrale? me dit
des “illagecis. C'est -me chose
qu'en ne peut pes oubli-.

Dés la fim du presser raid ac-

nen. on pouvait apercevoir deux
petits rayons de lumière filtres à
travers les décombres C'étant
l'archeprêtre et l'archetecte qui
avec des derches électriques far
sa'ent un relevé des dommages

irs travaux de reccustraction
cranmencèrent le jour muvont

Les maîtres-menussers rt les tari
leurs de pie-Te rassemblerent leurs
cuvriers, ceux-cr défaissant Leurs

marsens détruites et Jeurs famailes
sans abr; proue travaille: à la ca-
thédrale. Îl-travaillèrent «ans ar-
ret durant la semaine cu ies rasde
actions et 1-s bomi arc ments ne
emsèrent que durant quelques mr

mutes. A tout metant A) fallut
cutter Jes jeux pour (oun aux

abrie Le avail le plus pressant

consistat a soluhifier les mur«
par des sup orts, briqueter les ar-

ches, réparer les trous de la tor
ture et protéger l'intéreur contre
des éléments.
On se demandait < le palier

58 pouvait résister au posds quo
l'écrasait, il supportar pros de
quart de la pesanteur du haut
clocher recouvert de cuivre. Ce
pilier état en parte détruit. Que-
tre grosses solives de pus pou
vant servir de mâts de navrre fu

LA PATRIE 
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LA RESTAURATION de la CATHEDRALE
“de ROUEN PRENDRA TRENTEANS | 
 

rent employées pour supporter la
toiture.

Ensuite vint Le travail de tra-

gr et de classification. car les

pierres sculptées, qui farsaient
l'orgueil de la cathédrale. =-
savent brisces sur le sol. On ov
mérota chaque prèce =t on ft un

relevé de l'endroit où l'on avait
transporté des picrres afin qu'il
fût pius Facile plus tard de re
trouver leur emplacement exact.
Les petits morceaux, parfois gros
comme des calloux, furemt em
poches et les sacs numérotés. Tou-
tes les pièces qu'on à pu retrou-
ver seront de nouveaux utilisées
dans la reconstrurtion de la ca-

dhédr:le. Celles, qu ne pourront
être employées, seront entestées

comme c'est la coutume.
Ce fut une souce dramatique

quand la tour de saint Rossa
brila. Les flammes ravageaienr
toute la cathédeale détruisan
I" importante bibhothéque. La cha

leur de l'incendie faisait fondre
le toit couvert de cmvre. Le gron-
dement des flammes, le bruit as-
sourdissant de Ya chute de pièces
de bois calcinés et du revêtemen:
métallique de la toiture formaient
um spectacle inoubliable. À l'ex-
térieur, presqu'à la ‘portée de:
flammes, les spectateur surved-
laient avec angoisse les clocher
surtout la ‘’Savoyarde” qui pe-
sait 22 tonnes.

Leur destruction était mévita-
ble et on craignait i tout mstant
de les voir tomber sur la toiture
qui ne tenait que par miracle. À
l'aube, on s'apercut que la grosse
cloche fondait. Le métal se ré-

pandit sur la chaussée comme
‘une énorme larme. La toiture était
souvée.

Aujourd'hui, la cathédrale ré-
sonne de coups de marteaux.
L'architecte vout que le travail
de restauration soit de la même
qualité que cehsi des artisans du
Moyen-Age. On a de nouveau
ouvert les vieilles carrièfes où l'on
avait extrait la pierre au | 3e si
cle et qui étaient restées trexplo-
rées pendant plusieurs centaines
d'années. De nouvelles pierres
n'auraient pu s'harmoniser avec
les anciennes et on prévoit que
celles extraites de ces carmères,
d'ici quelques années, auront la ‘
même patine que celles dont on
s'est servi il y a plusieurs siècles.

L'architecte qua dirige les tra-

vaux a découvert de vieux plans

et la description de veux outils
employés pas les artisans de cet-
te époque. Les tailleurs de pierre

se serviront d'outils semblables
afin d'obtenir la méme coupe et
le même grain dans la taille des

pierres. L'outil Je plus important
pour ce genre de travail est une
espèce de griffe servant à gratter
la surface. Ce qui donne un fim
en tous poits semblable à celus
obtenu au Moyen-Age. C'est un
travail intéressant que d'appareil-
ler les pierres, Ja seule différen-
ce est que la poussière s'est im
crustée dans les anciemes. On
prévoit qu'il faudra teeter ans
pour restaurer de cathédrale.
Mais ce sera um chef-d'oeuvre à
ce travail de restauration ne di
mintiera en ren la valeur histo-
rique de ce monument.

 
Serieusement endommagée par les bombardements durant la deuxieme grande guerre. la cathédrale de Rouen, un des plus beaux
monement. au monde. se relève lentement de ses ruines. On prévoit que trente années de patients efforts et de travail de la port de
tailleurs de pre expérimentés, qui emploierons des outils en msoge au Moyen-Age, seront nécessaires pour rassembler toutes les pièces

de cet immense catse-lêle.
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LA PAURIE ===

L'extraordinaire POPULARITÉ des disques
DURERA-T-ELLE encore LONGTEMPS ?   

(Pur F. Raske,
«olluboration spéciale

à la Patrie”),
.

N 1877, Thomas Alva
E Edison passa cing longs

jours sans se coucher, à
perfectionner sa nouvelle

svention. Il enregistra un poème
sur un cylmdre et le fit jouer sur
son phonographe. C'est incroya- *
ble, se dit-il alors, en lui-même.

Pour une fois dans sa vie, œ
magicien de Menlo Park, N.J..
ne se rendait pas compte de l'uti-
lité de son invention. Il ne pou-
vait prévoir que cette invention
donnerait naissance à une indus-
trie dont les affaires se chiffre

Dupuis la levée de l'interdiction sur les enregistrements de disques, imposée par Pétrillo,
l'industrie du disque comnait ane grande activité el les ‘“bobby soxers” s'en donnent à
coeur joie. Spike Jones, (en haut), ne fut pas affecté par l'interdiction de Petrillo, car

les instruments de ses musiciens, entre autres, une planche à laver, une cloche et
un réveille-matin, ne sont pas considérés comme très orthodoxes par l'union.

 

L'industrie du disque a donné
naissance à environ 771 compa-
gnies s'occupant de la fabrication,
et les chanteurs populaires ont
reçu en salaires en moyenne du-
rant une seule année, de $225,-
000 à $500,00 chacun.

Pa suite de son interdiction
du ler janvier 1948, James Pe-
trillo, président de la Fédération
américaine des musiciens (A.F.
L.). les compagnies ont vu leurs
ventes baisser de 40 pour cent.
Les ventes de 150,000,00 de
disques, enregistrées l'an dernier,

accusent une hausse de 20 pour
cent sur les ventes d'avant-guerre
mais elles sont beaucoup moin-
dres que celles de 1947.

   

           

  

pour la Grande-Bretagne, $49..
333 pour la France et $23,729
pour la Suisse.

Dans le quartier de New-
York, conau sous le nom de Tin
Pan Alley", où les compositeurs -
vivent et se donnent rendez-vous,
l'interdiction de Petrillo a eu
pour effet de stunuler la création
de nouvelles chansons.

Les plus groses compagnies de
disques américaines ont travaillé
jour et nuit pour se créer des ré-

serves de disques. Jack Knapp.
président d'une importante com-

pagnie, à déclaré qu'il possédait
60 enregistrements de chansons
différentes de Bing Crosby, qu

ne sont pas encore sur le marche.

  

 
 

tatent à des centaines de millions
de dollars.

Aujourd’hui, l'industrie du
disque, après avoir grandement
souffert de l'interdiction de Ja-
mes Caesar Petrillo sur les enre-
gistrements, reprend sa popularité
d'autrefois. Elle produit actuelle-
ment plus de disques qu’elle en a
samais fabriqué depuis 40 ans.

En 1948, À s'est vendu plus
de 150,000,000 de dnques
d'une valeur globale de $200,-
000.000 tant aux Etats-Unis
qu'au Canada. De plus le public
a acheté pour au moins $232,-
000,000 d'appareils de repro
duction de toutes sortes.

Les compagnies canadiennes
ont vu leurs ventes diminuer tout
comme les compagnies américai-
nes, mais l'office fédéral de la
statistique à Ottawa n’a publié
aucume information à ce sujet.
On sait toutefois que les trois plus
grosses compagnies de disques du
pays ont vu leur chiffre d'affai-
res baisser à la suite de l'interdi-
tion de Petrilfo.

Mais les Canadiens n'ont pas
perdu pour cela le goût de la
bonne musique. Les importations
de disques au Canada ont touché
un nouveau record de près de $1
million en 1948, soit $767,153
pour les Etats-Unis, $127,878

Mais les compagnies ne se sont
pas seulement créé des réserves,
elles ont aussi fait affaires avec
des orchestre anglais. La chanson
à succès de Margaret Whiting
“A Tree in the Meadow”, qui
avait été enregistrée en Europe,
fut doublée aux Etats-Unis. II
s'est vendu plus de 1,00 1,000 de
disques de cette chanson dans ce
pays.

Certaines compagnies ont con-
clu des arrangements avec des
musiciens non-mionisies, compre-
nant les orchestres d'harmonicas,
ukuleles, ocarnas et certains
choeurs.

Le plus con de ces artistes à

instruments bizarres, Spike Janes,
qui se sert de scies musicales et de
planches à laver dans son orches-
tre, ne trouva à cela rien d'extra-
ordinaire.

Ua des chants populaires des
ranchs, ‘Buttons and Bows”, fut

un des grands succès de l'année
aux Etats-Unis On à vendu 5,-
000.000 de copies de cette chan-
soû ce qui représente, dans le

monde littéraire, un succès ausu
grand que “Gone With the
Wind” et “The Robe”.

L'interdiction de Petrillo à
aussi donné naissance à des cen-
taines de compagnies-champignons
qui enregietraient des disques

clandestinement. Le F.B.I re-

chercha ses producteurs du mar-
ché noir mais sans grand succès.
Ces compagnies sont aujourd'hui
disparues.

Toutefois ces compagnies ont
vendu plusieurs chansons à suc-
cts. "Near You" s'est vendu à
1,500,000 enregistrements. Il en
a été de même pour “You Cali
Feverybody Darling” et “Mv
Happmess”

Des chansons anciennes ont ce
ressuscitées et ont connu beau-
coup de succès auprès des jeu-
nes. Ceux-ci ont constaté que

leurs parents connaissaient aussi
bien la musique de danse qu'eux-
mêmes,

Certaines mélodies bouffoancs
"dans le genre de “Nature Boy”,
“All 1 Want fort Christmas Is
My Two Front Teeth”, “Slow
Boat to China™, “N'yot N'yow™
et autres ont connu beaucoup de
succes. .

Les vieux mursiciens de ‘l'in
Pan Alley” prédisent que les or-
chestres de vingt musiciens ou
plus redeviendront populaires
mais leurs prédictions ont été sou-
vent erronées, dans le paxe.

—Ce que le public demande
c'est principalement la variété,
selon Al Galico, gérant de Leeds
Music Corporation et un promo-
teur de chansons très connu. El
ajoute que les gens sont fatigués
d'entendre des fadaises et des ro-
mances et qu'ils désirent de la
bonne musique de danse. La mu-
sique populaire appelée “be-bop”
viendra à disparaître sebon lui.

Malgré la popularité de cer-

   
tains orchestres, les chanteurs tels
que Bing Crosby, très écouté du
public, demeureront toujours po-

pulaires La vente du disque
‘’Un Noël tout blanca attein:
5.000.000 durant les dermières
fetes.

La première idole du public
ne fut pas toutefois Bing Crosby,
mais bien Enrico Carum. fa

(Suite à In page 38)
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(Par F. Steart,
collaboration spécivie

à le Patrie”).

*
"AVAIS acheté, à y e
quelques années

déjà, une tannerie,

vieille de 300 ons,
dons le villoge de Wiltshire.

Lo maison était très délo-

brée et en de nombreux en-
droits le Kerre ovañt péné-
tré entre les interstices du
mur de pierre, épais de trois

pieds.

Les réparations durèrent

«ing ons et durant ces an-

nées je découvris un jour,

on pracard secret dans une
chombre à coucher et plus

sord, une niche secrète psro-

fiquée dans la cheminée,

Qu'on ne pouvait voir sons

déplacer un énorme poele.
H est plus que probable

qu'on avoit utilisé ces en-

droits pour cacher cestoins

objets de voleur mois moi-

heureusement ils étoient vi-

des.

Plus tard je fus plus heu-

reux dons mes sechercnes et
ie découvris un placord se-

cret sous le rebord d'une fe-

nêtre. Lo covité, remplie de
sable et de mortier, conte-

nGit un magnifique vose de

bronze, Qui wolheuvrevse-

cochée là, quand et pour

quelle raison? Ce vase avoit

certainement une histoire
mais À fut impossible de le
vetrocer.

# y © quelques années,

tors des réporotions effec-
twées à l’abboye de Bisham,

dons le Berkshire, on décou-

writ dons une coche, sows le

rebord d'une fenêtre, en
views livre oyont appartenu

à un enfant, À était sole et
Vécriture était effacte pas

ce qu'on aurait pu crowe

des lormes.
W y a trois nècles lady

Hoby vivoit à Bisham. Son
fils, qui ne pouvait pas op-

prendre focilement ses le-

cons, était l'obyet de mou-

vais troitements et elle le

battoit avec une verge épais-

se dun pouce. Elle voulait

à tout prix qu'il apprit ses

leçors. le pouvrz enfant

était terrifié et ne pouvait

tien se rappeler de ce qu'on

lui enseignait. À lo fin, se

mère le baîttit tant que l'en-

font mourut.

A Compton Winyotes

House dans le Warwickshire,

les maisons sont construites

ove< des pignons et des che-

minées à ongle. Ce n'est

pas pour nen quon les

construisait ains. À irtérieur

du recoin servait de cha-

pelle oux ‘’papistes’, et

ceux Qui étaient Wouvés lo

étaient souvent condamnés à

most.

Les murs renfermasent des

passages secrets qui condui-

soient dons la cove. On y

Ovoil accès en monœuvrant

certain onement «ulpté.

Une partie de la toiture co-

chait parfois de grondes

pièces secrètes où plusieurs

personnes pouvaient s'as-

sembler. Certains planchers

recélaient des troppes qui

s'ouvraient sous les indesi-
sobles. Ceux-ci tomboient de
plusieurs étages sur le pasr-

L’ANGLETERRE
x Mystérieuse *

 

  

LAngleterre mysterieuse d'autrefois revcle ses se-
crets. Dans les vicilles maisons anglaises. construites
id yg « des nècles, on décourte aujorrdhis des sou-
terrains, des chambres el des placards secrets, dont
les Mstoives souvent tragiques feraient trembler de
peur la présente génération ui elle les connaissait.

‘> SECRETSSES

 

    
 

 

 

 

quel de pierre des caves et
se brisaient le cou.

Les ruines de la fameuse
maison de Minster Lovell

House, dans Oxfordshire,

ont révélé une trogique his-

toire. Après la bataille de
Stoke, où les soldots de
tomber? Sinnel avoient com-

batts contre les troupes du

roi Merry VII, en 1487,

Francis, vicomte de Lovell,
se réfugia dors cette mai-

son et disporut. les soldots

voulant découvrir le refuge

du vicomte torturèren: plu-

sieurs visiteurs; ils firent de

nombreuses perquisitions et

sondérent et mesurèrent les

murs, croyant entendre, de

temps à outre, de fcibles

appels.

Plusieurs siècies plus tard,

lors des réparations effec-
tuées à Minster Loveli, on

découvrit un passage secret

conduisont à un caveou.

Dans cette pièce, on vit, os-

sis devant une tzt'e, le

squelette dun homme en-

core revêtu de lambecux de

vêtements et qui semblait

obsorbé dcas In lecture
d'un livre de prières.

Le vicomte de lovell avait

été emmuré dnns ce caveau.
il est fort probable que le

seul serviteur qui eonnoissait

ce secret ova:t été torturé et
mis & mort par les soldats

du roi. Le vicomte état mort
en récilant ses prières.

. A Gardson, près de
Malmesbury, dons le Wilt-

shire, se trouve ua plaçard
secret connu de la famille de

George Washington. Cette

famille était propriétaire du

manoir Gardson, au 17e sié-

cle. Un des membres de cet-

te famille émigra eux Etats
Unis et fut l'un des ancèires

du premier president des

Etats-Unis.
Durant la guerre civile

anglaise, cette famille don!

les armoiries se composent

d'étoiles et de chevrons, cn

peut les voir sur le mur Je
l'église de Gardson, mit un

service de communion en or-

gent massif dons fa cachette
Qui se trouvait sous un exo-

fier. le membre de la famil-
le qui avait caché Je service

mourut soudainement sans
en révéler l'endroit.

Peu de temps après on
commenca à dire dans le vil-

tage que l'escalier était han-
té. Deux siècles plus tard on

demanda à un membre du
clergé d'exorciser la ploce.

En examinont l'emplace-
ment, il découvrit une petite

ouverture dans le mur. 11 net-

toya lo crevasse et exerca
une pression sur le fond. Un

panseou glissa et il apercçur
le service d'argent terni,

mais en bon état.

Le fon:ôme disparut à jo-

mais. Mais comme cette his-
toire avait un certain rap-

port avec le Washington de

descendance américaine, on

en fit une réplique parfaite
que l'on donna à la cathé-

drole de St. John the Divine,
à New-York, où l'on s'en

sert régulièrement.

la plus étrange découver-
te fut celle effectuée dans la
maison de John Wesley, à

Lewisham, le grand réformo-

teur religieux. On découvrit
dans une cachette entre deux

murs, une peinture du roi

Charles il, que l'on croit
être de John Riley et une

deuxième, probablement du
même peintre, représentant

une jeune beouté de la cour
dont on n'avait jomais relié
l'histoire à celle du roi.

Que cache cette histoire?
Le roi rencontrait-il secrète-
ment cette jeune personne à

tewishom? Et Riley, que con-
naissait-il de cette histoire?
Et John Wesley? Personne ne
sait.

Quont à moi, je cherche
toujours des endroits secrets

dons mo moison. Récemment

l'ai acheté une propriété
construite en 1704, dans le

Gloucestershire, Au-dessus
de la porte on lit, gravée sur

une pierre, l'histoire d'un

tisserond qui aimait une jeu-

ne fille, acheta une gronge
et lo converiit en cottage
pour elle. On voit aussi ces

mots: “Henri oime Elisa-
beth”.

les gronges de cette épo-

que contiennent aussi de
nombreuses cachettes. Dans
l'une d'elles on découvrit un
caveau souterrain de six
pieds de profondeur avec
murs et toiture de pierre, re-

posant sur des barres de fer.

l'entrée, de la grandeur
d'une renardière, étoit re-

morquablement bien cuchée

par des pierres. Les premiè-
res recherches ne révélèrent

rien d'intéressant. On dé-

couvrit un petit passage sou-
terrain d'environ un pied

carré, conduisant à la mai-
son. Peut-être viendra-t-on
à découvrir quelque chose
d'intéressant en poursuivant
ces excavations?

Entre-temps je continue à

sonder les murs et les esca-

liers et toutes les rosettes et
décorations murales dans

l'espoir de découvrir de nou-

veaux placards secrets,

 



  

€AUSERIE   
JOURS D'INSOUCIANCE

OMME c'est loin. l’heureux

temps à la petite école ru-
rale! C'est mème avec nostal-
Rie qu'on évoque cette époque
d'insouclance, alors que l'ave-
nir nous souriait et que “lien ne

venait ternir nos rèves d'en-
fant. Mais parfois, le remords

s'empara de nous au souvenir
de certains épisodes où les pe-
tits “malcommodes” que nous

étions pour la plupart, en fai-
saient tant “arracher” à la pau-
vre institutrice. On est sans pi-
tié à cet âge, et nous ne com-
prenions pas que nos frasques

dégénéraient en véritable mé
chanceteé.

J'ai déjà parlé des tours pen-
dables de Tihi Bruyère, des
trois frères Dugré, du grand

Héltodore Pichette, de Mauri-
ce Matteau, d'Albert Gullmais
et autres “insécrables”. Ce
qu'ils ont fait pétir leur maiï-
tresse ‘déjà à dix ou douze
ans?) par leur indiscipline et

auasi par leur paresse. Car les
leçons n'étaient pas toujours
très attentivement suivies, sur-
tout lorsque nous faisions bou-
cherie...

Si ma mémoire ent fidéle, ce
fut le gros Maurice qui inventa
ce Jeu. Nous achetions pour un

sou pièce. chez le marchand
Azarie Pageau. des petits co-

chons d: guimauve reccuverts

de chocolat. Au beau milieu
d'un cours de catéchisme ou de
géographie, on entendait les

hurlements étouffés d'un goret
qu'on égorge. Maurice, Tibl ou
Emmanuel Blondin, surnommé
T fois 7. faisaient mine de sai-
£ner à blane le tendre animal
qu'ils débitaient ensuite dextre-
ment à l'aide d’un canif, Ils en-
Veloppaient jambonneaux ou
rotis dans un morceau de pa-
pier, pas toujours tres propre,
pour les faire parvenir subrep-
ticement a leurs blondes. Mais
malheur à eux a’ilx se faisnient
pincer en flagrant délit, car

l'autorité reprenait alors ses

droits. À preuve les retantissan-
tes volées, que venait adminie-
trer. chaque lundi, monsieur le

curé, lorsque Mademoiselle ne
parvenait pas 3 dompter lés
gailitrds, souvent aussi grands

qu'elle, dont elle assumait la
charge. Avec sa b-raiche de

chèvre, sa haute stature et ses
yeux si faciles à se couvrir
d'orage, it jetait l'épouvante
dès qu’il apparaissait sur la
route poussièreuse conduisant à
l'école. Charles-Auguste, Phi-
lippe, Hormisdas, Adolphe, Pau-
lo. Jean-Baptiste et autres en
gardent certainement des ré-

miniscences cuisantes car ce
Turquemada moderne excellait
à talocher, à tirer ies oreilles à
en arracher les cartilages, ou

a botter solidement les pauvres
derrières déjà passabiement

abim par la vieille chipie

qu'était la vieille Ozélina An-
gers.

Si la grande et élégante Eu

Fénie savait ‘se faire respecter

et aimer sans recourir aux mé-
thodes brutates, la véritable fée
Carabosse qu'était l'anguleuse
et sèche Ozélina, une vraie sor-
cière en rupture de aabbat,
était cordialement  détestée.
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Autres primes
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Toujours en:humée, trainant
ses savates sur je plancher de
bois rugueux, rébarbative com-
me une porte de prison et laide
à effaroucher le moins difficile
des fils d'Adam, elle était une
sadique dont le supplice préfé-
Té était de cogner avec le cùié

d'une règle ou à coups de
crayons d'ardoise, de ces an-
ciens crayons zros comme un

stylo, sur le bout des ongles

des vi.times. lis se cassaient à
la raciné pour souvent saigner

abondamment. I] y eut un jour

de si vives protestations qu'elle
dut décamper vers le trou de
paroisse d'où elle était venue. 31
aujourd'huii elle expie dans l’au-

tre monde toutes ses cruautés
envers les gosses que. nous

étions, j'espère qu'elle se fait
chauffer la couenne pour quel-
ques siècles à venir. Elle j'aurs
bien mérité!

El!" abusait également de la
verge, une longue et mince

tringle d'érable, fabriquée spé-
cialement sur*demande par le
men isier du patelin. I! ne se

passait pas de jour sans que

Tibi ou autre ne reçut le fouet,
au point de s'en donner des
crampes à l'épaule. Ce qui me
rapy-lle qu'un jour, le grand

Ado;phe, prévoyant l'une de ces
Punitions, se confectionna un
fond de culottes en tôle galva-
nisée, On devine ia drôle de
musique gui vibra sous le pla-
fond bas quand il fut ordonné
de “baiser la terre”! Et pour
comble, l'élève était forcé de
s'appuyer la bouche eur le plan-

cher malpropre. Peu importait

l'hygiène. La bougraise n'y re-
gardait pas de si près. Mais elle

eut la peur de sa vie quand ce

jour-là, Adolphe, dont elle avait
pincé les cuisses plus bas que
sa cuirasse métallique, imita le
hennissement d’un cheval frin-
gant pour ruer vigoureusement.

Ses semelles effleurèrent le
menton en galoche de la tor-
tionnaire, qui se réfugia peu-
teusement derrière son pupitre
de chêne,

T1 ÿ eut plus tard la très jo-
lie et coquette Alvine qui, à 18
ans à peine, était la mère for-
cée d’une quarantaine d'enfants
dont les ainés ne l'étaient déjà
plus. Surtout quand, après avoir
tenté d'intimider les plus mau-
vais sujets en leur imposant

quelque retenue. elle leur décta-
rait: "Si vous me promettez de

mieux vous conduire demain,
nous nilons nous rendre zlisser
ensemble dans la Côte de tE-
glise".
Ce qu'on acceptait avec em-

pressem-..: Surtout Ubaldo et

Alexandre, assez Agés déjà pour
apprécier la taille et la frimous-
se de la pimpante Alvine. ls
se faisalent culbuter téte pre-
miére dans le fossé, d'où des
horizons nouveaux sur la vie
quand Alvine gigotait, les pieds

en l'air. Ça lui valut un jour

son renvoi, ce que ses jeunes
admirateurs acceptèrent en sou-
pirant. Jamais on ne revit la

séduisante brunette au minois
si appétissant. Mais j'ai su que
depuis, {] y a bien un quart de

 

Montre pour Garçons e:
Fitlettes pour la vente de

Quelques Doutetlles de
tum & 30e chacune, telr que

Tuiipe,  Gardénis, Muguet,
ose, vic | etc.
= Camera, Bet de

 

     

   

     

   

  

 

votre choix
RIEN A DEBOURSER

Comovande
de 9 bouteulrs
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siècle de cols, elle a maintenant
une nombreuses progéniture,
bien à elle cette fois.

ll y avait des compensations
aux tribulations subies sous le
règne de 1a mégére Anger, par-
tie sans laisser de regrets ou de
sympathies. C'était le samedi,
alors que les plus sages étaient

invités à faire le grand ména-
ge. Nous apportions comme

gnlter, des tartines. une pom-
me, de la galette ou une bou-

telle de lait. Puis. aussitôt
Après, les balais entraient en
danse si bien qu'un nuage de

Poussière ne tardait pas à nous
asphyxier à demi. D’autres, plus
dévoués. nettoyaient le hangar
à bois, la totlette et même la
cave. A propos. Tibi Bruyère,

confiné un jour dans ce réduit
humide et sombre, en fut rap

Pelé par la savoureuse Alvine

qui lui demanda: “As-tu fini,
espèce de malfaisant?”

- Non. mam’zalle, répondit ef-
frontément l'autre: {1 m'en
reste encore tout un!
Durant son bref emprison-

nement, le garnement en avait
profité pour dévorer deux
Pleins pots de gelée de pom-
Mes. Ti n'eut pas le temps d'en-
tamer le troisième.

Quel enfant n'a pas connu ce
jadte7 Il y en aurait tant &

raconter à ce sujet...

Peut-être y reviendrons-nous
ne serait-ce que pour le piaisir

de revivre en pensée ces an-
nées d'insouciance avant de se
lancer définitivement dans la
grande aventure qu'est la vie
de tout homme. Mais toujours

domine la face de cauchemar
de ia bitieuse Ozélina. Bi elle
monte jamais au ciel, parions
qu'elle effarouchera du coup
les chérubins, dont je ne feral

certainement jamais partie!

CARNAGE SUR LA

VOIE PUBLIQUE

Chaque année, des centaines
de petits Canadiens sont tués
dans les rues des villes ou sur les
grands chemims. C'est ta un car-
nage inutile qui prive le Canada
chaque année, d’un bon nombre
de ses meilieurs citoyens de de-

main. Que l'on apprenne aux en-

fants comment il faut circuler
dans los rues. que les automobi-

listes observent strictement les
réglements sur la circulation, et
Te nembre des accidents fatals
diminuera,

L'âge des poissons se cal-
cule a peu près comme celui
des arbres: On examine une
écaille au microscope ot le
nombre de cernes de cette
écaille détermine l'âge.

Durant la saison de 1948,
les biologistes ont parcouru
6.000 muiles dans la province
à la poursuite de détails con-
cernant le maskinongé. res
mœurs, son habitat, etc.

mm 29
M. Zotique Rivard, de Sainte-
Geneviève. serait le champion
pêcheur de maskinongé du
Québec: d en a fait exami-
ner 25 en 1948 par l'Office
provincial de biologe.

  
‘

 

 

MAMANS/

Régalez les vôtres, servez des

GALETTES :. SARRASIN

ÉPARCNEZ DU TRovAK!
ÉPARGNEZ DU TEMPS

> Si votre famille aime les galet-
tes de sarrasin, elle raffolera

des Aunt Jemimas, qui ont cetre
saveur satisfaisante et riche du
sarcasia et qui sont iégères ec
tendres au point de fondre dans in
bouche? Si simples à faire, et si
économiques! Commandez ‘Aus
Jemima Ready Mix" aujourd'hui.
Emtière satisfaction ou votre argent
vous est remis.

le Compagnie Queker Oats du Canads Limites

 

 
 

 
Laisser infuser

durant 5 minutes
 

Employer une thelere en terre cuite, rechauffée,
y verser une culllerée à thé de thé pour
chaque personne (et une pour la thélère)—
ajouter de l’eau fraîchement bouïlie à pleine
ébullition et laisser infuser durant cinq minutes.
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Gut youdplone MESDAMES- rendetorse

Maw md la Canadienne pon-
dérée 4: raisonnable colle qui
ne swurait s'hablie- sniquement
de f'ou-frous, <ele qu court à
ln journée lous celle qui
monte et descen: les eovalies,
Collie Qui veut êtr: charmante

| sans accrocher son javot dans
les touches de sa machine à
écrite, enfourche: sa bicyclette

sans égratigner 8 une aux
griffva des pédsles, lescendre
du tramway ans rlequer de
voir eon Juron cont dans la
portiere. celle-à o 1a prendre

mode au sumpx:rié. sa fé-
sn a'lire Lister an
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aux se os tons
les falbaïas qu ne sont acep
tas qu'à I con! on d'en

User sans en Abuser,

LA PETITE ROBF

TA petite Tobe ka rove de

tous ies jours. colle qui forme

le font dun vest.ate fém.nin,
ecile dont on exize ‘ju'elle suit
pratique Je matin piunpinte a
déjeuner. élégante à cing heu-
ree parvient à repondre à tou-

tes ‘es exigences

Sa ligne géncrale
Jong we que lan ae:
A-fire qu’elle a'arrêt+ à environ
12 a 13 pouces de ‘vrte. sa
talkie est mince. sua corsage
très ajusté ef se j.pa ample
ou droite.
Vous pouvez, [a desud. laisser

aller votre fan:tamie. Four Je
haut epaunies kimono. avec ow
sans couture apparente de

l'épaule au poignes avee
sans boutonnage devant et dna,

avec où enns axymé‘rie dans in
fermature, avec ou mans man-

  
 

est noins
c'est-

 

 

  

seve le choux par excellence de votre

 

 

  
    

Deus soddettes pratiques, dum chic sndéniahle. 4 prsihe, robe de toile murine, de ligne amennisente. Ce
A droite, ensemble de crêpe eu de piqué noir.

Une insertions de dentelle dans la jupe emnle lui com fire mme note habillée. La cout boléro fuit très
incrénile. (Crénroms Yew York Press Insite).

Ma PETITE ROBE Toure SIMPLE
ON A DEJA beaucoup parlé des robes de printemps et les chroniques

de mode. toujours avides de nouveauté et de détails sensationnels,
nous ont abondamment décrit les symboles adoptés en cett
Poches ‘oreilles de mules” et tromped'oeil” de Christian
‘’Pyramide” de Jacques Fath; col “Danton” de Schiaparelli, etc.

esti tule,

ches longues. Tout cela simple,
suivant de près la ligne du
daste.

DETAILS

Le corsage s'arrête à la taille
ou descend un peu pus bas de
tranière à former une sorte de
casque. Cos modeles où les han-
ches sont moulées aans être
sonfiées conviennent aux fem-

 

mes qui, n'étant pas d'une ex-

trême minceur, redoutent une
ampliitu-fe qui. purtant directe

ment de In taille. risquerait de
les faire ressembuler à un are
don serré par le milieu Ou
une brioche. Cette ampleur aul
cemmenr-e au has du corsage-

casque est fait» de plis creux,

d- plis plats ou de groupes de

pla.
La tupe qui dedute à la taille |

peut, sur lea femmes mincesr
se perrieître de gonter mme-
dutem<nt, ce au. affine — par;

centraste — le diamètre de lai
veïnture. Ce geront alors des!
fronces également réparties, les
gode’s dune june vioche, “|
mon 12e de és évasés formant
de longues côtes arrondies

TISSU ET GARNITURE

Cette robe simple sera de
tixsu ldeu marine ou de tout
petit pied de poule, à damier

nuit e* biinc wu encore dun
des n°mbreux gr.s qui vont Je

la perle à la souris.
Cette robe se garnit volon

tiers de blanc formant une
marge dépassent au col. aux

poigne.s et méme parles, au
bas dv la jun Un décolleté
acrentié en bateau ou en poin-
te permet de ‘no “n-ter avec une
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[ caouzz FACILEMENT DE SUPERDES PRINES
ZWVENDANT79PAQUETS

ZED DE GRAÎNES A 704  
 

PÉDsi
ASSONTIS ET VOTRE CATALUCUE DE CADEAUX

22 RETOURNSERAI L'ARCEST APRES AVOIR VENDU CAS
GRAINES AFIN DE RECEVOIR LA PRIME QUE M

HornAL

NOMtees cree veces

CIACTT)
VILLE PQUE.  
 

 

i
diac etl  adds

saison :
ior; col

guimps . ou avec um ghet ia
matière dont sera fait cet ac-
ceasoirs — qu: aoit pouvoir se

laver facilement — permettra.
suivant qu'il sera réalisé dans
du piqué du nylon ou de In
dentelle. d'accommoder la pe
tite robe toute simple, cette

robe de la femme avisée et de
modifier suivant le cyvle ho

rmira, en faisant mentir l'adage
Souvent femme varie

Bien fol est qui s'y fie.
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KOMOL leur rendra leur

couleur naturelle!
On peut we fler à KOWOL. Unne
15 minmtes t & une

rw d'une benuté ex-
ne vrsieembisnce par-

ctionz slamples et faet-
Te avec chaque boîte.
= tes naturelles
pas permanente.
sux comptoirs de eve

    

    

   

  

MONOL EST IMPORTER DE

 

FRANCE
MONTREAL — PARIS.

KOMOL   

~ 7

Aa lune, denyta aûit,
plisquand vous merchez, -

Vous prolongez le jour ;
et le contrasté: put -

de midi 0 minut,
?. Lordme qui vous sus,

dans la Buit voué poursuit.

C'est ce joue, votre tés,

 

Handales & bouts ouverts es

en vean pétomia ct coaprigme
à bandes diagonsies.

muède fuchzis, avee ‘“pintferm” à

La chaussure dame teste SA Beauté) ¥
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Vos

YEUX
“RLEUS ou noirs, tous

aimés, tous beaux”,
a dit le poète. Une femme
n'est jamais laide si elle a
de jolis yeux, dit-on,c'est
pour cela que vous devez
apporter, en toute saison,

tous les soins aux vôtres
et particulièrement pen-
dant cette période ou.
commencele grand soleil.
En effet, la lumière trop
intense, que ce soit à la
ville, à la montagne;fait
cligner les deux yeux,
donc provoque la forma-
tion de petites rides qu'il
est très difficile de faire
disparaître et, ce qui est
plus grave, risque de faire
éclater les petits vaisseaux
sanguins de la cornée.
5

Vous deves...
---en premier lieu, éviter de

trop les fatiguer par de longues
lectures ou par des travaux mi-
nutieux exécutés à ‘a lumière. SI
cependant vous ne pouvez agtr

différemment, reposez vos yeux

en les fermant de tunps en temps
pendant quelques minutes. Dans

certains cas, si vous devez faire
disparaitre une fatigue passagére,
faites un masque régénérateur.

- «il vous avez les paupières
gonflées, consulter un médecin.
car cette petite affection est pres-
que toujours l'indice d'un déré-
glement giandulaire ou rénal. Et,
en attendant cette visite, faites
plusieurs fois par jour, si vous le
pouvez, des bains d'veux avec une
lotion à cet effet que vous trou-
verez en pharmacie. .
. si malgré toutes les précau-

tions prises, dés rides se forment
sous vos yeux, ou si I» terrible

patte-d'oie apparaît. faites de lé-
gers pincements en prenant la

peau entre le pouce et l'index:
Puis un léger message avec une
créme speciale, em ayant soin
d'aller toujours du nez vers la
tempe pour la paupière supérieure
et de la tempe vers le nez pour

Tinférieure. Il existe d'excellentes
lotions antirides.

- prendre garde au cerne sous

Jes yeux; certains disent que cela
ajoute un charme au visage, mais
pour ma part, je trouve que rien

ne vieillit autant. Faites-le dispa-
raitre (s'il n’a pas une origine
organique. oe que seul votre meé-
decin pourra vous dire) par l'ap-

plication de crême vitaminée
que vous trouverez dens les bons

instituts de beauté. Si les yeux
vous “brûlent”, si l'inflrammation
gagne les paupières, des compres-

ses de forte infusion de thé, ap-
pliquées très chaudes le soir an
moment de vous Couchér seront
très efficaces. Une recette de
bonne femane consiste à appli-
quer sur ce Certe une couche de }

pommes de terre crue.

...de trop les maquiller. Rien

ae vieillit autant qu'un trait de
crayon trop accentué sur les
sourcils, ou des cils trop char-
bonneux.
Sachez adapter le cosmétique

A la couleur de vos Cheveux. Les
tarde sur des paupières ne seront
mis qu'avec circonape«tion et meu-

lement si vous devez sortir le
soir.
Seul est admis, pour le jour, un

lustrage des cils et des sourcils
avec un corps gras (hulle de ri-
ein par exemple).

ESSAYEZ ..
-.de penser à ne jamais frot-

ter vos yeux le matin en vous
réveillant, ce qui ne sert qu’à les
frriter ot à détendre les tissus.

-- ée ne pas pleurer! Rien me
fMétréit les paupières comme les
larmes (ef souvent inutiles!).

 

| 

Er————————————————

 

Les yeux de la jolie Susan Pers sont guis et reflètent la joie de vivre,
pouriane cette actrice est paralysée depuis trois ans, résultut d'un
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AINTENANT. faites que votre
poudre adhère plus régulière

nent, que votre teint paraisse plus
doux. Employez une base aon
grasse—Pond's Vanishing Cream.
Votre visage n'est pas reçourert
d'une pâte graisseuse. Vous n'avez
pas cette impression ‘’d'étouffe-
ment”. . . pas ce brillant huileux!
Pond’s Vanishing Cream n'est pas
un fond de teint gras. I] est plus
léger! Plus fin! Votre maquillage
paraît plus doux, plus seyant, et
dure des heures de plus.

*J'emploie Pond's Vamshing Cream
commefond de teint,” dis la jolie Lady
Patricia de Bendern, “et ma poudre
reste parfaite pendant des heures.”

 

Avant les rendez-vous spécleux—cn
Masque d'Une Minute avec Pond's Vanishing Creom,

r tout votre visage, sauf vos Yeux, avec du
Pond's Voniahing Crecm aeigeux of nos-gras. Après60 secondes, essuyez avec des serviettes à
démoquilier en papier. L'oction “kératoiytique” de
lu crime foB disporaîre ies particules de saleté
at les petites pecux mortes. Voire teint poral
rafrolcki, tellement piv car et phe dows!

 

 accident de chasse. Somcourage veli dans ses veux. La Base idéale pour la Poudre— Pond's Vanishing Cream!
-..de De pas trop veiller; si

vous vous couchez de boime heu-
re un soir sur deux, et si vous
dormez le plus possible, vos yeux

TkEagneront en éclat et en vita-

AU SOLEIL

Adoptez pour le soleil ‘des lu-
nettes à varre teinté, mais dites-
vous bien que toute tunette n'est
pas bonne à porter, par je fait
seul que sa forme est à ja mode.
Quelques excentriques avaient

Adopté, ces derniers temps, les
lunettes en forme de fleurs. Pour
se permettre de telles fantaisies,
faut-il encore être sûre de la ré-
Rularité de ses traits... et ne pas
craindre la critique!

Cette année, certaine geands
couturiers lancent des lunettes à
monture faite de deux pellicule

de matière plastique superposées
qui retiennent entre eles du tis-
su assorti à la robe que l'on por-
te. C'est une nouveauté, vous
dire que c'ost très joli...
Portez des lunettes pour proté-

for Vos yeux contre les rigueurs
du aofcti, mais chotsisserdes sim-
ples et d'une forme s'adaptant
bien À votre visage.

 

   riche de 3 façons
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Nouveau! Unique!

Se seul éflampooing. CREME-RADIEUSE
Merveilleux Prelit C'est le nouvesa et sensationnel
shampooing aux reflets d'émeraude, par Procter
& Gamble—qui laisse les cheveux plus brillants,
plus soyeux, que fons shampooing au savon, en
crème os liquide! Prell enlève aussi les laides
pellicules en aussi peu que 3 minutes: des
examens médicaux l'ont prouvé. Prell, étant
concentré, est économique; il dure plus longtemps
que tout autre shampooing connu. En tube très
commode: pas de pots graisseux ni boutcilles
Blissantes. Achetez en tube de merveilleux
Prell aujourd'hui!

  

          

  
°

Le tube commôde est apprécié an
in—pas glissant, ne peut

se répandre.
  

Fabriqué eu Caneda par

PROCTER & GAMBLE

_

‘

 



 

L
E
T
T
R
E

 

‘ailleur

 

parfois mais on s'y habitue vite. Les voyageurs
ont généralement pris goût aux cuisines des pays

qu'ils ont traverses. bien qu'elles fussent parfois
étranges... a

Au fait. la gastronomii des peu-
Ple« mériterait d'être & 1d:ée de
Près. couteau et fourchette en
main. Mais, au lieu de nous met-
tre à fable. nous esitiquons de
haut ot de loin. avec ure grima-
©. Ce n'est pas ains que l'on
œinstruit, ni que l'on varie ses
Plauirs a
La gastronomie est éloquente.

Elle nous apprend sur chaque na
tion une foule de traits qui pré
ciseni son caractère, ses besoins
et parfois son histoire.

ICT ET LA

Comme la cuisine espagnole est
évocairre du passé maure avec
mes muces Épicées, ses mé anges
audacieux!
Dans la cuisine italisnce, on

retrouve ce goût de l'art qui est

* *

goût national par exeellence.
Quelques “tagilarim”, quelques to-
mates et voilh qu'un chef-d'oeu-
wre Fait!

Le Portugal, lui. prodigue les

épices at enivre ses dindes de

porto avant que de les tuer. Ce
qui lear donne une saveur inimi-

table,
Quint à l'Ecosse, ses daims et

ses grouses mettent sur chaque
table le parfum sauvage des
High ands, évoquan? je plaisir es
sentivi de l'Ecossais: la chasse.

Pourgiol le Pérou nous offre-t-
# un registre aussi magistral de
salades, sinon parce que ce pays

brûlant a ur besoin absolu de
se rafraichtr” Et pourquoi la Rus-

sie offre-t-eile une cuisine grasse
« lurde, sinon parce que la  

LA PATRIE
nourriture doit y contrebalane-r
les effets d'un froid exceptionnel?

DIVERSITE

La cuisine allemande, sous sur-
prend: ses soupes au aucre et à
la bière, son boeuf à la confiture.
Ces plats baroques ne sont pas

tellement mauvais quand on y
golite sans parti pris. Et ils sont
ravigotants.

Par contre, aux Antilles. os pi-
core plua qu'on ne mange: une
banane au gratin, par-ci, un “pêté
aux crabes” par-là, et, de temps
en temps. une fricasbée de pois
sons, légère et ensoleillée, en faut-
il plus pour évoquer la douceur
zéshyante et _ fantaisiste des
“Mes”?
Quand on nous parle de gigot.

à l'ananas, de boulettes de dinde
au ysourt, nous D'avons plus au-
eune envie d'aller chez les Turcs.
Et pourtant. il est aisé d'imaginer
comme cet assaisonnement juteux
ou aigrelet doit. en ce pays de
chaleur lourde, aider à digérer
une viande rebelle,

CHINOISERIES
Quoi de plus chinois que la cui-

sine de Chine” I] n'en est pas qai
ait été plus décriée que celle-là
Mais par ceux qui, sans y mettre
la dint, se sont contentés d'ouï-
dire. Les autres, les épicuriens ;-
qui y ont goûté, l'ont placée sans }

 

 
 

vergogne au premier rang! eh!
oui, au niveau même de Ja cuisine

v

La cuisine chinoise est d'un raf-
finement indicible. Elle est le re-
filet de la patience chinoise, du
mépris où ce peuple tent la fuite
des heures. Elle est l’œuvre des
siècles. Et les Chinois d'aujour-
d'hui continuent de réaliser im-
perturbablement ces recettes mil
lénaires.

AU RESTAURANT

Au restaurant, en Chine, les
plats ne sont pas préparés d’a-
vance, mais &u fur et à mesure
pour chaque table. On ne vous
sert pas un quart de poulet, une

alle de canard, une épaule de
cochon de Jait, mais la bête en-
tière, magnifiquement rôtie dans
sa peau brune et croquante, que
le maître d'hôtel découpe uvec
art afin que vous la dégustiez
d'ahord, en compagnie d'un mor-

ceau d'oignon cru de Chine. Le
cochon rôti est un festin céleste.
Les nageoires de requin ont don-
né bien du mal avant de venir
dans votre assiette: il a fallu les
sortir de l'onde, les dépecer à
même la bête, les attendrir dans
la chaux, les faire sécher, les
réduire à l'état de vermicelles
brun doré indéniablement comes
tibles. On a Je temps de vivre  
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en Chine. Songez que les nids
d'hirondelkes mangés à Shanghaï
viennent le plus souvent des
côtes rocheuses et déchiquetées
de l'Indochine et des îles de ja
mer du Sud. À vrai dire, ce n’est
pas le nid lui-même que l'on
consomme, mais une substance
gélatineuse que les hirondelles y
apportent pour s’en nourrir. Le

mets servi, mi-transparent et m-
colore. doit surtout sa saveur a
à la soupe qui l'accompagne, une
de ces soupes chinoises incompa-
rabies, comme on en sert et
parfois “ davantage à chaque
grand repas.

METS DE CHOIX
Le jambon chinois est si déle-

table qu'on le place toujours de-
vant l'hôte d'honneur dont 11 dé
signe ainsi le siège.
les poulets les plus fins arri-

vent, à Shanghaï et autres Jieux,
(Suite à ia page 30)
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Vous trouverez la même qualité et la même saveur extraordinaires dans chacun des

produits STONEY CREEK . . . Asperges, “petites betteraves, tomates, pêches, poires,

prunes,fraises, framboises et cerises.

Premier (Choix
POUR SAVEURDÉLICIEUSE
… QUALITÉ REMARQUABLE

Toute votre famille appréciera vraiment la saveur fraîche de ces aliments Stoney Creek

de qualité. Ils sont mis en conserve dès qu'ils sont cueillis dans la péninsule du Niagara

— le jardin du Canada!

Proposez-vous dès maintenant, de demander demain a votre épicier ces aliments

STONEY CREEK de qualité à la saveur fraîche ! Procurez à votre famille la saveur

fraîche d'aliments mis en conserve, dès qu'ils sont cueillis.

STONEY CREEK
Aliments de Quali

  

 

té

 

EN VENTEBIENTÔT!
; Les délicieux aliments en conserve  
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aquolle dusjumelles ataToni, ?
(es lequelle & une parmanente de $15 do salen de beauté? Voir le réponse plus best}

 

  
A MODE.qui est en perpétuelle évolution, a des
exigences auxquelles les femmes, même les plus

indépendantes, se soumettent. Au début, certaines
décrétèrent: ‘Jamais je ne porterai la jupe longue.
jamais je n'emprisonnerai ma taille dans une
guépière, etc…”’. puis, bientôt, leurs robes leur ont

Plus d’un million de Canadiennes emploient

la Permanente Toni Chez Soil
Voici pourquoi la Toni est la permanente chez
soi que 9 Canadiennes sur 10 choisissent :

et d'apparence naturelle!

Onduie tout genre de chevaux!
Toni Ondule tout genre de cheveux euscepribles
de prendre une cuénlation permanente, fun-

s
e
n

paru dater du déluge parce qu'autour d'elles toutes
s'étaient pliées aux décrets des maîtres de la couture.

 

* *

CAPITULATION

Alors. malgré leurs résolutions
premières elles finirent par ca-
pituler.

Puisque. tôt ou tard, nous de-
vons y arriver, sutvons donc la
mode au cours de ses change-
ments. S: dictature ne s'exerce
d'ailleurs pas rien que sur le

style ou la jongueur des robes:
elle scuipte et transforme à son
ETé les lignes de notre ‘orpa qui,

tel une argile docile, se modèle
et evolue suivant les cpoques.

Il y a une vingtaine d'années,
une gorge plate était de rigueur;
les rondeurs avaient presque dis
paru des bustes féminins; bier.
encore, chacun voulait avoir des
hanches d” garçon et, aujourd'hui,
les femmes doivent avoir une
poitrine marquée, une taille mi-
nuscule. des hanches rondes rap-

pelant les courbes galbées de l'am-

phore.

LES ARTIFICES

Evidemment, des artifices ont
été créés pour vous aider à obte-
nir [a nouvelle silhouette: de mé-
me que ‘es bourtures venaient
au secours des épaules tombantes,

le rembourrage ou des garnitures
empes“es donneront à vus han-

ches la rondeur qui leur manque;

votre tail’: perdra plusieurs pou-

ces avec In guépière. le balcon-
net où ntre qui. en mème temp,
met:ra en valeur le buste; mais
enfin ie résultat sera plus com-

plet si. par ia culture physique.

votre cOrps lui-même acquiert les
forme- lésirées

eeSe”

à GRANDIR
Hommes et femmes

veus pouvez grasdir A teal
Axe de 1 A 3 pemces. em 3
nds,

 

MODERN INSTITUTE, C.P.
116, Montréal.

{

 
)

   

* *

Les mouvements qui suivent
sont étudiés spécialement dans ce
but. Pour lca bien exécuter, iI est
nécessaire de faire travaillee le
torse en gardant le bassin et les
Jambes bien fixes et d'observer
une complète immobilité du bus-
te quand on fera travailler la moi
tié supérieure du corps.

QUELQUES EXERCICES

Posit'on de départ. à laquelle on
reviendra entre chaque série de
mouvements:

Debout. corps bien droit, jem-
ben et talons réunis, pointes de
pieds ouverts, mains à la poi
trine. coudes horizontaux.
1—Mains à la nuque, incliner

latéralement le buste dix fois de
chaque côté.
2—Le corps droit, étendre les

bras de chaque côté horizontaie-

ment, puis les élever au-dessus
de la téte cn gardant les mains
souples comme pour brasser l'air.

3 -Le buste drok, élever sur
le côté chaque jnmbe, l’une après
l'autre, genou plié. pointe du pied
dirigée vers le sol.

(Suite à la page 38)

BELLEPOITRINE
VOTRE POITRINE est-elle

 

plata oa mou? Ke
vous maigre departout ?

ces questions et

CHEvous
INSTANTANEMENT

as PILEX
Rapiée - Cartaine - Ellipses

senteurs  
La lotion à friser Toni n'est pas une solution
forte et rapide du genre employé dansles salons.
C'est une douce creme don “lation à frou

éci nt préparé ur acil a
maison. Elle nidoure qu'elledonne à vos
cheveux des v. et des boucles souples d'ap-
parence naturelle. C'est ainsi que votre Toni est
Ecrontie paraître plus naturelle que toute
permanente que vous avez jamais eue.

Facile à exécuter!
fl est si facile de vous donner
une permanente Tomi, ches
vous, en suivant Jes instructions
claires et simples de Toni. Si
vous pouvez enrouler vos che
veux sur des bigoudis . . . vous
pouvez vous donner une Toni.    

C'est si facile la Permanente Toni chez soi >
pus d'un million d'usagères aw -%compledéjà

Très dvruble . . . cle os! permanenie |
Vous avez beau vous laver la tête—aïler à la
pluie ou eu soleilvotre Toni dure par tous les
temps! Une fois que vous avez une Toni, vous
n'avez plus de soucis . . . car votre superbe
endulation et vos jolies boucles Tomi dureront
des mois et des mois! La Toni est garantie durer
aussi longtemps que les ondulations les plus
soûteuses que vous avez jamais eues . . . sinon

À vatre convenance
Vous pouvez vous donner une
Toni n’irn quand, n'im-

quel jour, dans le confort
votre demeure. Faites os

qu'il vous plaît durant le pro-
cédé d'ondulation! Vous n'avez
pas besoir de re rendez-

vous su salon ni de, passer heures à le
ehaleur d'un séchoir.

triecr$950

A

 

Exigez toujours un nécessaire de rechange Toni
pour usage avec vos bigeudis en plastique.

prévtetioN AV à cor,v .

Dre7 dis ou

sent ils gris, secs, blanchis ou fine comme coux
d'ua bébé.

Juste le dagré d'ondulation dévirél
Avec la Toni, vous pouvez avoir le degré d'ou-
dulationoù de ran ue vous désirexentre
une oi tiom souple, d'apparence nat et
une couronne de bouclettes. Et votre ondula-
tion Toni n'est jamais cripelée . . . pas même
q vous avez une permanente perticulidre-
meat bouclée, ou une ondulation très ‘’serée””.
Suivez sù les instructions de chrone-
métrage et vous abtiendrer exactement ben
bouclettes que vous voulez.

Vous épargnez de l'argent avec le Toait
Le névessaire Toni, ree À

praatiaue, ne te que
© 82.50. Vous pouvez vous servir

des bigoudis à maintes reprises,
de sorte que pourvotre seconde
ondulation ü vous suffit dus

*  mécesssire de rec] . I mn
coûte $1.25 . . . et copemdant, il n'y à pas
de meilleure onduletion à aucun prix.
Lequelle des jumetles « le Toni?
Ces deux jolies blondes aux cheveux bouclés
sont Marcelle et Jeanne Pastoret de I
New York. Jeanne, à gauche, a la Toni. date
“Fe n'ai jamais été oi aatisfaite d'une
nents. boucles Tori sont oi soupes, où
naturelles.” Marcelle div: “Dorénavant nous
votdrons toujours des on ilations Toni!”

 

 

  



 p>
»
r
>

>
>
’

    

 

Transformer en mari modèle
le prétendant sans scrupule
n’est pas tâche facile

 

Q -— Marié depuis ze ans, na vie a'éroule pénibleraent aux
cites d'un compagnon de caractére compliqué. qui m'a fait pleurer
bien Mes fois et me rend l'existence de moins en moins supportable.
Aux yeux du monde, nin mar passe pour u3 personnage charmant
ot exvinpinire, car il pwside au plus hamt point l'art de dissimuler,
et cache habilement sous des apparences honnétes ses tristes
propensions à la pares:e et au libertinage.

La plupart du ten ps il est sans emplil, ne pouvant pour une
raison où une autre conserver les situntions qu'il obtient pourtant
facilement; et loraqu'if retire un salaire, i! en affecte Ja quasi totalité
à ses plaisirs, me laissant à peine de quoi subsister avec mes enfan’s.
D'atieurs, it me trompe. j'en ai acquis le certitude.

En maintes occasions. ya. songé à le quitter, mais toujours
Jai haeité à cause de nca enfants, qui ailment kur père, ne connaissent
rien Ge sen fredaires, €: le considèrent comme un être ben supérieur
à ce qu'il est réellement. Vous ne sauriez croître comme a certains
moments je me sens lasse et sans courage devant le morne avenir
qui nest réservé et que j'entrevois san:
a We pour trouver

une parcelle de bonheur.
In moyen d'améliorer

  in. Vainement, je me creuse
mon sort, reconquérir

Ja dois vous avouer, Que pour ma part. j'ai à me reprocherd'avoir agi avec faiblesse au eours de nos fréquen'ations, et quede Ut suis mariée en des rirconstances pou propices à favoriserPitanissement d'un fryer heureux. Croyez-vaus que re que jendureaujourd'hui, soit la rançon de ma faute passée ? Il re‘arrive amrcent
de mes le demander. - EPOUSE AFFLIGEF.

& — (cite aptitaér n la disaimulation, à la Eemperie que vousn'aves pas su diwerser jadis ches votre futur, rt qui n'a fait queœ'arcritre avec les nues seenble bien étre on rffet La canne premièreda pitoyable échec de votre vie roujagale. Que voulez-vous * Cerrigesom être qui vest étabU june dans l'anbituér de mentir, qui vestcompte. sn vie durant. à recouvrir ndreitemment nee pires frodaines

Tout de méme, cmmane, de votre cote, veus avez réussi, jusqu'àmaintenant à sauver les appareaces, à conserver malgré tout à ‘4Borne lentime de sen rnfante, i

é
=m moment de décourageanent le À

tpiaide

 

norait œalieusrrax de perdre dans
ruit de vom efforts. Ne pousez-vous
votre iauprès deTai faire cemprendre au pour non plus grand b-néfice personnel,por amour peur vous ef ws mfante. N doit metire fia a la viedérégiée qu'il mins.

persuadre. le debut anormal ds votreunion n'autorise secannenent celui gui eas a par la suite juréMdélité au pied de l'autel, à rontinuer de vivre à wa guise, on faisantM1 de ses devoirs d'épois et de père de famille. Et pour ce qui sousORrerne, eû quels n'aient été vos torts, i} ent certain que votreImaitérahée patience à tolérer tes défauts de votre conjoint, votretéeirnution à conalérrer ce qui veus arrive comme une eupéationde la faute de jadis. vous méritent admiration et «sympathie.Vous ne saurte> Jom, Jr croin. mieux faire que de vous

=LA PATRIE

réammerd'émurgie et de tolérance pour mener à bien La tèrhe d'élever vos ‘enfants dans atmosphère familiale sl mécessaire à leur “paroulne- :ment normal.
Quand res derniers sivilliremt, |

dront pour vous des rompagnons vi des confidents Ea ww rrndant ‘compte Der eux-mêmes des sacrifices qu- vous

: 1tarderz pas, lis desten-

vous serez impes-spour ieur épargner le dilaisvanent et bre tristesses qui forment Je htdea petits êtres dent les parents sent désumis, lis devien ”doutez pan votre mrilleure romenintion, , rot. wes
* *

Q 1 Quelle cst ta ducs « du deui:
dun frère? 2 — Quel rut tn poids
normal d'une jeune fil: de vingt-
et-un ans mesurant 5 pi.> Je ne
pèse que 93 livres, comment aux
menter mon poids” 3 Mes tra’s
sont accentués. ma:s p utôt régu-
liers et sans être d'un ovale par-
fait ma figure n'est n: trop lon-
que ni trop arrondie. Je porte
cn ce moment mes cheveux flot-
tants sur le cou. Croyez-vous que
de les faire raccourcir me serait
nantageux

JEANNE IYAFC C
RB — 1 — Ce dell rt d'une

année dent six mois 4 noir, 2—}
St (a personne vot d'ossatare
MoyPRRC, von poids peut varier

GRATIS
Montres brarnicte pue
Le am dures dom

de+

 

de 10 «ts à 10 4. Owrmrore: Baden, canirilrrion,couvertes, fee à -<passer,
tonster. Prive

|epprtnde
arate. i

NDemandes vos
touttleta.

sdrenses 3: i
LES UTILITES

PRIMEES
116-8 Manis vars
¢ Rarent, luther. i

| 2 ROYAUME DES CADEAUX es

 

» »

entre 112 et 120 hres. Loe ali
mentation «nine, des repas à
heures régulières, brancoup de
sommeil, du repos, aldens-a em
=raiaser. :
Les Prerrices en plein air, pris

à dose raisonnable an; érale-
ment exHlents poor ee
ct enffermlr les muscles, stime-
ler l'appétit.
8 — Pour re qui à trait à sotre

derniére question: queique votre
actuelle coiffure soit très Jolie.
Je crois que vous pourriez avan
 
 

  

‘ MONTGratis! quoRe
08s Boutellies do

SE Ress de Pars Poise:
se autre d'us parfait

riMeetreera-certte st 4 entres cadeaux

or RIEN A DKBOURSER
des 8 *AT LeSe

ar se TeRLIER A IYY va |
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tageusement adeptes une coupe

du genre de cetles que préconise

la mode actuelle: tôte-de-bébé,
velag-vent, queue-de-cansré, etc

Se regrette, main il ns'ent Lapos-
sible de vous adresser une répon-
«e personnelle.

Con
Qu. ~ Vous m'obligeriez er me

usant à Qui je puis m'adresser
pour disposer d'antiquités datant
de 1722, et qui je le crois, repré-
aænfernt une certaine valeur pour
les collectionneurs?

Mme JOBAPHAT L

R — M et probable qu'es

ecrivpmt à la Société d'Archée-
ingle «t de Numiematique, Chà-
trau de Ramezay, 280 eat, re

Notee-Dame, Montréal, sous oh
tendres les renseignements vou-
lus sur la valeur de ces articles,
alnsl que des indications concer
nant les moyens d'en disposery

santageusement.
Je regrette de ne pousoir vous

faire parvenir la réponse persen-

nelle attendue. |
: :

Jacyurline :

Cette stricte hygiene que vous
observes culture physique,
dicte régulière. ate. -  constitue

 

certainement ie meilleur moyen
de ronserver à votre épiderme
won éclat et sa fraicheur. II est.
d'ailleurs compris qu'un maquit |

lage. ol savant soit-il ne saurait
avantageusement suppléer au’
“arme d'une carnation naturelte
resplendissante de santé .

Je vous conseille donc de de-
mander à votre médecin <on av.s
sur les moyens à prendre pour
vous débarrnaser des points noirs
et pustules dont l'apparition fré-
quente veus ennuie. Et notez bien
que l'emploi des lotions astrin-
gentes est conseillé pour les
peaux Erasses, et que par cons
quent si votre Épiderme est plutôt
sec, ! vaut mieux vous en tenir
A ‘mm tonique facial plus approprié.

 

Je ne saurais vous fournir les
adresses personnelles de ces ac-
teurs, mais je crois que des let-
tres adressées à Hollywood.
Californie, E-U., leur parvien-
drone farilement.

I Co‘)
Q — Agée de seize ana je

potrguis actuellement mes études
‘omumerciales duns une institu
tion de Ia ville où je demeure

  

ment Tabandonner avant de
Tavoir complété. Et cela me con-

trarie beaucoup. Croyez-vous

Qu'il me serait possible d'obtenir

de l'Aide à in Jeunesse une bourse
quelconque pouvant me permet-

tre de continuer mes études?

JEUNE COEUR ATTRISTE

R. — On me dit que Jes boar
sen d'études octroyées par l'Aide
à ls Jeunesse ont pour but dal
der ceux qui entrepreanent des
études universitaires on techni-
ques, les cours de l'Ecole d'Arts
rt Métiers, ou relui de garde-ma-
Inde et qu’il faut pour être auto-|
visé à les briguer pouvoir pro-
duire um certain pourcentage de

notre Dans un can comme Je
vôtre, on ne naurait donc être en
mraure d'intervenir, sauf pour
vous faire passer gratuitement of

(Suite à la page 35)

Avani 1° } irs vous êtes fière de
ation

 

Le BUSTE
C'est pourquoi votre

ia fermeté de votre Busts jaivee À déwirer. Déchérrce
mojourd'bus évitable.

‘irêce À la découverte de ia Naxolithe base de K-ls-
Busta, voun pouvez raîfermir, développer voire tuste
sans danger Kala-Bwsta agit par voie rxtérieure sur jeu
tisone adipeux et conjumetif «p ranimant et en stimulant
la vitalité orliwgmire
fraicheur et de bien-être redrewse votre postrine.
constatez qu'elle se Taffermit instantanément. Vous m
voyez prendre forme et s'embellir. Votre énergie renaître.

Dimanche, 10 avril 1949

TRAITEMENT
ELdes

 

Ayez toujours de
a . tine’ce de pétrole ‘Vase

b gies he main pour le

pures, meurr
sures, gerçures
(et 100 autres

Vaseline
LET LIV OEPOSÉE

GELEE DE PETROLE

  

 

IL  
c’est toute
la femme !

méme ext compromia ai

Au premier contact, um fo.Se

votre buste. Plus de gêne. ni d'himi-Parteut un juste orgue] vaine accompegne. Des Inilliern de fem.pen ont atnal retrouvé im joie de vivre et le bombrür d'être animées, carKala-BustA exerce en outre un tnfmence hrureuse sue la vie féminine pro-prement dite.
ta

"FNVOYVE PAS DARGENT!

Ce soir même avant de vous courher servez-vous de Kala

Profitez ‘menééistaraent do tralteinentx
Kaix-Busta pour votre nouvelle apparenes.

NEW YORK BEAUTY PRODUCT. casier postal 206, Statin C. Momtrén)
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TTT T TT TT MALLE CE COUPON AUSOLRD'EUY 70900-07770

  

 

 Or comme mes parenta ne peit- |
‘ent assumer de me faire conti
Nuer Mon Cours, je drvrsi fôrcé-

  

 

MAIGRIR
de 15 à 30 livres
dens quelques semoines

SOYRZ PLEINEN

 

« Pas d'exersices
© Pas ée drogues
© Pas de massage
© Pas de laxatife

one Sale
'ordes -
excès de

grasses, facLement
rap. agres-
bamest — BANS
DANGER. mous vous
I isons. —
ANTIGRES est be
son produit ewene

Arqeares
mile PM

  Mellez ce coupos aujourd'hui]
a + a oo 2a a aA aa aa

 

Motymende” “ture Prod. Dept. 23 ,
C.F TIE, Pie d'Armes, Montréal. +

»

Som 5 »

»

Réreame 111111 eL Lee »

»
Prosmes

©Lo

a>

Ynsoyeu-mal um (ruilement Bess mas b.
Ariede de 1 mols. do paleral lo fuctear 
2200 — deux tratirments pour $56.08. )

* ote Mes fruie de § 0D. D cat ententes
vor j'aurné enti-faritm. ’i

N ENVOYEZ PAS D ARGENT ;;
== 7 = 7 = = = 2 = =

       

 

  
  

  

  

   

       

 

     
   

  
   

   
 

Si vous n'avez jamais nenoyé votre
de Bon Ami, vous serez étonnée—ravie. Ce n'est pes
une de ces substences graveleuses
surfaces, rougissent vos mains et les rendent ruqueuses.
Le Bon Ami est d'une finesse, d'une

   

   
   

 

beignoire à l'aide

qui temissent les

blencheur hors de Afr
l'ordinaire .. . et l'on peut s'en servir sans le moindre su
crainte, aisément, et en vitesse. De plus, if polit tout en
nettoyant. Îi donne aux surfaces un brillant sens précé-
dent. Un seul essai vous conveincra

BON AMI
‘n'a pas encore égratigné ©

de sa supérionté!
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Dimanche, 10 avril 1949

[COURRIER DU!
DIMANCHE
(Suite de la pase St)

vous le désirez un test d'orienta-
tion professionnelte.

 

mont prendre une situation, il
vous sera probablement possible
de continuer dans l'avenir vos

soir. Dans l'intervalle, cuitivrz-
veus par la lecture de bons au-
teurs et choisiserz vos amis ca
des mitieux intéressants.

rt=—————

ere

Admtratrice :
Comme ces jeux oncles vous

sont apparentés au même degré,
Je crots qu'il conviendrait de don-
ner la préséance à celui qui est
en même temps votre parrain, et
que c'est à celui-ci d'abord que
vous devrez demander de vous
accompagner comme témoin à
votre mariage. Si pour une raison

Ou l'autre (I refuse, vous pourrez
alors vous adresses à votre autre
Parent qui comprendra vos rai-
sons d'agir.

Oo oa
Lectrice assidus :
Oui le classique tailleur con-

naîtra encore beaucoup de vogue
Ostle année et vous pourrez vous
es terur au bleu-marine où à une
nuance de gris convenant à votre
teint.
Je ne saurais vous fournir te

 LA PAILRIE

renseignement se rapportant à
votre deuxième question et vous
suggère de vous adresser à
l'Association des vendeurs de
tabac en gros de la Province de
Québec, 852 rue Notre-Dame
ouest, Montréal.
 

Q — Veuillez me dire si cat

 

Sernit-ce là le secret que vous
désires connaître® M oui, ü
vou. wra facile fimagime, en
vous adressant à l'une ou l'au-
tre des baamderies importantes
de notre ville d'obtenir des ren-
seignements intéressants sur le
sujet Pour ma part, je ne «a

—— - 35
sous l'effet de rayons witra-k
vtolets.

FEMMES
DÉCHARNÉES

© RECOUVREZ VOTRE CHAIR FERME
VOS CHARMANTS CONTOURS!possible de tracer sur du pe-

plier aveo de l'encre ou une
composition chimique quelcon-
que den caractères qui soient
imperceptibles & l'oeil nu mais
visibles avec des verres apé-
ciaux ? — DETECTIVE X.

R—On me dit que certaines
buanderies utilisent, pour mar
quer le linge, un procédé spé-
cial qui consiste à tracer avec votre tm

che pas qu'il existe dans Le
cours ordinaire, d'autres precé-

bien me les faire parvenir, 1

swerene. D'un godt agréable. 60
a8 coûtent que O0. Ffrrecuëz…|courruesMCCOY"S

Jeunes Glire- voycs à combise “ve inden dA* a Drvanions date voter cv.4arroadit or jambesdés d'utilisation pratique u gem-

|

on lined. or corpe nu . 91 [vu alirayami ~
re de celui que vous mentionnez puentances dés vurrurd

bai

Toutefois, si quoique wrres- i ÿ
pondant est en mesure de vous . ls- l'écergis. Ne faites prendre les Compriméefournir de plus amples détails

|

37708 Nsiim quepreodryion Comprinteea rapport avec ceci. of veut angaas pas ax mers cinq livres de chair ferme> artenvanneSor ie

De

vousvote
et ei vi rarmasters plaisir de Los publlee à juneneolMutnSerphytention. Compeunée

à preuire Les Con.

 

Uretlave la vaisselle si nette

rotéger votre famillequ'il aide a p
+

Dans les Services d'Hygiène Publique en est d'avis que
le manière de laver lu vaisselle, ot la sorte de mousse
employée « cet effet peuvent faire une différence
enorme: le différence entre lu maladie of lo sam.

 

comme jamais une mousse n’a pu le faire!
Vous ne savez peut-être pas qu'un danger vous
guette dans votre plat à vaisseile. Mais ce fait
est prouvé! Des médecins ont découvert que lapellicule formée dans la lavure contient des
germes. Même ia vaisselle lavée et essuyée avec
soin peut être enduite de cette pellicule insa-lubre et constituer une menace pour ceux-là
même que vous désirez protéger.

Dreft Efimine la Pelficule Insalubre
Dreft élimine la menace qu’est la pellicule
formée dans l'eau de vaisselle. Il n'en laine
aucune! Il aide vraiment à protéger votre famille.

Et, tout en vous aidant à sauvegarder ceux

le nouveau Dreft amélioré lave % plus de vaisselle
IL EST PLUS LOURD AVEC LA MEME QUANTITE VOUS LAVEZ

; MAINTENANT LA VAISSELLE 5 FOIS PLUTÔT QUE 4 FOIS!

que vous aimez, cette nouvelle méthodede laverla vaisselle—mise en pratique par Dreft —est
plus rapide et plus agréable!

Méthode Dreft, Nouvelle et Rapide
Lavez votre vaisselle dans la mousse abondante
et durable de "refi. Rincexr à l'eau chaude

illante si possible). Laissez-la s'égoutter.
‘ent facile et rapide!
La mousse Dreft fait briller la vaisseile . . 3

même sans essuyage. Elie la laisse propre et
saine .. . libre de pellicule. . . comme jamais
yne mousse n'a pu lefaire!

Alors, tenez Sompte des avertimements des
Services d'Hygi Aidez àprotéger
votre famille. Lavez votre vaiæelle au Dreft...
elle reluira d'une saine propreté.
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 Le dragon aux yeux bigles   

SvPAPA
faisait l@ custhe!

 

   

  
  

               

  

         

  

ot d'une durée utile indéfinie
.. . ot écenomæue en toute
saison . . . Autrensent dit, un de
ces parfaite McClary! Son moteur
intégralement hermétique, sa struc.

ture rigide tout-acier, son indestructible

revêtement intéreur en fonte émaillée, son

finiseage extérieur “Superiux,” ses parois
faclatrites en ‘“Fibergias”" permanent— tout

evla est sauvegarié par une garantie de 5 ans.

Hi voudesit bosstsuy d'esposs! . . . et, conséquem-
ment, il serait ravi par an "MeClary, si
pratique, eb asz vaste pour tous les
aliments de la maisonnée. On y trouve aussi

des tablettes pour les bouteilles à long col,
un rafraiîchisseur pour les légumes, et un

compartiment spacieux four les viandes et
la volaille.

© réchemennit “des Selim” de sabes do gos! . . .
voilà une autre ramon pour laquelle il
choisérait =n réfr gérateus McClary. Une
eommande autor stique lui fournira de la
glace en vitesse, bitaplement en tournant un
eadran. Les entemets froids sont facile-
mnt préparés et restent glacés.

Sur-ie-ahemp À insit voir wn ageut do lu Cie Moblery!
enne oublier de vous emmener” Quel oeil
féminin ne brillera d'envie en voyant cet
appareû élégant, en calculantla
d'om réfrigérateur indétraquable st
décoratif”

 

 
FABRICANTS: GENERAL STEEL WARES LIMITED

(Buite de is page 35)

souriait. Quelques secondes phas
tard, elle était dens ses bras.

—C’est justement le genre de
réception que j'attendais de me
petite femme, dit Paul en l'em-
brassant.
—Le taxi nous attend, répon-

dit Diane, tu ne sais pas comme
À fait bon de te revoir.
—Je suis content d'être de re-

tour Diane, dit-il, en ouvrant la
porte de leur appartement. Tout
pereit mchangé ici...

It s'arrêta. Son regard s'était
dingé vers la table où le cendrier
reposait avant son départ. Durant
quelques secondes. Diane ne dit
rien. Elle se sentait coupable.
—Je t'ai préparé un bon bif-

teck avec des petits pois et une
belle salade comme tu les aimes
sant, dit vivement Diane pore
créer une diversion.

Son petit manège réussit. Il se
penche de nouveau vers dle ot
l'embrassa.
—Tu es belle comme un ange.
—Mais Pad où astu pris

ces fleurs? J'en ai vu de sembla-
bles sur le manteau de la jobe
blonde qui est descendue de l'a-
vion avant toi.

—Oh1 je n'ai pas Aisté, je lui
ai simplement dit combien j'avais
hâte de te revoir. De plus, elle
portait un diamant plus gros que
mou poing à l'annuaire gauche.

—Eh bien! va te changer pes-
dant que je vais préparer le di-
ner.

Avant qu'elle eût fini d'appré-
ter les mets, Paul vint la rejoin-

dans la cuisine et lui parla du
résil, ce merveilleux pays où la

vie est si douce. Le diner fut un
vrai succès et une fois la vaisselle

, lavée,ils s'installèrent dans le sa-
‘lon, ne cessant de se raconter tou-

tes les aventures qui leur étaient
arrivées.

Tout à coup elle s'aperçut que

Paul regardait daus la direction
de la table. La conversation de-
vint moins enjouée. Pourquoi ne
hii demandait-il pas ce qu'elle
avait fait du cndrier puisqu'il
semblait tant s'intéresser à cet ob-
jet? Mass elle ne lui en parla
pas, car elle auraitété obligée de
hs avouer qu'elle l'avait tout
simplement caché dans }: placard.

Elle se mit à lui raconter ce
qui s'était passé à une réception
à laquelle elle avait assisté. Paul,
assis ur le divan, l'écoutait par-
ler. Il fumait sa pipe et quand
elle sortit une cigarette, il se leva
pour lui offrir du feu. Elle s’a-
percut en fumant que tout natu-
reilement elle jetait la cendre de
en cigarette sur la table où rœpo-
sait je cendrier. Elle rougit de son
manège et Paul s'en aperçat
Elle continua de lui raconter son
aventure, mais son mari l'écouteit
distraitement.

Comme À se faisait tard, de
décidèrent d'aller se coucher.
Paul ki dit qu'il la rejoindrait
dès qu'il aurait fini de déballer
ses bagages. Diane se retira dans
se chambre et se mit à brosser me
longue chevelure dorée. Tout à
coup elle entendit wn gvend fre-
ca. Elle ouvrit vivement La poste
«æ aperçut Paul qui regardait le
cendrier brisé en plusces mo-
conus i ses
—Moa Dien, qu'est-i arvivl?

dumanda Diane.
—J'ai ouvert le placard pour

placer mon Imge our le tablette
<unnd ce dummé cendres est tou

bé pes terre. J'ai failli le rocevow
vor la tête.

Peu à peu la ‘tension diminue.
puis disparut. L'objet de leurs
disputes était brisé.
—Je was contente que tu l'aies

brisé, ha dt Diane, je voulais
m'en défaire avant ton arrivée.
—Et moi, j'avais juré de ne

plus jamais y penser. Je regrette
de l'avoir brisé.

Elle se réfugia dens ses bras:
—-Ohl cela ne fait rien, ché

n, hi murmurs-t-elle doucement.
c'était la seule chose qui nous
séparait.

Son visage s'éclaire et À se mat
à nre:
—Après tout, J était = laid

que...
—Non, ce n'est pas vrai, il...

Elle n'acheva pas sa phrase, se
rappelant que le cendrier n'était
plus et que de notrveau, ils étaient
prêts à se quereller.
—Très bien. mon petit ange.

dit Paul en lui entourant la taille
de son bras, je crois qu'il nous
faudra toujours trouver un sujet
pour sous disputer. Autint vaut
qe ce soit un cendrier. Demain

matin, j'irai en acheter un autre.

Les PatrOnsPa
Lade la “PATRIE”

 

 

 

 
Le PATRON No 4835 est offert

dans les taiiles pour enfants:
A % 8 6 5. La taille 2 ans re
quiert 1% vge d'un tissu de 35
pouces. 3% de vge de tissu com
trastant: % de vg pour je bolére.

Pour obfenér Le parron ‘lustré c+
deveus envoyez 30 cents par patron,
fame comprise, en mentionnant trée

Musbiement : Nom, adresse, taille et
meméro du patron désiré. Adressez

MW tout à: Bureau dee Medes, a
“Patrie”, Montréal
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QUELE NETTOYAGE DOMESTIQUE SOIT UN PLAISIR!
QUEVOS RÊVES SE RÉALISENT!   
    

    

   

  

  

 

D CONCOUécevez-vous AuRANG COISCag
TENU PAR PROCTER &§ GAMBLE!

ARGENT!
Formules

À

UNPA/XPOUR CHAQUEPROVINCEL

 

LS dtia Re

‘

1. Complétez cette phrase: “Parmales pro
duits de Prœter an.) Gamble, mon produit de

nettoyage favori cest... - parce que
en 25 mots additionnels où moins,

Envoyez autant d'essais que vous le désirez.

Z. Demandez à votre foumiaseur votre formule
d'inserption, Il peut vous fournir un blanc
officiel d'Ensciplion, ou su vous le préférez,
vous pouvez écrire sur un côté seulement d'une
feusile de papier. [dans un cas comme dans
l'autre, ayrz sun d'éuiire beiblement —en
lettres moulées - votre nom et vetre adresse,
ams: que le nom et l'adresse de votre fourni
seur, Sy vous gagnez un prix il en gagnera
un également. -

3. Adressez corame sait : ‘Concours de Netto-
yage Domestique”, Boite 131. Toronto A,
Ontario. Joignez à chaque participation 3
envelopes d embaitage ou dessus de boites
provenant de tros produits différents de

wier and Gamtle ‘Spse and Span, Oxydoi,

  

   

 

A
E
”

ras S an
EX o>

picS

CHAQUECANADIEN
ADESCHANCESDEGAGNER{

VOUS N'AVEZ QU'À COMPLÉTER
LA PHRASE SUIVANTE:

: Drett, Ivory “op, Chip, Tide, fvory Fiakcen,
P & G Naphtha, Ivory Snow, Camay). Ayez

. . > . . soin d'affranctur sulhsariment votre envoi.

: 4. Les inscriptions doivent être mises à ia

foi, Jb puoi falniqus and Hamble, on. dv Lotptdttes medi
I Bre reçues pour le 13 juin, 1949.

H 6. Tous les résilents du Canada peuvent
+ ul concourir, 2 l'exception des Crip és de

Procter and Gamble, ceux leurs Agences
«= (NOM DU PRODUIT) — pace - - de PPublicté et icars famties. Le concours est

sounus à tous les réglements du Dominion.

@ Les mscriptums seront ju d'après

on25mots additionnels où moins. Sivez bien les règlements que nous vous indiquenspoorce concours. leur originalité, leur mncérité vi justesse
de penste. La décisumn des juges sra le et
les essais jugés lea meilieurs seront primés

 

 

   
         

  

a lon l'ordre étatsl ux,
Voire Fournlosonr Pout Vous Aider à Gagner Un Procter and Gamble pour accomplir chaque “a Pe aura dut qu'à un

des prix que Représente ls somme de *8,000. phase de votre nettoyage. Ecrivez-nous œul prix. En can de points égaux. plein

Profitez de sa grande vente de produits de ensuite= que vous pense de votre produit . concurrent. Rueparcoe chouve

eo! ë i Votre i tre primé. t | tioipations, leur contenu, les
mettoyagè! Vous y trouverez un produit de favori. essai peut primé. gitLppantlempations,leurcont osles

priété de Procter and Gamble

” . en T. Premier Prix .. . . . *s,600.00

Fi . 5 nN 9 Deuxièmes Prix. chacen $200.00
f Pau hb 1 Leur provenant 4e ch
FEY) = pourJelice opr revenir
# 5 Ob: > 0] Ce ound prin). .
1 A J i 200 Troisismes Prix chacun *10.00

ae ~ aa crimes Le nom du gagnant du prermer prix, atom que
les npms des gagnants des 9 deuxiemes prix

EnEmployantCesProduits MerveilleuxdeProcrer4Comble veDeaTack Sih
Show”, et “Grand: Socur”, peu de tempe après

© SEYDOL—oane sux mervistion of um drupe Qui CN puis one tinis gruitse:: une Mnsbour asvvoiie © CPSS—compeds pour le antinyage 6e toutes les surfaces poinios. la fermeture du concours. Tous les gagnants

© VONT FLARES ot FRONT SIVUE—movvailleux Puis Tuer tan Sdunus où ben couvertures. Les Mad soyout ot souples. + TIDE-—-morvailisux poor jes tentures et Les couvrs-bts. ranecor€ ce vire
© SPIE oué SPAtt—aotinie les murs, les boiseries sans doçoge, sons cssuyage | © SAMMYaimeéarant velogrand ménage éounez à votre épiderrme les uns de deunté Come! semaines après ta fermeture du concours.   2 0GAMEScases 53 past slows aslioyes bus voctionspaiotee. © IVORY S0AP—ves mean posshiesest Is doustes és |'Lvesyé

© SRPY—~ims teaniitmmest—tepete.
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Quandl'esprit est le luxe des braves...
De tout temps, les hommes oat fait des “bons mots” pour mépriser le danger   

/ tepreduction mutorure par
la Société des (oma

de Lettres;

ESPRIT de réplique ou de

partie, ce flearet que savent
æ bien manier certains escri-
mesrs de la parole, à de tout
temps attiré à os Vituoses

une ronsidération d'un genre

particulier. Une langue acérée
et naligne peut iafliges de gra-
vos biessures ot. em _résence
d'un film duelliste, l’ad-erssire,
mére spirituel, ne peut se dé-
feriire d'une certaine sappréheu-

mon
Quiconque a plus où mous

fréjuenté l'arène politique a

pa assister à plus dur de ces
cumihats rapides d'où parfois,
les deux champions sortent
teen mai ea pont
Matre objet étant unquement

d'esayor ot d'interesser nos

lec'=urs, nous nous bornerons,
dxns cette breve étud- à ra
pel-r, en sutvant à jeu pres

l'ordre chrnnuloguque. “quelques

répliques puisies soit dans le
légende. soit dans l'histoire

soi: aussi Jans l'imagination de
ces intarisenbles convives qui

en nat toujours “une dien boun-
Be’ tout préte à servit

Les héres bameoristes
de l'antiquité

fFemons notre point de dé-
part dams l'antiquité grecque.

Or nous apprend que Leoai-
das avec trois cents Spartis-
tes. essays aux Thermopyles

d'a- eter armes ertiere de
Mer es. Xerxés ne pouvant vi-
miner que cet'e poignée
d'hommes «ut la prétention de

lus Tiapater !e prsançr. écrivit
à rom das ure lettre qui De

Con:enait ile “er mots “Reuds
tes armes”

le Bpartiate écrivit au-des
sor 4: “Viens ls prendre”
Mars un trnitre. Eohaite. :m-

diqua aux Perses um 1-( tiers qui
permettait de contæu-ner le

mont Anope-. Leonidas voyant

  
ss com

noms à un repes rit en
utant: “Ce soir nos Mange

C+ made Lévaidas. 3 qui los
signalait le grand peri jue fac
mai! Courir a la points: d'bom-

mes chargés de d*fendre La

céc-mene l'innombrab'> armes
de Xerxés dont les traits stunt

lancés en si grand nonbre à
In ris qu'ils obscurc.ss-ient le
cle’, avait répondu froi’ement

"Cost bien. nez ccintattrons
à ‘ombre’” On peut être à Ia
fois un héros et un tumoriste.
Toit une replique atribuée

cet » fors a un ennenr de In
CG 07 et particnlierement “acd
rs nu sens littéral et propre

du mot.

"+ temps que Philippe état

TOI de Macédoine. Aster d'Am-
ph poits. archer célèbre qui se
vantat de n'avoir jabiais man-

qu* un oiseau dans son voi
le plus captde, vint lui offric
se +frvices

Bon, lut replicua Philippe,

Inara recours a tM quand je

fer: ad Euerre AUX etour-
ne us”

Prau- au vif par celts raile-

rte. l'habile tireur péaétra dans

M. thows, alors assiézée par le
ro: et lança cont'e lui une flo
che sur laquelle il Ineerivit ces
mots
TA læii droit de Philippe”

La fleche toucha son but. Mais
Philippe, spicitue]l joisteur. la
fit renvoyer à [archer avec

cette inscription: “3 Philippe
prend la ville. A:ter sera pen-

du”. ce qui eut ien

Les réparties au moyen âce
et an temps du Rei-Seleil
Passons au Moyen nage, épo-

Que des prouesses chcvaleres-
ques et des aventures hérol-
ques.
Guillaume le Bâtart due de

Mormandie, devenu le conqué-
at, ent asus œse le trèse

d'Angleterre. En Téponse à
Philippe ler, rol de France, qui

avait dit: "Quand donc ce gros

Lomme accouchers-t-4177
“J'aurai faire, dit-il mes rele-

vailles à Paris avec dix mille
lances en guise de cierges”
Transportons-aous au temps

du Ros+Soletl. en cette année
1685 qui vit l'apogée du grand
règne. Après avoir appesanti sn
rude main sur les parates ber-

baresques, Louis XIV voulut
chitier la République de C&
nes qu. malgré la défense de

mutilee pur l'artillerte, dut im-

piorer le pardon et son doge,

Læucaro, malgré l'usage qui lui
isterdismit de quitter le terri-
toire de la République. dut ve-
nis à Versailles présenter des
excuses au grand Roi. Ou ce

conte que l'on demande au Doge
ca qu'il trouvait de plus surpre-

nant à Versailtes. ‘C’est de m'y
voir”. répondit-u
On sait que Guillaume d'O-

tange, à la tète dun des plus
petits peuples de l'Europe,
tGjours vaincu. jamais rebuté,

tint en échee pendant trente

ans. Louts-le-Grand et sa puis
æance. Guillaume ne ménageait
pas ses sarcasmes à ses enne-
mis et l’un de ses points de
mire favoris était Luxebourg

dont el corps contrefait servait
souvent ue cible aux crueiles
rulleries du stathouder. Ua
Jar. -nervé d'une nouvelle
plaisanterie de son adversaire,
Luxembourg a ceux qui la lui.

cappoctatent, répondit: “Com-

ment sait-11 que je suis bou.
if me m'e ramais vu de der
riége.”
La fierté de Louis XIV sé

“enduit aux gentilishommes de

se cour. Ayant à se faire re
présenter auprès d'un moaarque
vousin, Louts confits cette mis
son à un tout jeune priace

dont il avait eu l'occasion dap
précier la valeur.

Le jeune homme. au jour
fixe. se présenta devant le sou-
Veraia ams et lui présenta ses

lettres de créances.

Le potentat ayant jeté un
coup d'il sur le jeune ambes-

aadeur, ne put réprimer un
mou ment de mécontentement.

—-Y a-t-il donc si peu d'hom-
mes, en France. que votre roi
m'en depèche un sans barbe”

-—-Sère. répondit hardimerit le
Jeune Français si se Majesté,
mon Rot. avait pu s'imaginer le

moins du monde que ie mérite
pat consister a avoir de la bar-

be, il vous surait envoys une
chèvre ct nom un prince de sa
cour.”
Catie fière boutade fit courir

dans la fouïie des courtisans un
frémissement d'admiration et de
crainte. Le souverain s'emapres-

sa de détourner la conversation
sur um autre sujet.

On peut sauver sa tête avec
ua mot d'esprit

Comme toutes ies époques fé-
coades 'n évérerients dramati-
ques, celle de la Révolution

française a vu been des actes
d'héroïsme. Cra actes furent
souvent mis en relief par l'at-

titude crâne «et méme sublims
des victimes di Comité de Ra-
tut public

Martainville. l'auteur de la
première feerit jouee a Paris,
dut son salut à un bon mot qui
permit à son ;juge de faire de
l'esprit.

Traduit devant le redoutable
tribuna! révolutionnaire qui con-
damne a la guillotine tows les
nobles, i! est interpellé à main-
tes reprises par le président
qui, à chaque fois, le nomme
“de Martainville”. Agacé, l'ac-

ensé replique enfin
“Citoyen president, je euis

lei pour qu'on me raccourcisse

et non pas pour qu'on me ra

songe."
Cette répartie spirituelle et

courageuse étonne le président

qui avec nom moins d'A-propos

“Eh bien! qu'on T'élargisse’™
Et c’est aimsi que Martain-

ville fut remis en liberté.
Bailly, l'ancien maire de Pa-

ria, s'était mascité trop d'eame-

prèe de la Seine. Exposé depuis
trois hbouren demi-vêtu, à une
ptuie froide, transl et grelot-
tant, le maiheureux se vit im-
terpellé par l'un le sen bouwr-
reaux: “Tu trembies, Bailly, el
dit le forceaé. — Cui, mon ami,
Tépliqua-t-iL mais c'est de
froid.”

Le mari de madame Sans-Gêne
et ses compagnens

Laissons passer quelques an-
nées. Nous somumes en pleine

épopée napoléonienne et les ré-
oliques cornéliennes ne dot-

vent pas être rares. Glanons-
en quelques-unes au hasard. On

connaît la réponse de Lefebvre
À un jeune fat qui, sous la Res
tauration, lui parlait de ses an-

cêtres. D'un mot, il lui rabattit
le caquet.

“Eh* lui dit-il ne soyez pes

si fier, moi Je suis un ancêtre.”

Laissons-nous maintenant ph
nétrer d'admiration pour ce

messager héroïque:

C’est au mois d'avril 1809, le
maréchal Lannes vient de ae
rendre maitre de la ville de
Ratisbone en Bavière, après un
combat acharné. Il envoie un of-
ficier d'état-major faire part de
cette nouveile à Napoléon.
Le brave émissaire a regu

dans cette journée une terrible
blessure. Qu'importe! H ne fait

aucune objection nu marécaal
Lannes qui ne s'est pas aper-

cu de son état. Il part. Il va de

toute la vitesse de son cheval
vers le monticule où se trouve
Tempereur entouré de som es-
corte. Son visage est pâle et son
uniforme couvert de sang.

Pourtant [| met pied à terre
®t s'avance par l'effort d'une
surhumaine énergie. Il ne veut

pas chanceler et. d'une voix
qu'il cherche à raffermir, il t'é-
crie:

“Stre, Ratisbonne est à nous.
Nos drapeaux flottent sur les
murs de la ville.”
“Mais, mon ami. vous êtes

livide”, interrompit Napoléon.
“Non, Sire. je suis tué”. ré-

pond je vaillant soldat.

Et. en disant ces mots. il s'a?-
fausse; il était mort.
Les réponses de Daumesnil

Qui avait perdu ss jambe gau-

che à Wagram. sont demeu-
rées célèbres. On connait celle
qui est gravée sur le socle de

sa statue à Vinceñnes: “Je ren-
drai Vincennes qua:ff on me
rendra ma jambe”. Mais la ré-
ponse faite à Bfücher mérite
aussi de passer à la postérité:
“Je ne vous rendrai pas la pia-

ce que je commande, mais je

ne vous rendrai pas non plus
votre lettre. À défaut d’autres
Ticheeses, ele servira de dot à
mes enfants.” Daumesnil refu-
sait encore, en 1815, les trois
Millions offerts par Bliicher
pour la reddition de la place.

Enfin, quand on parle de
pliques célèbres de l'époque de
Napoléon, il est impossible de

ne pas songer au fameux “mot
de Cambronne”.

Ei l'esprit des mauvais
sujets...

On rapporte qu'un sujet ai-
lemand nommé Bens, vint ea
appel devant la Cour de Nancy
pour condamnation à six mois

de prison à la suite de coupe
après botre dans un café d'Ho-
mécourt Lorsque Bena eut fini
ses explications, le président ‘ui

derannda s'il n'avaft plus ries &
ajouter.

“Je demande, répondit Bena,
un pécotin d'avoine et un seas
d'eau pour le président.”

EE

4

Avec le sourire
(Suite de la page 33)

+—Le buste toujours droit, dé-
erire avec chaque jambé tendue
de grands cercles d'avant en ar-

rière, puis d'arrière em avant
d'abord avec le pied en extension,
ensuite une même série de cer-
cles avec le talon dirigé vers le
soi.
5—Elévation latérale de chaque

jambe, tendue à l'horizontale, les
pointes je pieds se reievant pour

obtemir l'extension oouiapiéte de
in jambe.
Æafin, des mouvements respirs-

toires développeront ia cage the-
racique et la poitrine.
&—Revenir à la position initia-

Le, ouvrir lentement et plusieurs
fois les beas sur le côté en inspi-
rent profondément. Expirer à

fond
Des croquis ci-contre illustrent

certains de ces mouvements.
LES JAMBES

Quatre-vingts pour cent des
bommes regarient vos jambes
tout de suite après votre visage.
Mime sous la jupe allongée, ü
faut pouvoir supporter cet exa-
men.
Les professeurs de culture phy-

sique prétendent que les jambes
des femmes ont embelli pendant
la guerre. C'est là une conséquen-

ce imprévue.
De nos jours les ferames ont

retrouvé la danse. excellent exer-
cice pour les jambes, mais elles
ont aussi l'autobus, et, parfois, .e
taxi...
Pour la finesse de vos chevilles

et le galbe de votre mollet, nous
vous recommandous les sautille-
ments,
Première exercice: sur la poin-

te des pieds, écartez les jambes.
Second exercice: croteez les

pieds (le gauche venant devant
le droit).
Vous revenez a la position no

1 et vous croisez de nouveau (le
pied droit devant le gauche).

Ptiez délicatement sur les ge
moux. Sauter le plus haut possi-

ble. On ne doit pas vous enten-
dre.

 

Il vit aussitôt sa première
peine confirmée avec aggravs-
tion de trois ans pour outrages.

Drôle aussi cette réplique
d'un cambrioleur auquel on n'ar-
tive pas à faire avouer un vol
d'argenterie dont il est acusé.
A l'objection du président du

tribunal qui énumére tous les
moms de ceux qui furent té-
moins du @élit. il répond:
“Qu'est-ce que cela prouve®

Je puis vous citer, mni, cat
personnes qui viendront décla-
rer qu'elles n'ont rien vu du

tout.”
Ne quittons pas la race des

aigrefins et faisons-nous “pe-
tite souris” dans ce tripot ob
the conversation nous parait

intéressante.
—Oui. mon cher, il y a cent

façons de faire de l'argent.

—Oui, mais il n'y en a qu'une

d'honnête.
—Quebe est-elle?

—Oh: je me doutais bien que

vous ne la connaissiez pas‘
La collection ne serait pas

complète si nous ne citions une
de cos scènes de caserne où le
pauvre “bleu”, au feu roulant
des invectives et des lourdes
plaisanteries du ‘’sous-off” con-
tre qui i] se trouve sans J&
fense. ne peut opposer que de ti-

mides réponses dans le genre de

celle-ci: après une série de mou-
vements mal exérutés, le ser-
gent dit à une recrue:
—Positivement, vous êtes

stupide, est-ce que vous êtes
tous comme ça dans votre fa

mille”
—Oh! je n'ai qu'un frère, et

fl est encore plus idiot que mot.
—Vraiment. Que fait donc

ce bent?
—T1 est sergent.

*
Arrétons-nous, car on pour-

rait en citer comme cela à l'ia-
fini.

Répliques plaisantes, répli-
ques mordantes, répliques eu-
blimea, étincelles ou éclairs

 

L'extraerdinaire

popularité des disques

durera-t-elle encore

longtemps ?

 

(Suite de ia page 27)

1904, Caruso, Le meilleur ténor

de son temps. enregistra 10 par-
titions d'opéra. Ii reçut $4,000
‘pour ane demi-journée de travail.
L'année smavante, il recevait
$1.000 pour chaque chanson ea
registrée. Ce fut un grand succès.
Les disques se vendirent en très
grand nombre, Caruso reçut ce
royautés $3.000,000 de son vi
vant et ses héritiers percaivent es-

du public sont heureux de la le-
vée de l'interdiction sur les enre-
gistrements. Frank Sinatra est un
bon vivant qui sait prendre la vie
en riant. Récemment plusieurs
jeunes filles l’attendaient à l'en-
trée du studio. Pour une fou
elles ne perdirent pas connaissan-
ce. Alors Sinatra, reconnaissant.
les invita a écouter ses enregis-
trements.

Arturo Toscanini se montre
tout aussi irritable dans les stu-
dios que dass les salles de con-
certs. Un jour, un musiciem joua
faux. Lacan quitta alors le
studio, qui accusa une perte de
35,000le suite de œ coup de
tête. Souvent D tance vertement
les musiciens et un ingénieur du
son a dit, lors d'une récente au-
dition, qu'il se comptait heureux
de ne pas comprendre l'italien.

Pierre Monteux se conduit cn
parfait gentilhomme et il critique
rarement les musiciens. Un jour.
à la quatrième reprise d'un enre-
gistrement de Ravel, il dit tout
bonnement aux musiciews que la
musique était très belle mais qu'ils
n'avaient pas assez fait de bruit
lors de l'enregistrement et que le
public était accoutumé a plus de
tapage. Un des artistes avait tous-
sé et un autre avait fait trop de
bruit en déplaçant sa chaise.

Harry James est toujours le
galant homme que l'on connaît.
Un jour. lors d'un enregistre-
ment, une jeune chanteuse donna

 

Se tournant vers ses musiciens, À
leur expliqua qu'il était nerveux
et qu'il fallait recommencer.

Lily Pons ne peut chanter que
ui elle et en grande toilette et
bien coiffée. Frankie Lane, hui,

s'amuse avec l'auditoire, tandis
qu'Oscar Levant boit d'innom-
brables tasses de café noir.

Tous les artistes sont intéres-
sés aujourd'hui à la télévision et
aux nouveaux enregistrements de
disques. Récemment on à lancé
sur le marché, des <lisques tour-
nant 33/4 fois à la minute, d’une
durée de 45 minutes pour les
deux côtés. Pour les anciens dis-
ques, le nombre de tours par mi-
aute était de 78. Une autre com-
paguée fabriqua des disques de
45 tours par minute.

En ce qui concerne la tdéwi-
som, i se peut qu'elle détrône
l'industrie du disque. Depuis la
mise sur le marché des appareils
de télévision. les jeunes se désm-
térement des disques ce qui ne
présage rien de bien favorable
pour les compagnies. Mais dans
cette industrie on demeure opti-
miste car où prévoit pour cette

année des ventes records de dis-
ques par suite de la levée de l'in-
terdiction de Petrillo.
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fume et lec attendrit. Et, pour

(Seulement $0.20 l'exemptaire)«que les convives ne l'ignorent
pas, on sert en même temps leurs |
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4 parties, dont l'exiguité marque

l'origine.
Que pensez-vous que aoit le

“meton-cup”? Un hors-d'oeuvre?
un dessert? Dites plutôt une

“timbale” emplie de volaille, de
mmbon, de champignons, mijotés
à la vapeur durant plusieurs 10Linerdiet . Quesignifie leNOM?
Un repus en Chine commence

 

 

 

 

par le service du thé. Puis l'on HORIZONT 1.RNENT 2 —Letife mIMle — cnansérent.| Tout simplement que la qualité et l'efficacité sont reconnues. Deux
vous Lpporte des serviettes Lgura -y métriques, en armare DOBRA dia gakes pour ga “antir choses essentielles que vous trouvez dans les bonnes PILLILES ROUGES.
chaudes pOur vous nettoyer le de l'atdomen — A une faible 4. are deapte d'autrui
visage (ce sont moeurs nées distance. - Regtpourfeo » N oubliez pas, mesdames, que tous ces malaises dont vous vous plai-
dans ja Chine du Nord où les -——— à Nom affivio" de ja Cerer ne. nez tels que: faiblesse, paleur. manque d'appetitfatigue ou autres symp- 

 

rues sont très poussiéreuses). «12 par Ia lai,
Wil peut étre

Enfin, le menu déroule ses fus- Solution du problème _ Ferns une

c tomes, sont dus à une déficience de fer (Némogiobine) dans le sang. Tue

tes. Pas de sel sur Ja table, de dimanche dernier {i Ktm
3

les bonmes PILULES ROUGES combleromt.
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ais sauce 20, Des ‘anaf conduisant ean de la Si, depuis plus d'un Gemi-siècle, des milliers de femmes ont eu

bitonneta en bambou à h place T{H|O|NJ R|E|D|I|R|E merdans tes aren malante = recours à l’actionbienfaisante des bonnes PILULES ROUGES, n'est-ce pas,
du couteau et de la fourchette. [RIE/L/I|R[E|Z RAITT mannefaprofuirant ia Faure pour vous, la meilleure preuve de leur valeur et de leur efficacité?

à ln dispositioi d'milieurs, du A Tatlerei ja iPte 4 3 - .
Cent ental. Enfin le de JAJC/T/D[E en TTIER Nidpete 04TH)Queues bates de bonnes PILULESROUGES suffiront pour vous
pert vient: une soupe aux [NGRVE|S|S[E RRCISIER TARNEN VARIEUE re emis oie sont recllement a hauteur de tout le bien qu'on
amandes douces. fruits crus. Et s ORAM T R a ‘ po. . - ST -

une seunce de jeux entre con- | ] 10/THRL El sa FRTICALE ne sant

vives, où l'audition d'une chan- IPJUMERIEMESIS MREILE : PUR.” FOOTwe0 dant & | PlLULES ROUCES
teuse chinoise que vous convo- TOIRME _— “ne oh .

quez var un meraage écrit. et MEL FE R] 1A WF JIRTE] : Tentent At manganites,=

qui a le droit de n'y pas ré- |R BI [RREIOITIEZIR WV] en homme la slus Flevée -- Pour les Femmes Pales et Faibles
pondre, ce qui donne à son 3 Titre des des. tants 4. Muho-

avceptation une touchante gen- ITIAIRIEIE E|RITIGIE pest Cause une extrame afi 50¢ la boite ou 3 powr $1.35 .tillesse. EIRIEWMF TTATRTITETRTE] |, Here: - .
Avouez que ces restaurants TRTETSIT J& Contaismante d'une chose Cie “himique HHANCO américaine Léée, 1668 ~(-Deuis, Montréal,

chinois ne sunt pas tellement Els CILIE S| Svenase — fymbole du rhubt

rébarbatifs, ot uue vous seriez®
bien aise de faire, de par le
monde des exj<rienres gastro-

nomiques, si vos lowirs, votre
bourse - et “ne époque plus
calme — vous y autorisaient... ;

MORUE A LA PORTUGAIRE |
Mettez dans uns casserole des

petits morceaux de inorue bien
dessalée ; ajoutez 's verre d'eau |
puis une couche d'aignons cou-:

pés en. rondelles, une couche de
pommes de terre en +ranches.
une de tomates également cou-
pées en tranches: arroser le
tout d’une couclie d'huile : a
sailsonnez avec du poivre. rouge
ei laissez cuire une bonne hru-
re. Au cours de la cuisson, ajou-
tez A deux ou trois reprises une
petite cuil'srée d’huile.

RAGOUT DE MOUTON
A L'ARABE

Fuiles revenir des moreaus
de moutons 1côtelettes), dans
ne casserole ten terre de pri

férence)  Inissez birn durer,
ajoutez un petit hnrehis d'oi-
xnUNE que vous la‘secrez ton

dir: saupoudrez ensuite le tout

d'une pincée de farine : tournez
iapidement: recouvrez d'eau
chaude (il faut que la viande
balgne entièrement): couvrex
‘a cagrerole ot laiseez cuire à
feu doux. Losque le ragoût
bouillonne. ajoutez de la can-
nelle pilée, tune pincée de «-
fran. une cuillerée A café de
poivre touge. Une heure avant
de servir. ajout», ‘z livre de . . - +1
pruneaux. una muillerée à enfé 3 >»
d'eau de flour J'oranger, 1 ce. e al 0
à thé de vanille et trois à aua-
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"Pourquoi vos dents sont-elles
tellement plus Blanches

 

  

   

    

  

  ‘re morceaux de sucre. ‘<<
pouvez Jes supprimer #i vo ne &

voulez vaa Nn ragoû' donx. = ! ° |

{alacag cuire trois keur: où
tez la sauve pour la rectifier ai .
besuin eat: «li: doit être ré
duite et très onctuense. Servez
sur la table 0 one ro .anrgle
de au - =
"CREME BRÉSILIENNE Eu PEPSODENT VOUS DONNERA LES DENTS LES PLUS BLANCHES
Délayez une grosse cuiHerée à % Ll 7 -

soupe de farine dans 1 chopine

de lult froid: ajoutez un morceau

de beurre. une toute petite pin-
cée de sel et 4 cull. à soupe de
sucre en poudre. Portez sur le
feu et tournez sans açrêt jus-
qu'à épaisissement. Laissez prên-
dre quelques bouillons et retirez
du feu: laissez tiédiz, ajoutez
alors deux jaunes d'oeufs bien

battus: remettez sur le feu et
laissez épaisir. en tournant tou-

jours, mais en évitant l'ébullition.
A ce moment, ôtez du feu et ajou-
tez Les deux blancs d'oeuis bat-
tus on neige. A pari. faites trem-
per des rondeliles de bananes ma-
vétées dans un peu de rhum;
versez In crème dans un compo-
tier : décorez le dessus avec les
rondelesa de bananes et fares

Pourquoi? Parce que seul Pepsodent contient de l'Irium, le merveilleux
ingrédient exclusif qui vous donne l'action nettoyante la plus efficace

jamais offerte. Pepsodent nettoie vos dents plus à fond—nettoie
mieux les interstices—ealève toute trace de film terne et sale.

Voilà pourquoi le Nouveau Pepsodent à I'lrium rend vos dents
les plus propres—et quand elles sont les plus propres, elles

sont les plus blanches . . . Alors étonnez vos amis et recevez
leurs compliments---demandez la Crème Dentifrice .

Pepsodent aujourd'hui même! !

Vous aimerez lefais goûtdementhe deRypsodent
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(SUITE et FIN;

— Ex alors, dit Aggte. Hank réussit.
— Qui, il réussi à mervedie. M arriva

fc" em 1900. ZI avait de l'ar, et combien!
Ex 1! ne voulut pas ectetdre parier d'en
prendre plus que le cinquieme qui lui était
dévoim em vertu de son -ontrat original
En tout cas nu. autre que moi ne le sug-
géra! La mane était au Canada Nous
avions éprouvs le terride caanque d'argent

Nous étioms armbéitreux — c'est-à-dire que

les hommes l'étaient. et imaginatifs. La
légalité n'avait jamais inquiété ni Waite,
mi Calder, nt Davis, On déride d'utuiser le
produit de la mine pour la créstion d'un
fonds de réserve commun On fit Les dé
marches pour faire affin-r lor, pour le
couler et l'expédier, mais sans Tindiquer
comme étant de l'or. Je ne sais plus quand
mous avons décidé de le garder ici

Aggie sureauta littéralement

— Le garder ici?
Sarah continua, impansible.

— Oué. ici. Calder n'avait confiance en
aucune banque. Wane nen plus. Fr faut
Que tu comprennes commo-nt nous étions
— ou piue exactement comment ils étaient
Peureux, soupçonneux. déterm.nés -- et
possétant une source de liquidité dant le
fonds ae pourrait jamais être vérifié exac-
tement. La moitié des revenus de la mine
passait per la voie ord nair- L'autre moitié
venait ici.

— Mas, pourquoi i«1°

Sarah sourit.
— Une fois décidés à ne pa nous con-

fler à une banque il fal ut décider dun
autre endroit. Nous ‘’ondimes alors une
de ces soctétés secret, jurant de ne ja
maw parler de notre trésor. Ce ut très
amusant, dans le tem. Sarah fit ic. une
pause... Aggte, tu sania que le club fut

construit sur les fondations le l'anc enne
Sachem Honse
— Mes étoi…s dit! à vnic barse La

save!
Barab ajouts, à voix basse svam

— Tu y as joué sourent Sous le viel bé
tel il y avait ja cave aux fournaises et au
vin. II y avait ume sortie aussi, pour les

beaux de cette période, es hommes mariés.
Qui se hâtaient de fuir lorsque leurs ipouses
arrivaient soudain em carrosses, accompa-
qnéen de leurs furieuses mêres. La vie
n'était pas ausei terne que la présente
Génération nerveuse ame à la croire. Sa-
chem House était le gni paradis des chiens
Oui. Aggie. ia cave. Lorsque Fhôtel fut
incendié, at que la géneration de son grand-
père comstruisit le club. une partie de la
cave fut révélée. J'en découvris une autre
section. Je découvris aussi es ptans Crigi-
paux de ba bébiiothègue Et lorsque “ous

cherchions une autre onchette, je produisis
les plane en question Un automne, les

hommes firent une ouverture secrète dans
le mur. C’est la que nous commencam = a
dépueer notre or.
Gardant je silence. Azg:e réfléchit un long

moment

— Eh bien demands-t-it enfin
— Hank ne voulut pus ètre de ls comixne.

F disposa de sn part par l'entremise de sa
banque. [a mine payait magnifiquement,

pradant environ “ingt ans Waite et Cadder

P:gérent dans cotre or au cours de la
guerre. Et de nouveau En 1929. c'etait vora-

made. Ce que nus preni>is, Nous le ‘em-
P.i“ions. Puis. un peu p :+ t::d, Lor fat

sonné. Nous dé :dâvira de tonic une
mHdée des quatre

sait de rendre l'or Cs.ler et W.
n° D< p'‘oni.rent que nous pic es

paies Ee
nwrait a

 

  
   

 

rons pour des oval steno

pr‘endirent que le sim.
len.- affaires Nous aay

. Ke récamerent qu
s- @t-chuiait no’ os or notre un-qie

Pp wn Je pretendie qu! valait mieux

son tentr a la (eux te F.. i ment. je crud
br faire en echang int mn pit pour du

p..uine Cat liege Java s des roro
ments de 2eque :e cCornti-sen.s et fina

non: ,'acheta: du platine at ;< le fis devo.

8" dans la cihette commune, par ‘jeurme.

Bon et Jun L-me pt ort coonme d'babi-

tude pour urs viele foie Le platine n'e-

tait pas stable et Me esvraient que lor

ser uit &@ nouveau monnaye Il ne l'est pas
em : ©. Comme tu le sass. À présent. na’u-

tellement its ont peur de >Ouger.

CHAPITRE XXV

— Tdgaïement. s.4 remetiaient tout ce
trésor. ll pouvaient être envoyés en pri-
sa Actuellement
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Je ne “rm pas que

LA

LES GADAVRES
A INDIAN STONES

cola se produise. Mais tu ceux voir qu'ils
préfereraient mourir plutôt que de céder
leur of — a présmt que tu sais la sorte
d'hommes qu'ils sont, et depuis combien

de temps ile comptent mur le trésor. Tu
comprends pourquoi ils craignent aujour-

d'hui de le liquider. Qu'ils le laissent id,
puisque c'est leur idée. Tu comprendras
alors pourquoi l'innonce de la visite de
Hank, sa mentio d'un autre emprunt. et
la mort tragique et soudane de Jim nous
« mis tous trois sur les nerfs. Oa dirait
que nos péchés vont nou trahir. C'est
pourquoi Jim était exaspéré loruqu'il a
fait irruption ici.
Aggie éprouvait le besoin de fumer ma

pipe.
— Je enmorends tout ce que vous venez

de me dire. admit-U après avoir allumé.
Mais ce nue je ne comprends pas. c'est
qu'awr-un de vous n'En ait parlé dang les
circonstances présentes.
ces choses privées qui sont demeurées dans
ces choses privées qui demeurées dans
l'obscurité depuis quelque trente ans. Je
trahis George Davis et Byron Waite. Je
sais qu'lle considéreront cela une trahi-

san. Tis n'ont pas racon!'é cela à Wes
Wickman — mi au coroner — ni & pes
sonne Je rismie leur haine. voire même
leurs réprésaitles. Je me suis répété dix
mille fois depnia trois jours. que ab je
parle et que l'on trouve Hank quelque
part dans le lac et que Jim est mort en

tombant dans le piège construit par des
jeunes gens. je ne pourrai plus jamais

lever 1a tête devant eux. Nous étions sin-
cères au rujet de la cachette. ot Jim lui-
même n'aurait pas osé la violer. je — je

crois.
— En Stes-vous mûre?
— Passabiement. répondit-slle après un

momesnt. Oui. Certaine. presque.

«Ne pourriez-vous pas vous en assur«-?

—- Je suis malade … je ne puis ailer dans

les raves.
— Jentends faire vérifier par George

Davis. 03 par Waite,
— (est difficile à présent. Le club est

constamment rempli de monde: on y re
coit tous les jours. et les employés sont
là In nuit. Nous avons fait nos dépôts en
hiver, quand le club était vide. Notre pro-
pre gérant en avait la garde. Ce que nous
apportions était sensé être du vin Nous

avions notre propre provision de vin et
nos cases dans la rave.

— Fat-ce que “l'autre” rave n'a pas pu

être découverte par quelqu'un d'autre”

Sarah haussa les épaules.

— Aucun être vivant @e la connaît —
sauf rous quatre — trois maintenant. Nous
nous en sommes assurés. Elle eat taillée
dans le roc vif € nous nous servons d'un
vieux coffre de sûreté qui appart-nait à
l'ancien Sachem House. Elle est merveil-
leusement cachée: elle devait l'être. On
d'en a jamais connu l'entrée.

- Mais quelquun comme Jack par
exemple” Fi passe \hiver seu! lci.

Sarah sourit.
— Jack" Si avait découvert la cave,

tout le monde le saurait à cette heure’
Que: plaisir! Ce serait un peu. pour lui

Ni-us recevrions des télégrammes: “Venoz'
Grand Mystère découvert!” Tu le sais, I
aimerait découvrir une telle place. mais
il te la violerait pis sars permission. T
est tellement mouton! Mais au vai nu ne

a jamais découverte. I faudrait la faire
sauter, TI faut savoir qu'elle est là. et
SAVOIT arise: comment y arriver,

Les pes du vieux John -ésonnèrent dans
+ TL aprortait un plateau sur le

que! é€gent deux tases de café et un

ro-haud aon rexard fut un reproche pour

Suh
Voua dev) ez être an It Mus Sarah

    

M-.« puisque vous ny êtes pas, j'ai persé
Que vois Drendie7z du café Je von Ai en-
tendu parier

- Ou: John Je retoOurneri: bientôt me
cou her Jo ir tin entretien avec
mon never Ce'a m'a fait taut up monde de
bien! F> ori est contr a vous. John’

xajnprouva d'un mouvement de tête.

— Ce bon John

Is atteandirent que John se fut retiré.
Azure mit quatre murceaux de sucre dans
le café de sa tante. ea dimant:
—Ce que vous me dites donne une autre

figure à ce qui se produit ici actuetienvent!
N'est-ce pas Agxie? Tu en es sûr”

Lie remua son café et e but d'un trait
~ Je ne wis pag exnctrament ce que je
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dis moi-même. Mais— une fortune en or
empliée dans une cave! C'est, en quelque
sorte, plus en rapport avec les choses. D
sourit à an tante: Je suis très content de ce
que vous me ayes dit. Au moins, nous sa-
vone que penser, Sur qioi tabler mnainte-
nant. Je vous conseille de rentrer dans voue
chamore, Sarah.

La vieille dame acquisca d’un signe de
têtu se pencha comme pour se lever et elle
tenta de le faire. Mais l'effort fut tropgrand pour son cerveau où Je sang afflua,
ot elle retomba en grimacant. Elle était
évanoule. Instinctivement ü lança un appoià John st aussitôt M entendit les pas du
domestique dans l'escalier. 7! souleva de son
mieux le lourde personne e* la porta dans
“som lit.

— Appelez le Dr. Davis immédiateme
dit-K à John lorsqu'il entra dans la chambre.
John redescendit om courant. Aggie aus

culta le coeur de Sarah. M était lent et
irréguiier, mais rien de désespérant. Une
faiblesse. De ia fatigue. Bonne vieille
Sarah. Il défit la serviette humide et
froide qui entourait sa Borge et i semit à lui frictionner :e visage. Sarah
fit un mouvement.
— Vieille fo.le, murmura-t-elie. Comment

as-tu fait pour me porter dans mon it?
— Par la lévigation, répondit-il en riant.
Le sourire de Sarah fut faible, mais sa

réplique vigoureuse:
—- Quelle grue tu fais! Tous les Plum

étaient dynam.ques dans leur temps. Mais
Je me sens mal Aggie jeta la serviette
sur une Chaiæ. Il passe son pantalon par-
dessus son pyjama.

— J'irai, di. Demeurez avec Sarah.
Donnes-lui de l'eau à boire, elle est assez
bien. mais le Dr. Davis devrait être Ki.

TI alla jusqu'à la porte, mais il revint
prendre aa pipe. son tabac et des allu-
mettes. Sarah qui le regardait, parut ef-
frayée.

I! prit les clés de l'auto et 8 partit
dans la nuit ‘bleve-noire, à toute vitease
Il frappa du poing dans la porte chez
Davis. Cette fois les lumières s'aïtumè-
rent. Mais Danielle descendit dans le mé-
me négligé I retint sa cexpiration en la
voyant. Elle cuvrit la porte toute grande
en disant:
—Oni7
-- Sarah est passablement malade Vo

tre téléphone ne fonctionne pes...
— Oh. Je vais éveiller papa.
Elle partit aussitôt. M entendait ses

pas en hant. une porte qui s'ouvrit en

£rinçant. puis des pas encore. Elle reve-
nait en courant.

-— 1 n'est pas dans se ctambre. Il n'y
est pas allé! Ti ..* Venez . *
Aggie la auivit à travers la maison.
— 1 m'a dit quelque chose lorsque je

suis rentrés du club .. au sujet de na
chambre noire...

Tia traversèren: la cuisne de style an-
cien, une Jépense. un hangar à bois. Hs
deacendirent. Il faisait encore vlair de
lune, Danielle cris-
— Out. La lumière est allumée. Dieu

merci? J'ai eu peur!
Avoie vit un petit carré de lumière sur

les feuilles d'un érable. Tis entrèrent dans
le garage, passèrent devant l'auto puis
dans un pa-ssig>, et Darielle frappes à
une porte. Pas de réponse. Elle tourna le
bouton de por'e

Fermée à v'é, dit-elle T. est peut-être
endormi. Elle #leva la voix © Papa! Oh,

papa!

Azrgie passa devant ele et tenta de
tourner 1+ bouton ie porte Ta porte était
bien tard et elle étais résistante TT!
vont ‘+ p'ritre calme.

So tons rematdrr par ‘a ferêtre. dit-il.
TI est port ‘te alli faire une .prome-
rade .. visites onelqu un... quelque
chose

FY: conesnte ot lis sortirent du rarage

CHAPITRE XXVTI

Danielle prit les devants pour contour-

ner le garage. La fenét:e par laquelle
venait la lumière. était petite et haute —
Aggie ne pouvai: l'atteinîre. La fenêtre
actionnai® sur ds pentures. de eorte que
18 lumière se reflétait sur les feuilles
d'un eérabla, près de la grange, & un
léger angle de Ja fenêtre. Les carreaux
de la fenêtre étaient peints en noir, afin
d'assurer une parfaite obecurité le jour.
pour les fins photographiques. T cherche

quelque chose sur quoi se hisser,
— Soutevez-moi. dit Danielle

 

L fit de eon mieux pour ia soulever
Jusqu'à l'appui de fenêtre, et la elle s'aida
de ses mains pour se nisser plus haut
EHe regarda alors à l'intérieur. Et les
bruits de la nuit, les murmures des feuii-
les furent couverts par son cri.
Ce en ne fut pas long, bien qu'il fut

de ln sorte qui prélude I'mystérie. Agzie
n'était pas sûr s’il était sincère ou truqué.
Mais il! ne voulait pas éveiller les voisins
Il aentait que la jeune fille chanvelait
au-dessus de lui. ot il la déposa à terre
la recevazi brutalement dans ses bras.
Elle ouvrit de nouveau la bouche pour

crier, mais Aggie la ferma en y posant
sa main. Elle piétina et mordit, mais «lle
ne fit plus de bruit. If la tenait ferme

meni, attendant de voir si on ferait de
la lumière dans quelque chambre des
domestiques ou dans l'une des autres mai-
sons. Pas de lumière. La jeune fille com-
mençait à se détendre.
— Ecoutez-moi, dit-H dans us murmure.

Si vous créez. vous éveillerez le voisinage !
Si nous pouvons faire quelque chose. c'est

le moment. Qu'avez-vous vu ? Pouvez-vous
le dire sans faire de scène ?
Elle emsaya à nouveau de le frapper du

pied : mais comma Aggie, en réaction. ia
tenait plus fermement, elle fit signe
qu'elle voulait parler. Et elle parla sur
le ton monotone et saccadé :

Cest mon père — il est étendu la.
un couteau dans ie corps, et li est couvert

de sang... et le plancher aussi.

—Eh bien? M la forçait à parler
— FI faut faire quelque chose... uppeler

Le police...!

Aggie secoua a tête.
— Pas encore. Celui qui fa tué... ne

sait pas qu'il a été découvert... et il
compte peut-être bh-dessus...
La réponse de Danielle fut violente, bien

que murmurée.
— Personne ne l'a tué. Ti s'est suicidé !

Vous êtes fou! La porte pat barrée — un
enfant ne pourrait pas pamser par a

fenêtre — et c'est la seule!
La vue de Aggie s'étac habituée à la

pénombre créée par la petite fenêtre. T1
la voyait bien, renvoyant sea cheveux en
arrière et tremblant. II attendait toujours
des lumières, mais personne n’en fit. Un
er. entendu un seul moment et à d'a
tance — passe pour le bruit d'une porte.
d'un arbre ou d'um lapin pris au piège.

C'est le second ou le troisième qui sou-
lève toute l'humanité. It pensa à eela.
Il pensa aussi à ‘a fenêtre au<deawus de
la porte. FI se crut volé. “Je vals regar-
der moi-même”, se dit-il. et se mit à
chercher quelque chase sur quoi monter.
— M y à une échelle dans le e à

gauche. dit Danielle. ere
Tl brûle plusieurs allumettes. mais I

trouva. C'était un escabsau mais ar<er
long. Hi l'apporta et !! put attetodre le
fenétre. Danielle gardait le silence
Te Dr Pavia Stat étendu aur le dos. à

terre. 8a main droite tenait ‘encore le
manche de ve qui pouvait être un cou-
teaar § il! y avait du sang sous lui et au-
tour de lui. Aucune expression révélatrive
sur ses tralts Comme ceux de Ia plusart
des morts. ils étaient riacides. inaigni-
fiants. Le couteau avait plongé dans son
coeur Ti était mort probahlement en une
seconde. Deux ampoules brûlaient d-ne
la pièce: une rouge et une bleue. I! v
nvait aussi un Sventail ot 11 bourdon-- +
L'eau roulait d'un tube de caout“<hone
dans une cuves: plusieurs agrandi
mente phn‘ozraphiques s'otitaient par 1»
courant. Enr une ftahls de service, tv
avait des contenants en pareelaine,
bouteilles  hrunes lea choses que l'on
trovve ardinairernent dass une vhasshes
noire Une «nteur d'iride finttait dans
Voie

Axzie desond* de son escaheau
Danielle ‘ni vaieir t> hrae
= Tv pends’ Fail mot Béellam nt

mort > -

-- Oui Ben mort
~-N xest mylcidé. murmurat.elle  8nui-

cidé' Ce neat. pas ce que .. st cenen-
dant .. YT était tellement effrayé bou-
leveraé
HT! s'est suicidé. répéta Aggie. Maia

N se demandait quand même si réels
ment le Dr Davis s'était tué. Toute an*re
Mle eut êt6 outrageante. Te mort était
18 dans la petite pièce À la petite fend:
et à le porte darrée par Tintérieur Re
avatt pu voir afta En plus Se ta pan:
Œ y avait en verrou. Te couteau était

 

   

  

  



—
—

n
a
p
p
e
0

àt
t
e

Dimanche, 10 avril 1949

Les cadavres à Indian Stones
 

planté dans eon cour... et ss main
droite était refermée dessus. Suicide. Pen-
ser autrement serait ridicule,
Jim Calder était tombé dans un piège.

George Davis s'était poignardé. Hank
Bogarty avait glissé dans le lac. D n'y
avait pas de renard noir.
— Un chirurgien. murmura-t-i! devant

Dan‘elie, n'aurait pes fait cela ainsi avec
wo couteau de chasse, n'eft-ce pas?
— TI savait s’eu servir. répondit Da

Rielle. Mon père, une fois décidé, l'aurait
fait à la manière qui lui convenait... et

M plus efficace.
— Nous devrions ouvrir cette porte, dit

Aggie.
— Avez-vous une cigarette 7
— Non.
= Je vais i la maison en chercher et

me aculager en pleurant.

Il secoun la tête en disant :
— Vous n'allez pas pleure: ou crier.
— Oui, je Je ferai. Je tremble intérieu-

rement of je transpire comme un phoque.
Je vais m'enfermer dans ma chambre et
erier.
—Non, dit-il distraitement, mals aves

une telle force qui impliquait un eom-
mandement. Allez chercher une cigarette
a vous le voulez Mais vous allez revenir
et nous entrerons WN.
—Comment ?
— Est-ce que les domestiques eouchent

dans Je garage ?
— Non. Le haut servait autrefois de

fenil. La chambre noire est là où était
Ja chute. C’est pourquoi c'est sf haut.
—Bien. Je vais fermer les portes du

garage et je meservirai d'un levier pour

autos.
Elle revint au bout de dix minutes. Au-

tour d'elle tout &tait profondément en-
dormi, Elle avait passé une robe et elle
apportait des cigarettes. Elle portait des
sandales, mais ses fambee étaient nues.
Elle était phle comme une feuille de pa-
pier. Aggie la regarda. TI vait allumé
l'un des phares de l'auto pour s'éclairer.
I! avait fixé un levier contre la porte de
la chambre noire et # en tournait le
mantvelle.
—Je me suis servi d'une des couver-

tures de l'auto pour bloquer la “enêtre,

dit-il. Ceci va faire un bruit d'enfer.
TI ne s'était pas trompé. Le cadre de

la porte craqua et se fendit en alguii-
Jettes. Aggie continuait de tourner. Puis
Ü y eut comme un bruit d'explosion et
la serrure sortit de @n gâche et les vis
du verrou s'arrachèrent. Le porte s'ouvrit

violemment, frappe le mur et rebondit

pour se refermer presque Le levier l'en

empêche,
Aggie entra dans la chambre. En sau-

tant il arrerha ‘a couverture qui bloquait
ln fenêtre. N te déplia et, après avoir
regardé longuement le cadavre, 1 je re
couvrit de la couverture de laine. Puis
Danielle entra — toujours tenant les ci-

garettes.
— Fumez-en une, dit Aggie. Donnes

m'en une aussi. T1 prit deux cigarettes du

paquet, en mit une dans la bouche de

Danielle et l'alluma. Elie se mit à fumer

automatiquement. Lui-même fuma la sien-

ne comme fl aurait fait d'une pipe. Puis

M dit: Cest un couteau. Un couteau de

ehanse. Et fort. En poasédait-il un?
Danielle ne répondit pes

CHAPITRE Xo

Aggie se rapproche de Danielle.

- Je vous Er demandé si votre père poe

sédait un coutaau. Nous ayons beaucoup

faire, ce soir. T1 faut vous ouvrir. Votre

père est mort. Bien. C'est terrible. Bien.

Vous avez reçu un choc. Mais j'ai bescin

d'un témoin de tout ce que je fais présen-

tement — et je puis avoir besoin d'aide.

Est-ce dlair?
— Je veux retourner à la maison, dit-elle

nonchalamment.
— Et vous n’irez pas. Vous restez ici!

Elle le regarda avec des yeux de zombie.

Un peu de couleur passa sur sa pélesr. Elle

fit mine de partir à In maison. Il la saisit

par un bras et la fit pivoter, lui donnant

une forte giffle.

— Je continuerai, dit-il. jusquà ce que

vous repreniez vos sens. Elle ne bougea pas.

Ii la secoua et la giffla à nouveau.
Les larmes montérent lentement à ses

yeux Elle baissa la vue, et elle frissonna.

Elle avala plusieurs fois et elie poussa un

profond poupir trémolunt. Lorsgu'elle re

leva la tête, une lueur de bon sens brillant

dans ses yeux.
— C'est bien. Je resterai, Agrie.

—Bien. Votre père possédait-il un cou-

teau”
---Non. Du moins je ne sais pas. Je n'en

ai jamais vu.
— Qu'importe. Qu'est-ce qu'il développait?

—Pourquoi ne regardez-vous pas?
T1 avait fait quelques pas vers la cuvette

où baignaient des impressions. Qu'est-ce

qu'il a dit qu'il développait?

— 11 ne I'a pas dit. Il ne Je disait jamais
M prenait des milliers de photos C'était
wn grand amateur de camera.
Aggie mit la main dans l'eau et en retira
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une impression. C'était une photo de ter-
rain — de feuilles, d'aiguilles et de mourse,

et elle laissait voir une vague indenture de
chaussures. Il la remit dans l'eau, pour en
prendre une autre. Celle-ci représentait un
arbre nettement abattu. Cette photo ne lui

dit rien, de sorte qu'il en prit une troisième
avec des pinces en bois. Celle-là expliquait
les autres. C'était une photo au piège —
prise — apparemment — le lendemain de
la découverte de Calder.
Le lendemain matin du jour od Calder

avait fait sa promenade matinale. Le corps

n'était plus dans le piège. Mais les taches
de sang près de l'arbre tombé étaient très
visibles et reconnaissables. Techniquement.
c'était une photo d'expert.
Aggie replaga la photo.
~Votre pére, dit-il, a dû retourner là

haut le lendemain de la découverts — ce
jour de pluie — prendre des photos pour

se rassurer. C’est bien vrai. Follement vrai.
M voulait être eùr qu'il n’avait laissé au-
eune trace. Il a dû y aller avant la pluie.
C'est peut-être alors qu’il a taché de mang
ses chaussures, et c'est pourquoi fl s’en est
débarrassé cet après-midi.
— Cela n'a aucun sens, dit tristement

Danielle.
—Réellement pas, en effet. Sarah prétend

que votre père était incapable de faire cela

Quelles que soient les preuves.

~— Vous en avez parlé à Sarah?

—Oul, répondit-it. Puis s'appuyant sur
une armoire portant l'inscription “X”, pour
Rayons X, il ajouta. Supposons qu'il n'a pas

tré Calder. Le fait que lui-même est mort,
n'implique pas nécessairement qu'il a fait.

Est-ce qu'une concevable série de circon-
stances peut expliquer ce que nous savons.

Cette première nuit, il est allé en coneul-
tation. Avait-il été appelé?
— Oui. Le téléphone sonna et c’est lui

qui répondit. II peut avoir truqué se part
de la conversation. Mais plus j'y pense, plus
je me souviens qu’il parut surpris. FI baissa
a voix...
— Admettons qu'il a été appelé — quet-

que part — par quelqu'un. Xl est parti —
vers quelle heure?

— Minuit. Peut-être plus tard. Entre mi

nuit et une heure.
Aggie eut un souvenir.
— Serait-ce vers l'heure où vous avez en-

tendu bûcher dans le bois? Etait-ce aussi-
tôt après son départ?
— C'est après cela, dit-elle distraitement.

Je ne sais quand. Je ne tenais pes compte

des minutes, des secondes. Je ne savais
pas quand les gens allaient mourir. Wes

m'a demandé l'heure de chaque chose, des

fois et des fois. .!
—Bupposons qu'il ait entendu bûcher,

lorsqu'il est parti, mais qu'il soit allé ré

pondre à son Appel tout de même. Au moins

11 a rapporté une plaque de Rayons x n

Ya apporté ici hier soir, et il est à présu-

mer qu'il y travaillait lorsque je suis venu

le chercher pour Sarah! Mais l'élairage était

en désordre. Il ne pouvait pas facilement

examiner un négatif sans électricité.
—Ti aurait pu cependant le développer

et le préparer. S'il était pressé 11 a pu faire

cola de façon à pouvoir l'examiner à ln
lumière du jour.
— C'est vrai. Alors je suis venu I a fait

une visite à Sarah. Après cela, d'après vo-

tre eulsinière, 11 s’absenta pour longtemps

Il a pu faire une promenade — se rendre

jusqu'au inc. Peut-être aussi jusqu’à Garnet

Knob pour voir qui bûchait ainst dans In

nuit, pour découvrir Jim Calder dans le piè-

ge. Nous ne saurons peut-être jamais s'il
a fait l’une de ces choses. Je préegume tou-
jours qu'il n’a pas fait cela pour tuer. En

tout cas, après la découverte du piège, de
bonne heure le lendemain matin, il a pris

ces photographies. Cels. ne fait pas de dou-
te. Et aujourd'hui il! a jeté des chaussures
dans Lower Lake. Pas de doute quant a cfla
non plus, Et il ne portait pas ces chaussu-
Tes lorsqu'il est venu voir Sarah. J'en suis

sûr, N était chic comme le doit être un spé-
cialiste de Park Avenue. Cela porte à crol-
re qu n'était pas à Garnet Knob lorsque

Calder fut tué, mais cela ne le prouve pus

Nous pouvons retirer les chaussures de

l'eau, et je suis certain qu’elles ne démon-

treront rien de plus que ce que nous avons

aupposé — mais que votre père. une autre
fois, a pu mettre le pied dans du sang du
méme type que celui de Calder.

— Pourquoi vous torturer ainsi l'esprit?
demande. Danielle. Lui aussi est mort, à
présent. T1 y a toutes raisons de croire qu'il

a tué Jim Calder, et nous n'avons pas be-
soin d'être ici pour inventer toutes sortes

d'autres suppositions, d'autres possibilités,

Agxie garda un moment le silence.

—Nous avons plusieurs raisons, Danielle,
dit-il. Supposons que votre père n'ait rien
eu à faire dans ce cas de la montagne. Rien
d'autre que de prendre des photographies,

Je lendemain, alors que nous étions tous au
courant?
— Mais alora — pourquoi aurait-i! fait

eee?
= Poti une raison que vous avez exposée

.
clairement vous-même, hier soir. Parce que
les gens de Indian Stones prennent toutes

choses en main... et votre père deux fois
plus vite que les autres. I) avait confiance
en lui-même, piein de ressources et égoiste.
Il s'est inquiété. Tout le monde à pu voir

cela, et il avait des raisons de s'inquiéter.
Le télégramme de Hank Bogarty — l'or.
D avait dit cela naturellement. L'histoire

de l'or allait être sûrement connue. Son se-
cret avait survéeu à une mort apparemment
accidentelle. II ne pouvait survivre à une
seconde mort. Aussi, en dessous, surveilleit-
{1 Danielle.

— De lor? demanda-t-elle. Que voules-
vous dire?
Aggie fut convaincu, alors, que Danielle

ne savait rien de cette affaire, de cette ca-
chette dans lu cave du club.
—Tls possédaient de l'or, dit-il vivement.

Un stock en commun. Sarah, votre père,
Waite et Calder. De l'or qu'ils avaient reçu
de Bogarty, en remboursement. Le télégram-

me de Hank — et la connaissance de l'or
— ainsi que la mort de Caïder,... les bou-
leversa tous terriblement. Ainsi... Aggie
baissa la voix lorsqu'il arriva à la conclu-

sion de son hypothèse... Je me demande si
votre père n'essayait pas à seconder les ef-
forts de la police. en faisant ses propres
recherches. en prenant ces merveilleuses
photos, en furetant partout conume vous et
mot l'avons fait et comme d'autres person-
hes entreprenantes J'auraient fait, devant la
peur, l'inquiétude et la tragédie.
— Cs serait bien le genre de mon père,

dit-elle. Bien comme lui. Il ne se finit ja
Personne autant qu'à lui-même. Ce-
n — s'il est innocent —

serait-il suicidé? pourquet se
— Je lignore, dit Aggie. Je l'ignore. Mais

œil n'a pas tué Calder, queiqu'un d'sutre l'a
fait. C'est mon point de vue!

CHAPITRE XXVIO
Denieile posa une question très pat

Telle, mais qui confondit Aggie : *—Combien d'or avaient-ils ?
—Grand Dieu! JM ai oublié de le de-

— Où est-il caché ?
I allait opposer une rebuffade à cette

Question aussi, lorequ'il vit les yeux de
la jeune fille se dilater. Elle regardait
à terre depuis qu'ils étaient entrés dans
ja chambre. Ce uu'il vit le fit me preci-
piter vers le cadavre. Une chose horri-
fiante. D @e faiseit un mouvement sous
la eouverture. Elle Vindiqua du doigt et
elle se réfugia dans un coin. Elle ouvrit
la bouche.
—N' allez pas encore crier,

sur le tom énergique. D se stereieva la couverture. La main du Dr
Davie avait reliché sa prise sur le cou-
teau et elle glissmit lentement sur sa
poitrine, dans un mouvement probabie-
ment déclenché par la pesanteur de Ia
couverture. C'était tout. Mais caché sous
la couverture, ce mouvement était hideux.
Le bras glisse complètsment et tomba
mollement eur le plancher.
Danielle s'était voilé la face.
Aggie palpa la peau du mort Elle

n'était pas froide. mais tiède. La rigidité
soieérique ne s'était pas encore pro-
uite.
— Nous sortirons bientôt d'ici, dit-il à le

Jeune fille. I! allait recouvrir le cadavre.
lorsqu'il s'arrêta à regarder Xe manche
du couteau Un magnifique couteau —
æravé, dit-il. Et initialé en meript. “H. H.
B.” Hank — Henry — H. Bogarty. de
toute évidence. Celui qui avait retenu la
carte de visite à la porte de Sarnh. Le
couteau qu'il croyait avoir été pris par
Calder, ce soir-là
Aggie regarda la porte qui avait été

barrée, puis In petite fenêtre at élevée.
Puis il étendit la couverture de nouveau
sur le cadavre. TI se leva alors et prit
Je bras de Danielle.
— Ce epsctacie a été mauvais pour

vous, dit-il en l'amenant dehors, dans la
nuit tiède. Votre père n'est tué avec le
couteau de Hank Bogarty Tl a did voir
Calder ee soirdà ! On dirait que... après
tout... !

-- Oul. dit-elle. Je ne mis pas de quol
vous parlez. mails je sais ce que vous
pensez. Mon père s'est suicidé.

— A moins que... IN se dirigentent alors
vers la mason de Davis. Je veux savoir
comment se porte Sarah dans le mo
ment — si votre téléphone fonctionne
encore.
—TI est en bon état.

—TI ne l'était pas. Le vieux John a
essayé d'atteindre votre pire avant que
je ne vienne.
Is enttérent chez Davies Aggle exsaya

le téléphone.
= TI ne parle pas, dit-il.

— C'est Atrang>. I! fonctionnait lorsque
Je me, suis couchée. Je venais d'appeier
une couple de personnes. Elle all'ma
plusieurs lumières. Ti faui appeler Ia po-
lies ajouta-t-elle Et vous devriez appeler
le Dr Smith. C'est le mefieur à Parka-
wan. Sarah peut encore nvnir besoin de
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soins. Nous pouvons aussi aller éveiller
le vieux Waite. C'est le plus près. Dieu!
Je me sens malcde et faible.
Aggie demanda aussitôt :
— Savez-vous par où les file téléphoni-

ques entrent ici ?
-—- De la grange à Ja mawon et au

garage.
— Avez-vous une lampe de povhe ?
— Je vais en chercher une.

Munis de la lanterne ils sortirent par
l'arrière. A l'aide du projecteur, Aggie
vit l'endroit où les fils noirs étalent fixés
à la maison au moyen d'isolateurs en
verre. Il les suivit jusqu'à ‘in point où il
a'apercut que ces fils avaiert été arrachée
et coupés

— Quelqu'un Jes a arrachés, dit-il. II a
fallu une longue perche pour faire cela,
ou une échelle. ou monter dans les arbrre.
— Pourquoi * Que signifie ?
—Je ne saurais dire. Tout ce que je

trouve est de plus en plus étrange. affo-
lant, Y avait-ii un téléphone dans ja
chambre noire ?
— Non.
— Dans le garage *

-— Non,
— Mais quelqu'un s'est donné la peine

d'arracher les fils Qui? Pourquoi ? Da-
nielle, je commence à croire que votre
père a été assassiné.
— Derrière une porte barrée « ver

Toulllée ? Ou en passent par une fenêtre
à peine assez grande pour laisser passer

une pouie ? Pourquoi ne pas renoncer à
tout cela ? Mon père a tué Jin Calder —
et lui-même. Nous — elle s‘interrompit.
Aggie fit un geste convulsif.
— Allons! dit-l1l Nuus allons chez Waite

et au plue vite. Supposons que quelqu'un
Ta eu. lui aussi — et mêmes Sarah .. !

T1 partit en courant et Danielle le

suivit.
Mr, Waite n'était pas mort. Les via

meurs de Aggie l'éveillèrent. TI parut à
une fenêtre. coiffé d'un bonnet de nuit
et béillant.
— Qui va M * Cessez ce tapage! Que

se passe-t-il 9
— C'est moi! Aggie Plum! Sarah ent

plus malade. Je suis venu chercher lo
Dr Davis, mais il ne prut pas venir. Je
voudrais me servir de votre téléphone !
— Pourquoi n'allez-vous pas au club,

réveiller Browne. Pourquo’ me déranger
au milleu de la nuit?
— Deacendex, viell idiot et ouvrez votre

porte! dit Aggie.

Le vieux ne descendit qu'après avoir
fait sa toilette. Aggie lui demands ob
était son téléphone, et il y courut. Da-
nielle le smivit et lui donna l'appel télé
phonique du meilleur médscin de Parka-
wan. Aggie demanda l'opérateur, mais il
signala un autre appel.
— Allo, fit-il. Johm! Dieu soit loué!

Comment est Sarah? Cest bon... ai elle
se eoent assez bien. Il se tetourna pour
dire que Sarah venait à l'appareti. Puis:
Sarah! Je veux Que vous éveilliez tous

les domestiques! Qu'ils occupent la mak
son! Barrez toutes les portes et fenê-
tres .. Oui, je rentre, mnils je ne sais
quand... Pourquoi? Parce que George
Davie ent étendu dans aon garage. un

poignard dans le coeur! Ii y a un véri-
table assassin dans les environs — et je

vous veux en sécurité, Soyez prudenie.
Oui, Au revoir. Puis se retournant : Cet
avis est pour vous aussi, Mr. Waite.
Le vielllard ne réagit que par un léger

choc — rien de plus. A présent il ae
tenait devant Aggie. piutôt taime. 11 sem-
blait ne pas bien voir. I! enfourchr som

pince-nez

— Davis est mort. 4it-il. Assamsiné 7
— Suicidé, répondit Aggie. C'est du

moins ce que je pense.
— Vous l'avez trouvé ? demanda Waite.
— Oui.
— Puis —Puisje vous demander «om-

ment ? N'êtes-vous pas un peu présomp-
tueux, jeune homme. lorsque vous mettez
le nex dans des affaires qui ne vous
concernent pas? En plusieurs occasions
vous étes apparu sous un jour douteux,
€* je crois que le spectacle que vous

offrez en rourant, la nuit. en coemparnie
de Miss Davis, aux petites heures, est
scandaleux !

CHAPTTRE XXIX

 

Agxie cligna de l'oeil en caressant sa

barbe. C'étairnt là les paroles d'un vieux

querelleur colère et alarme. On pouvait
aussi les prendre pour c-llea d'un roué
qui comptait aur une a'taque pour se

défendre. Aggie tenta une contre-attaque.
— Parlant d'écornifflag>. Mr. Waits, où

étiez-vous, Ia nuit où Calder fut tué ?
L'autre commença sur le ton glacial:

— Vous n'hésitez pas à :>sumer les pré

rogatives. à ce que je vois. Je n'ai pas
la moindre intention de ripondre à votre
fuestion. Mais j'ai cett- 1ntention de
découvrir comment wus avez anpris mon
ahsence. Vous être fel chez moi, et vous
avez suffisamment abusé de mon Intimité.
—FEntce que, par hansrd. vous Sties

dane la eave du club?

‘
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Aggie avait compté sur la déclaration

pour produire de l'effet. La réaction de
Wate fut plus grande qui ne l'avait
espéré. Le vieillard commença à trembler
et sm face Ce contrasta en une erpression

de furie, de haine, d'avarice et de craim
te. Son pincednex pétilis sous les lunuères.
D wécrie
— Maudite scit Sarah! Maucite bavar-

Ce — vieille foie! Sortez d'ici
S'adrenment A Danielle, Aggie lui dit :
— Venez.
Mais la jeune ‘lile ne bouges pas.

— Avez-vous oublié d'ap,eier la police ?
Agzie la regarda en sou<iant :

— En effet, répond t-il.
— Sor ! répéte Waite qui tremblaït

de colère. I courut à la cheminée e*
samissant un ‘ase, il le brancit, Sortez
die, fal ait!

Agxi: indiqua le porte en disant à
Danielle :
— Nous téléphonerons de

  

 

 

 

 

chez Sarah

Aux quartiers généraux de la police. la
voix au téléphone dat presque aphone,
en répétant : Dr Davis est mort. Medecine
Lodge, sur la route d'Upper Lake Nous
envoyons quelqu'um Lmmé/tiatement,
— Les domestiques sont là qui vous

attendent. dit Aggie. Je sera chez ma
tante. Puis il ræcrocha.
La chambre était inondée de tumière

ot Danielle s'nccupait à border Sarsh.
Chillle, appréhensive pronait les com-
mandes pour !« ca’ ;
— Tis vienment. dX Agrie, eans néêces-

aité
Aggie regarda Daniele.
Sarah se laissa tomber sur une chaise,

allongea les jambes. Le virax John ayant

allumé le f:u dans Ia cheminée, fla se
trouvaient confortables.

— Parle, Aggie. je vais très bien en ce

moment.
Aggie parla durant quinze minu‘es. A

la fin N avait donné à sm tante une

demcript on détrillée de la scène dana le

garage Davie. Pendrnt ce temps-R. Ra-ah

auscultait son cou et elle paraissait avolr

fait un nouvean ba‘! avec la vie. Déchar-

gée de son secret, ole était plas elle

Lnrwçie =nn neveu eft termind eNe cit:
~— Heu' Genrre ne se s-rait jamais sui
dé TN $a’ tron orguelfleux
— Mails c'est dien ce qu'i* a fait. appe

remment.
Aver

fou’
— Vong rrovezr que

le cnuteau Ade Hank? Tu re

Borwrty eat vivant
— dana lex pariges — et que c'est lui
qui Ta tué”
— Ai-je dit cela® Jal simplement dt

que le rire de Danllle n'était pas homme
à se mtcider
— Alors, dit Argie er careæant w=

barbe vous pouvez pent-être nou dire
comment cela s’est accompli!

-— Je ne tente nas d'exnliquer* C'est ton
prob'ème Cr: cattle Too Wihikman Tn
os nn savan!. TI est poli~Ter. Tu es censd
être capeb'e de per---" Je suis une sim- le
frmme… aut conna’t le mondé. Je d'a
ee melqu'un a tué le nère de Danielle!

Ft tol. que diet? Jomandn-t-elle en
aadrreeant A Nanialls

— Je me s«is pas. répondit la jeure fille.
I doit s'être miridé, Hi ny avait res
d'autre moyen. I! devait v avoir ex ‘ue
chore — autre chose que Ia cachette.
— Tu ns révélé à Danielle? demanda

Sarah à Axze.
— Oui. en rrvenant jci. Les points eail-

lents. Je pensais.
—Tu penses tort haut presque! Je

tai va regarder en arrière, ea venant
sci. Tu pensais à cet or!
—Je me demandais st j'frais vérifier.

Mi vous me dites comment y parvenir...
Les deux femmes furent surprises par

cette sugzsetion. Danielle le rernrda avec
fn-réduiité. Sarnh parnieer * effrayée. C'est
elle qui parla:

— Cela aussi est !affaira de Wes! TI fait
sombre. Tu ne Deux aller voir cela dans
Jes Faves! Et stl y avait quelquun dau

tre, là”
— Raison le plume pour y al'er! Et pu's

Jes caves sont obscures. méme en pein
Jour.

— Je ne te dirai pes comment y parve
mir!
— Alors, firnif voir si quelqu'un ride

dans les environs SI Mr Davia a eté
assassiné, ” doit y avoir quelqu'un. En-
ec-e anelenes miriites st Ya clare secs
éveiltée par tes eris de sirènes et les phy

-es d'auto. T'attrrfion ee portera sur =

ma'son de Duanie”.» dite! en se levant

Je crois que c'est le meilleur temps d'a’-

Ter dans les cavrs. Je me sonvien< d'avoir

$mé dans les caves à vie On sy ame

mit.
Sarak regarda le jeune fille en fare

dette La lumière du fover amplifiait
Ia concentration de son regard eur Axcie.
Finalement elle secoua la tite em disant:
—Ny alles pas. Aggle C'est peut-être
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dangereux. Et ce n'est pas l'affaire d'un
— homme tel que vous. .
— Du danger? répétat+i Vous croyes

que je devrais m'abstenir parce qu'il y a
du danger?

— Out, c’est ce que je crois, répondit
Daniele Vous êtes un professeur et non
um policier. Vous ne pouvez pas vous
exposer dans une cave, lea nuit
Aguie parut perplexe.
— Mais je ne demande que cela. J'ai

merais battre Wes à son propre jeu! Je
ne crains pas le danger. Ti remarque la

façon dont sa tante regardait la jeune
fille. C’est cela, Sarah, continua-til Fai-
tes-la sortir de la chambre. Donnez-mol
les instructions .. et Daniel's, faites-moi
penser de vous raconter les autres dan-

Rers que fai courus en pays étrangers.
Le danger! Grand Dieu!

Sarah sourit Danielie 8 contre-coeur,
passa dans la cuisine et Sarah fit appro-

cher son neveu plus près d'elle.
— Tu pourrais changer ton veston de

pyjama pour un chandall. Tu as l'air ab-
surde. Dans un murmare, Sarah lui don
na les instructions

Cinq minutes rlus tard H quittait la
maison. La iune ne brillait plus et les
nuages couvraient presque tout le clel.
Quelques étoiles dans l'est brillaient en-
core. Chez Davis. les domestiques atten-
dawnt encore l'arrivée de is police. Aggie
»e rendit au clud ra passant par un étroit
sentier de trav-rse. La maison sera fer-
mée à cié. Jack Browne et les domest+-
ques dealent dormir aux étages
rieurs. TI ne fallait pes les arré
Arrivé sur le terrain, ll se. glisss en-

tre les lilas et 5e trouva finalement dans
le porche. II n'y avait pas une seule
lumière dans le club. I attira à lui un
moustiquaire, Le première fenêtre était
verroutilee; la troisième ne l'était pas
Aggie ia eouleva et entra. I! alluma une

lanterne de poche une seconde pour trou-
ver son chemin entre lea tables et les
divans. De .a méme façon il passa dans
la cuisine. I trouva la clé de la cave
principale, ouvrit soigneusement la porte
et y entra. I! referma après lui et des
cendit les marches A mi-chemin i s'ar-
réta pour écouter. Une pompe automati-
que fomtionnait quelque part en bas, fai-
sant un bruit assourdi et rythmique avec
quelques moments de silence entre les

battements. Aggis n’ententit rien d'autre.
La cave avait des fenêtres opaques qui
laissaient passer un peu de lumière le
jour, mals aucune Ja nuit FH risqua une

autre fois sa lanterne. D« l'extérieur on
aurait pu voir la lumière. maie il avait
une besogne à accomplir. I passa devant
les fournaises et les soutrs A charbon.
Les cendres grincèrent sous ses pas. Au
fond de la chambre aux fournaises, une
porte donnait sur un corridor. TI en

trouva la clenche. An-defh de cette porte
I! ny avait plus de fenêtre, Za sorte
qu'il alluma sa lanterne et la mit au
eran d'arrêt T1 y avait assez de pous-
sière et de toiles d'araicrées pour indi-
quer que le passage n'avait pas été utilisé
depuis des années. Mais le plancher en bé-
ton révé'ait les allées et venues dans la
cave a vin

CHAPITRE XXX

Chaque babltant de Indian Stones qui
gardait un stock de vin dans cette cave,
avait sa propre clé. La plupart de ces clés
etaient entre ler mains des foméstiques qui
voyageaient de temps à autre pour leurs
maîtres, Le vieux John avait remis & Azxie
celle de Sarah B la c'issait maintenint
dans une lourde serrure d'une porte à l’ex-
trémité du passive. Les pentures de la por
te crissèrent horribiement. La torche lui
indique um étroit es-aller ta'tlé dans le roe,
descendant en tire-bcuohon à perte de vue.

Persant combien. sens arme, # était ex-
posé. Agzie sarrétait pour écouter. L'esca-
lier faisait me complète révolution avant
de d:bounber dans une vaste chambre rem-
plie de cases. Deux des murs étaient taillés
dans le roc. les deux autres en terre durcie.
Le pinfond bas était soutenu par de véné-
rah! poutres en bois Des noms étaient
briiés sur chaque case: Waite. Peters, Cal-
der, Drayman, Sommerfield, Plum, ainsi de
suite. Des étiquettes fandes sur les bouteilles
inliqualent !es types de vin. de vignobles,
de châteaux Agzie ne s'y arrêta pas

Il passa devant deæ rangées de bouteilles
at savança Jusqu'au fond de la pièce. Là
les cnb.nes éta ent constru.tes le !sng du
mur. Une grande partie de l'espace était
divoiue à Davis Pas une bouteille dedans.
Les rayons de Calder étaient massifs, car
ils servaient aussi à supporter une partie

du niafond. Ces choses étaient Mh depuis les
ortrines de Sachem House... depuis un
sid le ou plus.

C'est pour:gioi Sarah disait que personne
ne pourrait trouver .a cachette. Et cepen-
dan* ces raycns eux-mêmes étaient des
boulons. et !es panneaux derrière. ume porte
suspendue an ruvers d'une de ces poutres, là
où eliu paraiesait ensevelie dans la terre
durve. À l'aide de ma torche, Axgie ms
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pecta tout. Le poaumière avait êté remuée,
mais L n'aurait eu dire per qui. Une à une,
M poussa les rayons d'environ un pouce
à droite; lle zlispuient sur des support.
rouillés. Puis N pouseu très fort sur le tout,
Qui s'enfonça à J'intérieur.
D entra et se renferme. En avant étaient

um autre passage, une autre porte. La porte
était auesi fermée à clé, et les clés apparte-
nalent à quatre personnes, seulement. lm
fatroduisant la cé de Sarah A s'aperçut que

les levres de la serrure étaient luisantes
Etait-il parce qu'une autre dé avait éte

utilisée auparavant? Sa clé tourna dans la
serrure, M vuvrit la porte et pénétra dans le
pière.

Il se trouvalt maintenant dans la voûte
secrète de l'ancien hôtel. Ia pièce n'était
pas grande, mais elle était meubles d'une
table déldbrée et de deux chaises, rebuts
de l'ancien hotel aussi. Le coffre de sûreté
était encastr* dans un mur et sa façade
métallique était plus haute que Aggie. M
ferma la porte, derrière lui. TI n'avait pas
peur, bien que les environs fussent intimi-
dants, mais l'obscurité et l'aspect pouter-
rain de son aventure Jui dictaient de faire
vite. Sarah avait écrit ies chiffres de la com-
bina.son de la vote en fer. T1 ne fui failut
pas moins de cing minutes pour ouvrir le
coffre. Aucun bruit ne lui parvenait,
Le coffre était vide.
L'intérieur mesurait environ sept pieds

de Lauteur, huit pieds de profondeur et
quatre de largeur. Il ne contenaitpivs de
cases, ni rien du tout, que de ia aciuze de

bois et deu brindilles de paille qui pouvaient
provenir de boites. f avait terminé som
travail. D ‘fut remué par sa découverte,
parce qu'elle était dramatique. Alors il fut
pris du désir de sortir de la voûte, de Ia
cave de l'immeuble. N se figurait la lourde
porte de fer se refermant sur lui. D sortit
vivement, ce qui le soulagea partiellement.
Il referma la porte et donna un tour au ca
dran de la combinaison. puis R éteignit sa
torche.

Li fit à rebours je chemin déjà parcourt.
Le sens d'agitation lui revint. TI avait pensé
à la cave en terme de forét, de la jungle,
où à aurait pu se cacher et observer sans
être vu. Ce n'est qu'en descendant l'escalier
en spirale qu'à comprit combien |! était
exposé.

I! hésita avant d'ouvrir le compartiment
au vin. Finalement, se tenant derrière 1a
porte, sa torche éteinte, U Fouvrit. Elle
gémit tristement. Le compartiment était
noir. Avan¢ant le bres Armé de sa torche,

pour se protéger, il trouva le commutateur
et fit la lumière. Rien que la senteur de

vin: rien d'autre. Auc'in bruit que les batte-
ments de son coeur dans ce silence absolu.
D revint à Ia porte, sana la fermez et À
alluma sa torche.
Mais !! l'éteignit aussitôt et se jeta à

genoux. La lumière, tancée vers l'entrée,
avait frappé quelque chose qui le remplit
d'horreur. Dans le centre de l'allée par la-
quelle 11 était venu, Z y svait une bouteille

de vin. Elle n'était pas là lorsqu' était
venu.
Aggie se traina sens bruit, sur ses mains

et ses genoux et se prépaga a une lutte
éventuelle. E s'éloigna de Wm case de Calder,
loin des bouteilles, vers le mur du fond.
A tout instant il a'attendait de voir une
lumière apparaître. Une lueur — et une dé-
tonation. Il s'en voulait d'être venu la sans
ace. Danielle avait eu raison; fl n'était
qu'un professeur, et non un homme à gal-
vauder la nuit sur les traces d'un assassin.
Quesqu'un l'avait su.vi. Il s'arrêta et écouta,
On avait placé cette bouteille pour lui faire
comprendre qu'il était suivi. Pour l'effrayer?
L'obliger à se sauver pour faire une mei

Jeure cible?
Mais si on av'it vuulu le tuer, un aver-

tissement n'étais pas nécessaire. Telle per-
sonne n'avait qu'à se cacher et attendre
Qu'il passät, silhouetté par sa torche.

T1 atteignit le mur opposé et à tâtons, À
trouva l'entrée de l'escalier. I tremblait de
tout son corps. plus so ux de faire vite
que de faire en silence. En montant 1'esca-
Mer, cependant, il changea de tactique. I
s'arrêta en haut, une minute, et H écoute,
essuyant ia sueur de son front et de son
visage. Aucun bruit, Rien. Il ouvrit la porte

en la poussant — R ne l'avait pas compléte-
Ment fermée. Le même crissement affreux
déchira la nuit. Alors, Un simple éclair de
sa torche lui montra je corridor vide.

 

  

CHAPITRE XXXI

Aggie avait fait diligence et voici qu’il

æ trouvait dans la cave principale.

Là. 4 comprit que la personne qui avait
placé la Ddouteille sur son chemin, aurait
sa meilleure chance si. réellement. cette
personne avait l'intention de attaquer.
Aggie s'accroupit peur monter l'escalier.
M heurta quelque chose qui céda et tomba
en faisant grand bruit. I! altuma sa torche.
I! était maintenant dans Ia chambre aux
fournaises. Sa torche tui fit voir un os —
un os de veau — dans ja poussière. Un oe
complétement rongé on dénudé par la
cuisson? I n'eut pes ie temps de déter-
miner,

Par Philip WYLIE

Dimanche, 10 avril 1949

Les tumières de le cave s'allumèrent et,
du haut de l'escalier, une voix cria:
— Qui est là?
— Mot, Aggie! Il se sentk énormément

soulagé. C'est mot, Jack!
Le gérant du chub se tenait au haut de

Pescañer, un revolver en main. Il portait
une robe de chambre et était chaussé de
pantoufles. M sourit faiblement.
— Dieu! Aggie! dit-il, que faites-vous ici?
—J'eassie de sortw, répondit franche-

ment Aggie. Et quelqu'un est là dans ce
trou, quelque part. I! montaît maintenant
en courant. Il attira Jack dans la dépense,
ferma la porte et la barra en disant:
Ceci devrait l'empêcher de sortir. Je va®

appeler Wes ee...

Il s'interrompit, Dans la cuisine du club,

plusieurs personnes le regardaient: Beta,
Martha et Bill Calder, Ralph Patton. =t
Byron Wuaite. Et le plus surprenant, Wes
Wickman en uniforme extraordinairement
en désordre. Ses mains étaient soulltées >t
ses chaussures boueuses. LI était essoufflé
comme s'i! venait de remplir quelque tâche,
mais À cherchait à cacher tout cela Des
pains tranchés, une cuisse d'agneau, des
condiments à In moutarde étaient rangée
sur la table de centre
Wes demanda: -
— Qui est dans la cave, Aggie.
— Je Tlgnore. Je..
Beth observa:
— On dirait que vous venez de passer

dans un trou de noeud. Et eale, encore.
Vous êtes somnambule, je suppose?
Wes s'appuya sur le réfrigérateur:
— Que veut dire tout cela, Aggie? Vous

aves été le premier à trouver Calder. Le
premier à trouver Georges Davis, Le pre
mier à donner l'alarme. Et maintenant,
pendant que je travaille fSbrilement dans
Ila maison de Davis, je reçois un appel
pressant de Sarah, par Ventremise de John,

d'avoir à sauver votre vie dane la cave du
<éub. Qu'y a-t-il, 1à?

— Quelqu'un, répondit Aggie. Cherch:z,
pour famour de Dieu, Que vos hommes
fouillent la cave.
Le policier réfléchit:
— Bien, dit-il
Jack parla:

—I se peut qu'il y ait quelqu'un là
Aggie, avez-vous remarqué si ies fenêtres
de Im cave étaient ouvertes lorsque vuus
êtes descendu?
— Non Elles ne l'étaient pas.

— Il y en a deux douvertes maintenant.
-— Je n'ai prs remarqué cela, dit Aggie.

Alors, cette p>sonne est partie. Il regar-

dait chacun. Tous exprimaient le doute,
l'accusation. Mime lexpression du policier,
Li se sentait battu. I) avait besoin de som-
mell, 11 était faible et nerveux. En co'ère,
aussi. Hum! fit-il. Pourquoi me demandez

vous ce que je fais ici? Qu'est-ce que vous
faites tous, ici?
Waite se hâta de dire:

— Je suppose que vous avez cru que je
me rendormirais aprés le tapage que vous

avez fait chez moi hier soir? Je suis allé
chez Davis. ‘Toutes les lumières étaient
allumuées. Je suis resté à causer avec ‘es
domestiques,
— Nous y sommes allés aussi. dit Beth

Nous avons entendu les strènes, Bkl, Mar-
tha et moi. Nous avons lnissé la mère de
Martha endormie, Nous nous sommes chauss
sés et nous sommes venus ici.

— Je venais de me lever, dit Jack. Ils
frappaient dans la porte, nlors je les ai
fais entrer. Personne ne dormira plus cette

nl, de sorte que nous fa:scns des san
wiches. J'ai entendu du bruit dans la
cave et je me suis armé du revolver du
club. Dieu sait que nous sommes tous sur
les nerfs!
Wes-dit durement: -
— Je crois, Aggie, que c'est:

vrais interroger. N'estce pas?
Aggie était sur le point de répondre lors-

que Ja porte de la dépense s'ouvrit pour

laisser entrer plusieurs autres personnes
en plus ou moins déshabiilé. Tout ie monde
demandait:
— Qu'y a-t-11? Qu'est-H arrivé chez Davis?
Aggie Ins regarda avec dédain

— Rentrez chez vous, Argie, dit Va
J'irai aussitôt que j'aurai je'é un coup
d'oeil dars la cave. Dans cinq minutes
J'ai à vois parler, Et vous parler sérieu-
sement.
Lorsque Aggie rentra chez sa tante. ä

s'aperçut que Danielle éféit partie Ccia
lui causa un désappointement. Sarah avait

fait faire un bon feu. Sur la table à cs'é
fl y avait des eandwiches et des tasses. La
vieille dame éta:t couchée dans l'alcôve et
elle recut Aggie sur le ton aigre:

— Tu as été bien longtemps!

— J'avais grand à parcourir.
—Eh bien?
Aggie comprit ce qu'elle voulait dire

Il s'assit et regarda la cafetière.
—Tout est parti. dit-il TI ne reste rien

dans le coffre-fort. -
Sarah fit une mous.
=— Tout est parti, hein?
= Combien y avait-l, Sarah?
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—Au dernier état 1 # avait quelque
ehose comme un million.
— Une jolie somme à emporter, bain?

J'ai pensé. J'avais oublié de demander.
Vous savez que j'oublie généraiement tou-
tes les choses importantes Je me de
mande = nous avions parlé de cent
mile — ou de cent millions.
— Personne ici n'a pareille fortune, ré-

pliqua Sarah. Et cet or et mon platine
ne pouvaient être emportés, non plus Il
7 en Avait bien une tonne, j'imagine.
Aggie songes un moment.
-— Vraiment, hein? I! aurait fallu faire

plusieurs voyages. Comment était-ce, em-
ballé?
— Dans de Ia sciure de bois — dans

des boites vides d'empoi. Les boitcæa
étaient dans des caisses à vin. Quatre
par caisse. C'était calculé pour peser le
méme poids qu’une caisse de vin.
Aggie sirotalt son café.
--Franchement, dit-l?, Je crois que je

suls le principal suspect de Wes Wick-
man.

— Toi? Ça ne me surprend pas, dit
Sarah. Parle, maintenant.
Aggie lui raconta tout, superficie!le-

ment d'abord. puis en détail, alors que
les dix minutes de Wes s'allongeaient à
Quinze, vingt. trente. Ionsqu'il eût termi-
né (le attendtren* avec une impatience
qui fit oublier la fatigue et le sommeil.
Was parut enfin. ll paraissai- triste.

Son visage était encore plus sale.

—I n'y avait personne dans cett
cave. Une fenétre a éte brise J'ai à
poine dormi depuis is mort de Cnlder.
Hier soir j'ai suivi les pistes de Bogarty.
Je me aus con-hé hier noir en disant
que je ne voulais être dérangé pour quoi
que ve fut. Mon lieutenant m'a éveillé
lorsque vous aver ajpelé au sujet de
Davis Maintenant, écoutez, Plum. Vous
avez trouvé le docteur. Vous avez forcé
Ia porte de sa chambre noire où fl était.
Vous avez tout remué jusque dans le
coffre-fort dans la cave du club — oui! —
c'est là que je viens. Vous allez avoir une
diable de tâ-he à expliquer tous vos
a.“e — et vous allez corimencer main-
tenant,

Woes but tasse sur tasse de café. Ii
n'interrompit pas une seule foia. II mani-
festa de l'étonnement au récit de Aggie
concernant la carhette. I! jeta de temps
à autre un regard vers Sarah. It
murmura lorsque Aggie décrivit la post
tion dans laquelle il découvrit le corps de
Davia Mas i ne parla pas.
Lorsque Aggie eut terminé, il forma les

yeux,
— Aggie, dit-il enf:n. Je suis parfaite

ment sûr que vous me dites ie vérité.
J'aurais fait exactement comme vous avez
fait, Mais vous -- et Sarah — sachez que
demain matin vous serez asbaillis par une
nuée de reporters!
—J'al pensé à cela, dit Sarah.
Ils referont toute la scène. Grand repor-

tage! Un million d'or caché illégalement
Deux morts étranges. Un prospecteur en
vus disparu. Hitler disparaitra de la pre
mière page des journaux. Les reporters
essaieront de trouver avant nous une
réponse au problème. Quelle est la ré
ponse ?

CHAPITRE XXXII

—On a volé l'or, dit Sarah,
Wes paraissait enragé et impuissant.
—Sl vous voulez seulement me dire

qui ..

— Hank, j'imagine, dit-elle. C'est diffi-
cile à croire, mais ce doit être lui! C'est
son poignard qui à tué Mavis. C'est pro-
bablement lui qui a tendu le pidge, M
savait que nous rossédions l'or, et il était
eeul à savoir oll nous le cachlons. Pour
quol ne le cherchez-vous pas ?

——J'ai tout essayé pcur je retrouver, dit
Wes. J'ai cherché jour et nuit. Puis
s'adressant a Aggie. Nous savons déjà
beaucoup. Ti avait avec lui un renard
poitant collier, lorsqu'] est venu dans

l'est. Il s'est arrêté à plusiours endroits.
Je suis sûr que le coutcau qui a tué

Davis était le sien.
— Com:rent ?
— Ses initiales eur l'auto. N'avez-vous

pas remarqué ? Même script. II avait évi-
demment une préférence pour le script
—Je ne les al pas vues dit Aggie.
- Vous étiez assis juste au-<icssoun!

Reste à savoir comment il est sorti de
cette chambre, s'il & nésassiné Davis ?
Aggie haussa les épaules
— TI ne le pouvait pas, ami! Songee-y!

Nl a pu aller voir Davie secrètement, dans
sa chambre noire. Excellent endroit. Loin
des habitations. 81 Bogarty était dans le
hois attendant une chance de voir Davis
— i l’a eue c soir. Il se peut qu'il ait
lnusé son couteau et un billet quelconque
de nouvelle qui alt porté Davis à ee
servir du couteau. TI l'a peut-être donné
expressément à Davis pour qu'on s'en

serve contre lui-même. Vous savez com-
ment l’on procède avec un officiee dis
zrac'é : on lui donne une arme pour qu'il
rw fase justice.
— TPouah? fit Wes. Puis ¥ ajoute : Tue
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ries-vous un homme avec une arme ini
tialée ? Ou laisseriez-vous une arme lai
tialée dans la plaie mortelle ? Ou emors
pour que l'Homme s'en serve contre Jur
méme ?

—Qui sait si Davis ne voulait pes se

suicider et en faire porter la response-
bilité à Bogarty ? S'il a ‘ecu la visite de
Bogarty, hier soir. ne pouvait-ii pas lui
voler son couteau ? Et qui nous dit qu'il

ne s'en est pas servi contre lui-même
après le départ de Bogarty ? Il à pu, dans
æon excitation, oubner qu'il avait barré
sa route, pour ne penser qu'à se faire
Justice en laissant un indice aocusateur

contre Bogarty ?

Wes regarda Sarah.

—N ne manque pas d'imagination, ve
tre neveu. J'ai pensé à ccla, Au moins,
c'est sensé. Personne ne pouvait être Mv
pour le poignardez L'arme était encore
dans la plaie lorsque vous l'avez trouvé,

Le couteau de Bogarty. Davis saveit peut-
être qu'il devait mourir. et il laissait l’in-
dice afin que Bogarty ne put éviter le
châtiment, Qu'en pensez-vous, Sarah ?
La vieille dame répondit :
— Aggie, de quelle case venait la bou-

teille, celle qui a été placée à terre après
ton entrée dans la voûte ?
— Dieu! Comment puis-je savoir? J'ai

éteint la lumière et je me euia sauvé!
— J'ai regardé, dit Wes. Elle provenatt

de votre came, Sarah.
— Elle devrait porter des empreintes

digitales, alors. J'ai placé le Hochheimer
il y a des années. Tl devrait être excessi-
vement poussiéreux.

—T l'était. dit Wes. Bt 1H y avait des
marques de gant ou de mouchoir.

-—— ("eat très habile, dit farah
— Habile! Je vous cros! dit

æ levant. .
—~ Hank était halle, die Sarah. nensive.

Très intellizent. Ti avait fdées claires
et vives, ID était morveilleux au whist.
Anx érhess aussi. Je ne puis imaginer

qu'it ait tué des gens. ou les ait incitém
À se tuer, S'il I's fait. Yim Calder était
uns plus grande eanaille que je ne pen-

sue, et Grorge Davis, nlus qu'un hahile

médecin et un prétentieux. Hank pou-

vait — les punir. I! avalt un grand sens

de la justice. Son sens à hil.
Le troupier répondit:
— Vous parles d'un homme ane vons

connaissez denula trente ans N a pu
changer dennis ce temna:
—T a dû Rerardez-mo, dit Sarah en

souriant.
Puis s'adressant à A_xie, le policier

demanda :
—Comment Danielle

tée, hier soir ?
AgFie décrivit la rnndnite de la jeune

fille. T1 cherrha à éviter Is question des
xiflea qu'il tui avalt données. Mais Wes
saisit cela aves le sourire
— Alors quoi ?
—Rien, je "ai eiffiée et je Yai secouée.
— C'est étonnant que vous soyez encore

en vie. dit le trounier, en ricanant. Mais
elle avait besoin de cela! Je parie qu'elle
n'a pes été giffiée depuis la mort de sa
mère. Je œuls peiné nonr elle. cependant.
Son ère ruicidé, elle est seule en ce
monde.
Avvie regardait ln flamme da fover :

sa tante le regardait. Wes DâAifla puis NN
dit à Avrie:
—C'est À dessein que je vous al ser

moné, au cinb. Loreque fe sufs venu. anrèg
le messenger du vieux John tout le monde
tronvait étrange ame vous avez $5 le
premier À tout découvrir, Irdlan Stones
æbvelllait pour apprendre tout re — ta-
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Wes en

 

vest-elle compor-

nace! &exelama Sarah.
e-Tapage ? pour le moins! compléta

Aérie. J'ai eru que vom aviez réeflement
des muncons contre mot,
—M'une seule facon. dit le troupler en

se levant. Je ne crois pas que vous m'au-
riez dit tout ce que je anis. at vous aviez

pensé pouvoir faire quelque chose mans
mon aide. Après tout, je suis policier.
Loreque deux personnares notoires de In

notre district. noce sinérieurs demandent
nation meurent de mort étrange, dans
de l'action. Si vous re‘ernez ln moindre
chose... !
—Vous avez remarqué que chez Davis

les fils téléphoniques ant été arrarhés ?
~ Naturellement. Danelle me lée a

montrés.
— Vous ne seriez pas Intéremné à savoir

que j'ai trouvé un petit os de veau dans
la chambre des fournalsss dn club ? Sem-
Hlahte A cetul trouvé dans Ta voiture de
Boat .
—R ?
—Je ne murais dire. J'étais pressé.

Axgie avait le regard moqueur. J'étais

nerveux, dans la cave, pour plusieurs rai
sons.
— Je virifieral. Mais fe doute ame ce

soft important. Tas déchets du club sont
mis dans des poubelles ane Tom descend
dans le cave et one l'on sort ver la porte
s'ouvrant sur Taîlée arrière. Cette norte
était entidement harrés. er anftr. Los ae
dû tomber d'une des poubelles

ua 

— Vous avez raison. Je n'avais pas pen-
sé aux déchets
— Je retourne chez les Davis. dit Wes

A J'avenir. je donnerai instruction pour
que vous m'atteigniez chaque fois que

vous aurez besoin de ma. Et merci en-
core une fois. Incidemment. nous ferons
demain des recherches au sujet des chaus-

sures de Davis.
Aggie reconduisit le troupier fusqu'à ia

porte. Puis il revint aupr's de sa tante.
— Vous devez être fatiguée? lui deman-

da-t-it
—— Au contraire. A présent que j'ai Ja

conscience claire, je crois que j'ai aussi
passé la crise d'oreillons. Je me sens pleine
de courage.

— Pas moi, dit Aggie. I me semble que
je n'ai jamais doin: de ma vie.

Le téléphone sonna. Azgre répondit :
— Allo! Non. Mies Plum est malade et

ne peut pas parler... Elle ne voit per
sonne, elle est en querantaine... Ici son
neveu, Agamennon Telemachus Plum...
A-G.-A. De price. consultez “Who's Who”!
Non. Je ne reçois personne ce matin...

Je recevrai cet après-midi, et je m'inquiète
peu que ce soit trop tard pour les édi-
tions du soir... 8! vous envoyez un hom-
mé ÜÙ verra que la maison est entourée
de gardes qui ent instruction de faire
feu*... Ecoutez! Je vals me mettre au
Mt! LIT. Vous trouverea vela dans le
dictionnaire .. Une dé~laration?... Bien
Oui... Vous pousez dire que. dans mon

opinion, Jim Calder est mort accidentel-
lement, et que Georze Davis s’est suicidé,
À la suite de sp/coulations qui ont enzlobé
Je million en or qui manque actuellement
Vous n'avez nes encore entendu parler de

Tor? FM hien. envoyez un reporter chez
Pvron Waits TI sera henrewr de fournir
tous les détails. J'en snis =ür!
Agvie rarrorha. C'était Metropolitan

News & Photo, de New-York, qui avait
appelé. M retourna ruprès de sa tante.
—Ts ont appris la nonvelle par len.

trem'se d'un rerart-- de la poire locale.
J'espère et sincèrement — qu'ils sun
prendront le bonhomme à son lever, ce
matin!
— TH As une curieuse de mentaîité,

Arie! Ponrnuoi ne-tu fait estte désla.
ration au sunt d'accident ot de miivide.
et dit procès en libelle pour le vol de Tor
par Waite
— Parce que, répondit-il J'ai un fort

soupçon que ma déclaration sera éven-
tueilement considérée comme un estimé
singulièrement prophétique des conciu-
sions auxgueiles tout be monde en vien-
dra. Par cela j'entends que, à moins que
Wea, vous ou moi trouvionr du nouveau,
nous arrivons au bout des recherches.
Bogarty — ou tout autre qui a tué Calder
et déterminé la mort dc Davis est
trop loin maintenant pour que nous puis-
sions l’atteindre, Jamais peut-être. Je
prédis une période de clameurs publi-
ques — puis une graguelle extinction de
l'excitation.
—Ceast WM une pensée alarmante,

Sarah, et j'espère que tu te trompes

CHAPITRE XXXINO

 

 

dit

Aggie se dirigea vers l'escalier en di
sant:

—y a dana les environs quelqu'un de
tellement habile et intuitif, que moins j'y
pense et mieux je dors! Un moment plus
tard {I appeia: Sarah, dites 4 Windle de
me procurer trols douzaines de pièges en
acier, voulez-vous? Ces: sérieux Des
pièges à renard. Et bonne nuit ‘

Par un Leau jour du début de juillet,
un de ces jours qui font regretter aux
uns de ne savoir nager, Agamennon-Tele-

machus Plum, AB. BS. Litt. D. PhD.
et naturellement Phi Bela Kappa. était
assis au bord de Lower Lake, à Indian
Stones, les pieds dans l'eau jusqu'à la
cheville. Deux semaines pissées dans les
montagnes avaisnt produit un vhanze

ment chez l'éminent æavant. Le plus évi-
dent des changements était superficiel.
Sa peau était d'un beau brun, au lieu du
blanc académique. Sa barbe était plus
courte et mieux taillée,
Un autre changement se voyait dans

en situation sociale. Cest-dadire qu'au-
jourd'hui les wens lui parlaient aimable
ment et de façon à laisser entendre l'esti-
me. Un enfant de six ans se jeta sur ses
épaules en criant :
— Plongez avec moi, Aggle!

Aggie se mit à rire et dit:

— Oui Bientôt,
Mrs. Drayman tricotait. mals apparem-

ment elle avait à l'esprit autre chase que
des mailles à compter.
—On me dit que Sarah a demandé à

Beth de tenir votre maison ? demanda-
t-elle.
Deux semaines auperavant. Aggie eut

rougl et bégayé. Deux semaines plus tôt,
le fait qu'une jeune fille eut été invitée
à venir vivre dans la maïsyn de na tante,
out suffi le faire quitter Indian Stones. A
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présent son embazras n'etait que modéré.
— Mais, cui, dit-il. Une compagne. Serah

va mieux, mais sa convalescence est lente.
He pws, Beth est libre.
—Hum! fit Mrà Drayman
Je vois que Mrs. D. est au courant de

ce que Sarah ira jusqu'au bout du monde
pour arranger les choses entre Beth et
mot, se dit Aggie. Mw. D. et tout le resta
de Indian Stones. ll laissa en suspens
l'insinustion de ira. Drayman. I! avait
dejà presque fait ses malle, lorsque
Sarah suggéra cela Presque, mais pas
tout à fait. I! n’était pas sûr pourquoi Ml
était resté Par curiomlé scientifique,
peut-être — pour voir comment se com.
porterait une jeune et jolie fille du point
de vue promuiscuité. Ou peut-être parce
qu'il était devenu blesé du fait Qu
avait élé récemment intervioué par des
Journalistes, policiers, détectives, coroner,
ete, du fait que les journaux avaient été
remplie de son nom et de sea déclare-
tions, et du fait aussi que Indian Stones
avait changé d'opinion sur son compte.
On ne le désignait plus comme le savant
barbu.
A présent on le considérait comme um

surhomme, & cause de ses récents ex-
ploits, chez Davis, dans la cave du club
où il avait pénétré seul et sans arme
dans la nuit. alors qu'un dangereux vo
leur y fréquentait. Celui cn qui un capté
taine de la polie» d'Etat avait toutes ses
confiances. Un homme qui au dire
des enfants inte'ligents pouvait ra
conter les p'us intéreasantea histoires véri-
diques sur les Indiens, les Esquimaux et
les Africains.

Aggie bâilla, C'était très reposant. Plus
d'horreurs et plus d'alarmes. Jim Calder
était enterré et sa famii © emuynit d'ou

blier. Dani-lle était partie.

 

TT vit que Mrs. Dravman allait parler,
et Il iui coupa a parole:

Une extraordinaire belle journée,
di:-i,
— Tout À fait. répondit-etlle. Tout à fait.
-- le lac, ajouta-t-il, est surtout vivie

fiant.
— Je prifére Upper lake, répondit-elie,

toujours désireuse d'en savoir davantage
au sujet de Beth. D eat plus privé .. at
plus près de notre cottage. Cependant,
depuls que les eaux de la baie sont pol-
luées, nous somross forcés de venir nous

baigner lct. L'eau eat très brune. Elle n'a
jamais été ainsi. À propos, où est Beth?
— Elle est à s'habiller. répondk-41, Etia

rentre avec moi. T) regarda les autres

baigneurs. puie It soutint le regard hau
tain de Mrse. Drayman,
— C'est extraordinair:, aussi, comme les

chosræ se sont calmées, njouta-t-il.
Comme Mrs Dravman était la belle

mère du fils du défunt Mr. Calder, som
intérét dang le drame de Indian Stones
ne le cédait en rien.
— N'est-ce pas? dit-elle. Pendant ple

sieurs jours j'ai été trèa bouleversée. Ia
situation de notre Bill était tellement em-
barraasante ! TI n'approuvait pas son père,
vous savez. Ma Martha également le dé
æpprouvait. Et cette petite Davis — qui
avait presque forcé Bill à l'acœompagner
à Garnet Knob. i nuit ou — Jim — fut
trouvé! C'est par permission de la Pro
vidence que vous les aver suivis — et
avez écouté! Autrement, qu'est-ce qu'a
rait pu penser ma pauvre fille?
a — Tm pire répondit solennellement
ee
Mre Drayman ne s'aperçut pas qu'il

se moquait.
— Ont. Exactement * Ec depuis. elle a

tenu Rill presque constamment à la mai
son, deruis!
— Hummm' fit Acgte Ti commence à

être temps qu'elle le re'iche un neu Pour
ma part. fe trouve Bit! tràs aimable
—Je ne sila ras de votre avis, dit

Mre Mravman. Pas quant: à BIL mala
quant À In aurveltianre de Martha. De-
nies mera hisntA* de retour
Ave se redrrmes,
— Voilh une nouvelle, dit-ff Fa erovels

Qu'ete nllait demeurer à New-York. Pile
m'a rit un mat —-anrñs Jee funérattisa
— me dieant av'alte n'était pan dismosée
& pamser P&E tel, à l'avenir

--A'ors. elle R changé V4ke
Dabitnde  R'etlement, 11 devrait y avotr
uns protection lécale rentre une femme
de rette sorte! Tal dit 4% Martha

— Allons. dit le profemsenr Dan'-Ne est
valage mais pas méchante. Elle est
Incantrôlahbte — mals cest pare qu'’-lle

melon son

a &é gâtée. Je la trouve gentille — et
elle me manque

—Gentitle!  répéta Mra Dravman
N'imnorte muol, mais pas cela!
— Qui est wentilie. alors?
Aegte fit demi-tour aur la grève. Beth

était derrière lui en matllot de hain. te.
mant à pleine maine es cheveux noîra
an'elle voulait passer sous son honnet
Fs était pine Tronzée que lui et me
mortier en falentt un marnennia »Ami-
rable. TI se souvint, avoir dit une Pois à
Sarah que Beth était le genre de feune
fitle qu! vous nrend le phe quan4 on
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oy attend ie moins Er en ce moment
M reconnaissait la juitesse de son rar
sonnetnent. II sourit

== Daniel.»
Beth sursauta
— Darsieile 7

je revient. dit-U simplement sans
donner de raisin. I fait chaud à New-
York Elle est seule durs un appartement
et elle s'ennuie. Je ne sauras la biamer.
Les traits de Beth p>rdirent l'anime

ton qui avait marqué sa question
Baignona-no is, Aggie, di elle. 11 duit

faire au moins juaire-v.nz’-d < à l'ombre.

Cest bon. dit-il Puis c'esant la voix:

Hé’ Petit! Si tu veux monter sur mes
epaules pour pionger c'est e moment.

Un choeur de voix _'avénils approuvé

rent a proposition.

D était peut-être quatre heures — lors

que Beth. relevant um canct quelle et

Quelques jeunesres avaient délidérément

renversé, aperçut Age dans l'eau. près

d'elle
— Faites-moi frire une promenade. de-

manda-t-elle.
Sürement.

fl aida à touer le canot au quai. M mit

pird à terre. tira le anor war Ro sable

vida de son eau, emsuya côtes av

Le serviette. et 1! Mmv.ia Beth à embar-

que-. Ils partirent dans In direction des

Îles. à travers toute une flottille de cha

loujes. Deux équipes de raneurs prati-

Qqua:rnt en vue d'une course Fred, pre

priétaire de la fièrhe à poisson. se faisait

haler par un jeune garcon Dana une

anse éloignée, Byron Waite péchait à la

naîte était ennuyé sane doute de tant

de rires et de bruits

CHAPITRE XXXIV

Pendant que Aggie avironnait très vite

et sans nécessité, Beth. 1o0nchalamment dit
à son compagnon:

— C’est gentil à vous et à Sarab de m'in-

viter à demeurer chez vous. _
— Nous avons appris ‘jue vous étiez sur

le point d'étrangier Mrs Drayman. d'où

l'invitation missionnaire.

- Vous êtes drôle. Vom avez l'oreille la

plus fine de toute la coionie. Tout ce que

vous voulez savoir, vous le découvres. Com-

me par exempie la retour de Danielle.

- La science m'a été devolue.

— Etes-vous en amour avec Danielle?
— Dieu m'en garde’ dit-il en cessant d'a

vironner.
-- Ce n'est pas une réponse, dit la jeune

fille, en riant. L'aimez-vous?
—Pas moi. Pas Agabennon’

— En tout cas, vous avez beaucoup pensé
à elle. Vous avez interrogé Sarah et moi
méme

Histoire de me renseigne”. repondit-il.
Et l! avait essayé de sassurer si. oui ou
non. Danielle avait pu tuer Jim Calder avec

l'aide de son père . Cette possibibte l’avait
hanté depuis qu'elle était partie à New York

avec le corps de son pèrs... r-fusant toute
aide
Beth le conridérait attentivement.
-- Vous inquietez-vous encore de savoir si

elle a fait le coup? C'est possible, vous se-
vez, si elle l'avait voulu.

Wes Wickman est ‘onvaineu que s'il

peut rejoindre Bogarty. ## aura toutes les

réponses. Moi également

Bier‘ôt Aggie lui demanda en souriant:

— Voulez-vous que nous retournions?

— Dans la minute. Bet! avait baissé le ton
« il pouvait à peine l'entendr=. Après une

pruse elie demanda: Etes-vous timite?
Bien ous et non. Je le suis beaucoup

moins chaque jour.

Mot. je le suis avec vous. Tout le mon-
de l'est. Vous êtes trie roman-sque, Aggie.

On dit cela, répon lit-il. Ja-k m'a dit

un soir, que vous venliex rcs actions à
près du pai. 11 me di.ait que vous étiez
éprise de ma forme masculine C'est trom-

peur. Je suis devenu airst à ‘orce de tra-

vail dur — non par orguril, ci par la culture
physique. comme les autres jeunes gens

— Oui, dit-elle. mais -e n'était pas cela

E se sentit mal à l'aue.

— J'espère ne jamais me “arier, Beth
Mon travail ne me le permet pas. Je n'ose-

rais demander à person:e de partager ma

dure tâche, ni de rester seul juand je se-

rais au travail

— Néanmoina, dit-elle, je suis toujours

dans les mémes disposi! ons. Et vous pou-

vez faire ce que bom vous semble. C'est
étrange — moi qui vous considérais comme
un citron lorsque je vous ai connu

Aggie cherchait à changer le thème de la

conversation.

—C'est gentil d'avoir quelqu'un comme
vous prés de soi. Puis regardant l'endroit où

le canot de Danielle fu: une fois tiré à
terre, il ajouta: C'est Ia deuxième fois que

je viens à ce bout du lac J'en éprouve une
drôle de sensation.

Beth fut longtempe mans répondre: puis

elle dit lentement:
— Oui. Vous étiez ave: Danielle. Je vous

ai vus revenir. Vous voës en 30 ivenez” Elle
Vous avait jeté à l'eau
— C'est tel qu'elle avait
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<cnmme sil n'avait pas entendu Beth. Je
me demande pourquoi?

Elle avait peut-ctre un rendez-vous
avec Bill -— ou un autre.
—J'en doute. répondit Aggie en dirigeant

Je canot ‘vers la zrève. Sor. regard changea

d'expr lon. Beth s'en aperçut. I} la regar-

da après un moment et lui demanda: Per-
mettez que jem'abeente environ vingt mi-
sutes”
— Certainement.

Aggie descendit à terre. Loranu'i! fut ea

ché par les urbres, il se mit à courir tres
vite. En sx minutes il eût parcouru plus
d'un mille. Lorsqu'i! arriva pres de la vieille

maison d'été abandonnée, À cessa de cou-
rir. I! prit z=rde de ne pes faire bouger les

branches d'arbres.

Ti y avait une ouverture. Argie y péné
tra en passant derrière un arbre. La per-
gole éta:i faite de cierrez des champe, main-

tenant tissées de mousse et de vignes. I! se
placa sur le côté gazonneux. surplombant
une vallée as bout de laquelle se trou-
vaient des collines sauvages TI examina
avant de quitter se: sanctuaire: ees pen-

sées, comme élevée: par le grand air, lui
vinrent au galop. fl en eût trois

L'une éta:t le sous-rir de ce que Danielle

lui avait assuré qu'il n’y avait rien dans la
pergoie: mais personne, à sa connaissance,
ne s'en était assuré.
La seconde. une sorte de sensation à la

vue de ce spectacle oublié, endroit où il
avait passé tant de jours de son enfance à
s'amuser.
La troisième. une irtuition — subtile —

largement inconsciente jusque bb
Cet endroit renfermait plus de mystère

qu'un énorme voi: le mystère de mort: le
mystère de l'homme de l'ouest. Et Aggie
possédait tout cr qu'il fallait pour enquêter
pareilles choses Sa carrière scientifique

avait été remplie de déductions apparem-
ment étrangéres à ces frangments pourris
par le tempe.

Plum sortit de la forét, marchant allègre-
wæsat. Pas le moindre bbruit dans la per-
#ole. Tout ce qu'il avait connu dans son en-
fance et dont il se souvenait, était encore
en place, mais riiné par le temps
T Aggie s'assit au bord de la vallée, sous
une haute arche en pierre. Ii ge souvint d'un
vieux porumier qui n'était plus ià, et autres
choses encore.

De l'autre côté était le vieil arbre grim-
pant, tordu et rabougri, mnis rempil de pe

tits fuits verts. Une branche avait été cou-
pée à coupe de hache — un acte insigni-
fiant. Puis it remarqua que l'écorce avait

été brisée avec tn instrument plus petit
qu'une hache —de pas plus d”: pouce de

largeur -—- un ciseau où un couteau. Il fit

le tour et examina Du côté opposé de l’ar-
bre, et assez haut, il vit des marques assez
profondes qui commençait à “guérir”. Elles
avaient été faites avant la montée de la
sève. cette année-là
Aggie retourna lentement à ia perzole. MN

s'assit de nouveau. Ca gros nœud dont l'en-
tourage était durc:. semblait regarder les
incisions faites dans l'écorce de l'arbre qui
faisait visà-vis. Il pouvait y avoir vingt
pieds de distance entre les deux arbres et la
æouche supportant le trou du noeud. pouvait
avoir une douzaine de pieds d: hauteur.
Dix minutes s'étaent écouléss. Aggie dé-

Ploya ses jambes, comme si elles avaient
raidi, et il rev:nt lentement a travers champ.
I augments de vitesse en entrant dans la
forêt.

 

CHAPITRE XXXV

Beth continuait d'avironnetr près de la
rive. sans but déterrainé Elle approcha le
canot plus près du bord et Aggie prit sa pia-
ce à l'av.ron. Elle alia s'asseoir en arrière.

Elle rompit éventrellement son silence
prolongé.

- Je vois du potlen sur votre maillot de
bain. J'en déduis ‘que vous avez marché
dans un champ. Il ry en a qu'un dang les
environs. celui du xazebo. Y avez-vous trou-
vé quelque chose d'une sinistre importance 7
— Peut-etre, repcndit Agg.e en souriant.
— Mais vous n'en parlez pas ?
1 secoua la tête.
— Je crois, dit Beth, que je n'accepterai

pas l'offre de Sarah d'aler demeurer chez
vous Vous avez parfaitement raison. Aggie.
Je ne suis pas votre genre et vous n'êtes
Gus du mien. Elle soupire Vous le direz
à Sarah. n'est-ce pas ?
— Quoi T dit Aggie qui se trouva distrait

de ses pensées
Laissez faire. Je le lui dirai moi-même,

dit Beth avec le sour re.
Je suppose. après toit, que Ralph est bien

l'idéal.
Elle fut surprise lorsquil ava ia vue,
— Ralph ? Je voulais justement vous en

parier. Comment est-: ?
- I dirige Un bureau de comptabilite.

Toute sa vie est un grand isvre ouvert

— C'est lui qui tenait :a comptabilité de
votre père.
— Une partie. répordit Beth La partie

honn“e
— Il est an courant de "autre pattie Sou-

 

venez-vous de Ia farce qu'it a dite 1e soir où
Wes a interrogé tous les gens du club.
Qu'est-ce que c'était ? Oh, ou), NH a dit que
lem uns rendaient compte de leur revenu,*
mais que d'autres le cachalent. I “ensevelis-
saient”. Pensez-vcus qu'il était eu courant
de l'or thésaurisé ici ?
Beth rgarda Aggie bien dans les yeux.
— Nul doute qu'il devait savoir que mon

père avait d'autres comptes et d'autres

fonds. I.alph ne me parle pas beaucoup de
ses affares En cela H est biew l’homme
d'affaires américain typique. Ne vous met-

tez pas martel en tête. Et il a raison, Aggie.
Cela rm'inquiêterait. Cependant...
— Cependant quoi?

—- Il est d'une ambitiom énorme. Raiph
aime l'argent Je sai quill s'inquiète de
ma succession. C'est son point de vue pra-
tique. Considéré de votre Angie -- c'est dif-
ferent. L'ambition de Ralph ut tourner

A la cupidité, an cupidité au érime, Cepen-
dant. il est difficile de le def:nir... de l'ima-
giner devant une victime, tenant le poi-
gnard ensanglanté, n'est-ce pas ?

Aggie croyait que Beth était une personne
passablement détachée, pour sa part, en ce

Qui concernait son père dans je rôle de vic
time. D dit alors:

S'il était facile d'imaginer un assassin
commettant l'acte. rien ne serait plus facile
que de l'arrêter, de les prendre tous. Si je
vous demandais à quoi ou à qui ressemble
un meurtrier, vous seriez bien en peine de

me répondre.
Vous avez raison. Un meurtrier peut...

me ressembler.
— Espérons que non, dit Aggie en sou-

riant. Ainsi — vous ne savez pas du tout
si Raiph était au courant de l'or thésaurité ?
— Pas du tout.
— Est-M déjà venu ici en hiver ?
— Sans doute. Nous y sommes tous venus

— à un morgent ou un autre. Nous avions
des réunions Nous ouvrions un cot 3
parfois. quand nous étions plus jeunes.
— L'hiver dernier, peut-être ?
z- Je ne crois pas que personne soit venu

l'hiver dcrnier. Vous pourriez demander
cela à Sarah, Elle est l'horaire et le code de
Indian Stones.
— Je le lui demanderai. dit Aggie.
Le soleit était couché loraque Plu ren-

tra à Rainbow Lodge. Sarah faisait un
somme. Aggie a monté lire dans sa cham-

bre. mais une autre activité l'attendait.
II sortR à pied, cette fois. Dans un bou-

quet de bois Amsez épais, entre la maison
de Sarah et le club, il s'enfonca sntre les

arbres et la brousse pour s'arrêter dans une
petite éclaircie couverte de feuilles Entre
les feuslles on voyait les machoires d'un pid.

Ze en acier. Le pièce était tendu et amorcé.
Aggie Mina ensuite le long du terrain de

goif. BH avait tendu quatre pièges à diffé-
rents endroits dans les bois, mais sans suc-

cès. A date il n'avait pris qu'une mégère
rouge. D suivit le chemin boisé dans Ia
direction de Garnet Knob.
M y avait des pièges sous une bille, sur

le bord d'un ruisseau. dans une vieille orniè-
re et à côté d'une source. Le rendement
était nul. F eût l'idée de visiter les pièges
de l'autre étang. I y aFa et. du premiez au

dernier, il découvrit un succès inegpéré.

La terre autour du piège avait été boule-
versée. Un renard argenté apparaissait nu-
desmus d'une grosse pierre. Le renard était
presque debout, dans l'attitude de race.

L'arimal mort était de grande taille. Sa
fourrure était rouiilée par le soie d'été, et
M paraissait maigre. Une bête apprivoisée,
pensa-t-il Non habituée à fourrager pour

elle-même. C'est pourquoi #& l'avait prise,
sans doute, et précisément pou-quoi i! avait
espéré la prendre. Un renard sauvage eit

été plus prudent que celui-là.

Mais le renard lui-même !ntéresgs. Axgle
moins que le collier qu'il portait. 'n cotller
en cuir noir, orné de boutons d'argent, et
d'une piaque sur laquelle étaient gravees en
“script” les initiales H, H. B.

Agxie sempara de la carcase et, plein

de cumponrction pour ces sortes de choses,

@ reparcourut tous ses pièges - une distan-
ce de plus de trois miMes — et Lk les detendit
tous. C'est pourquoi i fut en retard pour
le diner.

Plum laisem im carcasse sur la véranda,
saus oublier que c'était à ce irême endroit
que le couteau initialé avait été volé. L ne
répondit à Sarah qu'après avoir téléphoné
aux quartiers généraux de la Foiice d'Etat,
disant qu'il aimerait voir le espitaine Wes
Wickman. Puis il extra et carnsa les che-
veux de Sarah lorsqu'elle Jui fit une confé-
srence sur son retard et conrbien eKe avait
faim
Sarah tenta de le faire parler.

— Un joli mari tu ferais, lui dit-elle. Ren-
trer près d’un femme qui a passé la Jourave

à travailler. ou qui a couru !|+s salons de

beauté et les magasins à rayons... et la

traiter exact-ment comme du par mâché !
— Vous me faites penser. Heth decline

l'invitation que vous lui avez faite de venir
demeurer ici,
— Eh bien? Les détails. Explique-tof!

— Incompatibilité. Je suis trop sauvage
pour elle

~ .'a; appris. dit Sarah. que tu l'as cano-
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tés. T'a-t-eve fait une proposition ? Remar-
que bien que je ne parte pas de proposition
de ta part
— Elle a fait une tentative. Elle m'a dit

que j'étais prétentieix... eile n'en finissait
plus.
— Une bonne fille, Beth. Intelligente, uf-

fectueuse et brave...
— Mmmenm ! Jolie, belle prestance. belle

chevelure. Bien éduquée. Un port magn!-
fique, Elle a de l'esprit, de la démarche.
Elie joue blen au golf et au tennis, bonne
nageuce. Tout ce dont un homme comme
nol aurait besoin sil avait une autre vie
à donner aux clubs champêtres.
Sarah renacia.
— Au moins, Beth est In seule fenune de

ton monde dont tu ne te sois Eas éloigné !
Pour moi, c'est un progrès.
Agvie la regarda avec des yeux penétrants,
— Je connais votre jeu. Miss Plum, di
— Franchement, je crois que tu le connais,

Mais, est-ce que Beth a paru désappointée ?
— Je n'en sais rien. Kile s'est mise aussd-

tôt à parler de Rulph. Ds étaient sérieux
lorsque je suis arrivé ici. Cela pourrait
reprendre.

Lorsqu'ils sortirent de la salle à manger,
Aggie alla s'installer pour lire les journaux
da solr.
Finalement, aprda un assez long siience,

Aggie dit :

— Nous avons des douzaines d'indices —
H entendit soudain les pas de Wes sur Ia

véranda... et je crois que nous en aurons
un autre avant longtemps! Mais ce n'est

Pad assez. Nous n'avons laissé notre mmagi-
nation suffisamment. Nous avons trop
compté sur la Jogique des choses. Puis se
penchant sur sa chaise: Allo, Wes' Entres
donc! Apportez ce renard qui est là, voulez-
vous ?
Le policier entra, portant le renard par

la queue. D le montra à Serah.

— Votre neveu est un habie trappeur,
Sarah, dit. J'aurais parié cinquante con-
tre un qu'H ne prendrait pas ceci.

—- Mauvais pari, dit Aggie. Il était domp-
té. Ah, mais, je vois que vous avez apporté
les photos.

 

 

CHAPITRE XXXVI

Aggie déblaya une table et y étendit un
jourral. Wes y posa le renard et ouvrit

une enveloppe. Sarah sapprocha pour
examiner les photos d'une main d'homme
portant les empreintes d'une morsure.
--Nous n'avons pes fait d'agrandisse-

ment, dit Wes, C'était inutile, sans renard.
J'ai pris une impression des mâchoires
du chien du chef — mais Ça n'y ressem-
blait en rien.
~~Je vais chercher des compas, dit

Aggte. Et !l courut en haut.

Le policier regsrda Sa-ah.

—Qu'a-t-i}] — en plus de ceci ? On sent

qu'il a quelque chose.
— Je ne sais pas.

— J'espère que c'est quelque chase de
bon! Wes se promena de long en large.
— Je vais suivre lea pistes de Bogarty

Jusqu'à ce que je haïsse son nom. Et l!

ny a aucune trace de l'or. Calder ou
Davis l'a fait disraraîitre avant de mourir.
Mais il ne l'a pas déposé duns une banque
ni dans un coffret de sûreté. Je garantie
cela!
Aggle revenait avec les compas et de

la parafine. T: placa la parafine entre les

mâchoires du renard mort. referma lw
mâchoires. et compara l'impression ainsi
faite, aux photogranhies.

—C'est rudimentaire. dit Aggie. mais
c'est adéquat. Les empreintes me para's-
sent identiques. Nous nrendrons une demi-
douzaine de mensurztions et nous com-
parerons fus Mmoyeinss.

Ts précédèrent alors aux mensurations
Aggie les prit d'abord de la parafine.

puis de la photographie, Sarah écrivit lex
chiffres. Wes établit Jes moyennes, Au
bout de dix minutes it dir:
~— Cela devrait suffire, puis il caloula.
— C'est cela! annonça-t-il bientôt. Je

suis d'avis que ce renard a mordu Calder

avant sa mort — et après ss sortie de
cette chambre. Pourvu. que Calder eùt
vu Bogarty.

— Ça ne prouve rien de la sorte, dit
Aggie. Ca prouve seulement que Calder
& vu le renard de Bogarty ou vice versa

Rien de plus. Nous avons recueilll une
montagne d'informations, et nous n'avons
pas réfléchi pour cinq cents.
— Vous ne m'avez pas vu passer des

nuits bianches. observa Wes.

— Je parle de réelle réflexion. Par
exemple. avez-vous jamais pensé que
Hank Bogarty peut n'être jamais venu à
Indian Stones ?

— C'est impossible !

— Vraiment demanda Aggie en sou-
rlant Prouvez-le! Nous anvons que son
auto est allée jusquà Upper Lake et
Qu'elle y à plongé. Nous savons que son

renard a repris sa liberté, Nous Favons
que son renard n mordu Calder. Et puis
que les renards — même les plus ruison-
nablement apprivoisés, ne se contentent
pas de mordre les hommosnous pouvons
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présumer que lorequ'N a mordu, © renard
était tenu en jaisse Ou attaché à une
auto, ou autre Ccnose d'approchant. Mais
esls pe démontre pass que Bogarty était
à l'autre bout de la laime, ou au volant
de l'auto, n'est-ce pas ? Pas positivement.
Nous savons que Hank Bogarty avait
planté son couteau dans sa carte de
visite, à la porte de Sarah Du moins, je
arols que c'est le même couteau. Nous
mvons que le couteau de Bogarty a été
trouvé dans Je coeur de George Davis,
parce que vous l'avez expédié Seattle,
et que le fabricant Fa Mentifié. Nous s-
vons que la carte de visitc était celle de
Hank, parce que vous avez vérifié, Nous
envons que Hank a été iA Alany, parce
que le commis de bureau de télégraphe
fa identifié au moyen d'une photographie
prise à Seattle.

— Grand Die:! s'éerie le troupier.

— Nous savons tout cela — mais rien
de cela ne prouve que Hank Bogarty soit

venu ici. Disons, pour les besoins de la
discussion, que quelqu'un savait qu'ü de
vait venir et qu'il est lé au-devant de
lui à Aibany. Disons que cette personne
a tué Hank, l'a placé dans un baril de
ciment et l'a jeté dans la rivière Hudson,
ou a autrement disposé de son corps.

Cette persuane est ensuite venue a Indian

Stones avec l'auto. le reuard et le cou-
teau, la carte de visite. ou toute autre
chose qui peut encore surgir. L'auto...

Wes frappa un grand coup sur
cuisse.
— Bien sûr! dt-Hi. L'auto glisse dans le

lac! Une bagatelle! La carte est piquée
à la porte de Surah pour qu'elle Ja

trouve. Mais vous aviez placé le couteau

 

sur le bras de Ia véranda. Cnlder ie
prend. le meurtrier se présente avec Je
renard en laisse — Calder tombe sur
eux — le meurtrier le frappe et l'arsorn-
me, car il craint de se compromettre s'il
est vu avec le renard! I! reprend Je

couteau de Hank à Calder! Le meurtrier
relâche le renard. ou (1 s'échappe. A

compter de ce moment, le meurtrier n'a
plus qu'à laisser croire que Bogarty est
dans les parages, afin de m'occuper. ainsi

que les journalistes à chercher Bogarty,

au Jeu d'un autre! L'enthousiasme du
troupier se caima I reste une chose,
conclut-it.
— Exactement, dit Aggie.

— Exactement ouoi ? demanda Sarah.
Wes jeta un regard à Aggie.
-- Comment s'y prend le meurtrier pour

padier à travers d'une porte fermée à cl
et verrouillée, ou par une fenêtre grande
comme un livre, pour y planter ce vou
teau dans le coeur de Davis. Ou bien.
Davis s'est-il suicidé, en fin de compte ?
Avait-i} prie l'argent dans le cave et,
tombant sur le couteau dc Hank, s'est-l
tué avec ?

-— Non, dit Sarah. George n'a jamais
fait cela.
— Alors, gronda Wes, cxpliquez-moi

qui s'est passé dans la chambre noire!
—Je le puis, Jit Aggie. Personne ne

finterrompit pendant qu'il décrivit méti-

culeusement les deux arbres qu'il avait
vus à la maison d'été, celui portant des
cicatrices et l'autre avant un trou de

noeud. Autreumr, dit, ajuuta-til, si vous

songez au tr’ moeud en terme de
fenêtre, et of <3 br: en terme de
Davis, vous ; æ x parfaite. Quet-

qu'un « lov % - sur Davis.

ce

oN

    

 

  “me j'ai pensé à
s royais pas que
-oteau avec tant

 

Ton pouvait lan
de force — a VE < d'autre part si
Grore le tenait dans sa main...

Ouelaa'nn. dit Aggie, est allé à la

maison d'été: On a lancé le routeau à
tr: ts le trou de noeud juequ'à l'arbre

en face — et assez fort pour pénétrer
Jusqu'à la garde ' les fentes mexwuraient

environ un pouc: de largeur. C'était un
fort couteau. On pouvait le lancer avec

Autant de force qu'une beseball.

 

Mais — George je tenaft dans ma
ma- rroterta Sarah
— Oui, dit Agzie. Etant frappés au

la pluvart des gens z'écroulent ins-cocur.
_.…

  

“ment, Mia non dans ce cas. Voyez

la scéne: le Dr Davis était dana sa
chambre noire. travaillan* les photogra-

phos qu'il avait prises du piège. Dans
Tarbre, il y avais l'homme que nous ne

connaisrons pas. Une femme même.

Pourquoi pas? .

l'arhre 7? demanda Sarah.Pons
TT vw a un Eros érable devan* la

frange. Le meurtrier ay est installé, ä
tr arde Georze. It veut peut-être ie tuer
parce qu'il eraint que ces photogranhies
ne révè'ent des choses compromettantes.
J'ai pensé que l'homme pouvait avoir Tin-
tention de revenir dans la chambre noire
pour y prendre quelque chose. Mais Da-

nie et mol l'en avons empêché par
notre présence.

Te sais penser Darfois. dit le troupler.
Seulement, vous n'avez rien trouvé de
bien “*le dans Ts« négatifs ?

Man, Tien de bien utile
—Bien. dit Aggie. Le meurtrier fai

volontairement du bruit. George se re-
tourne et regarde per la fenêtre. Le
couteau est lancé. George le saisit ot
tente le J'erracher, dans un moment
d'effroi — puis il s'écroule.
— Ja crois que vous l'avez, dit Wes.
—Songex à ceci, dit Aggie. L'érable

est à langle de la grange. Les fils télé-

phobiques y pastent, très bes dans ‘es
branches, jusqu'au premier poteau. Si
vous y regurdez, vous trouvez la branche
de laquelle le meurtrier a lancé le cou
teau. Et pour cela ï a dû se pencher,

ce qui expliquerait les écorchures. Même
en s'appuyant sur la plus solide branche.
en lançant, l'homme ne pouvait manquer

de perdre L'équilibre..

w conclnt pour
ainsi briser ror ite téléphoniques!

Pourquoi n'’ai-je jns pensé qu'un accident
pouvait avoir brisé ces file ?
— Parce que, continua Aggie, loraque

des file téléphoniques sont rompus, vous
pensez habituellement que la chose a été
faite pour interrompre délibérément les

communications.
— Aussi. ajouta Wes, si nous avions

nensé de fouiller Jes gens de Indian
Stones, pour trouver deux blessures paral-

Tèles — ces fils ent dû en faire de hellra
nous anrions découvert quiconque a

lanré le couteau!
—A moins naturellement obeerva Ag

rie avec calme que Ja personne soit

étrangère à Indian Stones

 

CHAPITRE XXXVI

Wes paraisesit irrité.
— Bien sûr! Ce pouvait être un étran-

ver. Un inconnu Mais fl à nratiqué ce

lancer près de la maison d'été* Alors
probablement pas un invonnu. J'irai exa-
miner ces marques. demain matin avec
un expert dnns ces ortes de choses.

— Je suis un peu connaïsseur moi-même,
dit Aggle en careesant sa barbe. La den-
drochronoloeie ~«t la science qui permet

de déterminer TÂge des arbres var l'an-
belle. L'éror<e aussi, par le même fait
On peut déterminer ies @enisons par la
pousse de l'écorce da € le cas d'une bles
sure. Ces blessures furent faites l'hiver
dernier.
— L'hiver dernier ?

— Oui. Je n'al pus pu Jéterminer exac-
tement: sl la repousse dute de l'hiver
précédent. l'écorce serait passablement
ruérle. Je détermine d'aprèg la hauteur
de l'arbre à partir du s 1 jusqu'à la haw
teur des marques par rapport au grand

t-rou de noeud. toutes mesures que je vous
al Annnées. Comme vous pouvez lé con-
cevoir, personne n'a pu lancer dans une
dire-tion in~linés. un couteau à travers
un trou de noeud à douze pieds du sol,
a une distance de vingt pieds
— La neige! dit Sarah. Amassée par le

vent.
— Exactement. Quelqu'un chaussé de ra-

quettes, probablement. Non pas pratiquant

à tirer par Ja fenêtre, mais quelqu'un
venu par hasard sjuxqu'aux deux arbres —
réalisant que le leu pouvait servir de
test d'habileté — er faisént plusieurs ten-
tatives. Je dirai plus, de superbes lancers.

Connaissez-vous Guelqu'un qui puisse lan-
cer ainsi un couteau ?
Le policier osa dire:

Je crois an- je
J'étais très habile à
J'étais gamin.

porrrale le faire.
cela quand fétais

—T n'y a perscane ier, en hiver. sauf
Jack, dit Sarah
--Que dites-vous de Jack? demanda

Aggie,
Le policier haussa les épaules.
—C'est un athlète. Je l'ai vu souvent

en hiver. C’est un bon camarade, intel-

‘gent.
— C'est ridicule, en tout cas, dit Sarah

11 est tellement...
... Mouton, comblétsa Agcie Je le

aa. En tout cna fl était ici. Estce qu'il
s'abeente, parfois, en hiver?

Certainement, répondit Sarah, n

prend un mois de conge. Il n'a Je va

vances qu'en hiver et il en profite pour

aller à New-York, acheter ce qu'il faut

pour le club. Diverses personnes de Par-
kawan Je remplacent, Le ciub a été fermé

Yhiver dernier durant plusieurs semaines,

en janvier ou février. Jack a eu lin
fluenza. M a été hospitalixé à Parkawan.

— Autrement dit, n'importe qui a pu
lancer des couteaux dans les arbres, l'hi-
ver dernier! Si nous préanmons que la

personne qui a lancé des couteaux dans

cet arbre était te meurtrier — nous pou-
vons Je préeurner sans plus — nous pou-
vons aussi présumer que cette personne
était en vovage, l'hiver dernier, en rap-
port avec toute l'affaire.

— A la recherche de la cachette d'or.
dit Wes.

— Probablement. Et — dana ce cas —
dans ce cas, cette mâme personne a dû
prendre grand eoin pour faire croire

qu'il — ou elle — n'était pes à Indian
Stones à cette époque. On avalt pu pré
texter une vacance en Floride, sans y

aller. I] nous faudrait done vérifier les
Alfbia de tout le monde à Indian Stones,
pour la plus grande partie de l'hiver. De
même, verifier la présence de Bogarty
tout l'hiver à Seattle...
Wes sourit.
— Nous revenons toujours à fui, dit-il
— En effet Qu'avons-nous? Un cou-

teau, une carte de visite. un renard, une
auto contenant des ossements de veau
incidemment Tos de veau que j'ai
reconnu dans de cave! Qu'est-ce que tout
cela ?
— Pas de ‘races de dent: sur l'or.

<une trace du renard.
— J'avais même oublié cela. dit Aggie.

Très bien. Vous avez un piège avec le
Pain et le miel. eb:, Vous nvez une cave à
Vin, une bouteille, une fenétre ouverte
dans la cave, une porte secrète. un coffre
secret qui contient de la poussière et des
ripes. Vous avez des fis téléphoniques
brisés, il manque un milion en or et
en platine. Vous avez une paire de chaus-
sures que le Dr Davis a jetées à l'eau.
Je dis que vous lea avez. ai vous êtes
l'homme que je vous crois être.

— Oui. dit Wes. I! y avait du sang

deasus — une légère trace sur le cuir.
Même type mue celui de Calder, dit l'ex-
pert.

- Bien Puis nous avons deux cadaures
— dont l'un à une main mordue — toutes
rhoses ahsoinment concrèter et tangibles.
Ft cependant, nous ne pouvons même
pas prouver laquelle des victimes n été
nasassinée.
Aggie compta les noms wr ses doigts.

-— Premièrement, Bogarty. Sarah affir-
me que c'était un ours intelligent. I
savait que lor était rc I a disparu

et il eat la possibllité No 1. Le suivant —
Davie était aussi un suspect pour l'asses-
sinat de Calder. Davis jouvait avoir dé

couvert que Calder avait volé l'or. Et
quelqu'un d'autre peut avoir tué Davis.
En plus, Davis avait les plus forts mo-

Au

 

tifa au monde pour faire disparaître
Calder; ve dernier lui avait enlevé sa
femme. et Davis n'a jamais expliqué
l'emploi de son temps, la nuit où Calder
est mort.
Wes intervint :
— II avait une excuse, de même que

Waite. Jul promis au vieux Waite que

x» ne la révélerais pas À moine d'y être
forcé — mals je vous Ja dfrai à vous
deux — en vous demandant le secret.
Waite avait épousé une ballerine dans
les dix-neuf ans ..
Sarah pousse un profond aounir.

—T a fait cela sans jamais me le

dire! Je n'en savais rien! Mais... c'est
presque une trahison !

Le policier sourit.
—11 avait honte de la femme. Ia eu-

rent une fille. Ia mère est morte...
Waite a pris soin d'ellr et soldé ses
comptes. 11 a pris soln de l'enfant par
la suite. TI la voyait une fols de temps
à autre — sans jamais lu! révéler qu’il
était son pire. TI I'a amenée à Parkawan
11 y a plusieurs années — dix, environ.
C'est là qu'elle a fait sor cours et n'est
mariée. La nuit de la mort de Calder —
elle était tombée terriblement malade. So-
mari était absent. Ells fit mander Waite
— à titre de viell ami. Waite appela le
Dr Davis T! anpri à Devis qui était
cette femme — et Davie me rendit chez
elle. Ti prit d'elle une radiographie. Un

cas de calenls billaires. J'ai trouvé la
vilaque dans Ja chambre noire. J'en ai

tenu comnte. En tout ca’. Davis sauva la
file de Wire et ce dernier fut gran
a 08 aetacf, Ta Sone fermma — le ne
révèlerai pas son nom, me savait pas qui

était Devis Je Jui at raié Et voilà ce
aue faisait Davis. entre l'henre à laquelle

me quitté Pan'ete et celle de son
retour avec la radiorraphie !

— Combien dr temns a-t-ll
résidence de vetts femme *
Wea haussa les épaules.

— Une heure, environ.

meuré plus longtemps U était vent
dans l'après-midi. au fait. mais nN est
parti vers deux heures du matin. Une
voisine est venue: la feune femme dor-

mait. Je sais ce que vous allez dire. Axyie.

Une heure n'était pas acsez. Deux heures
laissaient encore du temps Chacun des
deux hommes avait son nuto, Les deux
ont pu se rendre chez Calder. disons à
deux heures — ot le tuec — puis porter
son corps à Garden Knob. Le piège a
pu être construit au petit jour. Je n'ai
jamais pu déterminer. T) est posible que
Waite en Davie revrnant rhez Ja
malade. ait pu arrêter ches Calder parce
qu'il y avait de la lumlrre, le tuer et
carher son radavre dans le hois. T1 aurait
ransé au nième nus tard Cest pocshile
mais à peine concevable après une nuit
comme celle qu'ile venaient de nace

— Au contraire. Vous pouvez penser

passé À la

Waite est de

  

avec autant de 'ngique que. ayant état
semblable ="bl. l'un ou !rutre se art
æenti d'humeur à perpér-- le coup conle
Calder,
Le troupier regarda Sarah.

 

— Qu'en dites-vous ?
—Jde vote avec Aggie, ait Sarah. Cela

nous donne trois personnages possibles
ayant l'occasion — des mu tifs Continuons,
Danielle avait ies deux. Elle baissait Jun
Calder! Egle était scule chez els. Per
sonne pour la surveilles cette nuit-là
Ralph Patton était aussi seul chez jui. Je
le lui ai demandé. Son motif pouvait être
la crainte de Calder — ou -son désir de
faire hériter Beth avec l'intention de
l'épouser. Ralph pouvait encore avoir
pris lor et Calder l'au-ait découvert...
plus tard. en visitant le coffre de sûreté
et le trouvant vid . Il svait même pu
découvrir un indice de :a personne ayant

vidé le coffre,
— Facilement, admit Aggie

CHAPTTRE XXXVIO

— Beth, continua Sarah. Beth était cou-
chée et dormait. j'imagine. Bilt aussi et
Martha Bill et Beth haiseaient leur père,
Je ne sais pas s'ils avaient © 4 objets de
haine pour Davis. Mais — encore — ai Geor-
Be avait découvert qu'ils avalent commis

le paricide...

— Couchée et endormie... murmura le
polic:er Tachez de réprouver celle-Ja!
— Jack Browne, continua Sarah. Caer

en avait fait manger à ce garcon. Il avait
porté son père au suicide — ce qui auwait
entrainé !a mort de sa mère. l'Aurait dé

pou:!lé de ann héritage Jack naturellement,

avait passé la num au club A-t-N dormi?

dumanda-t-elle en regardant Wes.

— Oui, dit Wes. C'est ce quill pretend.

— Et le vieux John, continua-t-ette. Cal-
der avait volé jusqu'à ce pauvre vieux

John! Et où était le vieux John entre te
mement de mon coucher et celui où J'ai
appelé Aggie à quatre heures? John seul
le sait. Et 1 y a beaucoup d'autres per-
sonnee fci qui..
On entendit le bruit d'une auto roulant

dans l'allée. EMe s'arrêta sous Ja porte

Beth entrait et elle regarda dans le sajon.
— Fill, Martha et moi aNons nous baigner,

dit-ale. Nous allumerong probablement ice
projecteurs afin d'attirer une foule. Vous
ne venez pas?

— Peut-étre plus tard, repondit Aggie.
Beth sourit a Wes.
— Et vous?
— Merci. Je partais justement. J'ai encore

beaucoup d faire cette nuit.

— Vous viendrez sûrement, AZgie? deman-
da Beth. Une plongée vous fera du bien.
Amenez Danielle si vous le voulez I y a
de la lumière dans som salon, et som aute
est dans l'allée.

Aggie rougit. Wes le regarda avec incré-
dulité.
— Vous ne jouez pas avec ce bourreau

des coeurs. n'est-ce pas?

— Assurément non!
Sarah renacla,
Le policier s'avança vers la porte.
~~ Eh bien, je me retire. J'ai a eurvetller

des hommes dans une Laverne à quelque
vingt miHes d'ici. Ils croient avoir vu um
homme répondant à la description de De
garty, faisant le plein d'espence, la nuit du
meurtre. Pendant que j'y serri. je crois que
je Gousserai jusqu'à un mrrchand de ma-
traques, a Saratoga, qui croit que Bogarty

s'est retiré chez une tante qui. tient une
maison pour touristes dans l'ouest de New-

York. C'est a‘nsi depuis pas mal de temps

Puis. souriant. il ajouta: Je voue remercie

besucoup, Asgie, pour votre aide.

Le professeur agita la main.
— Incidemment, dit-il, pour les bons

comptes, oÙ étiez-vous, in nuit où Caïder..?
Le tioupier le regarda sérieusement
— J'étais à quelque trois milles au-de'à de

Carnet Knob. surveillant des contrebmndirrs
qui ouvrdient uae distillerie. Ainsi, mo: non

plus je n'ai pas d'alibi. Bonsoir!

On garda longtemps le silence après .e

départ de Wes. Finalement, Sarah dit-
- Je me sers laoiée, dit-elle. Aucun de

vous deux n'a ms le duigt sur mn!

Comme Aire ne répondait prs, elie se
tTetourna juur Je regarder. U n'avait ps
entendu. ll était couché sur le siege de
l'alrôve, les pieds pendants et se frappant

la tite comme il eût fait d'une porte.
Soudain ll s'assit vivement.”
—- Ecoutez, Sarah Ne criez pas! Je crois

que vieil ami Hank eat vivant... et je ct
susuir où il est!
Sarah Plum regarda son lalentueux neveu

pendant une bonne minute, avec une ex-
pression d'anticipation électiiannte.

- i! te plaisait d'eclairer une pauvre
vieille femme qui est sur le point dexploser

d'excitation...
-— Vous éclairer, vous? dit Aggie. It faut

d'aluid que je m'éclaire moi-méme. Ensuite
Je aurnterai avec vous. Il se dirigea vers
la poite de devant, puis l s'arrêta, pour
dire: Je reviens dans ‘quelques minutes,
Vous vous souvenez 11 y a quelque temps

- vous m'avez dit avoir trouvé un vieux
plan du premier hotel, le Sachem Housr ?

C=iui qui fut incendie?
‘’estainement, J'ai trouvé les desgas

dns un tiroir de la bibliothèque.

 
  



 

P
T
T
T
T

T
E
ET
T
T
T
C
T
S
S
E
g
r

E
S
E
E
E
E

 

 

 46

Les cadavres à Indias Stemes

LA FA1KI1E

 

 
 Dimanche, 10 avril 1949

Par Philip WYLIE
eee

eeeee

= Vous 108 avez”
— Sûcement pes. Lorsque Om Avone dé

eidé de construire la p.ace forte, je les ai

brits,
— Un beau geste, dit-si En attendant que

jo rev.enne, dessinex-er le métap.re.
— Dessiner des plaka ‘que j'ai détruite ft

y a plus de trente ans”
Le neveu sortit en faisant claquer Ia

Poste. Ii revirt a'.mitot

--La lampe de poche, demandet-il Où
est+lle?

Aggie, ne te mets pas Ainsi en cotée
Fle est sur le premier rayon de la biblio

the jue
Ayant trouve l'objet. d dx à sa tante:
-- Fasayez d'attetndre Weg par tétéphone.

fMiteslui que j'ai une autre idée. Je crois
Que Hank est :à ou quil peut l'être d'une
moment à l'autre, maintenant*
Aggie prit ia direction de Upper Lake

tout em ruminant l'histoire de Mrs. Dray-

man au sujet des algu-s dans l’eau. Cela
tui fournissait d'autres :d’es. et une course
à Upper Lake devenait impér:euse.
La “grève” sur le lac — où Mrs Dray-

man préférait se baigner éta.t une ceurte
et étroite bande de enble na:urel

Azgie courut à la “grève” et alluma =
lanterne, L'eau y était certainement plus
brunitre que les eaux de Upper Lake. NH

en prit duns sa main et la goûta. Aucune
anveur particulière. Ii se rendit & I'embou-
churr d'un ruisseau qu. se j2tait dans le
iac, L'eau était brunâtre. Comme elie pro-
venait évidemment de sourers. elle eat dû
étre claire comme cristal
Aggie comprit que Mrs. Dra,mon pouvait

actribuer cett@ couleur à la presence
d'aigues. Il s’engagea slors Cans la forét
e suivit le cours du “uæseau jusqu'à la
montagne. De temps à autre il s'arrétait
pour constater que ecu était brune. Le
Fuusseau prenait sa source dans un grand
bassin zraveieux. En réalité. c'était l'en-
droit où le ruisseau cessa:t de courir sous
terre. L'eau dans ie bassin était encore
Hlus brune.

Au fond ¥ y avait des Oyriades de fraz-
ments de papier. Il prit et examina quel-

Ques-uns de ces fragments. Il y avait des
feuilles de calepim et aussi ce que l'on
pouvait prendre pour une étiquette de
bvite de conserves. AZFie projera sa lumière

sur les rochers environnants et [es examina.
I\ estime l'endroit de la source. Le club
s'élevait au-dessus de Jul à quelque deux
mille pieds au sud-ouest.

Ti revint en courant au bord du lac pour

reprendre la route. En -herin il vit un
petit quai auque! étaient attachées trois
chaloupes. Une voix a devas de lune d'elles:

~~ Alle, Aggie!
H se retourma
-— Danielle! J'ai appr.« que ‘ous ctiez de

trtour’
-Que diable faites-vous dans les bois?
Que faitrs-vous. seule dans une cha

loupe?
— Je songeais — seulsment. J'avais l'in-

tention d'aller vous vor, vous et Sarah

Comment est-elle?
- Beaucoup mieux Ecdcusezmoi, 3; faut

Que Je file.
-- Voug êt-s donc bien presse’

Oul. Fin effet!
T} avait déjà repris sa course
Lorsque Aggie fut de retour dans le aa-

lon de Rainbow Lodge, : trouva Sarah

penchée sur une feutile de apier brun,
rmée d'un crayon et d'un: règle.

-- 8 je te comprends bien. dit-elle, tu
rois que Hank a «te cacté cans la cave
sous le club?

Oui. j'en suis sûr, à present. I! regarda
pur-dessus l'épaule d: Sarah C'est bien

ainsi, dit-il Le plan de la cave à vin est
parfait Mals je crows que le passage con-

duisant a !a place forte court pius au nord
e: moins à lest. Mais cela se comprend.

Sarah effaça pour faire un changement:

Qui. d:t Aggie. C'est bien amsi.

CHAPITRE XXXIX

— Sarah, vous souvenez-vous d'un autre
rompartiment de cave” D'un endroit qu’on

% pu recouvri£. que l'incen te méme ait pu
recouvrir de décombres 7dem:nda Agvie.
— Je crois qu'il y en avait un J'ai comme

une vague souvenance Qu'il devait être
quelque part en arrière — fisons là où est

le solativm a-tuellement. F y avait une

note A ce sujet dans les plans — et les
anciennes fondations étaiert indiquées par

des lignes pointillées, Sachem House était
rectangulaire,

— Voilà quelque chose dt Aggie en ta-
Teint des mains. Si nou pruv ons trouver

- Er l'hôtel était plus ptit que le club.
ceux angles opposes...
Aggie songes que s'il r-tait une partie

de cave mon encore explorés. l'ancienne
entrée se pourrait bien trouver en dehors
du club, actuellement. S'it etaiï” à Ia placa
de Hank Bogarty enfermé dans ‘a cave il
trouve-ait moyen de Fo er l'eau afin

anon s'en aperçut, .

Snran qui avait entendu ‘es

Ruuteruix de Agxle. lui demands:

 

exinas à

-- Agile, qui est-ce qui t'a mis sur la
piste des eaux colorées à Upper Lake?

—- Mrs. Drayman. Ele ne veut pas sy
baigner.

— Plusieurs excavations ont coupé les
sources, d:t Sarah. Tu parles de faire une
bousllie de racimes et de pierres, est-ce qu'il

p'y aurait pas danger de l'asphyxier en
faisant Je feu?
— On ne sat pas. Hank était ingénieur,

naturellement.
-- Exactement. I! levat connaître la

pierre, les roches, et le fer qu'elles con-
tlenment. Et ti élevait des renards argentés

— sorte quil connnait Ja fourrure et le

tannage — et i) szit que tannage comprend
Yusage le l'acide tanique, d'uù Je nom de
tan. -
Je voudrais pouvoir me souvenir, con-

tinua-telle, l'endroit eur Tes plans où l'os
à indiqué: “I! y a d'eau icl”, mais Je ne
me souviens pas .
En souriant, Aggie se rapporcha d'elle

pour regarder son croquis.

Ceci est mon département. à présent,
n'est-ce pas? C'est ce à quoi je songe. Un

archéologue devrait pruvor le dôper. Jai
aidé à ouvrir des tombeaux, J'ai dirigé je
creusage de toute une ville vieille de plus
de trois milie ans. Cette place n'a pes cent

ans. De combien plus étroit était l'ancien
bôte!7
— Peut-être d'un tiera

Aggle se 1mit à dessiner .
—- La veranda avant -- est aur des fon-

dations nouvelles — je crois. De sorte que
les anciennes commencent avec je club.
Elles devaient aller au-delà de l'ailée ac
tuelle des voitures. Eh bjen. tante, je «rois

que je vais commencer à déterrer dès ce
soir sous la véranda
— Je voudrais pouvoir aller avec toi

— Je n'aurai pas le temps de creuser un

trou assez grand pour sous. dit Aggie, sur
le ton solennel.
— Et si quelqu'un te voit creuser sous la

véranda.
— Personne ne me verra Je commencerai

sous les sumacs. Ce ne sera pas long. Ti
y a foule dans le club à cette heure. La
lumière beriile à l'intérieur et A fait très
noir à l'extérieur. Et j'ai de l'expérience
en creusage Naturellement. 6i je savais par
où l'autre est entré… Et puis H ny est

peut-être pus. Hank peut être nuBe part.
Le ruisseau a pu couper dans du minerai,

du bois mort, sous la terre, et prendre là
sa teinte. Et quelqu'un a pu y jeter le
papier. Ty se dirizea vers fa cuisine en

disant: Je vais prendre quelques outils

— Aggie, si tu trouve: Finnk, que vas
vas faire”
--Le sortir au plus vue. évidemment.

at lui demander qui l'a mis M
— Tu ne te sams dune pus?
—- Mais nc Et vous”
— Je croyais que v'éta: toi.
— Hank devrait le savu.r. Sarah. n'a

vez-vous pus dit qu'il y avait une sortie

aerrête de hotel par cit sortuient les

Raies lurons inrsue leurs epouses irritées

les surprenaient en ga'ante compagnie?

— Oui. 11 ¥ en avait une’ Mais elle
n'apparaissait pra ur les vieux plans non
plus, Aggie. To uit une histoire — une
légende. Je lai apprise de ton arriére
aieul. Son père y avnit peut-être prussé.

Aggie se mi a plat vertre et il creuss
comme un castor. Au-des<us de lui. une
haie de f-uilles de sumacs à travers les
quels filtrait la lumière du solari'm du
club. T1 ententait les prtinements des

Joueurs de tennis sur table Quelque pat
dans l'immouble, un radio jouait.

Le solage était en partie enterré et
pourri. Le rol en-dehors était durci. Mais

Aggie procédait pouce par pouce. et bien-
tôt ss pire disp-rurent oans la cavité.
TI faisait très no:r sous la vérande. Aggie
alluma sa lampe de pochs. EH trouva je
mur de l'ancren hôtel, dont le parement
intérieur, en bois. était calciné, preuve
que Saechera House avait été’ incendié

Ne trouvant rien qui put intéresser
un archéologue, Agxie s'attiqua à l'un des
deux rectangles br.quetés. ld'après ve qu'ë
connaissait de in cave et d'aprie les plans
de Sarah, la partie au-delà des fenêtres
était du “pays inconnu”. Il s'attaque
aussi au mortier autour des briques les
moins solides. Ii se trouva à pratiquer
une ouverture. Il v regarda en se servant

de sa torche. Puis U ze liv-a à la démo-
lition des briques, le plus silencieume-
ment possible. Le bruit dans le club était
considrabie. Autielà de la brique, U y
avait ‘ine ‘hambre plus basse que le ni

veau du 80°, et dont les murs étaient re
couveris d'une vérérable couche de vhaux.
Au mieu du plancher, une haute pile de
centres Aver à gauche, un ior des
cendant à une porte.

LU descendit l'escalier jusqu'a la porte
calcinée, mais sur laquelle se voyait un

verrou tout neuf,
Hi lui avare suffi d'un coup d'oeil pour

connaître la rriison d'être de l'escalier et
de ka porte. Dans cette place ators que
Sachem House brûlait, & était entré beau-
mo dean dans Tiquelle iT etait tombe

Une macæ de condres, cout ang le phn
© rr oer tEmpitsnt Tesca.cr

   

Par la suite, La fondutlons carbonisées
étalent dermeurées nues au vent ot à la
pluie, pendant des années... jusqu'à l'a-
chat du terrain peur le clud. Durant cette
période, toute trace d'escalier était été
effacée par l'éboulement de Ja terre, lem
feuilles, les pouwes de toutes sortes si,
réellement, les cendres avaient laissé une
trace visible. Queiqu'un avait découvert
l'endroit de l’eacalier, soit à la suite de
recherches ou, comme dans le os de
Ssrah, au moyen de vieux documents —
et ii avait cremé pour le d'ilayer.

CHAPITRE XXXX

Aggie tira le verrou et pousse la porte.
Devant Jui ee trouvait un long passage

en pente. D le suivit sur une distance
de quelque trois vente pieds Les murs
étaient de roc. Talllée dans le mur, à un
certain endroit, se trouvait une porte
barrée par un verrou et une lourde pou
“re. Il enleva Jes deux et la porte s'ouvrit
sur une pièce Turée de roc. Les bouts
de racine fraiohrment coupées ressor-
taient dans le p'afond. L'eau y coulait de
quelque part.
Grice à sa torche. Aægfe 'scouvrit un

amas de boîtes de ferblanc videa sur une
chaise. A quelque distance de jà coulait
un ruisseau. Lair était imprégné de
senteur d'un produit chimique, mais non
maifaisant.
— Mr. Bogarty! eria Aggie.
Pas de réponse. 1! avanca dans M pièce

et faimant jouer en torche Soudain elle
éclaira une forme couvhée à terre. L'hom-
me avait la barbe longue et en désordre,
ot ses habits étaient soullés. A côté de
hi M y avait un seau d'eau posé sur
deux pierres. L'homme ne ressemblait pes

à Honx Bogarty cue Aggie avait vu en
photographie chez Sarah, male c'était bien
Hank Bogarty. Aggie crx un moment

qu'H ézait mort
Il me pencha et prit Je poignet de

house. Son poulx était faible. NH devait
être là depuis des semaines. pemsa Aggie,
Dourri par son ravisseur au moyen de
viande en conserve. Prèm de là se trou-
VAit un amas de cire de chandelle. Aggie
æoupçonna oue l'épuisement. la crainte, la
colère. le choc, avaient mroduit une sorte
de prostration chee Hank. Puis it vit
ja vraie raison.
Ia tète de Hank s'inellni. Sur le côté,

vars {3 nuque Il vit une Drofonde blessure
qui n'avait pas guéri. La biessure était
infectée. -
Des rayures sanguinolentes coulsient jus-

que dans son cou.

Aggie considéra deux moyens. Hank était
cn homme assez lourd — et inconscient. Le
æottir de là constituait une rude tâche, et
pour le porteur et pour le malade. Puie K
n'y avait pas à penser de le laisser là.
Ags.e frissonna en songeant au ravisseur
qu't connalssait de trop. LU le chargea du
mieix qu'il put sur son épaule. D refit à
Tebours ie chemin qu'il venait de parcour:r.
En haut de l'escalier, il s'aperçut qu'H ne
pourrait passer avec son fardeau dans
l'étroite fenétre dont il avait enlevé les
briques. Ul en enieva d'autres. Le bruit
au-dessus de lui, dans le club, persistait,
Mais Aggie ne se sentait pas en sécurité
dans ce lieu. Comme il venait de passer par
l'étroite fenêtre avec son homme, Agzie
apercut un rayon de lumière vemant d'une
autre direction. M comprit qu'il: devait y
avoir une trappe dans le plancher du ctub,
par laquelle le ravisseur avait descendu
Hank Bogarty. On avait dû le voir, car la
lumière «‘eteignit aussitôt

Le professeur eut l'idée de crier, mais It
aurait fallu aux gens du club plusieurs mi-
nutes avant de pouvoir lui porter secours.
Par aflieurs, celui qui avait levé la trappe
aurait le temps de faire le tour du dub.
Et alors?
Le mieux à faire était de trainer Hank

jusqu'à l'ouverture pratiquée yous le soiage,
le laisser là le temps d'examiner les envi-
rons et revenir. Le tunnel n'était pas assez
grand pour faire passer Hank. il faudrait
l'agrandir. Aggie se mit à l'oeuvre. B était
sous les sumacs, pantefant, suant i grosses
gouttes. B n'entendaient rien. TI attendit,
se cachant contre le côté de l'immeubte.
Rien encore. Aggies continua d'agrandie l'ou-
verture, tout en écoutant. D;x minutes plus
tard il attirait Hank à l'extérieur. au gracd
air. D eût l'idée de porter je malade fur 'a
véranda, puis dans le club. Mais on pouvait
le guetter et tirer sur lui et son fardeau.
H décida de fournie l'effort et de porter
Hank en passant a travers les lilas et les
sumacs. Une demi-heure plus tard ä arrivait
au bord du chemin devant la maison de
Sarah I! laises passer une voiture avant de
traverser le chemin. Il fragpa du pied dans
la porte et Sarah ouvrit. Ii traversa la
maison jusque dans 1a dépense ou il étendit
Hank à terre. ot se coucha a coté de iui
Il n'en pouvait plus L'état de Agxie, sale,
déchiré. fut un choc pour Sarah et ses nerfs.
Ma:s elie comprit partiellement au moins.
Posséder Hank Hocarty ma:atenant, c'était
courir un zrnve éanger, le mème qu'avaient
© arti Calder et George Davia. Ele ahaisen
ie «1e de ‘unique fenêtre de la dépense

Elle examina rapidement Bogarty, puis elle
dit:
— Pas un mot encore de Wen! J'ai laissé

un message urgent, demandant qu'on le
trouvêt.
Sarah téléphone alors pour demander une

voiture d'ambulance. Lorsqu'elle revint da
téléphone, Aggie rempirait moins violemment,
U s'agenouilla près de Bogarty en disant:
— Empoisonnement de aang… par la plaie

à !a tête. Est-ce que l'ambulance vient?
— J'ai demandé de venir au plus vite —

dane pas plus de dix minutes.
~ On m'a vu sortir Hank, rila Aggie. On

& ouvert une trappe —- dans le plancher, I
était là où nous avions pensé qu'il serait.
Ainsi, on euit — que je l'ai — sorti de là. RH
serait mort — 8 je ne — l'avais pas trouvé..f
Sarah Interrompit son noveu.

— Ne pense pas à cela pour le moment,
Hank sera expédié à l'hôpital es

 

viteme..
— Vous —, dit-ll, vous monterez dans l'am-

bulance — Vous acconipagnerez Hank! Pre-
nez Chillie avec vous! J'enverrai aussi John
et Windle!

— Mais tu ne peux demeurer seul lol
Tu ne serais pas en sécurité deux minutes!
protesta Sarah
Plum quitte aussitôt la dépense. B était

dans sa chambre, à chAnger de vêtements,
lorsque l'ambulance arriva Les pes des
hommes portant une civière résonnante
dans le cottage. Puis le murmure de la si-
rine s'éteignait lorsque la voiture s'engages
dans le chemin de terre. Une fois de piue
Indian Stones- retombait dans le stience,

Il fallut pas mal de temps & Aggie pour
changer de vêtements. Lorsqu'il eut terminé
#1 s'empressa de descendre. D alla à Ia
théière de Sarah. Lee clés de l'auto n'étaient
plus là Le char-à-banc était parti.
Les domestiques étaient partis avec. I

se rendit à la grange, mit l'antique iimou-
aine en mouvement, st i se rendit au club.

Aggle entra dans le grand ssion et défua
par les autres pièces D était onze heures
quinze. La foule habituelle était moins den-

se. Mais lem retardataires étaient là. Byron
Walte lisait un journal. Ralph et Beth
étaient à leur interminabte partie de tennis
sur table, Mre. Drayman chaperonnait sa
fille et, dane l'exercioe de cette fonction,
elle sermonait Bill Calder. Danielle n’était
pes là. Jack Browne non plus.

CHAPITRE XXXXI

Agsie demanda au vieux Mr. Waite La
était Jack et M reçut l'habituelle réponss
bourrue:
-—-Comment puis-je le mvolr! Dans sa

chambre, je suppose. ,
Azgie monta l'escalier en quelques bonds

agiles. Le plancher là-haut était recouvert
de tapis I] y avait une imposte au-dessus
de la dernière porte dans le corridor. Les
carfeaux étaient peints en noir, afin d'inter-
<epter la lumière du passage. Dens le pas-
sage, une petite table supportait un vase de
fleurs artificielles. Aggie enleva Te vase
et porta la table devant la porte de Jack.
I! y monta et, après bien des efforts, il

put voir le désordre de la chambre. Un
désordre fébrile.
Deux valises remplies étalent sur la fe-

nêtre, et une autre, preeque pleine, était
sur le lit. Un revoiver s'étalait sur le bureau.
Le professeur remit la table à s”. place et

1 frappe à la porte de Jack. Biowne était

en chemise, un pantalon gris. El était cravaté
et côiffé d'un chapeau Fedora Lorsqu'u
Teconnut Aggie, zes traits se. détendirent.
Il sourit même en demandant:
— Puis-je faire quelque chose pour vous...?
Agsie s'approcha de lui,
— Enlevez votre chapeau, Jack. Vous ne

sortez pas...
Browne recula dans ia chambre,
— Oui. je sors. Je vais en ville. Par af-

fairs. Puls il éleva sa voix. N'entrex pag ici!
Ses mrscles se contractaient. evinme sil se
préparait à lutter contre Aggies. Le profes-
seur Plum continuait d'avancer. Jack recua
jusqu'à son lit. Alors À voulut se retourner.
Aggie. ube main dans la poche de son

vesten, lui dit:
-- À votre place. je ne toucherais pas au

Tevolver qui est la.
Jack s'assit œur le lit. Ii tranapirait et sa

respiration était saccadée. Un peu tran-
quillisé, B demanda a Aggie:
— Pourquoi entrez-vous ainsi chez moi?

Si Je dois sortir. je ne puis supporter cels

davantage! Je déteste les gens! Les ordres!
Et cet été fut terrible pour moi. Mes nerfs
sont à bout!
Le professeur cont:nuait de le regarder.

— Le trappe, dit-il, est dans votre bu-
reau. C'est vous qu: l'avez taillée, sans
doute. De même que les marches d'escaller.
— Etes-vous fou? demanda Jack. Quelle

trappe?” Quel passage? Mon bureau? Mais
Je n'y suis presque pas allé de toute la nuit
Le visage d'Aggie était comme celui d'un

Juge écoutant le témcignage qui fera pren-
dre l'accusé. Jack éciata.

Je ne comprends pas ce que vous vou-
lez dire? sortez d'ici!-
Aggie (craft toujours la main dans sa

poche,
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— Vous savez que J'ai reacapé Hasfk.
- — Hank qui? d:t Jack, mais avec Jenteur,
cette fois.
Le professeur hauasa les épaules.
— Tout vous accusait, dit-il, en balançant

ses pieds.
Jack fit mine de comprendre la conver-

sation.

— Oh, Bogarty!. Vous venez m'accuser
de cela? Aggie, mon vieux! Mais vous me
connaissez depuis mon enfance! Vous savez
que je. F sourit ici avec assez d'amvrance.
Parce que j'ai choisi ce moment pour dé-
eider de partir! Vous devriez mieux me

connaître. Si vous avez quelque chose qui
Puisse effrayer quelqu'un au point de le
faire se trahir, avouer toutes les borribles
£hoses qui se sont produites ict, je feral
tout ce que je pourrai! Je resterait même
sci! Mais vous écorcez le mauvais arbre.
Aggie ne sg laissa pas émouvoir; seul-

ment :1 continua de balancer ses pieds

— Puisque vous parlez d'arbres, dit-1,

laissez-mo: ajouter qu'ils y ont joué un
grand rôle. Meux de moyenne taille ont été
abattus pour fabriquer le piège où mettre
le corps de Calder, Deux autres m'ont in-

diqué comment le Dr Davis & été tué. Un
arbre duquel pendaient les fils télépho-
Niques arrachés. Des cicatrices dans Je
poramier m'ont convaincn que le meurtrier

était venu ici l'hiver dernier. Vous étiez
sci, alors. Et cela prenait quelqu'un qui
connût bien le club. Quelqu'un qui connût
bien les plans de l'ancien hôtel, Sachem
House, et ses fondations, Passant les bivers
sci, vous avez eu amplement le temps de
Jer explorer.

— ‘Tout autre Veit pu! .
— Oui. Et cette bouteille de bock — de

win du Rhin-—quelqu'un moe suivait. la nuit
ou je suis allé dans la cave à vin. qui
voulait sortir avant moi et en vitrase, à pus ge à a
ja faire tomber hors de la case. Elle aurait
Du tomber debout. Vous n'êtes pas descen-
du 3a, cette nuit-là? Vous ne m'avez pes
entendu passer dans l'antichambre — vous
me mâavez pas suivi — pour revenir en

bite passer votre pyjama? _
— Sûrement non. Beth m'a vu lorsque je

suis descendu, ce sofr-là
-- Alore, ce n'est pas vous qui avez fait

cela?
— Ne me taquinez pas, Aggie..!
— C'est étrange. Je l'avais pourtant cru.

J'ai pensé que Bogarty pouvait être venu
sei avec un renard en care. J'ai pensé qu'il

avait pu vous dire qu'il avait laissé sa carte
de visite fixée au moyer de son couteau,

dans la porte de Sarah. Et j'ai peusé
aussi Qu'il avaît pu vous parte, d'autre
fois et probablement de ses projets de
mettre la main sur l'argent J'ai pensé que

vous sachant en relation avec tout le monde
ict, N avait pu dire queljue chose au +ujet
de cette richesse de sev amis, richesse qu'il
avait lui-même extraite des mines d'or.
Qui l'avait cachée, J'ai pensé ‘encore que
vous auriez pu découvrir la viellle porte
secrète. durant l'hiver — question de passer
le temps. de chasser l'ennui. Je ne savais

pas que vous l'aviez trouvée. Puis j'ai nen-
sé que vous étiez un peu découragé à
l'approche d'une nouvelle saison où vous
faire commander et servir des gens riches.

vous pauvre. vous dont le père s'est suicidé.
dont la mère est morte de chagrin.

Vous vous êtes trompe!
— J'ai pensé que, sachant qu'il j avai

+n dépôt de richesses ici - un fort dépôt.

vous aviez perdu In tête, a<sommé Bora‘ty
et l'aviez caché en bas ager l'idée de lui
faire rendre gurge. de lui faire dire ot se

trouvait l'or. J'ai cru que. une fois sevcnu.
vous aviez vu Calder jouant avec ce renard
dans sa cage. J'ai pensé qu'après avoir
viaité Sarah, il était venu 171 prendre une

consommation.
Je vous dis Aggie, que si quelqu'un

æ 7 it tout cela..!
le professeur leva la main.

J'avais l'impression que Bogarty .ous

avai: diclaré n'avoir vu personne. Mass il
y avait Calder jouant avec le renard

Caldcr aurait pu vous dire que Bogar:y
é.uit au club, Que Calder aursit pu ouvrit
la cage pour caresser le renard qui “an

Fit morda à la Main pour ensuite s'enfiur.
Un chien de la “taille d'un renard
vous dit une fois C'était habile’
mant! J'ai pensé que vous aviez frappé
Calder avec un instrument quelconque et
que — vomme ;e l'ai pensé — vous l'uviez

placé dans la voiture de Bogarty pour le

perter dans la forét, Vous aviez toute la
nu:t pour bâtir le piège et conduîre cette
voiture jusqu'à Upper Lake. Mais vous
avez décou-ert que Bogarty ignorait ou
2e trouvait Tor!‘ Et vous ne pouviez pas le
Teiâcher!

J'ai aussi pensé & cec . Vous surveillies
Yexcitation grandir au eujet de la mort de
Carter et de !steence de Bogarty, espé
Tant qu'une des personnes nossédant l'or,
ferait un geste pour aller le vérifier. Calder
était mort et Sarah souffrait d'oreillons
Je suppose que vous surveillles de près

le Dr. Davis et Waite. l'ai pensé que
Davis était descendu à en provision de
v'a un jour, à votre connamæance, et
qe vous l'aurez suivi. Cela vous aurait
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vonduit à l'or — et vous auriez vu Davis
ouvrir la volte de sûreté. Seulement,
Davis n'Avait plus de vin dane cette cave.
Il savait que vous l'aviez vu descendre
dans la cave, et il se serait dit que vous
œeul pouviez savoir quill était aHé la

n'ayant plus de vin.

Il pouvait y avcir d'autres item... ma

vous suviez que Davis pouvait vous sur-
prendre, et qu'l ne vous restait plus qu'à
le tuer. Vous saviez qu'il essayait déjà
à savoir qui avait tué Calder... parce
que vous l'aviez sans doute suivi assez
pour savoir qu'il prenait des photographies-
de tout — du piège particuiiérement — et
qu'il Jes développait dans sa chambre
noire, Vous aviez up «utcau comme
celui-ci...
Aggie sortit la main de sa poche de

veston et il déposa le coutesu sur le lit.
Jack ven maisit. em frénuseant. Plum
contirva de parler.
— J'étais pas mal sûr que c'était vous.

aussi. dans la cave. Jai
Pu glueer horse de la

rage da ren:rd. en portant jes dech-

aux fourna‘nes pour les brûler. Voivi mon
couteau; il est du même renre que «lui
de Hank Bogarty. Naturellement, tout ce
que j'ai dit, c'est de l'imag.n«tion. Lors
que Fogartv pourra pagjler nous en sau.
rons davantage — et ce sera vrai

CHAPITRE XLIT

  

  

 

Jack avait les yeux dilatés,
— Vous ne pouvez rien prouver® dit:
— Non, dit Agg:e, mais vous me sui-

vrèez à la police pour une petite conver-
sation.
Ls étaient à environ dix pieds de ds

tance Joraque Jack lança Le couteau

d'un mouvement brusque. I!’ atteignit Az-

Itrine: sa man monta avec
la rapidité d'un réfiexe. .
Mais le couteau n'avait “as pénétir en

cœur. Il fit un bruit sec et Agrie le
saisit Jorsqu’H rel.ondit. Ma's en faisant

cela H se coupa un doigt. Jack se {izes

—Je n'ai pus besoin d'autre preuve
maintenant, G'esta's pas? aemanda Aggie.
Pourquoi ne m'avez-vous pes eu pendant

que je portals Hank deborz?
Jack se redressait lentement,

Mrs. Drayman m'a avcavaré. Elle pr
cessait de parler. Et comme je n'avria

pans eu le temre de rabattre le tapis sur
ja trappe. je me tenais desgus.

— Eh bien, dit Aggie ‘e rule venu au
club pour m'amsurer de vous. J'ai une
sorte de bouctier. cadeau d'un Raiah. fait
en peau de buffle aquatique. Il est ceneé

résister aux balles. On en fait des flizhes
au besoin. Al'ons, vous venez avec mot.
Jack?
L'espace d'une seconde. Jack pe pencha

vers Aggie. Som visage éluit ausch blane

et aussi rigide que le plâtre. Pu's il se
erfétourna et vourut au pistolet qui était

sur le bureau. Le couteau !atteignit dans
le jarret, profondément” et il Thancela
en vriant. Aggie le saisii par derrière.

+ * - *

Windle condu'snit le «harà-banme de
Sarah, lequel servait à la transporter de
la grande route ravée à Ilainbow Lodge
11 s'arrêta devant la maison et Sarah
en descendit, Lorsqu'elle entra dans je
salon, som sourire maternel se changes
en consternation.
Aggie. en maillot de tain et en san

dales. regardait oans um miroir posé à
plat sur la table, A côté du miroir # y

avait une boîte mitallique ronde, conte-
nant du eirage hrun pont chaussures. ki

mettait son pouce gauche dedans et l'appli-
Quait ensulte à son men‘un rasé de près
Pum il plissa le nex

—Sentez, cit-HL Ga ne sent pas bun.
mais ça resemble A Sam Hill
Le menton d'Aggie le menton des

Plum — n'était pas massif, mais pointu

et belliqubux. I était plus pâle que je
reste de œon visage. farah réprima une
envie de rire en le voyamt easuyer solenn:}-

lement le cirage de son menton.
— Une idée de John, 1r-il Je n'ai ce

pendant que peu de eonfiance.
John t'a dit de raser ta barbe!

— Non. John m'a dit demployer du
ciisge en ajtendant qu Je s0i8 bruni

par le soleil. Conæment va Hank?
Sarah s'irmala soigneusement dans une

chaise, pour ne ras &-later de rire.

 

— T1 va hiem I! a fait une déciaration
a Wes, aujourd'hui. Jack av placé
Hank dans un donjon, pour ensuite
essayer de savoi de lui oll se trouvait
lor. Lormqu'i fue convaineu que Hank

ne le savait pas. :} cessa de le voir. 1! le
lain avec des aliments en conserve.
Quelques chandelles et de l'alcool solidifié.
D eerait parti en laiæant Hank mourir

de faim.
— RB n'est pas gentil. &it Agwie en se

Jevant. Intelligent, mals pour le mal.
— Wes at-i] apprise od Jack a caché

Tor?
Sarah fui quelque femme sans répondre.
—N n'y « pas d'or. Calder Is tout volé

Ralph a wirifié ses Nvres. et Ns indiquent
— ind'rectement. R pe reste rien que mon
platine.

47

Par Philip WYLIE
 

Jack l'avait enterré sur le terrain de golf.
au neuvième trou — Où on à refait le gazon.
C'est étrange que Calder ait vulé Byron ct
George — et pas moi

—La nature humaine, dit Aggie sot
étrange. Bien... # fit une sorte de salut de
sa man droite qui était pansée

Sorah frissonna à la vue des pansements

—- Chaque fois que je te vois courir après
Jack, les mains nues comme cela

~ Ce n'est rien Je croyais que vous ne
vouliez pius entendre parier de mes pro.

esges, de mes analyses, de mee deductions
Mes dcists n'ont pase trop de ma!

— Je ne veux plus en entendre parler d*
Sarah. Où vas-tu?

— Me baigner. Vous devilez pouvoir d+
ner cela quand je suis en maiiliot et en

sandaies. Et puisque nous pa one de dé
duction: comment est Beth?

— Heth? Qu'est-ce qu'elle a”

— Elle est fiancée. n'est-ce pa.”

 

L'effet de cette question ft remarqua! «
Les couleurs de Sarah disparurem et
ouvrit la bouche deux fois avan: de pour
parler.

— Pen-es-tu, Angie,
comme Beth — joi.»

saique. *?

—Je crois qu'ele s°ra pou: Rainh une
ferame idéale! M m'a dit tuer soir quit! alin.t
lu demander en mariage

{re
pro

qu'une
mais

Jeuns

s'utô:

Agr. sapprocha innocemment de a
porte. Sa tante le rèc.: da: a.eo hostile-

—~ Grosse bête! dit-elle

<.:e assez naff pour qu'il faille qu'en
Yiv.ente ume june f.lle pour attirer

laitention d'une autre” -

La colère de Sarah fondait

— Que veux-tu dre?

 

-—La première fois que mous soïmme: ve-
nus jei, vous m'avez promis que vous
m'aviez choisi une fiancée. À présent vous
aaver que je fuis les femmes. Vous êtes

beaucoup trop adroite pour vous découvrir
en me nommant une personne. el «toire
que je vais courir après elle. C'est pourquoi
Je me suis dit, en venant ici:

— Quel est son jeu? Et je me suis ré
pondu: H doit y avoir.

—Zut! Beth t'interessaît.

- Bien, j'admets que Beth avait que'que
chose. Des cheveux d'ébène, une peau

d'ivoire, des yeux de turquoise. Emouvants
Mais je n'en ai jamais raffdié. Ce premier
æcir cù vous m'avez envoyé chez le Dr
Davis, vous ne m'avez pas dit de télé-

  

phoner, Et pourtant ce :our-là ‘le teé
phone de Dusis fonctionnait, et l'auto des
Plum roulait comme une toupie J'y ab
pensé subééquemment. Jai compris que
xvutre agitation, v& svir-là, etait rec # —
Mais Que vous aviez auxe; dans lid«e que, *

si je pouvais éveiller l'attention de mon
ATCcéNnne comMMAEM de jau ce serait un oon

commencement pour un de ces flirts d "té 

  

qu: engendrent tant de ménages nu. ux
duns la bunliewe.

— Tu es un rat! explosa Sarah + ne
ert

— Mc conpaissant, ‘ontinua Azpe x a

auriez dû juger que Je poursuii tre

seuncase comme pour Irriter wor hex

Pus Lesoin de dire que te nm ron 40 de
Tel.

~ Tu las uiffiee, dit Sa:ion Tu -
brouée a ric he et a dre. eElle. ce
un momer' pu.a elle ajouta: CC. >

Jabandonre* Jai teujours pens-

ivutes Jes reunes fille dliadi-n +» va
DisnieUe Dav'x etait la mirux à - r

niraver la iipnée des P um
sit An réparé symrathique

 

  

 

— Daniele ttl, est trés mn;
Far ma force physique Elie em ‘

biologie Elle m'aideruit à tenir +
coors er anthoopalome Jai dit go
Als pas ye Lots la femme

«st revenue de N.w.York n ca:
entierement

     
 

  

Ne me ‘VTT. NE pas. Agric .….: sn

I-iniele att. les hommes à et. 12 0e
les pour:u.t pas. Pus, conn Bo …- Pp

d une inspiration, elle 5» E pour
qua tu as rast ta bar et Tu aw
qui te a demand”

Nou

-- Bien, elle la laws entenc € =."
ment. Sarah et remirquez bin —
remérmnent aprés quelle mel € ‘+. - ie

m épouser barby!

 Aggie o'enlart Loragu'll arrive aa hic
aux chaloupes. Aggie vit Danielle a qugue

distance dag autres. et hors de leu: sue
File se repu-ail damg une ebalge | s yeux
fermea Le priell la moulait dans le relief

d ombres nuires, et fata reîsire <a cheve-
‘ure blonde qu'elle avait rejetée su: ie due-

«ier de la chaise Aussitôt le soleil common.
ÇA à chauffer le menton d'Aggie. 1! y porta

A main et se rendit compte que l'austère
barbe ne lu: conferait plue d'Attor'te. I; <e
reunfiogna Danielle cuVvr.t les yeux et ui

dit, paresseusement:

— Venez ici, idiot:

Azamennon-Teleemach is
sans condition.

 

Pam se anda

 

.
FIN ——

 

En deca de la gloire
(Par Gwen BRISTOW)

Ce nouveau roman-feuilleton, que la “PATRIE” du

dimanche offrira à ses lecteurs à compter du 17 avril, est une
Image frappante de ce que peut faire la paternité pour rame-
ner au bercail un homme de l'aristocratie, qui à épousé une
femme d'extraction plus humble, mais honnête, intelligente,
dévouée et bravant la vie.

L'auteur n’a rien inventé de nouveau. ll a simplement
recueil des expériences vécues et il en a fait une histoire
palpitante et touchante par moments, choquante et révol-
tante dans d'autres circonstances. Il a su démontrer qu'en

dega de la gloire ancestrale”, il y a l'honnêteté, la franchise.
le sang bleu populaire, et que ceux qui en sont issus, sont
parfois et souvent même capables de donner au ‘’sang bleu”
aristocratique, des leçons de drosture. EN DEÇA DE LA

GLOIREtrouvera bon accueil thez les lecteurs de la ‘Patrie
du dimanche, nous en sommes convaincus, car ce roman est
fait pour être lu sans danger par les personnes de tous les
âges et de tous les rangs. 
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Si vous fui faites Quelque surprise de

ce genre, elie se sentira reine pour deux

jours.

   

, 8 A
gE oh

P< a\ om. oo

7 Elle sera reine aussi st vous Tiavitez à diner

ca PATRES     

  
  

   

  

 

, \aurant, et surtout, si vous semblez ignore

l

e

Di  
 

 

 

 

fe; —Va-t'ent c'est

A ma tâche!

AEN

Ce een
- 1. SN

S\N [==
Essayez cela quelque fois.

SNSes

 

voux tu?
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| Elle se sentira reine pour plus qu'un

jour si vous lui donnez de l'argent avec
un large sourire

à
U

— =
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ra He sera même reine pendant

N une semaine si elle re,ot un y

\ compliment de ce genre. ;
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3 N e ui aura
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—Nous avons fait le

ménage de la salle de
dain

 
  

   

 

 



 

  

Pr ;

Troisième section

oll APSA NE 2 Cl SECTION
(4 © cc- EAH

— JOURNAL = DU IMANCHE _—:D - 10 avril 1949

 

Ceci préviendre une Jy x
= contre-attaque. g

#2 > 4     

  

          sacoues PerNSSA
et ses hommes

retraitent.
   

    

 
 

 

 
 

 amet rs

} Les gardes de Tull s'élancent à l'attaque. Taros of ses cavallers,
sans chevaux, prennent la fuite. Toute retraite leur est bloquée
per les flammes.

<
<
.

   
 



 

 

 

LA PATRIE oo

fais-ta WT Tes

|

Non, Je Me fais que respirer lat | [8 Crest une très bonne Idée! NI est justement
exercices du printemps. Quelle odeur! Cela temps de rouler le gazon. Le rou-

du matin? 4 donne de l'énergie à un homme leau est dans le garage.

. et lui donne le

. ° goût de faire
auelque chose.   

        

 

  

 

 

  

   

Fm
py Heureusemen! maman est po

= di entrée dans araison immédia- Ele regarde var a pr = aman doit penser que

tement après m'avoir mis fenêtre. Elle me ‘Fa me t

= > au travail,
—

= ravaille wtJ

Cl) “> | © Jn |

{        a(Bod

  
 

 

  
 

 
 

  
 

  

 

 

  

     

   
   

me restes-tu pas
ez toi? Tu mas rah!

 

 
 

B est facile de porter les Irae
Baux Si tu fa. comme coi.
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Je crois alors que toute cette
affaire était montée par Akhar,
Qui a profité de ta fidélité envers

moi pour te rouler.

Le Surhomme revient du défilé de la mort et trouve Akhar en train d’es-
MIS suyer de gagner les faveurs de la reine en dénonfant comme imposteur
: Fhomme qu eile went d'epouser,

 

 

 

  

   

    

Il va falloir que je maltralte les hommes
d'Akhar une fois de plus.

 

  
Je vais punir ce méchanttomme  moi- une Hum?! Elfe semble porter tout à coup beaucoup

d'intérêt à ce paysan. Pourtant, c'est moi qu'elle
voulait épouser. Les femmes sont Incompré-

hensibles,

 

 

  

a nd

N 1 est Important pow| Mais Edor sera tud Pere Yortan .
sonne n'a jamais va’ Edor qu'il re fe cète |ncu ”
celui qui Sortait Tepes \ = nepeu un

or.

  

  

 Cette fois, Je vais t'avoir,
vials que tu es!

        
   
  

V

Eh blen! en prenant l‘épée
<} d'or à Akhar, Edor a rempll

la prophétie, et les nobles
étant vancus, le royaume de
Ru connaîtra avec son nou-

, ‘veau roi une ère de bonheur. A  
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Lo . —a ‘
Le petit chéri à maman est maintenant un
cow-boy, Papa sera surpris de te voir dans

is te mel [Viens ici, mon
ir ton che- chéri, J'ai une

>

bois, en- surprise pour toi.
Jappelie- Hein? Une

ton père. surprise?
J'aime Tes

i ii = |

ORNE =A
es ores Syadiste,oerPA

JIGGS ET MAGGIE -— ei
- »

Ne se fai- pe Et pourquoi Hs Je me demande pourquoi les ee

— saient ja. portaient

|

l'ha-

||

gens de l’ouest pleurent toujours

|

de MES de ma § ’

Je sais I Ban! il y en 3 peaucousPs mais mouiller En de gala ma- lorsqu'ils chantent? C'est nous petite Ramona...

jourui ny SowaTeli lesméchants des mélo- tin et soir? qui devrions pleurer.
avait que sept drames d'autrefois . . A

»

a

Une autre mury. ie 3 Jusqu'à ce qu'elle grandisse Les gens qui vont à l'étranger pour prendre ’
Pourquoi un maitre de cérémonie, qui Les petits musiciens Le et quelle se marie, elle ne des Bains de soleil et Lar fran ne se leventdoit présenter un conférencier, parie-t- ; de s ba i 5 !
8 ni longtemps que personne #'a plus jouent toujours parlera pas. Après, elle ne qu'à l'heure du souper, puis Hs vont s'enfermer v

le temps ensuite de prononcer un seul gros instruments, cessera plus jamais de dans un club de nuit ou une émeute est
mot? | eres - paisible à côté de | orchestre, ’

ere instruments. 5

   

Et pour termi-
ner, bla! pla!

bla’

 
  

 

   

   
   

   

 

 

 

 

Je me demande pourquoi le héros des films d'aventures tue lous
les méchants sans jamais manquer de balies et pourquoi il les

tera alors qu'ils se seront réfugiés derrière des pierres, tandis
Que lui, rien-ne le protègera? 

 

 
 

€DOMANNE «=
N se

Sy
SE : . 11 a Tun d'eux, cela de gem
L intelligence des bétes ®.1.n ot apparemment en décida qu'i

contenant quelque chose ten à
mot manger, U ment al 11 sy pon-

+ la nesirlure à lin
D'ahord it role Poeuf

   

Une n.aman porc “pl

te, sex quâtre petits ét

damnés À errer au hasard, Tis

ftaient d'amusants petit aninaus Les parties à In mam d'un lan
aver leurs yeux naîfs ot leur soyeux cout de faut nil, tança Tueuf contre

plumage. Un campeur se risjus de + pur Loon ne brig, fit ploeuf’

Ses héberger cher lui, pour irs pro- tot petit pore-épie w'attahls an
J festin.

téger du danger que leur fatsatt >
eourir ieur jeune âge. Leurs ml Les autrn freres yan’ ole aumet

@ières furent parfaites et leur ami. TA à l'épreuve, tpus ressdurent

té vite gagnée. le problème de IA m°m« facn

Quand le ‘Ampeur Drésentia un C'était leur manière

  

térieur?..
LJUFqN'aux pieds du mur, nariffs
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CHAQUE SEMAINE

Ling pris seront tirée cha

que dimanche entre tous Ins

enfants qui auront envoyé les

téponses exactes aux problà

mrs publiés dans cette page.

Autant de bonnes solutions au

tant de chances de gagner.

a Vous pouvez aligner d'u

pseudo, mais ensnyez sos som,

axe et adresse véritables, Kz-

pédire à Fiite Mère, la Tatrié””
Montréal,

 

.
X

 
  

Jos. et Albert, qui tombaent tou-
Jours en bas de leurs chaises hautes
alors qu'ils étaient enfants, ont
grandi pour se trouver du
trasail comme celu-ci.

    

  

  

  

  Pur “le dessinateur sulitaire” 0
me Cn Her, Montréal ,

;
Meosvoments Baisses
Gerantis,
Sori: ANTAL PABMAES ov: noes.

meute pour le
vente fac Sa de roulement 20
Seiten do PARTUM § PRIX REQUITS.

   
  

  

"NEW ERA GIFT supe
! Caslert Staten centreet
| »
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 SLFA

ANG, cousine Maries C'est Pruny, Veuks
tu me préier tom petit chapas vert
pour In fin de semaine?

 

   
peLL LL Ce

; NYY VS 0© REVEIWLEZ- 4 oll; GRATIS
VOUS DEVANT / SubGoole Avec cnaquecarfon
UN BOL DE (447d D de KellocasFE7/

i

rillante(id , ur
J À 4 e A Les x Sos

rGai- (GRR 2g; EE) = =

4
R aa 2 v

.… remplissez tousles bols de PEP NW ; -
Jusqu'au bord. Céréale croquante, Rag x \ PC ’

prête-à-manger. Du blé complet |
nourrissant--magiquement trans “a

formé en flocons dorés. Si bon à GRANDEUR RÉELLE de l'avion:

manger! Versez-y du lait du dessus S% poucee do long —

  

  

     

  

  

   

    

.. A * — -

esMeanneses WOUVEL AVION TURBOREACTEUR!
exquise qui fait qu’on en redemande. ;
Un t ali té gétique pour il pc vrai modèle 5

l'école et aussi le sport. Achetez

BAS PEP—vous en serez contente.

&  Colectionnez les 6 modèles!
RED HAWK «SKY STREAK
FLYING TIGER + FLYING STAR

 

haque

Cleat amusant. (Vest facile de construire
Favion “Turboréactenr™IKI Cont GRATIS THUNDER SET « GREEN DRAGON
avec
attendre! Pre de densus de cartons à eavoyer! |Ayez vatre propre Flotte Aérienset

‘av

  
  

 C'est amusant aussi de manger du PEPI

donnent de l'énerrie vermt worton: le 1' pour l'
Demandes à votre mamaë de commander

v
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sujet du mari de la céié-
dre acirice de cinéma,
Gloria La femme idéale
des Américains!

Ha! Ha:

 

 

 

  
  
  
  

N

 

 

 

Tu sais quel scandale ceta
causera autour de mos  Peut-être devrals-Je donner

 

 

C'est me honte,
mais commeat pou

vez-vous vous en tirer
autrement qu'en lui

      
 

 

    

=
Tu d's que tu

as fam?   
 

 

 

Maman et Emma Y
sont occupées. ) Nous Irons chercher

ensemble de la crene
glade.

| Très tien,
Je vais te

fa.re manger.

 
 

 

“Le Chat” par Jeannette Sutherland, Granden Bergeronnes,
“Les Souris”, pas Derls Windsor, rue Bernard, Outremont,

; Es
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DEUX SPECIAUX — DIX REGULIERS — NOMBRE DE MENTIONS,

Voilà le grand jour des récom-
peausses, Naturellement, comme HU

n'y & que d;x prix à distribuer aux
centaines de dessins ézalement mé
ritants, il y aura plus de desappoin-
tés que de contents... Que ceux qui

, H'unt rien gagné se consolent en

!se disant qu'ij reste encore cinq ;
prix à remporter chaque d!manvhe

   
aad]
n | 0 —

pous ceux qui répondent rorrnete-
ment aux proidèmes du DOMAINE
DFA PETITS. LU y à là de yuoi ec-
couper jeur zide et leur rapoir d'ar-
river premier un bon jour.

Vous aver sans doute remarqué,
mes enfania, que les “Barheaux”
wétemdent souvent de la méme fa-
can sous La pression des doists

Nous avons reçu use profusion de
papilicus, de figures fantastiques,
d'écrévisers, de lampadaires, etc.:
ce qui fait qu'une hrnne partie
des envois a été mixe de côté parce
que les drusine se ressemaialent
tous. D'autres concurrents n'ont
pas suivi les conditions: ent omis

quelques antres ont acceminé leurs
figures avec des traits, etc, ets  

—CLAUDE BLAIS, de Salnte-
Marie de Bauce, à gagné an nbon-
nement d'un an à “l’Kscholier":
magazine catholique du “Bon par.
ler français".

—GINETTE ET FANETTE, de
la Tue d'Argenson, Québec, qui ont
Téussh un chandelier et une idole
mexicaine avec des titres de cont-«
ont remperté une boîte de coquil-
lages et un livre d'instruction pour
enseigner à faire des ohjéte avec
ces coquillagre…

—"“BRISES, de Chandrieur, qui a
réus<i La “Morve séchée” et

= MARIE LESSARD, rue Bens-
bem, Montréal, dont les “Secrets
d'oiseaux” ont Mé déjà publiés, ant
aussi gagné ia bolte de coquillazen
et le volume

— DENIS GAMACHE, 155 rue
St-Louis, St-Jean, dost vous avez
vu les “Mains de enrcière” et
“Crab”, recevra am Jeu de petits
plombs et um aimant.
— CATHERINE STIPROVIC,

532.70 Ave, l'ointe-anx-Trembics, à
consours [Musieurs fois, mention-

nons en “Masque” et sa ‘Croix
dans le feuillizu”. File à remporté
wae boite d'aquarcile et deux puz-
zen,
- NICOLE AUSAN, de Bagot-

ville (Chicoutimi), a méritd pour
nes nombreux mijets, entre sutres
“Martha endimanchie”;
— JEAN-YVFS ROY, do St.l.ud

tow (Cn. da Frontenac), (rq deux
derniers recevront um abonnement
dun an À ‘PFacholler”. Ce mare
sine enntient des illustrations, des
Jeux otdevinettes.

= YOLANDE POIRIER, “cas.
rue St-loeph Lachine. & 4:4 ve
son “Etoile” dans me de non “di
dons précédentes. File recevra ume
loupe pour l'aider À travailler les
dessins déticats.
— PTERRETTE LATRFILLE

1866-4, rur Lejeune, Montréal. dont
les “Chevaux alamois” ent déjà fi-
ruré dans notre pate, recevrs un
Jol can't de fant ide.
—ROGER LANGEMS, de Mont-

Joll (Matane), qui n'a que trois
ar, à réuni en barbouiliaçe qui
représente “Vauteurs en colère” et

 

qui paraîtra va de ces prochains
dimanchee… LI recevra une lantes-
no-microscope et des bailons

DEUX PRIX SPECIAUX A past
les irix du tirage, ont ole accordée

 

    

   

A MARCEL GA ’, 213, rue
Stl'ierre, Jonquié. pour sa “Po
tiche Janonaise” me des lot.
tres contenues dans Ja Patrte et
P'tite Mère, et autres figures d'itm-
primerie. [Dessin habile qui vous
cut une preuve, mu enfants, que

peur rum:r dasa un concours, et
pærtout dans la vie, Hi ne s’agit pas
seulvment de se Je à core perda
dans in mèfés maïs de cultiver
sen masons afin 4 ver A PAIRS
MIEUX ET DIFFERFNT. II a
remporté In boîte dr plasticine avec
motites à acuiptee,

- L'antre wrix ané-inl rat arone
dé à LISETTI. PARENT, € me
St-Charles, Lonisevilie, fon “Man
mequin® surc] de barbeaux est plo-
tôt dû À la chance, mate ft ent
austé fort amusant. KMe recevra

(Buite à ls page 36)

  

   
 

 

GRATIS F=-==
À partie de Se

Mentras pour dames an mascienra, ODPVRET EN CRE
«vos mêreir coufemant & aeticies de tettatte en plusieurs
autres prtmes.  RIEN à DEBOURSER.

Pour eats da vente, éortves À In

QUELQUER
LL

la bouteille

 

AL M. ER, 7004 Delascadiire, Montréal 35.
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ROBERT
L'INTRÉPIDE

C'est un vieux célibataire,
   
  

 

Ne l'ayant pas vu depui
ons pensé qu’ était préférable d'avertir

la police.

 

 

    de s'approcher du cadavre, à cause du chlen qui

ht garde et qui semble mauvais.     

  

  

 

Le vieux est bel et blen mort, mais Il est impossible
le

Ce chien-1 me semble plutdt doux, Sam. Ce n'est
Qu'un don chien de narde

    

  
  

   

  

  

 

 

   
   
  

hres sandwichs dans ©
Sam, as-tu wn de tes cé

 

Oul, j'ai va sand.
wich fait par

femme.

  

  

mangé depu's plusieurs
Jours.
 

 

 

 

 

 

  
Floffe!
Fioffe!

   
 

 

  
  
  

Je te le disais,
U est doux. ÜUn croirait qu'il veut u

remercier, et cependant,

<  

c'était mon sandwich.

 

 

  

  

Va! mon chien. Nous voulons
examiner ton maitre,

 

     

 

r Tu almes les sandwichs de ma femme, n'est-ce
pas? Je w'ai qu'une pastile de menthe à t'oifrir,
mais je crois que cela te fera du ben de l’avaler.

 
 

Nes L $ et 8 —
près dé

    
(Gargoullis, Gymnastique ot Souliers New Fook) par Pierre Dolisie, Châtoau d'eau

Um ancien poriralt (ne 4) est de Claude Blak © wn gagnant...

   

DISTRIBUTION...

(Suite de La page 54)

le jou de l'âne, sd amusant dans

les réetnioms, avec ses douse queurs.

LES MENTIONS PARTICULIE-

RES vent à GILLES THIBAULT,

502 Carillon, Kt-lienri, pour ar»

“êtes” qu'il reumit trés bien.

PIERBE DELISLE, de Château

d'Eau, près Québec, pour vA “Tête

de garguuille”, ses nouliors “New

look”, LAURENCE ET MICH

LE DELISLE, de Nt-uslache:

JACQUES HAMILTON, de Chicony

Umi; RITA DELORME, 157, rue

Dak, Lewiston; JEANNETTE SU-
THERLAND, de Grandes Jderge.

ronnea (Saguenay); DENISE DES.

CORURA. rw |ymburner, Wont.

 

  -

 

téal, pour son “Patineur de lan

tate”; MADULEINE DBINKLTIE,

128, River Street, Sanford, Moines;

MARIETTE VAILLANCOURT, Je

St Brime de Gingues: DONIS

WINSOR, 1277. rue Bernard, Ouse

tremont… Ces derniers n'ont ras
de prix, malheureusement: mais les

mentions sont encore que'que c'iose

dont vous avez droit d'éire fiers

puisque ves dessins, mes enfants
ont été choi-is parmt Ire melllsuce
Tous les “harbeaux” qui ont cté

ACA publics ot qui parnitront dune
nos prochaines éditions, sont au
nombre de c-ux qui ent fait partie

du trace. Les noms sont gard «2
la mention donne droit À ENS
CHANCE DE PLUS an tirace de
chaque semaine, Voyez les condt-
tions et revenez prendre Intérét
aux problèmes du Domaine!

PTITF MERE
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Lucien, mon

cher ami, Je suis
| en peine. Ty

 

 

  

  Je vais aller chez vous et
Je parlerai à Cora,we   

  
  

La meilleure chose à
faire, c'est d'essayer
de vous raccorder

Avec votre femme.

  
  

 

 

 

Cora, Etite querelle 3
* fait ‘comprendre bien Un autre

homme!   ÿ

=

 

  

  

     
    

  

2
| Ma femme m'a mis
F7à la porte et je ne sais
An pas où aller me

coucher.Je ral
plus dé foyer!

oy
Vous pouvez

PUA coucher sur    
   

 

     

  
   

MO 1 faut que je sache
fur faire comprendre

3 quel bon mar
elle a.

 

1i n'est plus du tout le
mème. ii veut vous

prouver qu'il peut être
le meilleur, le plus
noble des maris.  

 

 

 
 

Pensez aux miiliers de
fermes de par ie monde
Qui aimeraient avoir un
mari comme le vôtre. Un
mari de bonne apparence,
qui réussit en affaires.   

 

      
 

Je l'ai gagnée
à votre cause. A
Elle veut vous =

         
Lucien, Mon &

ami, ty as sau

vé mon foyer. :

  

  

 

  
  

  
0 Cora! Si vous voyez com. Bou! Vous me le
ben il souffre. Ses beaux faites voir sous un
grands yeux bleus expriment autre jour.
une tristesse infime; la tris-

tesse de «ous avoir perduel *

   
    
  
  

   
  

   ~

 

Best un homme
ex:raordinaire Que ce

L. ven. Hi a persuadé
- a femme que j'étai

un autre
homme

 

 

   

 

     

Lucien, homme que j'ai
devant moi est ie mème
que celui que j'ai chassé /

fe ma maison cet
après-midi.

 

 

 
 

 
 
  

Les Canadiens-français sont unanimes à proclamer que la “Patrie” du

Dimanche est un journal complet qu’il faut lire pour être bien renseignés.

Ses illustrations comme ses articles suscitent partout le plus vif intérêt.  
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 TOTOet TITI
Regarde, maman. Une piste d'un animal

préhistorique. C'est probablement un bron-
tosaure. Nous pourrions peut-être le

capturer et le donner

 

   
   

  

  

 

  { Messieurs, suive la piste d'un animal préhistori-
Que vous serait une bonne excuse pour
quitter le travail désagréable que

. vous faites en ce moment.     
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* | Ce fut bien 5 { 5
‘ Ce doit être un bien gros facile, ~ Ah! Où pourrlons-nous trouver une meilleure As-tu
» animal que ce brontosaure. Cela cachette? Voici un dollar, Roland. Tu es un apporté les: nous fera beaucoup de viande. petit garçon intelligent. cartes?
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   Maman. vicns vite’ Je crois que |
le brontosaure a capturé le
capitaine et l'inspec-

Ce sont deux vieux
pare seur     

     teur dans le
champ de ble prefere te!
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Levez-vous paresseux! Vous dormiez pendant que le »
brontosaure mangeait le ble. Vous aflez me payer çela!
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Je pense que lanimal à mangé En le ble que coûte si, So -

le blé, maman. k cher! ;
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shit ! 4
peut-être aussi >

2op angé.
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La PATRIE du Dimanche a pris un essor extracrdinaire: cn se dispute In

lecture des quatie sections iniéressantes dont se compose ce Icurnal

moderne. Ne manquez pas de la lire chaque semaine
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Mois Il nous fout Les Indes furent Tongtemps sons films, of
vous exigez un service rapide comme s'il

absolument ce s'agissait d'un film d'actualités. Voici
homme qui revient avec votre précieux
m.

    

RALYhoaîtesronvon,
FILM CORPORATION LTD.|

 

   
 

SI la pellicule est on Elle n'o jamais vu un film. Ne te sens-tumouvais état, lo Sar un peu comme un Christophe Colomb quilei
donnerait l'Amérique à redécouvrir?

    

   

ovec la tour de
J'espère qu'elle oi- Domma. Allô! la tour

mera le film, autre-
ment, la compa-
gnie minière de
Mile Sinistre en
souffrira. 

 

 

    
r

M est en ordre. C'est { Regards. vy C'est Dormma. N Bt nous n'avons pas

fa redio de Demma fumée Les rebelles essez d'essence
qui doi} être en - doivent avoir pour retourner, À
mouvais état attaque. va nous falloir   
  

Giterrir malgré tout

 
 

 

 

  

Au môme moment, un canon onti-ovions,
dissimulé dans la mentagne, foil entendre une
détonation.     
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iduDimanche est ma nantI reucil du Canada;
bien accueillie dans tous les foye
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"les Jaime ces réceptions. Je veux me coucher de bonne heure. \tés, D'ailleurs il y à des d'ail um rendez-vous d'affaires im-q mois que nous ne som periant demain matin.
mes sortis. “NZ
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  * Et sous un tronc d'arbre à dem submerge, ~~

j'ai pris un poisson qui mesurait eu moins 36 Jon} }

pouces de longueur. Je t'assure que c'éail un
des plus beaux poissons wwe j'aie pris. 22.00  

 

 

Tout le monde est parti ex- soiré Nous devrions sortir plus souvent. Blan- ES
cepté nous. Qublies- ton . fait qu © J che. C'est malheureux que tu n'aimes 8

ez-vous importent ’ Bb -vend
pour demain ~~7
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La
information sire, présentée en formules saisissantes. Pour se bien renseigner sur
Pactualité il faut lire la PATRIE chaque jour. Ce journal vous réserve des primeurs. ||
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Non, mon petit. Je suis in-
quiet au sujet de Mlle Chat-
field. Jo crains qu'elle ne se
fasse rouler dons la course de
cet après-midi.

Tu sembles songeur,
Tex. Ai-je fait quel-
que chose qui t'a
déplu?

     
  

   

    

 

feras monter dans le camion. Nous brossé et nous sommes
allons à Pine Center. Mile Chat-
Field nous à offert une stalle dans
son écurie pour Bill.

  
prêts à partir, Tex. J'ai
fait tout cela avant le   

 

  

 

| Aussitôt que Bill aura mangé, tu le Vv 6 e mongé, je l'oi
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= ; Bonjour, mademoiselle “était Eh bien! si vous Luc? Connait-
Si elle perd, elle permettra à Nous sommes venus Y omon voulez faire courlr iles he.
son demi-frère de vendre la de bonne heure pour mais mon votre cheval, Luc
propriété à des étrangers, et voir Etoile ou travail. jockey n'est pourra le faire en

  

  
    

 

je suis sûr que celo lui
brisera le cœur.

Allez-vous le faire
| courir un peu?
  

  

 

  

 

pas arrivé. attendant votre

  

 

 

  Fais-le trotter, Luc. It
ne fout pas le

 

   

 

  

     

C'est un cavalier né. Voyez, on diroit

qu'ils sont déjà les deux plus grands

amis du monde.

  

Oh! je vois qu'il con-
naît celo. On dirait
que le cheval ++ lui
ne font qu'un.

   
  

 

Une minute, petit insolent. On
ne parle pos sur ce ton à une
jeune fille.     

    
  

  

  

 

I se nomme Luc, Jos, et ce
n’est pas un voyou, Tu
n'étais pas là, il a pris to

    

  

  

  

 

Hé! mademoiselle Lita,
qui est ce petit voyou

qui monte Etoile?
Mein? Qui est-il?

Dites-lui de descendre du
cheval. Je ne veux pas
que l'on touche à un
cheval que je suis à la
veille de monter

  
  

    
  

 

dos, je
commence à en
avoir asser de
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PRENEZ LA VE EN RUN: OVALTINE
À ousréussitbien…
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w=est un orore officiel. SI vous n acheter pas cet asp3 pirateur et que vous
n'attelgniez pas un standard de vie plus élevé, vous serez fusillés.

 
   

    
  

une tension de JU VUU livres. Passons mesnté-
i A !

—Les duutons résistent Enveyons la chemise à une buanderie.
pant à l'épreuve de | acide .

Bureau de
limmigra-

Our Ovaltine nous reusat bie —- car ele contient des protéines + £ ,

pour la formation de muscles fermes, du calcium pour les os, du fer pus > A > 7 ;

le sang. des hydrates de carbone poutl'énerie € des vitan-nes 3 ipo

essentielles porune bonne sants. “dde

; CE e
Les enfants raffolent de ts délicieuse saveur d'Ovaluime. Ovaltine “a

transforme le lait en un breuvage apprtissant; à défait les caîliots n J

fines particules ce qui en facilite la digestion,

 

 

p-Ene est inscrite comme une personne Indésirable, chef, mas pee Servez Ov altine tous les jours el vous aideres à protéges la sante de

Bis plus. +» Ne :
à pis votre famille. Achetez la délicicuse et noursissante Ovaltne

à Ja pharmacie ou à l'épieerte anigurd'h-,

/eDOMAINE
E-asaza
LL Qu'est-ce qu'un ——B

météore ?

Les btuilos filanter ou “nueo

vs” aont dé petites particules de

Veapace: elles ne viennent PAS} imient ei ne cont ument. las ple

du ciel ainsi! que vous le pensca

|

‘10x-0x -- asféz 1nbes = qui 1

M'enfianimant à la fri<ton de lat jo gnent IA terre, sent connus.

mioéphère, elles nechauîfent sad ‘scum le nom de étroites

   
 

 



 

  

 

 

FANTOME
a

   

  
S'il vit, vous perdrez
votre argent. Que
ferons-nous de
fui?

 

   

 

Les scophandriers cident Styx à maitriser le
Fontôme, sons sovoir que ce dernier vient de leur
sauver la vie.  

 

Blessé, mais encore conscient, le Fantôme

écoute sans bouger, cor il soit que pour le
moment, il est pris.

 

Ne fois pas l'idiot. I à couru un risque en
venantici, et il € perdu.

  

 

  
 

 

 Ave a)
, 4%, Ay Sug big) = ‘ 
 

  

Pourquoi
l'avais ot-

céble?

 

 

|y UE

taché à ce \

Je veux Cire sur que
cette fois, le Fantôme qui
marche ne reviendra  
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Tu fais cela peur C'est la seule façon de vous libé- Mais, mon chéri. , , Je
moi, sat rer. Il aurait été dangereux voulais dire monsieur,
pas, Jos?

     

Jai entendu dire que vous
alliez combattre cette bru~
te. C'est l'homme du sul-

Bras-de-Fer, . .

ment. À wa jamais été
battu jusqu'ici.

 

Magnifique! C’est un colosse! Il faut que Jécri
un poème sur cet homme-làl

. - ;
Merveilleux!

= Majesté. )

Donnez-lul d'au-

Ben-Abou 2 parié cinq m'ilione , . . Ho! Ho! Mon
tssassin es fera de la bouillie.      
   

    

Pardonnez-mol, mon offl- 7 Hum? Qui tes
I cie, est-ce que vous avez A vous?
” déjà vu Jos. Bras-de- -

Fer?

4 WF # : A

Vous dites que vous LA Nous Ne Jal lu
un film dans lequel Jos. Bras- prouve- dans les

| de-Fer apparaissait, et veus rons. journaux
| croyez que Smith est Bras- ~~  æ que Brase

de-Fer? N'est-ce pas le de-Fer é:ait il C
grand champion de la ranot

incroyable,

     

     

  

       

    

 

  

  

  
   

 

    

   
Un appel pour monsieurde suis le détective

LeNoucux! M. LeNoueux!Gau:hon. On cherche dos. ae légtonnaire,
Bras-de-Fi toute a
l'Europe. or par dèserteur. 1! est peut-due

mort, . .

Rien de pire n'a.
fait pu m arriver,
Jos. est disparu, ‘et
tout le monge
me blame, , |

Quoi? Vous avez trouve * Personne ne peut soru
Jos? Qu est-il? Dams la» de la legion avant cing
légion étrangere? Dites- © ans. Et en plus, il nous
Mu que je |attends! est pénible de vous annon-

cer que Jos. est déserteur.
Si on le retrouve, H

sera fusilie!
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#_— Quelques animaux —8
pleurent d'autres rient

Cet clssats, qui est de Ia race du-
Martin-pécheur, ne mérite pas le

œurnom de “l'âne qui rit” (laughing

fackags} que lui donnent les An-

  
      more a — at a es . tre ua

Yr Têtes amusantes : barbraux de Gilles Thibault, de St-Hemsh   
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Alors, prends l'argent
de ta tirelire.

 

 

 

 

 

SOIXANTE-DIXI et les billets DM j'oubliais. De nos jours,, se vendent 25 cou Îl en coûte soixante-dix sous
Quarante, cinquante et
SOIXANTE-DIX!
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Savez-vous qu’en annonçantvosproduits par le poste CHLP vous vous ales
rendement maximum? Pour informations concernant vos annoncgs comm

par la radio, appelez le gérant de publicité: PLateau 5225.
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Fronesties: Boss of
tétaits;

JOURNAL “DU”

: page 88)

DIMANCHE

Le plus fort tirage des journaux français dominicaux d'Amérique __

sise chan, amsaché. MONTREAL, DIMANCHE 10 AVRIL 1949

  

 

À LA GLOIRE DES SAINTS MARTYRS CANADIENS

Le R.P. DanielLord, S.J,présentera àMidland
leplusmagnifiquepageantjamais

LE COMMUNISTE No_1 EN CHINE PROMET

UNE PAIX
AD

 

NANKIN, 9. (P.A.) - Mao Tze-Tang, le communiste chinois no 1, à promis,

samedi, un “règlement adouci” de la guerre civile, mais les

appuyé leurs demandes de

listes au nord du Yangtze,
Le chef communiste a inslaté,4e

cependant, sur bes huit demandes

originales comme bases d'un ar,

mist ce, Dans leur forme première, i

ces demandes équivulaient à une

capitulation nationalise complète !

Mao Tze-Tung, dans une émission ;

en langue chinolae de Radio-Pai-

plug, n'a pas indiqué quelles con-

conslons ll ferait pour en veair à

wn “réglement adoucd”. |

En réponse à un message du

président nationaliste intérimaire,

Li-Tsung-Jen, le communiste no 1

a offirmé qu'il ne voyait pas quel

, obstacle pouvait empêcher lo

conclusion de la paix puisque le:

gouvernement de Nankin © déjà|

acceplé ses huits points comme |

base des négociations.

 

Les communistes chinois ont dé-

clenché, samedi matin, une offen

slue générale contre les nations:

listes dans le but évident de les

forcer à capituler, Aus dires dus

observateurs militaires, cette often

nive n'est que le prélude d'attaques.

d'importance au-delà du Vangis.

vers le sud de la Chine.

Le gouvernement admet lo per-

te d'icheng, importante ville sise

à 28 milles au nord-est de Nan-

kin. Les Rouges ont déclenché

d'autres attaques sur des têtes de

pont plus peliles sur la rive nord,

vis-à-vis la capitaie.

Le géuéral Tang En-Po. comman-

dant nationalisin dans le secteur

dr angulaire Shanghal- llongchow-

dirige personnellement les

défeuxives contre une

(Site à la page 72)
  

 

troupes rouges ont

nouveaux assauts contre les têtes de pont nationa-
sur un front de 650 milles.
 

8e_——— Barbara devient journaliste ————8   
  

*

=

BARBARA ANN S fantaisiste du patin: C'est l'eviden-

ce même. a anvait-on qu'elle possède en plus un esprit fort

original? Hier. A ls suite d'une longue conférence de presse, 1 lat

prit fantaisie d'interviewer où de critiquer — ls photo ci-dessus

nous renseigne Assez peu sur le sujet — Jacques Doyon, Journaliste-

dessinateur À la “Patrie cn voilà une qui asit renverser les rôles.

Elle patine, mais elle anti auval dessiner, et n'a point la langue dans

ea bourse. Puis, Un véritable record d'endurance et de volubllité.

Les plus attrapés là-dedans furent les Journalistes eux-mêmes qui

farent pris souvent au dépourvu par les questions de [a belle

Barbara (Photo Ace, par René 8. Lefebvre)

  

  

   

 

Nouveau régime administratif à Montréal?

 

(LIRE EN le PAGR)

qui vont se dérouler,
extraordinaire. À lui seul, le

te RP. Danidd A. lord, 8-J, de

rique du Nord, non seulement les

Seul journal de langue française
À communiquer toutes les nouvel-

les de ce» grandes fétes qui feront
époque dans nos annales religieu-
ses, historiques at artistiques, la

“Patrie” du Dimanche est Heureu-
se d'offrir en primeur les détails
relatifs au pugeant de Midland

“Salut au Canada”, le nouveau

 

écrit et réalisé par te Père Daniel |

A. Lord, 8.J. sera présente uu

Sanctuaire des Martyrs à Midiand. '
Ontario, à 8 h. 30 du soir, Jes 27,

Ce spectacle n'est pas à propre

ment parler un pageant, Mais plu- |

tôt un masque. Un pageant présen-

te ordinairement l'histoire exacte.

ja nouvelle production du Père

Lord vise plutét à représenter l'es-

prit de l'histoire des Saints Mar-

{yrs Canadiens. Elle est basée sur,

l'uxiome ancien: “Le sang ds

Martyrs est une semence de civi-

lisation.” En d'autres termes, »l

des hommes sont prêts à mourir

pour leurs croyancis, celles-ci de-

viennent la semence d'un monde

plus grand et plus beau, Ces mar-

tyrs et ces pionniers canadiens qui

sont morts pour la chrétienté et

pour apporter la civilisation aux

Sauvages, aont des pionniers dans

le sena le plus réel. FLeur mort a.

été l'influence fertiluante qui a

donné nalssance a une grand: na-

(tion. Ce n’est donc pas tant leur

histoire que le R.P. lord présen-

tera que leur influence sur ‘es hé

ritiers de leur héroïsme.

“Salut nu Canada” est une en-

treprise à caractère À la fuis civil

religieux et patriotique, Aulant que

possible ce vera l'oeuvre de Cana-

diens dans téuten Ice phases de sa
(Suite à Le page 6)
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Le comité

Le Comité d'Organisation des

fêtes du tricentennire due

Saints Martyrs Josuites du

Canada est formé comme suit:

président, le RP. Frederick

Lynch. 8.J, recteur du Sémi-

naire des Jésuites à Torontu;

membres: le RP, T. J. Lally,

SJ. recteur du Sanctuaire des

Saints Murtyra Canadiens de

Midland, ie R.P. Joseph Fallon,
8.J., vive-recteur du ustre,

te RP. J. MeCaîfrey, SJ. rec

teur du Collège loyola. le RP.

M. Macttitvray, SJ, curé de la
priotsse de St Ixnace à Winni-

peg. et te RP OM Oa 01

8.1. du voltère Sainte-Mar:e, à

   

Lo sole vast Leo À 8 B08
ot »e couchers À6 h. 30

vu au

300 ACTEURS ET FIGURANTS,
LES BALLETS VOLKOFF, LA
PETITE SYMPHONIE DE TORONTO

Une scène à quatre étages
(par Paul BOUCHART D'ORVAL)

Les fêtes du tricontenaire des Saints Martyrs Jésuites du Camda

cet été, à Midiand, Ontario, auront une envergure

pageant “Salut au Canada” organisé pag

 

spectacle dramatique et musical

2A, 29 et 30 juillet, ot à minuté le
J31 juttiet Î

 Tlnilfax.

a  

R xxx;

Canada

   

Saint-Louis (Missouri), offrira um
TAmés

spectacle unique qui devrait faire acrourir de tous les coins de

catholiques, mais aussi tous ceuk

que semblable manifestation artistique intéresse.
+ =

 

KP. DaniekA, LORD, SA,
+

f ERAAR

A travers toute l'Amérique du

Nord, peu de Jésuites sont aussl
connus que le R. l°. Irantel A. Lord,

SJ, anteur de “Salut au Cannda”

et réalisateur de ce pageant. Un

périodique à déjà dit du R. P. Lord

qu'il appelait “Energie 8. * sa

vie est tellement remplis que ses

oeuvres innombrables snppléent à

tout éloge qu'on pourrait faire de

ul.

Né en 1888, Je Père Daniel A

Lord est entré dans la Compagnie

de Jésus en 1909. À la suite de ses

études au noviclat et Au sculastie
cat, Il obtint le titre de maître-èse

arta de l'Universit* de St-Louls. II

enseigna durant quelques années,

étudia la théologie et fut enfin

ordonné en 1923. C’est à ce moment

que commence une carrière apectas

culaire qui l'a fait connaître au

public et qui l'a désigné comme te

Jéauite numéro 1 de l'Amérique du

Nord. Et cela, en dépit d'une gran

de timidité naturclle que svuls ses

intinies peuvent soupgonner,

En entreprenant de metire sue

In «cêne “Salut au Canada”, le
R. PP. Lord attelndrs pour tn pres

mière fois des auditoires canadiens.
Cependant nes pièces de théâtre

ses pageants ef scs chocurs sont

(Suite A In page 83)

    

 
 



 

  

fort spécialement pour “La Patrie” yur Jacques Hedort, autour de
“Autour des trols Amériques”, qui entreprend un four d'Afrique,

en auto, avec som camarade Jacques Dupire).
rt

ARTICLE 38

CONGO ET KASAÏ

 

Retour à la forêt tropicale. — Sur les eoux tranquilles du grand
fleuve de Stanley. — Premier contact avec les Belges du Congo. —
Quelques bizarres personnages. — Un vague crocodile... — Vers
le royaume du roi des Bokubo.

 

EPUIS l'aube, nous vegueus sur les oœux lissas et bicutéss du

Conga. Derrière nous, dans
Léopoldville qui peu à peu s'estompent:
rappellera Nous passons de le civilisation à la
aauvagerie après
boulevards de deux petites capitales,
Congo serpentant au mifiea de ln Jungle

CALNMES HEURES +

leur evuvenir,
de ln grande fortt :

Vendredi le 18

L y 6 plus de quarante ans que

ie “Laixembourg”. nôtre bateau
remonte et redescend le Congo ot

le Kasal Une vieile casserole
dome, qui file à l'impressionnante

allure de aix milles à Theure :
“Les chaudières qui fuient” ex-
p-ique le capitaine, vieux colonial.
an peu bizarre, comme tous les
vieux coloniaux

AR bonheur, riem me mous

presse: “Fuyrs  chandières !

Fuyes que nous joulssions à loi

sir de ce beau feave:” Un pho-
megraphe joue du Mosart et du
Behabert tandis que défilent, com-
me dans un film, les rives ver-
doyantea, riches de fleurs, de pe-

Pillens, d'oiseaux, d'arbres gigan-
troques. Des heures do tranquil-

NH et de forét, puis, ume éclair
cie, ume clairière où s'étale un

ASSENBLES sur la rive, les

gens du village crient en-
voient

garde wm trapèze.
Longtemps à Tavace, a ls vie
lage est important on aura en-

wuyé une

prendre le courrier de la mission
où du pasts forestier selon le cas.

“Ca suffit!” crie Le capitaine
eux pagayeurs, lenr signifiant par
M de lâcher les amarres qui les
retiennent en baicau Sams celn,
Jou pirogues du eourrire s’attarde-
Talent indéfiniment, soit le temps
de vendre. avec Jes marchandages
et les palabres traditionnelles, des
boules de mantor, des bananes à

PRONOSTICS
Un temps

Muxgeux pré-
valait, samcdi,

dans les Mari- /
times et je
Québec par
aulte de cou
rants d'air hu-
mide de TAt-
lantique Nord.
Le temps s'é-
clairetra en fin
de semaine et
le mcreure montera.

Mégions de Montréa; et de I'Ou-
taousis: Peau et plus chaud, di
manche. Maximum à Montréal et
à Ottawa, samedi, 42°.
Réglun des Laurentides, des Can

tons de l'Est, de Québec, du lac
St-Jean, de le Mauricie et de 11
baie Comeau: Beau et plus chaud.
dimanche. Maximum & Québec,
Sherbrooke, fSte-Arathe, Chicenti-
mi, La Tuque et Rivière-du-Loup
hier, 40°

  
 

le soled

‘eg Tues commerciales, les
l'avenue unique du fleuve

sitencieuse.

 

 

cuire où des puissons aux pes-
sagers noirs du premier pont

ETRANGERS

Samedi le 19.

IX heures of demie: sous les
tropiques. Theure Où le soleil

ressemble à celin du Canada I
fait resplendir le paysage mans
éhloair, {1 prodigue une douce
chaleur dont on n'a rien à crain-
“re Sur je bateau on s'éveille
à peine el sans je bruit des pis-
tas le silence se:zait absolu Sou-

hérons

‘autel de Dieu...”
naire beige, reloignamt sa mis
son en brousse. voyage avec

nous : tous les matins, & y
messe à la proue du navire, en
pleine nature.

yes une heure. courte escale
à Kwameuth, au confluent du

Congo et du Kasai Ici, nous quit-
‘crons le grand fleuve découvert
par Stanley lors de sen célèbre
voyage A la recherche de Living-
stone. Depuis Léopoldville jræaqu'à
Kwamewlh nous voguians, pour
siesi dire. sur une frontière. A
droite, c'était blen le Comgo beige,
mas snr la rive ganche, finttait
once te partlion françuie. En

 

lating comme nous et puisent
i~ur culture i la source française.

Toutefois. noire entrée ea terri-
tire beige mous laisse l'impres-

sion que nous sommes des viel-
teura, des étrangers “Entre
nous... Nous, ies Fri
Nos coloniss...” nous eaton
gentiment de l'autre côté du Con-
ge. Ici, c'est : “Vous autres d'Amé-
rique... Nous autres Belges...”
Cn nous traite avec amabilité et
s/mpathie comme on traite les
Anglais, les Américaine, Jes Poli-
viens. chez les Français, nous

étions des enfants rêtés .…

PRESENTATION
bord, une viaztaine de pas
“ages européns, presque

tous des fonctionnaires belges re
tournant à leur poste en hronsse
aprés une varanre en Belgique
l'abltués que nous sommes main

 

Coiffure originale d'une Jeune

file du Congo boige. La cicatrice
sur la joue est lo signe de va
tribu  — (Fhots Cuagopresse-

Goldstein)

tenant A Pexubérance ot A In galté
française, nous les trouvons par-
ticulièremient froids of emdormis.

notre table vat échoud les

seuls btrangers du voyage.
Une dame grecque d'un certain
Age qui n'a de ommun avec la
“Victoire de Samothrace” que
l'absence du portecha;-au Rien
à en tirer. Un monsieur pou et
timide qu'on nc a
comme un eompatnote. Ce “Cana-

dien”, qui a l'air aussi anzials
sus le pont de Londres, vécu: au
Canada le temps d'être nommé

  

FaUne impression...

|

Be village indigène a été cons

fruit suivant certaines dire

tives de l'administration Sans

doute, l'hygiène ÿ gagne. mais le

pittoresque est entièrement sa-

erifié: cases en brique. avec vé&

randa, toit en tôle onduiée.
Mercredi le $8

yn pirogue appurte 3 bord wn
énurme poisson pour le ven:

dre sux indigènes qui font
Lopote en conumun. li w'agit &
capitaine” d'une centaine de H-

vres, affreuss bête moustachue
dont les solides mâchoires pre-

rent facilement arracher le bras
ou la jambe d'un nageur.

pes devant plusieurs vi.
Mgee dont les hab.tants, a

femi-nus, ne sem'lent guère évo-
luée Au Join on aperçoit un ve-
ue crocodile qui cause un grand

«moi chez les parsagers avklee
d'émotions Mais, a duwætance. un
tronc d'arbre empcrté par le cou-
rant rescemble davantaxe À ua
crocodile que le “ocodile le plus
autheatique...

F soir, non Belges font mine
de e'éveiler: spontanément.

lle erganisent ane petite soirée
8 chacun y va de en chanson.
Ume magicilrnne nous fait même
le esup da l'oeuf qu'on mrt dams
un anc of qui ensuite n’y est plus
(“ret wm pra comme Foenf de
Colomb .. mals por les quelques
roirs qu Pont vue. Madame X...
Yimacra pour une sorclire sothen-
time et, nona dit-on, dans des

(Suite à Ia page 107)

 

  représentent commercial d'une
maison de Toronts. Le troisième
mrsonnage, um colonial belge
J'origine famande, a notre hum-
hle avis. ne tourne pas rond. Le

plus sérieusement du monde. fl
vient de parccurir mille milles !
pour manger des huitres: “Là-
“as, dans mon blsd. je révals de|
Houffer des huities... Bouffer
d'a hultres! Des huitres! Des
huîtres! C'était devenu intenable.
Alors je mis parti”.

la tombée de la nuit, escale

!

i

cases du village.
de maigres feux de branches au
teur desquels somnolent, accrou-
vis, des indigènes. Notre présence

ba laisse iIndifférents et, peut
être, los amuse Néanmoins, à

MUSIC HALL

 

BÉVELOPEÉS
ET OMPEIMÉS

boucles bas prondomrs

UE XE 0 Puts 30°

nouLEas DE © POSES 45°

4 HOLLYWOOD FOTO ||
| CP. NITO MACE D ARMES MONTREAL

 

   Mentionnez Dépt, “A+.
 

CARRIÈRE
& SENÉCAL

LYRE

 

OPTOMETRISTES
l’Hôte - Dieu

277 est, rue Ste-Catherine — LA. 2211 ©

 

Smile CARRIERE, 0.5,

Aéélaré VALOIS, O.D

Hater MIONERON, 8.5.

A Masia Fafiement éclairés ||

 

Un jeune indigène Bakete de a
région des Kasaï que nous tra
vrreons en Ce moment:
da chef KARILAMA. du village de
Kampongu. 8a ceinture de cnquif.
24,76 est un signe de sa noble

(i*hote Conropresse)

   FRUITIERS
de varibtés de Pomm

miers No 1 d'été, d'automne
eusi Gadellers (rouges, no
Orevoilllers, Vignes à

   
   INSTITUT GENEALOGIOVE

DROUIN   
   

 

œvifivée (myrtilles), Prambo

sers. Lite de Prix mer demonde
zen Téléphone “LAncaster 4191

LLGLRET
PE CRA NETIZENS {. PEPINIERISTES

935 BLyD STiAUHÉET MONTRÉAL

 

 

POUR LES PÂTISSERIES
DE PÂQUES

SERINGUES

GATEAUX

“ ATECA”
En cuivre chromé

fourmi avec 12

douilles pour des-
sing essortis et wa

clou pour dessina-

 

  - a

REE
1406, SAINT-DENIS LA. 0251

MOULES
A GATEAUX

Ensemblede moules à gôteaux,

étamés, avec diviseur, Permet

de faire un gâteau ovec des-

sins de couleurs.

wee 90

Serres
MONTREAL

 

6793, SAINT-HUBERT 

Le fils “ 
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D'manche, 10 avril 1949

Nouveau régime administratif
s'étendant au Grand Montréal

LJ

DÉTENU À LA
SUITE D'UN
ACCIDENT
Un jeune homme est sprésente-

ment sous la garde d'un constable
à l'hôpital Saint-Luc, après son ar-
testation à la suite d'un accident
dans une automobile qui avait été
rapportée volée par son propriétai-

te, M. Paul Belhumeur, de Sainte-
Ruse. L'auto ævait été volée en
fauve de 6006, rue Des Fcores, et
peu après le vol. soit vers 1 h. sa-
medi matin, auto fraps une borne-

fontaine à l'angle dea rues Berri et
Laurier, Le chauffeur a regu dana
Unceident une profonde coupure à
lu tête qui nécessita eon hoapitali-
sation. L'identité du détenu n'a pus
été révélée par ia Sûreté.

Décès de Mlle Rose
De Guise,d'Outremont
Nous apprenons avec rexret que

mindemoiselle Rose DeGuise, d'Ou-
temont, est decedee, samedi ma-
tin à l'âge de 65 ans, après une
courte maladie. La defunte jaisse
dans le deuil quatre aoeurt: Louise
mwæur Blanche du Sacré<'oeur, des
ER. SS°des Saints noms de Jus
ot Mate, Eugénie (Mme

Fauchers ot Emile (Mme Antonto

Givouxi; deux frères. MM. Georges
et Paul DeGuise: ses helles-soeury
Mme Louis de Guise (Corrine Le-
mure), Mme Georges De Guise

(Germaine Trudeau: et Mme Paui
De Guise (Claire Fortin); Un beau-
frère, M. Antonio Giroux uinai quo
des n-veux et nièces. Lex funérai-
ls autont Leu mardi on l'éxtise de

 

 

  

depoutile mortelle est exposée a
121, F'oomfield, Outremont,

—_

Retour du Père À.
Sanschagrin, o.m.i.
Un Ublat canadien, je K. P. Ai

bert Sanschagrin, qui s'est occupe
du developpement de l'Action ca-
tholique au Chill depuis prés de
deux ans, reviendra su pays pro
chainement. Le RP, Sanechagrin,
OM 1. est attendu à la Gare cen-
tre. venant de New-York, jeudi

matin Deux réceptions lui seront
données. l'une par ses parents le
mardi 19 avril, l'autre par ss

amis, le mercredi. 20 avril, à ls
Centrale Jociste. 1087, rue Saint-
Denis
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Institution d’un mode

d’arrondissements pour

la région métropolitaine

R 67

8Le repos des soucis administratifs ———S

Ernest,

d'Outremont La,

(Par Ovila LEFEBVRE)

LE SYSTEME

D'ARRONDISSEMENTS

A des collègues qui lui deman-
daient quel uagait le régime cul

remplacernit celui qui esist> ac-

tuallement, mode adunnistratif
| comprenant un maire et 99 con-
aecillers, l'observateur expliquait

que le temps était venu dinviter

“les munic:palités avoisinan es a

| fare partie d'un gouvernement
métropolitain, de façon à répartir

{sur l'ensemble des citoyens de 1a
région métropalitaine, le coût des
rervices municipaux et des améllo-
rations dont le fard-au retombe
à peu près en entier sur Montréal,
mais dont profitent cependant les
populations de toutes lez muniel-

pnlites avoisinantes, tout autant

! que coller de la métropole,

A LA DERNIERE SESSION

Selon notre Informateur, mime
au cours de lu dernière session de
la législature, il fut question de
réaliser ce projet, mais le prentier
ministre, n. Maurice Duplessis,
et les membres de son cabinet su-
ralent exprimé l'opinion qu’il va-
lait anicux, avant de waventurer
sur ve terrain gliwmant, consulter

davantage bes Intiresscs ob marie
plus profondément le nouvrau pro-
Jet de gouvernement nicipnl
dont on doterait

 

 

 

 

    

  

 
dredi à samedi.

rue Berri, à été sérieusement bles-
sé à ia figure par trols individus
ux petites heures, samedi matin. 

 

 

Au Club de Réforme

“Un nouveau sommet de

production NATIONALE”
prédit l'hon . WINTERS

 

Les prochaines élections municipales de décembre 1950
auraienl lieu sous le nouveau régime administratif. —
Des représentants de toutes les municipalités sur

le grand gouvernement métropolitain.
es

— Le régime administratif actuel, À
Phôter de vilie de Moutréal, institué en 1940, serait abolt à la
sesuion de la législature, of rempiacé par un autre mode adniinistratif

englobant tout be territoire métropolitain,
munlcipeux ordinairement au courant des vies du gouvernement duns

se domaine municipal. “Nous n'aurvne probablement plus d

municipale sous le régitme actuel”, à déclaré Pun de ces conne

cette semaine, A l'hôtel de vilie de Montréal,

roche

 

d'après den consellinrs

tion
rs,

   

 

——==

Au cours de l'année. les deputéz
de la région de Montréal consul
teraient les intéresdes, ct à la pro
chaine session, chacun fera:t con-
naître ses idé et des suggestions

de tous, germerait Je nouvenu ré

gime administratif du Grand
Montréal,

REPARTITION EQUITABLE DE
CERTAINS SERVICES

Ce n'ent pas la première année
que les représentante de la ville
de Montréal ne plalgnent que
be contribuables montréalais sont
seuls à anaumer Îe coût de certains
mervices et de travaux profitant a

tronolitaine,
e, le pros

nité exécutif, M, J-0.
Asselin, signalait que Montrial as-
mimalt seul le coût de l'inspection

du lait vendu dans toute ja rézion
métropolitaine. Montréal entretient
dus nervices de police ot d'incendie
parfaitement organisés, «& à toute
occasion, les municipalités environ-
Mantes s'adressent à Montréal pour
avoir son nide. Des travaux d'en-
vergure sont aussi exéoutés par
Montréal seulement, fout en pro-
fant aux populations des autres
municipalités

QUE CHACUN PAIE
De son côté, S, H. le maire Houde

signalait, dans une récente confe-

 

 

    

    
M. Sylvio Beaudoin, 33 ans, 1001,#

(Suite à In page 86)

La victime, selon le rapport de la
pulice, aurait rencontré ses assail-
lants dans un elub de l’est de lu
ville. JL quitta l'établissement avec
ses trois compagnons et il était ns-

anil quelques secondes plus tard à
l'angle des ruce Notre-Dame et
Fullum. Les bandits lui volérent un
montant de $300 qu'il avait dans
ses goussets. Deux individus furent
appréhendés au cours de ha nuit en
rapport avec cette affaire et les

détenus sont présentement dans lcs
cellules de 1a Sûreté pour fins d'in-
terrogatoire.
M. Emile Piloquin, 3874, rue St-

Hubert, rapporte pour sa part qu'il
fit monter des individus dans son
taxi A Vangie des rues University
et Prince Arthur, pour les condulre

 

 

 
1e conselller municipal Jean Constantin, Fun des représentants des

propriétaires, au conseil de ville de Montréal, qui est ausel echevia

de Saint-Eustache-snr-le-tue, se repose des tracas administratifs

en faisant du sirop d'érable A son érablière de Saint-Eustache-eur-le

Lac. Le maire de cette municipalité, le docteur Paul Gagnier, s'im-

térense auxsi à la fabrication du sirop d'érable, l'une de nos Impor-

tantes ludustries québécoises. Ces photos ont été prises cette semai-

ne, à une partie de sucre à la “cabane” de M. Constantin, à St-

Eustache-eur-le-lac. Photo du haut, le docteur Paul Gagnler, qui

est maire de Snint-Eustache-sur-le-Lar, survellle M. Constantin, qui

est en train d'attiser le feu. Photo du bas, de ç à d: MM. C-E.

Longper, assistant greffier de Montréal; Georges Guévremont, com

seiller de Montréal et député de l'Union Nationale, pour Jeanine

Mance: M. Constantin, ot Réal Masslcoue, secrétaire de M. Pierre

DesMarais, chef du conseil n

 

3 vols avec violence, un à main armée
Trois personnes ont été victimes de vol avec violence alors qu'une quatrième

était dépouillée de son argent à la pointe du revolver au cours de la nuit de ven-

 

—

un peu plus loin. Rendu à destins
tion, l’un des passagers appliqua un
revolver dans le dos du chauffeur
pour Jui voler une somme de $88.
Les bandits abandonnérent ensuite
M. Péloquin sur la rue pour pren-
dre Is fuite dans l'auto qui était

(Suite A La page 70)

icipal de Montréal. .

LES DÉPUTÉS
EN VACANCES
OTTAWA, 9. (B.U.P.) — Le

porlement a commencé ses deux
semaines de vacances de Pâques.
Le premier ministre Louis St-Lau-
rent a déjà commencé son voyce

ge vers l'ouest dv Conada et le
chef conservateur George Drew
doit parler aujourd'hui à Toronto.
Lesdéputés reviendront à Ottawa
le 25.

 

 

DESABRIS RÉCLAMÉS AU
MARCHÉCENTRAL PROJETÉ

 

Je conseiller Hervé Brien trouve que les autorités municipales
retardent trop à entrepreudr la construction du marché Central
de fruits et de légumes, dans le nord de la ville La ville de
Montréal a déjà fait acquisition du terrain nécessaire à l'érection
de ce marché, au nord du boulevard Crémazle, en hordure des voles
du CIR, mais la construction des immeubles du marché n'a pas
encore été déicrétée par les autorités municipales.

 

— Par Jacques TREPANIER —

Selon hon. Robert-Henry Winters, ministre dea Approvisionne-

ments ot des Ressvturces, ceux qui crolent à une prochaine dépression

wont dans l'erreur, car la production nationale bruins qui à été de

 

   
Lt

$13,480,000,000 l'année dernière promet de haussor À Un sommet de Le vonselller Brien demande que la ville entreprenne au moins

tous les temps, soit 316,400,000,000

I.hon. Winters était, samedi midi

l'invité d'honneur au deujruner-cau-

serie du Club de Réforme où nom

tre de libéraux s'étaient rendus
Dour entendre le plus récent et le
plus jeune ministre du cabinet fé-
drrat
M Winters à expliqué comment

cette année,

et pourquoi le “Canadien était su-

Jourd'hui dans une meilleure si-

tustion que le citoyen de n'importe
quel pays au monde.” ii a analysé
d'une façon brève, conclse et cinire,
les facteurs qui permettent aux

la construction d'abris, si la réalisation de toute l'entreprise ne

peut être atteinte pour le moment, afin que les fermiers puissent

sy rendie vendre leura produits. Selon le consetller Brien, le marché

Bonsecours ne convient plus aux besoins actuels, et beaucoup de

fermiers wvitent d'y aller, parce qu'il y a trop encombrement.

HN soutient « construisant des abris, les autorités municipales

stteindralent un triple but: rlles contriburralent à soulager ls

circulation av environs du marché Bonsac , elles rendraient

service aux fcicty of elles fernient éguiement une bonne chews

 

  

 

  (Suite à Ia page 1119 pour los (ermiers
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     AR. L'importance de Montréal comme
@2} port de mer ne serait pas affectée

par la canalisation, dit un expert
Hevue de quelques-unes des objectsons faites à la

ranalisation du Saint-Laurent. — L'opinion
de Sir Alexander Gibb,

2 P.
F E Letsllier

 

      

    

 

de Saintfuit
E*AHNoss maintenant quels résultats donnerait la canalisation

complète du fleuve. une fois terminée. Et d'abord du point de vue

de ls production de l'électricité. L'aménagement de la section inter-

nationale des rapides du fleuve permettrait de produire deux millions

de chewaux-vaneur d'énergie électrique, une moitié pour jes Etats-Unis,

au profit de l'Etat de New-York, et l'autre pour la province d'Ontario.

Dans Ia section canadienne du fleuve l'aménagement hydroélectrique

est déjà avancé dans la région de Soulanges : c'est le canal de Beau-

harnois et l'usine du méme nom. Cet aménagement permet la produc-

tion maximum de deux millions de chevaux-vapeur. I ne resterait

donc qu'à faire les aménagements dans les rapides de Lachine, qui

peuvent fournir un rendement maximum de 1.200.000 chevaux-vapeur.

L'automne dernier, une commussion d'ingenieurs instituée par le gou-

vernement fédéral a recommandé cet aménagement, à exécuter con-

jointement avec la canalisation maritime. Le coût en serait approxi

mativement de $256,114,000.

" ; ek ma
OUS pouvons conclure, je crois

que je Canada et notre provin- ALS heir autreaspect pi
oe. en particulier, ne peuvent avoir | yo celui qui concerne la navi
aucune objection de principe à Ia ration. C'est ici que la question

canalisation du Saint-Laurent en ce devient controversée. SU y a, au
qui concerne la production de l'é-' Canada et aux Etats-Unis, des par-
lectricité. D s'agit simplement del.isans et des adversaires ‘de la ca

savoir si l'entreprise se Justifie du nalisation, c'est parce qu'ils ne sont
point de vue économique. c'efté- Las d'accord sur les conséquences
dire de déterminer si les avantages | ce l'entreprise, du point de vue

que Québec en retirern compense-! maritime. Les uns et les autres ne
ront les dépenses Et la réponse peuvent avoir entièrement raison

  

    

     

 

marge de l'actualité

Conseil au roi

(par Paul dg MABTIGNY)

Plus de cont dé-
léguéa on nasis-

té au congrèe de

ta pêche. Bes

séances ent duré

deux jours et

n’ont pas été que

des occasions de
conf ratuilations

mutuelles. La +-

tuation de l'in
dustrie de la pêche est apparue

telle que les séances du congrès

unt été lenues à huis clos.

M est des choses, chantait Yvet-

te Guilbert, qu'une femme n'uu-

ble pas. Quand on leur farme J
porte au nez, les juurnalistes en

gardent le souvenir. Une note com-

muniquée à la presse à l'issue du

congrès révèle qu'à raison de le

mévente du potsson à l'exportation

des stocks énormes s'accumulent

et que la consommation sur place

ne pourra les absorber. A quoi tient

cette situation qui menace de »'ag-

graver? À l'eau de mer devenue

plus chère? A l'augmentation des

frais d'élevage et de nourriture?

Evidemment Je marin gagne un

peu plus Les frais de salaison et

de mide en cofiserve sont plus éle-

véa. Mala correspotdent-ils & l’aug-

mentation énorme du prix du pois-

son?

Lee peuples riverains de la Bal-

    

  

 ‘Suite à Ia page 33)
  est affirmative Je dois renoncer à faire une étude

; détaillée de cette question à cause

LES SEULE

 

de son ampleur. Arrétone-nous,
donc, de préférence. au point de,
vue de la province de Québec, c'eét- ;

ire à celui des ports de Mont.|   
    

  ACHETEZ VUS
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té. — L'omphétamine.

 

lo radiooct

Par Paarre Loillargaon
{Présentement en voyage en Frances      

A va mieux, évidemment, Le france monte. le marché noir philt:
l'essence et les éplees, voilà à peu prèe tout ce qui est encore noir,

Le gouvernement actuel semble plus stable. II a brisé la dernière grére
des mincurs, I) a prussl son dernier emprunt national, I vient de rem.
porter une certaine victolre sux életions cantonales. La menace russe

pèse moins lourd, ai elle n'est pas conjurés, grâce au Parte Atlantique

Les prix à ls production ont été réduits et 1es prix de détail semblent

devoir tôt ou tard s'en reasentir. Fourtant, ce monde n'est toujours

pas le meilleur des mondes possibles. -

L y à d'abord ia bombe atomique. sluencer Ia volonté des masses, à

Un premier espoir luit ici: le faire revêtir La chemise brune va
contre-amiral Lamont Puch, chef-, noire ou verte ou rouge; & faire as
adjoint du bureau de médecine et} (Suite à In page 93)

de chirurgie de la Marine améri-| —

caine, a récemment déclaré que des
injections en vue d'immuniser Tes

gens contre les effets rad:ouctifs

de ia bombe atomique sont du do-
maine du possible... Qu'il devra

en absorber de vaccina l'homme
futur! ;

JT 7,2 18 propagande 54 Ie publ”

cité aussi, qui c'ingénent à in-

UNE BONNE NOUVELLE
Les “Burdock Blood Bitters” aident À nettoyer l’or-

ganisme de ses impuretés et à tonifier l'appareil digestif.

Les ‘’Burdock Blood Bitters” ont soulagé des milliers
de gens souffrant de mauvaise digestion, acidité d'esto-
mac, excès de bite, maux de tête ou troubles mineurs

BREVETS d'INVENTION
MARQUE DE COMMERCE
DCSSINS DE FABRIQUE

tous pare
MARION & MARION

Raynmed-A, Buble G.-Alhred Basti

761 ouest, rue Ste-Catherine
MONTREAL

  
doin flees de Hollands

ONT SOULAGE DEPUIS PLUS
DE 200 ANS LES

MAUX DE TETE — DOULEURS
RHUMATISMALES — MAUX DE
DOS — TROUBLES DES REINS
= DEPRESSIONS NERVEUSES

DEMANDIEZ A VOTRE
PIRARMATIES

KLAAS TILLEY
HAARLFEWM 0 024

DUTCH DRO

  

 
réal, de Sure: et de Québec, qui
suivant les opinions, pourraient ou
bénéticier ou souffrir de la canall-
sation du Saint-Laurent

ES objections faites à la canall-
mtion, dans notre milieu, s‘ins

pirent de ia croyance qu'une fois

accomplie la canalisation à eau pro-
fonde du fleuve entre Montréal et
les Grands Lacs, les navires océa-
niques qui, présentemert, s'Arrétent
forcément à Montréal, n'y feront
plus escale et remonteront sans

(Suite à la page 85)
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DURS D’OREILLE?
Voisi 6» que vous ettendios ...

d'améliorer

  

 

RECEPTEUR @
WIEN]

Volel enfin ce que vous evez désiré — un moyen de vous alder à bien
entendre et que penonne ne peut voir, un moyen Qui dissimule

véritablement votre surdité !

Oomondes des renseignements. $i vous ne pouves
venir, caveyes le coupon oi-devsous.

 

un moyen lavisible
votre Sule

  

 

   

FOREST & MCLELLAN Enr.
1396 ouest. rue Ste-Carherine !

MA. 0717

nvoyez ce coupon pour recevoir

tous renseignements

  
   

FIZURS sc: du foie ou des reins.

Fleuriste
’ En vente depuis au deià de 60 ans, les Burdock Blood

La Patrie f “ters peuvent #tre obtenus à n'importe quel comptoir
108 EST rr armaceutique Achetez en aujourd'hui.

AGrnJyo
ment de metre metre hands dol 2-30 BURDOCK BLOOD BITTERS     

 

PE, 1706-1547 al     

 

 
 —mseneu,

Messieurs
choisissez vos

Chaussures  

  
Messieurs, choisissez vos "chaussures là où,

style et construction robustes sont de pre
puere importance. Dexter vous offre un

choix de chaussures pour hommes à la fois
exclusif et le plus complet au Canada.

 

Choix divers dans les grandeurs
5 à 15 — AA à EEE largeurs.

‘DEXTER SHOE COMPANY Liviren
Bas de la ville — 914 Bleury — près de la rue Craig
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d   Onest de la ville — 1138 Windsor — Hotel Laureatien 
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Le RP Daniel Lord, $J..
(Suite de in page 65)

réalisation. Acteurs, |musiciens,
dunseurs, techniciens. ete, seront
prreque tous des gens de la région.
Le texte, In musique et les décors
principaux du pageant uont l'oeu-

 

, sous forme d'eau-de-
à fou. Et le Huron

tronne de s'écrier: Vut-ne
wut cevue vous nous donner?
L'archange amint Gabriel appurait
alors of dit: “ll y & le Christ!” H
appelle jee Murtyrs et l’on volt
apparaître les inissionnaires Jésul-

vre du R.P. Lord qui utlilsera quel- tes
ques teahniciens antéricaine qui
ent déjà collaboré à la réalisation
d'autres paçeants. Le de bal
tet de Boris Votkoft, régraphe
russe de Toronto, et ia Pette Syon-
phonie de Toronto seront su pro-
gramme,
Le spectacle se déroulera sur un

palier de ln colline où se trouve #l-
tube l'hôtellerie du Sanctuaire den
Martyrs de Midland. Un amphi
théâtre naturel pourra loger plus
de 7.000 epectateurs. La acène sacra
unique an anon genre su pays. Ele
œura 125 pleds de hauteur et 70
pieds de largeur. Ce sera une acène
naturelle découpée À même la pen-
te abrupte de la colline. Pour évi-
ter toute Intermisdon dans le pa-
geant qui durera environ deux
boures et demie, In scène compor-
terra quatre étages. Huit tableaux
e'y dérouleront en deux étapes de
bas en haut.

L'histoire s'ouvre à notre épa-
que. De jeunes Canadiens dansent
et chantent: “Cest un grind
pays!” Un jeune homme et une
jeune fille confessent leur Igno-
rance du passé. Bin sont troubles
par ln présence du Sanctuaire des
Martyrs, Ja tragédie huronne et
l'apparents faillite des missionnai-

va jésultes. Soudain, des ruines
du fort Sainte-Marie surgissent Un
June homme et une Jeune fille,

des Muruns, qui sont morts Ls
même année que les Martyre et
ne suvent rien de ce qui west pak.

sé depuis. Le Canada. figuré nar
un constable de ls Gendarmerie
Hoyale el la Euronie, ceprésentée
par Une princesse indienne, les
prennent par ia main et leur ra-
rente Ce qui Scat Passé.

la scème suivante ramène à
l'epoque où lex Hurons naviser
pas encore connu les Biun-g et
les Misdonna res Le Huron et la
Huronne ne se rappellent que de
grandes jules et de grandes dou-
leurs, Au cours d'une fête huron-
ne où ils dr nt s'épouser Ips
Iroquois nl en dansant
leur danse de guerre et les deux
Seunes Hurons w'évchappent à
&rand-peine jusqu'à l'etage aupé
tteur de In seên- d'où Ils inncent
un cri de détresse.

  

   

 

  

Cour dn rol de France, À la sult
d'une danse, louls envole des sol
date dans le Nouveau Monde snus
la direction de Champlain, De
afbme, Je rol dAngleterre envole

A

Nous sommes maintenant à la !

A la ecène suivante, les mission-
nnires sont à l'oeuvre dans la
Hurenia convertie au Christlanis-
me. La journée commence dans
la prière et finit par la mort des
Martyrs et l'incendie du fort, tan-
dis que les Iroquois se livrent à
une danse diæbolique à la lucur
des blchers. La tragédie buronne
est consommée avec i mort des
deux jeunes gens.

Mais le Jeune Canadien et lan
Jeune Canadienne réapparaissent
à sa scène suivante. C’est Is dun-
se de la Victoire alors que le Ca-
nads surgit des ruines de Is Hura-
nie et qu'une grande nation nait
du sang des hommes qui l'ont
aimée et yui ont cru en Ale au

point de donner leur vie. Soudain,
dans le calme et la paix, on voit
apparaitre de nouveau le sorcier
troquois. En un clin d'oeil, il en-
lève nes vêtements indiens et ap-
parait habillé tout de rouge et à
lu moderne. JI clame sa haine du
christianisme et de Is désmocra-
tie. 11 crie won Intention de faire
du Canads ce qu'it a fait de la
Huronie. T1 demande à l'auditoire
de re joindre à lui.

Cependant, ouvrant un nouveau

tableau, l'arehange saint Michel
surgit de nouveau et avec Jui les

Martyrs dans une robe écarlate.
Len quatre étages de la scénc ap-
paraissent en même temps au pu-

blic avec au centre la feuille d'é-
rable et au som net la ero:x du

Quand votre DOS
vous fait mal
PRENEZ DES

‘

 

=

/

 

PARCE QUE—
Le mal de des est sou-
vent dû au mauvsis

finctionnement des reins el, depuis plus
d'un demi-siècle lules Dodd's peur
les Reins ont souleger les maux de
dos en tra les reins. Achetez des
Pilules Dodd's pour les Reins aujourdhui

  
  

 

   
des murins dans le NGuveau Mon.
da Main goldatu et murine nap.
portent pas seulement le binmal
—_—

\

Un choix trés attrayant

de BAGUES
MONTRESet BIJOUX

COMME CADEAUX

PÂQUES
...et la taxe de 25%
abolie sur tout bijou

CHEZ LES

IROUTIE RS   

 

à un comptoir de pharmacie. Recherchez
la boite leur à bande rouge. Vous pouves
comptes sur Dodd's. 188

 

AVANT D'ACHETER

VOYEZ NOTRE ASSORTIMENT  
 

 

 

LA PATR!E
Christ. Et les 300 acteurs et figu-
rants chantent une paraphrase de

l'hymne national “O Canada!”
Grâce à une multitude d'aides

bénévoles, cette grandiose produc-
tion me coûtera que $23,000. Ce
qui eat peu, si Yom eonsidère
qu'entre les mains de profession-

nels, elle en aurait coûlé plus de
cent mille,

HERNIEUX
Une crlature-bandage appropriée à votre

cas est abaniument nécesssire à
votre hernie,

 

o> oupé-
rieure, Aussi erintures médicales

AMF".

>
Questionnalre sur la hernie envoyé

gratuitement sur demande.

C. MARTIN es
48, rue CRAIG EST
Mile Corinne Marin

seule of unique propriélaire

Dépt. 1, Montréal. — HA. 3727  

 

 

FOIE
Des milliers se tiennent frais et dispos avec le REMEDE
NATUREL No 9 DE L’ABBE WARRE.
Il stimule le foie et aide l'organisme à se libérer de l'intoxica-
tion. :
LE REMEDE NATUREL No 9 DE L’ABBE WARRE est la.
tisane de santé par excellence. Il régulavise les intestins et
élimine les troubles d'un foie malade; bile, maux de tête,
constipation, Indigestion. Essayez-le dès aujourd'hui.

$1.50 la boite, dans toutes les pharmacies.

Cie des Remèdes de l'abbé Warré Enrg.
Case postale 65, Station T, Montréal, Qué.

 

 

 LUNETTES ET LORGNONS—
PRESCRIPTIONS D'OCULISTES @ REPARATIONS

A DOMICILE SUR DEMANDE

YEUX ARTIFICIELS — PLASTIQUES

GARANTIE pour la VIE @ PLUS GRAND CHOIX À MONTREAL

Bureau: Lund! ¢f Jeudt 10 a.m. A 4 pw, Autres jours: (Sam à ® pm.

6528, Rue SAINT-DENIS-—CAlume. 9572
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OPTICIEN D'ORDONNANCES LICENCIE

 
 

 

    
 

  

   

Ne jouez pas avec votre prospérité

Louis ST-LAURENT
c’est votre sécurité

La santé passe avant tout lé

reste.
Aujourd'hui la santé de tous

les Canadiens — la vôtre — est

   

     

   

      

  

   

  

 
  
   

mieux protégée que jamais, En cas

de maladie il est plus facile que

jamais d'être soigné.

C'est rolre gouvernement libé-

sal qui a créé la politique satio-

male d'aide financière pour les

hôpitaux, pourles recherches mé-

dicales, pou- sauvegarderla santé

de tous les Canadiens.

 

C'est le gouvernement libéral

qui aide à protéger votre santé

comme jamaiselle n'avait été pro-

tégée— ne l'oubliez pas, dans

l'intérêt de toute votre famille.
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LE SIROP
D'ÉRABLE
QUEBEC, & (D.NC.) — Buivant

‘un bulletin du ministre de l'Agri-
œulture sur les conditions de la ré-
eolte des produits de l'érable, la
œoulée a été jusqu’à présent assez
bonne un peu psrtout dans la pro-
vince. Elle a cependant été un peu
plus faible dans les Cantons de

l'Est comparativement à colle de
Fan dernier. On espère, toutefois.
que la Semaine Sainte apportera
quelques coulées qui permettront
aux producteurs d'obtenir une ré-
colte à peu près comparable à celle
de l'an dernier.

Pour os qui est de la qualité du
produit, elle est nettement supé-
rieure à celle de 1948. Le pourcen-
tage de sucre dans la sève semble
se généraliser aux environs de 3
pe. On nous signale que la Beauce
et le bas du fleuve ont entaillé,
cette année. À une date aussi hôti-
ve que les Cantons l'Est.

 

| . Contrebande
| de pièces d'or|

URICH. — Vertucusement la
presse sulase mène grand ta-

page autour de l'affaire du pâtis-
sier zurichois E. Nusebaumer qui
en 1968, servit d'indicateur aux
douaniere français contre les pe-
tite malins tächant d'introduire en
Frances en fraude, des billets et

 

des pièces d'or. D est poursuivi
 er we pour avoir “commis le délit d'es-

 

NEW - YORK
QUATRE JOURS A NEW-YORK

VOYAGE SPECIAL AVEC ESCORTE

Menseinnements:

CALIFORNIE
LOS ANGELES — GRAND CANYON

HOLLYWOOD — SAN FRANCISCO

Mençelgnements: Jacques (easette

LAURENTIDES
RENSEIGNEMENTS ET

RESERVATIONS GRATUITS
DEMANDEZ: Ernest Allard

GASPÉSIE
VOYAGE D'UNE SEMAINE
TOUS FRAIS COMPRIS

DEMANDEZ NOTRE PROSPECTUS

Voyages de Noces
A LA PORTEE DE TOUTES

LES BOURSES
Renseignements; Mavcet CrépeauL

EUR
LA SUISSE, L'ITALIE, L'ESPAGNE,

Mile BRAUVAIS

VOYAGE-VACANCES
NOB VOYAGES ET CROISIERES NONT RECONNUS COMME LES MIEUX

ORGANISES FT LES PLUS AGREABLES, BIEN QU'A PRIX REDUITS

VOYAGEE AVEC TRAVELAIDE, ET DOYEZ SANS INQUIETL DE: AVEC NOUS

ECONOMIE DE TEMPS FT D'ARGENT, PAS IFENNUI NI EMBARRAS,

33318 PAKADE DE FAGLES —
Tous frais compris: tram-

ot ping port aller st retour,

chambre  lusucure ave
bain: reprfsentation au Raïio City
Muste Hall: progranine en détaii.

Biliits disponibles pour les visites,

alube de nuit, Metropolitan Opera, etc.

$229 VOVAGE DE 18 JOURS

ol plus le

jours par autobus, aucun trajet
8 heures pm. Transferts. prurscires
Tenttention des bagage, taxes. Hi
tel Ambassader, le plus magnifique
de la Cu!fornie, et autres de pre-
mitre classe. Visitas des studios,
entrevues avec étoiles, ete,

s30 ET PLUS PAR SEMAINE —

Dépmnus et albume Hiistrée
du toutes jeu vilégiatures du

nord & votre disposition. Notre per-
mnnel expérimenté se fers un plaisir
de vous guider dans wire choix

s92.75
aller ot retcur par auto.
bus. nrrêts chaque solr

aux meilleurs bôteis: visites; pour-
buires; trantferts; taxes. Départs de
Montréa) à 9 mm. ture les dimanches
de l'été.

2 Attention toute spéciale ne
eordée À chacun. De som-

of plus breuses et beureuses Bug.

gestims, Que seuls nous
sumines em Mewire de wae donner.

Itinéraire préparé avec soc.

OPE

 

comprenant le transpon

VISITEZ L'ANGLETERRE, LA MOLLANDE, LA BELGIQUE, LA FRANCE,
L'ALLEMAGNE, L'AUTRICHE, etc.

Guides de talent et d'expérience, conjointement avec Treasure Tours.
TOUS FRAIS — REPAS TOMPRIS
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Ig ROT
BE Aven

 

dat
1

1MONTHEAL le TT août_"-68“Ascanta’”
 

minute, si nécessaire.

Pateau

BHERRHOOKE

Bacten fr«hichaud, Gor, CHFOÉTIXE
Mile Emille Jean, Géèr. Edgar Gapnler, fiérant

IL EST IMPERIEUX de réserver dès maintenant, sans obligation

de votre part, ou nous ne pourrons promettre votre cabine.

VOUS POUVEZ annuler votre inscription même à la dernière

Pour prospectus el renseignements, demandez Jules Desmarais

8077

TRAVELAIDE
BUREAU

20 MEZZANINE, IMMEUBLE DOMINION SQUARE,

1010 OUEST, RUE STE-CATHERINE — MONTREAL 2, QUE.

NURANDA

" K 2434, pue Ricine Ind, Utme Avenue

re808 Seteptne 4070 ‘Teiephome 1390

NEWYORK rams LONDRKS
11, ree Tromebrt 1 (ntard Weed

 

11 42nd Street

  

 

plonnage économique au profit
d'une puissance é&trangére”.. pas
moins... Cela serait fort bien et la
Suisse est libre d'appliquer sea lois,
mais… mals... le petit pâtisaier ne
serait-il pes un paravent permet-
tant de donner une piace plus im-
portante à une affaire minime
pour en sacher une autre… En
effet, des bruits étonnants courent
en coulisse d'aprés leaquels la
Suisse. wi Chatouileuse en matière
d'économie aurait reçu dernière-
ment, juste au moment où l'em-
prunt français se démantrait un

grand succda. 10,000 livres d'or ve-
nant 4'UR8S8.7., Cet or possible
serait à même. Jivré au marché
parallèle, de détourner des sou
criptions...

Rapport sur la
hausse des prix
OTTAWA, 9. IB.U.P.| — Lo

Commission royale des prix à pré-
senté aux Communes un rapport
sur les prix ou Canada. Le rap-
port à été déposé sur la table
de la Chombre par le premier
ministre. La guerre est surtout res-

ponsable de la hausse des prix.
—_——-—

3 vols avec violence...
(Suite de ia page 67)

retreuvée par 1a police peu après
Enfin deux individus qui seraient

apparemment les mêmes dans les
deux cam ont effectué deux vois
avec violence sous la menace d'un
couteau. Leur première victime, M.
Elysé Rioux, chauffeur de taxi de
meurant à 5497, rue Papineau, fa:t
rapport que deux inconnus monté-
rent dans sa Voiture. à l'angle du
boulevard Saint-Joseph et de la rue

Supprime les douleurs de ‘
l'arthrite et du rhumatisme
Peu importe de nombre de dé-rplons

qui ont été vutre lot jusqu'ici, peu iruporte
le temps durin! equel vous avez été en
proie aux douleurs peknantes, lancinagues
da rhumatisme, de l'artarite, lumbago,
de la névimigie où de la pévri'e — (alter
simplement ce) Procaresz-vons NURITU

  

   

& l'action rapide. site et effirare Tei
vne ordonnance de médecin, NURITO es
ua compost  d'inrrédienis spé. 1alemen
choime qui agit immétiatemer* poir ap
porter uB soulagement rapide et tenir cette
dou'eur cruelle & l'écart pendant nngtempe

mire de  persunnes emploient
RITO et lui sont reconn«issantez pout

In sensation d'ajaixement 1 leur ap-
porte Vous vous gevez de l'esaiger main
tenant — et wil cat vrai que lea irons
premières dnaes ne viennent pas & bout
de von dumsleurs rhumatiansles les
rbatinées ou d'a
tn vous rembrsrsera.
tiemandez NURITO à
autrard'hut,

  

   

Me puutirez plus
votre pharmacien

 

Pellicule incolore, antiseptique, à

l’épreuve de l’eau aide à

guérir sans bandage

Coupures, écorchures
meurtrissures

sStéme lea coupures et les blessures
Têvères requièrent protection contre

(mmédia-
Elle garde

Finfertion. Recouvrez-les

tement avec Now-Mkin.
ia biessurs propre et

   
  

 

     

atde la gubrison —

sans la pulsance d'un
bandage. New . 8klo
rert & 100 usages do-
mratiques — Rardes-
la nous la main

1-47R  

un couteau sur a gorge de M.

Rioux pour lui voler une somme
de $18 et Je faire deavendre de
l'auto dans laquelle is prirent
la fuite.
Une seconde victime des mêmes

bandits apparememnent, M. Lucien
Lalouetts, autre chauffeur do
tai domicilié à 8519, rue Fou
cher a été volé do $°0 dans Lee
mêmes circonstances également

  
  

     

    

 

Les deux
inséparables

en poudre et préparée

Boudrias Frères Limitée
MONTREAL.
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se faire ood aang Pest de in ville, aprè. avoir
dans sou

 

SOLUTION

FOIE-REINS-VESSIE-DIGESTION
Dans toutes lea pharm

ea
SIGIR

Soy
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Cadeaux de
e communion

  

STATUETTES “ PREMIERE COMMUNION
en plôtre où simill-morbre

254 à 81,00 «

CRUCIFIX EN BOIS
$4.00 4 $1000

BRASSARDS ET INSIGNES
Peints & lo main; modéles osortis.

| i CADRES — IMAGES — PLAQUETTES

   

 

    
     

   
    
     

  

    
  
   

      

        

  

CHAPELETS
En perles de verroterie

oves monture argent

sterling où or doublé de : '
91.00 4 320% |

LIVRES DE
PRIERES | À

Reliures assorties et titres |

|

  

voriés, paroissiens,

missels.

CHAINETTES
ET

MEDAILLES |
SCAPULAIRES
Sin ot doublé où en

orgent sterling.

110 à 3@-00

 

 

  

 

 

NOUS IMPRIMONS LES
     

IMAGES-SOUVENIRS
 
  GRANGER    
   
   

  LIBRAIRES, PAPETIERS, IMPORTATEURS
14-536 OUEST, RUE NOTRE-DAME — LAncoster 2171

NOS MAGASINS PERMENT A 12.30 P.M. LE SAMEDI

FRER®S

à

CARDA |
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OUVERTS DE 9 H. À 5 H. 30 - SAMEDI COMPRIS
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BEST SELLER
Helena Rubinstein

Une nouvelle eau de Cologne pour 1x
saison nouvelle. Présentation origiriate
wus forme de volume. 3.00

 DUPUIS «= menzanine De Montigay

NEW HORIZONS

00

a

SIROCCO
flacon flute
Fay de Cologne Lucien Les
long. C’est une odeur piquane
te et gaie. 1.50 - 2,50 - 3,50

 
lotion "Ciro" b
Un joli flacon torse, le haut et
Je bas sont plats. Eau de Coln-
gne très printanière. 5.00

a APRIL
SHOWERS
Eau de toilette
Cheramy

4 « « . une odeur aussi
agreable qu'une bouffee
d'air frais dun matin da-
vril ensoleillé. 2.50

»

bu

fm”

SPRING
FLOWER 0

Fléurs
du printemps )

« une eau de Cologne
4 qui ne sera pas moins po- {5 201

pulaire car elle est nette |
et fraiche comme lair lés
ger de la saison. Création
Harriet Hubbard Ayer,

a

LE VERTIGE
Eau de toilette

de Coty
. . elie a pour base des

matières premières qui
font la renommée des par«
fums COTY . . ,distine-
tion, sobriété. 3.50

LILAS BLANC
Dorothy Gray
«<.un avant-goût de MAI
avec cette eau de Cologne
White Liiac (Lilas blanc),

150
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@&_——— imposante délégation de l'Est Central Commercial ——————8

 

e

L'Est Central Comiserviai de Montréa) était représenté par une forte délégation, «es jours derniers,

lorsque plus de 200 citoyens montréalais ont répondu à l'invitation de la Sociét: des hommes d'affaires
de l'est et se sont rendus à Québec pour prier les Autorités provinciales de reprendre le plus tot
possible les travsux du “centre sporUf' du bivd Pie IX. Photographiés devant le par

tous membres de la première association nommée plus haut: prem
Théo BONIN:

Aimé GENDRON, député provincial de Bte-Marie; J-T. BEAUDI

on reconnait ici,
gauche a droite, MM. B. BAILLARGEON, vice président;
president ;

  

ent de Québec,
re ran de

Théo BEAUSOLEIL,
, trésorier; seconde

 

   
rangée, MM. J.-Z. PARADIS, Jran LABELLE, le br GabriA LORD, MM. H. DUPUIS, E. COURTOIS,

3.-N. FOREST. ¢t E.-I. LEBLANC, tous directeurs: et au dernier plan: MM. Fabien COTE F.

GRAVEL, René DUPONT et A. CONSTANT,

 

LES VIRAGES À GAUCHE
SONT CAUSE D'ACCIDENTS

Le cunuté consultatif de La circulation. présidé par M. Thomas

Vregett, directeur adjoint d- In police de Muntréal. etudiern à sa

prochaine réunion, une requête soumise par Je conseiller WE

Lauriault, & l'effet que les virages à gauche soirnt désormais prohibés,
à l'intersection des rues Saint-Jacques et Saint-Rémi. M. Laurtault

soutient que les virages à gauche y mont la cause d'un grand nombre

d'accidents. I veut que la circulation solt décrétée à sens unique.

dans les rues avoisinantes, de façon à ordonner la circulation,

advenant la décision de prohiber les virages à gauche. On étudiera

aussi un projet de limiter 3 dix minutes, ls durée du stationnement,

aur le côté sud de la rue Notre-Dame, entre la Flare d'Armes et la

Tue Gosfurd.
Le vonseilier Pierre Des Marais avait soumis une requête deman-

dant qu'un agent fut posté à l'angle des rues Sainte-Catherine et

Amherst, et que les virages à gauche y fussent permu. Pour ce qui

est de poster un agent à cet endroit le comité de la circulation

croit l'affaire impossible pour ie moment. à cause dy

d'agents au eervice de la poire.

Quant au sirage A gauche, le comite en a fait une étude. On

n comparé la situation, à cet endroit, où les virages A gauche sont

défendus, avec celle de l'intersection des rues Salnte-Catherine et

Maint-Hubert, où les virages à gauche sont permis. On @ constaté

que Les accidents, à ve dernier endroit, sont beaucoup plus nombreux,

et en conséquence. on à décidé de me pus ve rendre à la demande ‘

de M. Tes Marais.
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LE PREMIER
MINISTRE
DU CANADA

M y a huit ans il disait: “Je ne
connais rien à la politique, et je
n'ai jamais eu le moindre cone.
tact avec des politiciens.” Au-
jourd'hui il est premier ministre
du Canada,et l'une des grandes
figures de la politique mondiale.
Dans le numéro d'avril de
SELECTION du Reader's
Digest vous est racontée la re-
marquable- carrière de Louis
Stephen St-Laurent, fils de mar-
chand, qui fut appelé à servir
par le gouvernement canadien
pourla périodedeguerre,. . ef
n'a jamais pu se

Dans ce méme numéro
de Sélection:

Quand un homme regarde une
femme. Vous vous imaginies peut
être que Les hommes nt ern-
siblement de In même façon en voyant
une femme pour la première fois. Mais
non. Dane un article fascinant, diffé-
Tentes célébrités nous révèlent © qui
Les frappe zu premier abord 36
montrant ann gue la hommes sont

+ infinimcnt plus psychologucs que vous
le pensiez.

Comment parler à un enfant.
Vous sentez -vous rnal à l'aise et stupide
devant un enfant de 5 ou 6 ana”
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diguer en gâterics et en cayoleries qui

uent fort d'en faire un être impose
o ? Voici de sagen conwils sur la

, façon dont ls crfants dusiront bure
! traités -—et dreraient l'Étre--pour leur
propre bénéfice et celuide leurs parents,
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mort en traversant le gouffre, sur une

——— corde raide, dans un tonneau, à la
(Par Jean BEAUBIEN) =r et quoi encore! Lises l’histoire

pitante de Jean Hlondin, acrobute

Les [rites Holmes, Thomas et Prank. William Quall et William extraordinaire et, de tous cre térmé-

Reich ont été trouvés coupables, hier apréamidi. de l'accusation de

viol sur deux femmes qui avait été portée contre rux. [ea dousr

Faires, je seul qui na fortune ebotlbricd, Au Y nana Tou

 

juréæ ont délihéré environ 15 minutes avant de rendre un verdict e Une femme dans le grond

unanime de culpabilité, Nord

RT = T——— » Comment Haendel compose

le juge François Caron. de Hull,q Le Messie

qui presidat ce deuxivine proces! Sous Presse © Que pensez-vous des nou
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intenté dans la même cause con.
tre les quatre individus sus-men-

tionnés, a remis le prononcé de sa
sentence au 13 avril merce pro-,
chain Ta peine pour viol peut
aller jusqu'à une condamnation u

moit. à l'emprisonnement à vie en

Pa dee aux jurés, Lo! J-J RICHARD
Juge Caron à parlé pendant une|
heure et demie; Me Georges MIN, i

CR. avorat de la Courunns (5 . . .

minutes; les procures des accu- Librairie Tranquille
67 ouest, STE-CATHERINE |ws, Mes John Crankshaw et

Montreal. BE. 6571

  

  
 

Marvel Gaboury, environ une heure

chacun.

 

 

poussée communiste sur une impor.
tante tête de pont vis-à-vis Chin-
klang, 96 milles à l'est et un peu

au nord de Nankin,
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ponse du gouvernement & leurs

demandes de reddition avont
mardi. Le président intérimaire Li

Tsung-Jen à tenu une longue con-
férence, vendredi soir, avec trois
envoyés mystérieux dans une ten-

tative de la le heure pour con-
tinuer les négociations,

Une paix adoucie
(Suite de la page 65)

les communistes exigent la ré-
— —— = — —

EXPOSITION
DE PEINTURES DE

STANLEY COSGROVE
JUSQU AU 16 AVRIL

DOMINION GALLERY
1448 OUEST, RUE STE-CATHERINE HA. 7471

 

 

  
 

   Pour Pâques
DES CADEAUX QUI SERONT APPRECIES:   

$1.00  L'Ordre Hospitalier de Saint-Jean de Dieu ..........
prie Héomes Bastien

  
$1.00   Lourdes nous parle

var Pot. Larnet Bois      

  

   

  

Les Témoins de Jéhovah
fore Me Damien Jasm

 

  

pits attr Paul Lote hay elie

 

   L'Heure Dominicale ...... Vère série $1.00 Ze série $1.00
Je série $1.00  P. Ad en Malo, 0.f.m.  par he K

Témoin de lo Lumière, $.Jean le Baptiste, sa vie, son culte $1.50
par F +de w Saintonge, 3.3.        
   

 

EN VENTF DANS TOUTES LES BONNES LIBRAIRIES

LES ÉDITIONS CHANTECLER LIMITÉE
8125, Saint-Laurent, MONTREAL — 14

INCROYABLE!!!
TRENTE VOLUMES POUR $6.00 — Par poste $7.00

Tous des volumes neufs. — Des voleurs jusqu'à $3.00

   

 

 

L'HISTOIRE JUGERA (Br) LES JUIFS aude!
LA NATION <1) .T. Detns) LA ROUTE DE CHAMPLAIN
LA NATION (2) T. Delos) RSVP. KA. Robita ite
DAVID et GOLIATH (Ludarg) SOUS LE SIGNE DE L'ETOILE
PROPOS SUR LA MONTAGNE Ling, Rêves
ANATOLETab CANTE Montzetit) SOUVENIRS (Mectpeut

L E {Hertel

COMBAT DE LEXIL (lagen AU TEMPS OE LALUMIERE
POUR UN ORDRE PERSON- LIBERATION DE LA LIBERTE
JOIESETTRISTESSESDEC (A. J. Durell

LA MAISON (A. Brossard) RELATIONS COMMERCIALES

CHRONIQUES (A. Couturier) DE LA FRANCE tGottr ar

PROBLÈMES OE MEDECINE
PURETE DANS L'ART .

(par W. Fonte)

A L'ECHELLE HUMAINE (Blum)
LA CONQUETE MORALE DE

L ALLEMAGNE (E. Ludwig)
DE MONTMARTRE A TRIPOLI
LÉS ITALIENS TELS QU'ILS
SONT (Comte Sforza)

PREVOIR ET SAVOIR
(par Yves Simon)

L'EGLISE ET LES PROCES
DU MARIAGE (de Léry)

DIX ROMANS POUR $3.

LE MARIAGE BLANC
D ARMANDINE (8. Brunet)

LAFRAMBOISE ET BELHU-
MEUR far Maurice Genevoix)

JOLIFF ET MAGADUR
par M, Kerrue)

LE SENTIER COUVERT
(Pierre Benoit)

LE DESERT DES LACS
“Jacques Sauriol)

dez la liste complète de nos offres.

Votre or sesessariasenncrre  
 

Adresse (aireaessraansiassesrressesttiocreanattirvaieny

Institut Littéraire de Québec
72 RUE DE L'EGLISE

CONNAISSANCE bu PERSON-
NAGE {R Charbonneau)

LETTRES AUX AMERICAINS
PATRIE DE LA POESIE

(par Robert Goffin

OEUVRE DE LA 3IEME
REPUBLIQUE a2 auteurs)

00 — Por poste: $3.40

SUZANNE ET LES JEUNES
HOMME:Se... .. (G Duhamel:

LA PASSION DE JOSEPH
PASQUIER (G. Duhamel}

ILS POSSEDERONT LA TERRE
{R. Charbonneau’

LA TERRE DU HUITIEME
{par A, Nantel

FONTILE (R. Charbonneau)

Sy désirez, N ENVOYEZ PAS D'ARGENT! Vous paierer au facteur. Deman-
Marquez d'une croix l'offre désirée

 

teeterasrennes oii ereiann

QUEBEC, PQ

 

 

   
 



 
Dimanche, 10 avril 1949
—————————

{ nouvelle commission

Le très honorable Vincent

Massey. chancelier de l'Université
Ge Torruto, présidera ia nouvelle

eommission roysie qui enquélera

sur leg développement national

ode arte, des lettres et des
sciences » au Canada. L'ancien

Maut ocotumissire du Canada à
Londres est, comme personne ne

Fignore, un homme d'une très vante

eu'ture at, en ocutre, il posséde une

eonoalssance profonde de nos pro-

Dlemes nationaux Le gouverne

ment à eu la main non moins

heureuse Joraqu'il s'est agi de

Shoinr les quatre autres membres

de A conmmisinn d'enquête, qu

sont M. Arthur Surveyer., BRA.

IC docteur en genie, L L D, de
Montréal; le R P Georges Henri

1emque. OP doyen de la facui-

té des sciences sociales à l'Un!

versité Laval: le docteur Norman
A M MacKenzie. président de
FUniversité de ia Colombie-Britan-

sique, et Mile Tlda Neatby. prée*-

dente par Intérim de la section

d'hustoire de Universite de Ja

Saskatchewan On remarquera qu

deux den cinq membres de cette

miportante commission sont des

Cunadiens de langue française, et

on y verra le noucl qu'n le très

Bonnrabie Louis Saint-Iaurent

d'acvorder aux nôtres leur juste

part dans les fonctions pusl'que=

La stitution de cette commrtwion
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qui enquêtera dans tous les do-
maines de ia culture (la radio
diffusion, la télévision, l'Office

national du film, is Gelerle Ns-
tionale, le Musée national de
guerre, ies archives publiques. la

création d'une bibliothdque natio-

nale, etc.) témoigne aussi de

l'intérôt que le gouvernement porte
aux choses de l'esprit, sans les-

quelies (| ne saurait y avoir de

véritable civilisation Aux membres
de la nouvelle commission, nous

offrons nos plus vives felicitations

Le

LA PATRIE

Révolte matée
au Guatemala
GUATEMALA, 9. (B.U.P.) — Las

groupes subversifs qui ont envahi

le nord de Guatemala ont apps

remment fini leurs beaux jours. Le

gouvernement a annoncé que les

envahisseurs qui étaient entrés au

pays jeudi, tout près de la froa-

tière mexicaine, ont été complète-
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‘Plessis ”

Poêle buffet en fonte et acier pour fois ou charbon, des-

sus poli. Fini émail porcelaine blanc à l'extérieur «& entiè-

rement émaillé à l'intérieur.

Le fourneau du ‘Plessis’ est pourvu d'une double porte

vitrée, permettant de voir à l'intérieur sans nuire à la cuis-

son des aliments. Un compartiment pouvant servir de ré-

chaud est aménagé sous le fourneau.

Le foyer tout en fonte est muni de grilles interchangea-
bles offrant uv choix de deux profondeurs de foyer pour
l’un ou l'autre combustible.

Tel qu'illustré $3196°°

Fermé Vendredi Saint toute la journée

VISITEZ LE MAGASIN ‘“BÉLANGER "” DE VOTRE LOCALITÉ

ÉLANGER    A.B

æ

MONTREAL].Ltée

ment mis en déroute. Le communi
qué ajoute que deux villes, qui
avaient été prises par les rebelles,

ont été recapturées par les troupes

du gouvernement.
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POELES “BELANGER”

 

Le confort au foyer
parla qualité “Bélanger”

Le “Montmagny”

Poéle tout en fonte pour bois et charbon, avee

réservoir et réchoud, comprenant compte-minutes

et salières. Construction solide et apparence élé-

gonte. Fini émail porcelaine blanc. L'intérieur du

fourneau et du réchaud est émaillé.

Foyer rectangulaire en fonte, les grilles à bois et à

charbon sont interchangeables. Sous le fourneau

un compartiment sert de réchaud.

Deux brûleurs à gaz ou deux éléments électriques

ouverts ou fermés, peuvent être installés ou lieu du

réservoir.
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nicsex d'Amérique, la PATRIE DU
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La lutte contre le cancer
——

La campagne de souscription qui vient
de commencer au bénéfice de la Société
Canadienne contre le Cancer offre 3
chacun de nous l'occasion d'apporter sa
contribution à une initiative de la plus
haute importance. I] s'agit en effet de
fournir des fonds à la recherche scienti-
fique qui se poursuit sans relâche en vue
de découvrir une cure du cancer. La
science médicale a fait de grands pro-
grès dans la lutte contre cette maladie
mais sans parvenir toutefois à son but,
qui est de découvrir la cause du cancer.
Il faut que la recherche médicale se
poursuive sans relâche dans ce sens et
c'est pour en assurer les frais que vient
d'être lancée la campagne de souscrip-
tion qu: commence.
A l'heure actuelle, la guérison du

cancer est quasi assurée dans tous les
cas où la maladie est découverte*à son
début. I] est donc extrêmement impor-
tant que le dépistage du cancer se fasse
tôt. L'un des buts de la Société Cana-
dienne contre le Cancer est de faire à ce
sujet l'éducation du pubhe. C'est à des
organismes du même genre. dans le cas
d'autres maladies. que l'on a dû dans le
passé de pouvo:r les vaincre et il en sera
de même pour le cancer. si nous y met-
tons la persévérance nécessaire. Nous
nous rendons service à nous-mêmes en
apportant notre appui à la lutte contre
le cancer.
ee

Les plus de quarante ans

 

  

 

par Alonzo CINQ-MARS

Un fameux savant a fait beaucoup
parler de lui il y a quelques années en
proclamant sérieusement que. passé
soixante ans. l'homme n'est plus en état
de se rendre utile à la société et qu'il
fait mieux de mettre fin à ses jours. Ce
savant atteigmt lui-même cet âge fati-
dique et il ne songea nullement à se
-suicider, continuant même ses recher-
ches soientifiques jusqu'à un âge trés
avancé. Par un excès contraire. un

auteur non moins célèbre a écrit que la
vie ne commence réellement qu'à qua-
rante ans. Ces deux propositions éga-
Jement paradoxales et fausses nous
reviennent à l'esprit en prenant con-
naissance des plaintes formulées par les
nombreux individus qui ne peuvent
trouver d'emploi parce qu'ils ont dé-
passé l'âge de quarante ans.

H s'est formé en plusieurs endroits
des clubs dits «de plus de quarante
ans » pour combattre les préjugés dont
ces gens ont à souffrir de la part des
patrons dans les divers domaines du
commerce et de l'industrie. [I s'en est
même formé un à Montréal en 1938.
Ce club s'en est surtout pris au Goyver-
nement fédéral qui fixe une limite d'âge.
pénéralement trente<inq ou quarante

ans, pour les emplois dans le <ervice de
l'Etat.

D'après les statistiques du ministère
du Travail du Canada, un tiers des
demandes d'emploi adressées aux bu-
reaux de placement l'an dernier venaient
de personnes qui s'étaient fait congédier
par Jeurs patrons parce qu'elles avaient

 

atteint l'âge de quarante-cinq ans. Une
telle barrière dressée contre ces hommes,
que l'âge a rendus plus expérimentés
sans atténuer sensiblement leur capacité
de production. est absolument regretta-
ble. Le même préjugé est encore plus
répandu en Angleterre. où les statisti-
ques établissent que, chez les chômeurs
qui demandent de l'emploi, quatre sur
cing ont plus de quarante ans et peuvent
très difficilement trouver à se placer
tandis que les individus plus jeunes
réussissent beaucoup plus facilement &
le faire.

Le préjugé contre les personnes qui
dépassent la quarantaine est absolument
antisocial et antidémocratique. Si c'était
raisonnable, il faudrait blamer tous les
peuples qui élisent à la tête de leurs
gouvernements des hommes ayant dé-
passé la soixantaine et même la septan-
taine. M. Winston Churchill frisait la
septantaine quand il dirigea le gouver-
nement de son pays à l'époque périlleuse
que l'on sait. [| à maintenant soixante-
Quatorze ans. et personne ne songe à
lui contester une vitalité et une énergie
que peuvent lui envier beaucoup d'hom-
mes plus jeunes.
Un grand médecin anglais. sir Ernest

Carling. parlant récemment devant
l'association britannique pour l'avan-
cement des sciences, a conseillé à tous
les hommes de bien se garder de cesser
de travailler quand ils avancent en âge.
et il a affirmé quela retraite absolue est
le plus sûr moyen de vieillir et de perdre
des forces. Les gens avancés en Age qui
ont de la fortune peuvent bien se con-
tenter de travailler pour leur seul plaisir.
Ceux qui ne sont pas riches. et c'est
l'immense majorité. sont bien obligés de
chercher des emplois rémunérateurs
parce qu'ils en ont besoin pour vivre.
Chez les femmes, c'est encore plus

grave et plus outrageant. C'est bien
avant quarante ans qu'elles commencent
à s'apercevoir que l'âge leur rend plus
difficile l'accès à des positions dans
certains bureaux ou magasins. Combien
de fois ne lit-on pas dans les journaux
des annonces offrant des emplois de
commis ou de dactylo à des jeunesfilles
et spécifiant que les candidates ne doi-
vent pas avoir plus de vingt-cinq ans ?
Il est pourtant certain qu'une jeune fille
qui est dans la trentaine et qui a une
dizuine d'années d'expérience comme
commis ou sténographe est beaucoup
plus capable de faire un travail efficace
qu'une autre de vingt ans ou de vingt-
cing ans qui est sans expérience dans ce
enre de travail. Si cela continue, les
emmes de plus de trente ans ‘devront
se former en association pour se proté-

ger comme les hommes de plus de
quarante ans.
eee

Cours d'initiation à la vie

par Henri. DUFRESNE

De nos jours l'ignorance de certaines
lois physiologiques que l'on cachait
pudiquement aux enfants jusqu'à ce
qu'ils eussent atteint l'âge d'homme
recèle beaucoup plus de dangers que la
connaissance même de ces secrets de la
vie sexuelle. Il s'ensuit que les enfants
doivent être initiés, graduellement. en
ces choses, mais cet enseignement lui-
même peut aller contre son objet s'il
n'est donné avec grande prudence et
circonspection en tenant compte de la
maturité d'esprit de celui qui le reçoit.
de son caractère, de ses tendances, etc.
Qui. mieux que les parents, pourrait
donner cet enseignement sans danger ?
La Société d'orientation de Sherbrooke
présente à ce sujet un Cours d'initiation
a la vie qui a reçu l'approbation de
l'épiscopat et qui aidera considéra-
blement les parents dans cette tâche
délicate de l'éducation sexuelle. Ceux-ci
doivent se rendre compte que ies expli-
cations à l'aide de «sauvages » et de
«choux» sont choses du passé pour
l'écolier ou l'écolière. « Qu'on le veuille
ou non, écrit la Société d'orientation de
Sherbrooke, dans la préface de son
cours, il faut se rendre à l'évidence :
dans notre xociété moderne, très tôt,
une foule de questions au sujet des

 

sexes et de la génération se posent dans
l'esprit des adolescents. Si les respon-
sables de leur éducation ne leur fournis-
sent pas à temps une réponse adéquate
à toutes ces questions, ils chercheront
ailleurs les renseignements désirés. »
C'est cet ailleurs qui est plein de périls.
Avant que les enfanis s'exposent au

danger par ignorance, — proie facile
alors pour la contamination, — il im-
porte de leur présenter « toute la vérité
dans la splendeur, la sagesse et la
beauté du plan divin ». Les lois de la
procréation, à la base du problème
sexuel. sont. en effet. d'origine divine.
Ce qu'il faut surtout apprécier en ce
cours en vingt leçons. c'est la sage
graduation de l'enseignement sur un
sujet aussi délicat et le choix habile, et
pourtant clair, des mots, selon la faculté
d'assimilation de l'élève. On commence
à expliquer les lois de la reproduction
chez les plantes et les animaux avant
d'en venir à l'homme, de sorte que
l'adolescent en vient à tirer ses propres
conclusions et à comprendre le jeu
de la procréation sans qu'on ait besoin
de se servir de mots précis, de termes
anatomiques crus, qui pourraient blesser
ses chastes oreilles. Le Cours d'initiation
à la vie est un magnifique apostolat de
pureté chez l'enfant par la saine con-
naissance du danger sexuel auquel
l’homme s'expose lorsqu'il s'éloigne, du
plan divin.
reams

La vie catholique

Le divorce au Canada

Partisans et adversaires du divorce au
Canada se sont rencontrés récemment
sur un terrain commun à la Chambre
des Communes, mais pour des raisons
bien différentes. Nos représentants ca-
tholiques ont réaffirmé, comme ils le
devaient. leur opposition au divorce en
refusant d'approuver un des rombreux
bills dits « pour faire droit 3, tandis que
les autres ont voté de la même façon
pour réclamer un remède qu: aurait pour
résultat d'accentuer cette plaie sociale
dans notre province. Ces derniers con-
sidèrent avec raison que notre Parlement
n'est pas l'endroit qu'il faut pour juger
des causes qui doivent relever des tri-
bunaux, et ils réclament l'établissement
de tribunaux spéciaux de divorce dans
la province de Québec, qui est la seule
à ne pas en avoir. Quant aux représen-
tants catholiques. ils ne font que leur
devoir en refusant d'approuver toute
demande de divorce Les uns et les
autres sont tombés d'accord ces jours
derniers pour voter contre un de ces
bills qui n'a été adopté que par une
faible majorité.

Depuis l'établissement de tribunaux
spéciaux de divorce dans les diverses
provinces autres que la province de
Québec. cette dernière est la seule où
les aspirants au divorce doivent s'adres-
ser au Parlement fédéral pour obtenir
ce qu'ils appellent leur libération au
moyen d'une loi particulière. Les bills
qui sont ainsi présentés sont étudiés
assez sommairement par un comité du
Sénat, puis la Chambre des communes
est appelée à se prononcer sans faire
enquête elle-même. C'est contre cette
rocédure que protestent un grand nom-

bre de législateurs en réclamant un
remède qui sera.t pire que le mal.

Pour s'en convaincre, it suffit de jeter
un coup d'œil sur les statistiques. Dans
les diverses provinces autres que la
nôtre, le nombre des divorces a décuplé
depuis qu'on y a établi des tribunaux
de divorce. En 1948, dans la seule pro-
vince d'Ontario, qui peut revendiquer
pour sa part 45 pour cent de tous les
divorces accordés dans tout le pays. le
nombre des divorces prononcés par les
tribunaux a été de 72.3 par 100.000
habitants. Dans notre province. la seule
Qui n'ait pas de tribunaux spéciaux pour
ces cas. le nombre des divorces accordés
par Je Parlement fédéral n'a été que de
7.7 par 100.000 habitants. Que serait-ce
s nous avions des tribunaux spéciaux
comme fl y en a dans les autres pro-
vinces ?
ly a B un problème extrêmement

LAPATRIE===——repe-premeeme Dimanche, 10 avril 1949
difficile à résoudre. La méthode suivie
actuellement à Ottawa est certainement
condamnable. Le comité du Sénat chaz-
gé de faire enquête sur chacun des cas
qui lui sont soumis n'a réellement pas
le temps de se renseigner convenable-
ment sur les faits, et les députés, qui ne
sont renseignés que par le rapport de
l'enquête à laquelle ils n'ont pas pris
part, sont encore moins en état de se
prononcer. Faut-il remplacer cette mé-
thode défectueuse par une autre qui
donnerait des résultats plus désastreux ?
Nos représentants catholiques ont par-
faitement raison de s'opposer à la créa-
tion de tribunaux de divorce dans notre
province, comme ils ont raison de
s'opposer à l'adoption des bills en ques-
tion. Souhaitons que des Solons trouvent
un moyen de sortir de cette impasse.
ere

Protestations de deux cardinaux

Le cardinal Suhard, archevéque de
Paris, a élevé une vigoureuse protesta~
tion contre la condamnation du cardinal
Mindszenty. — Ce verdict. a-t-il écrit,
soulève l'indignation et le dégoût de
tous ceux qui, à travers le monde, ont
gardé le sens de la justice. de La liberté,
du respect dû à la digmité humaine.
C'est parce qu'il a voulu remplir intré-
pidement sa tâche d'évêque, protéger
la conscience des catholiques hongrois
contre l'entreprise d'étoulfement spiri-
tuel menée par un régime totalitaire que
le cardinal Mindszenty a été arrêté,
Jugé. condamné. Avec les catholiques,
tous les França:s qui ont conservé l'in-
dépendance de leur jugement, protes-
teront contre la manière dont a été
instruit et conduit un procès qui marque

d'une véritable flétricsure ses instiga-
teurs et tous ceux qui y ont pris une
responsabilité. Il est plus criminel
encore. en effet. de chercher à désho-
norer sa victime, de paralyser sa volonté
et ses énergies que de la frapper. Avant
le cardinal Mindszenty. beaucoup sont
déjà tombés. contre qui ont été em-
plovés les mêmes procédés inspirés de
la mème :déologie. 11 est à craindre que
demain. d'autres succombent encore’
dans des conditions semblables. Nous
nous inclinogs avec respect devant les
souffrances de ces hommes. victimes
d'une barbarie totalitaire et athée. Nous
exhortuns tous ceux qui sont épris de
hberté à réfléchir sur ce drame qui
déshornore actuellement l'humanité.
cardinal Suhard a terminé par le vœu
que disparaissent bientôt l'oppression
et la violence. De son côté, le cardinal
Gerlier, archevêque de Lyon. primat
des Gaules, à stigmatisé le procès de
Budapest dans une lettre adressée aux
paroisses de son diocèse et intitulée :
contre une infamie : «Ainsi. parce qu'il
s'est dressé comme c'était son devoir,
contre l'affreuse volonté d'un gouver-
nement tyrannique d'arracher à la Hon-
grie sa foi séculaire, parce qu'il a été,
contre une odieuse oppression, le défen-
seur intrépide des libertés les plus
sacrées, parce qu'il a lutté de toutes ses
forces contre une entreprise aussi mé-
faste à sa patrie qu'à l'Eglise, le cardinal
Mindaszenty subit la peine la plus grave
qui pouvait lui être appliquée après le
mort, devant laquelle a reculé la violen-
ce criminelle des haines qui le poursui-
vaient. Je suis assuré, a ajouté cardi-
nal Gerlier, de traduire le sentiment,
non pas seulement des catholiques, mais
de tous les honnêtes gens en protestant
de toute la force de mon indignation
contre un tel attentat. contre l'outrage
qu'il constitue envers le Souverain pon-
tife et l'Eglise, contre l'imposture qui
voudrait y voir la sauvegarde des
libertés populaires. »

 

Les mots qui vivent

—On peut être grand sans éclat, en peut
être bienheureux sans bruit, on peut avoir la
vraie gloire, sans le secours de la renommée,
par le seul témoignage de sa conscience; et
cette pensée nous incitera à méprues le gloi
du monde.—Bosuet,
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Comment résoudre les

problèmes de la vie
Par ELISASETH BR HURLOCK, PHD

 

Q.—Avant notre mariage mon mari et moi allions souvent
aux concerts, aux partiesde cartes ou autres événements sociaux.
Mais ) a depuie complètement changé de façon d'agir envers
moi of il ne me demande plus jamais pour sortir. Il travaille
de 42 à 14 heures par jour et il ne pense qu'à faire de l'argent.
Comment pourrais-je lui faire comprendre que l'argont dans la
vie n'est pas essentiel au bonheur?

ï TOUJOURS SEULE
Je vous consellle de faire l'expé-

rience eulvante. Avoe l'argent que
vous donne votre mari nachotes
pour vous-même of pour la maison
que l'essentiel et même un peu
moins. Votre man s'apercevra alors

que l'argent ne fait pas le bonheur

et que pour être heureux en mé-

| nage 4 faut une foule de jelites

| choses, qui ne s’achètent pas avec

  

    
   

“Les meilleures peintures sur
le marché”

Peintures‘CHARMONY”
& point peur le printempe

Un lait pur,
riche et

novrrissont

Couleurs aupérireres pour printure|
= au pinéeau où au vaporiaateur

| Four emploi à l'intérieur es à l'extéeteer

Bisme beiliant ;
toire brillant Satisfaction
Crème brillaut assuree
Vert pâle brillant
Rieu pâle brilinst
Féche pâle brillant
Alumjadum britiast
Vert porsienne brillant .
Gris moyen drlliant
Brun mayen brillant

I] Rouige hrique britisss
| Yond blame poor

fa

Vernis elalz dintérieurn:
Veruis clair (eutéeteurs
Uitoants poue l'interieur $1 25 te gal.

tatetrIen $3.25 (Jn
panctr métal, érandan et heleons

wy en
Wemige brite
Rrun chénr f.0h, Toronte

Envoyez nn bue postal, chique su mas-
“poste pur be plein montant we

wider Mast

   

Laiterie

Hes CH. 6988
M FATHNAUDE prep.

2585 rue HOLT, Montréal
Longueuil: 142 ave. St-Jean

Tél: (enxwcuil 2756

envoyez um mcompte — le
payable œuf livraipnn — À
“CHARMONY PAINTS

1984. rue DL
Turonta, Ontario.

REee

  

 

Did. H.
t 

 

 

 

{ 82,95 te galivo |!

  LA
l'argent. Si votre mari travaille de
12 à 14 heures par jour, Ui est cer-

tala que sa santé s'en ressentira
tôt ou tard, alors I ne sera phs
capable de jouir de l'argent accu-

! mulé, ot c’est co que vous devez
ausel lui faire comprendre.
I emt bon d’avoir de l'ambition

mals non Jusqu'à un poist où cela

nuit à sa santé, I ent certain que

sl vous n'invitez pas vou amis chez
vous, île erolront que votre mari

n'est pas beureux en marinze et

qu'il préfère travailler plutôt que
de rester chez fui. Ce qui cortaine-

ment n'est pas très fiatieur pour

vous. Refusez de prendre l'argent

de votre mari qui vous Impose de

teis sacrifices, c'est le seul moyen
de lui faire entendre raison.

  

 

 

   
     

     

  

Fiancés et
mariés de Pâques

VENEZ CHOISIR

VOS BAGUES A
ET ALLIANCES >

CHEZ

“POMPONNETTE"
Vous y (rouveres un choix

exclusif de modèles attrayant
qo vous pldront sûrement, à
es prix véritablement mu lt-
ques Nnpembles à partir de
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La taxe
est abolie

OMPORNOTIT
  
4 J. Brassard, prop.

256 est, Ste-Catherine
LA. 6933

4058 —
Jaune avec
des inoxyda-
bie, 17 pier-
res, courroie

$3975 
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Êtes-vous nerveux, irascible?

 ul 0 soucis, elle
bouleverse l'estomac et l'intestin. Il s'ensuit une
mauvaise élimination et de l'indigestion. En
réglantl'estomac et rétablissant la digestion et le
fonctionnement de l'intestin, Fruit-sa-tives vous
apportent un soulagement merveilleux en peu de
temps. Fruit-a-tives font fonctionner votre intess
tin naturellement—régulièrement, ù
ot maux de tête nerveux cemsent tôt a: wn
traitement. Eeasyes lo traitement Fruit-a-tives—3

, 1 comprimé 34 hr. avant les
imprimés su coucher

FRUIT-A-TIVES
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Spécial pour vente rapide

$20.95

§].00 COMPTANT $].00 ‘W
i
l
f
y

par
emaine

Trois ensembles complets pour chambre à

coucher, salle de bain et cuisine.

UNE AUBAINE SENSATIONNELLE

© 2 DRAPS GRANDEUR REGULIERE
© 2 TAIES D'OREILLERS FORMAT REGULIER
© 6 SERVIETTES DE BAIN
@ & SERVIETTES D'INVITE
® 4 ESSUIE-MAINS
® 6 LAVETTES
® 6 DEBARBOUILLETTES
® 12 SERVIETTES À VAISSELLE
 

| INCLUS dérêt de $

F J'ai déjà un compte.

i NOM +000.

|
|
| VILLE s.………o00ovesseuns

| TELEPHONE
| OCCUPATION ..    
| Je désire ouvrir un compte et payer $......

VENEZ — TELEPHONEZ WE. 8441 OU POSTEZ CE COUPON

—— am=————===En =En

i
Veuillez me faire parvenir un ensemble de toile tel que spécifié.

\ INCLUS montant total au comptant .

 

héque ou mandat-poste)

«par semaine

Weuillez denser le nom de votre compagnie)

135 rue Notre Dame 0.
WE. 8441

2ème arrêt des tramways à l'ouest
d'Atwater.  



 

 

 
 

   | Propos de semainesainte {
(Par l'abbé Joseph-Morie MELANÇON

À passion de Jésus Christ commença le Jeudi soir, treisièene jour

du mois de nisan, en l'an 785 ou 784 de la fondation de Rome.

apres lon calculs les plus probables, cels veut dire: le 17 mars de

l'an 29, où le 6 avril de l'an 30, selon notre calendrier.

     

OICI l'horaire approximatif = — —
des scones de ce-drame unique,

JS

\

tel qu'on le repère dans les évan- Oo

giles. Jeudi solr. vers sept heures. PIAN

Judas quitte le cénacle où Jésus et

les apôtres terminent le festin ri- LANGELIER

tuel de La Pâque. I va livrer son

maitre. Huit heures. Nous trouvons le choix des artistes

le Sauveur sur la culline Gethsé- ; ; ;

mani, dans une oliverais. Il est depuis_plusiensy

__générutions

seul; ses compagnons s'étant en-

dormis. Le Sauveur subit là une
terrible agonie morale. Dix heures

Jésus réveille - ses apôtres. Les
agents du grand-pritre, chargés

d'opérer son arrestation, survien-

nent peu après. Judas les guide.

—Jéaus de Nazareth? — C'est

mot.

A ce mot, lla tombert tous à la
renverse, Judas compris. Pier-

re dégaine. TI frappe de son épée
un des soldats, nommé Malchus. et |
lui tranche une oret.le. Jésus répri- |

mande son apdtre; touche du doigt

 

l'oreille du blessé at le guérit. Dès Directement dde notre fabrique 6

ce moment. Jésus semble abdiquer l'acheteur.  Aueum  intermedinive.

tout pouvoir. On le garrotte. Ses Bret ‘495
°

apôtres l'abandonnent. Et la trou-
pe, avec sa capture. s'élvigne dans
1a nuit sous le clair de pleine lune.
Vers onze heures. il entre dans le Doma?
palnis des yrnnds-prêtres. Anne
n'est plus grand-prêtre. Son gendre

Vestes pour votre cataisque
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Delideuse Cossetarde
La consistance lisse ot

veloutée ainsi que ls saveur

riche s'obtiennent on faisant

les cossetardes of les powdings

ax lait avec le LAIT EVA
PORE LIBBY'S. lI} en est de

même des garnitures à la
crème pour tartes!

Pour rendre n'importe quel mets

au lait beaucoup plus savourcux,

plus lisse et plus nourrissant,

employez le Lait Evaporé Libby's

crémeux. Le Libby's est idéal pour

toute la cuisine, la pâtisserie et les

breuvages, quand vos recettes

demandeot du lait où de la crème.

GRATIS : Certes de recettes se simonsions

erdinoires donnent 12 délicieuses monières

d'employer le Loi Evaperé Libby's dons vers

ovisine. Envoyez vos nom of dresse à Libby's,

Chorham, Omearie, of vows recevrez voûte

série de cartes.

 

Caiphe l'a remplacé à la présidence 510 EST STE-CATHERINE
du Sanhédrin, tribunal suprème entre St-Hubert et $t-Dests || i ‘ M2-49F

composé de 71 membres. Montréal a

URANT que les rabatteurs con- N
voquent les «anhédrites en

sance plénière chez Caiphe qui
doit la présider, Anne soumet Jésus
à un interrogatoire personnel, Ce
huge Improvisé n'a plus juridiction
pour en connaitre. Le Christ le Jul
laiss+ -ntendre et recoit d'un valet
un soufflet en pleine figure

INUIT. On le conduit chez Cai-
phe. Pendant deux ou trols

heures, c'est un simuiacre de pro-
cèa Les nombreux témoins qu'on à
subornés ne concordent pas ‘ans
leurs dépo-itions. On n'avance à
Tien. Aiors, le grand-pretre: — Je
t'ad:ire au nom du Dieu vivant. de

nous dire st tu es le Fils de Dieu?
Jésus répond: — Out. je le su
Caiphe a'écrie: — Il a blasphémé;
{1 mérite ia mort!.. Un prend le
vute A l'unan:mité des membres
présents, \e Sunhédrin le vondamne

ENDREDI De trois à cing
heures, dans ls piéve où on l'a},

Suite à la pace RS)

   
  

 

     

UNE TOUX >
qu pyaTounsË:

 

rapideSOUMCAGEMENT
À DEUX SENS

une toux causée par le
thume ou le tabac vous
rend misérable, si vous
aves te nez obstrué, voici le
secret d'uu double sou.
lagement —repide! Les
pastilles au Menthol

South Brothers sgissent dans deux
sens. Le médicament descend prur
atténuer le chatouillement, adourir
les muqueuses irritées. Les vapenss

de Menthol montent pout dégauer
votre nez. Les pastilles Smith

Brothers sont riches en Menthol et

contiennent en outre, la médication
exclusive Smith Brothers. Ache.

teren une buite aujourd'hui. Prenez

bien la peine de chercher les mots
Sade et “mark” Tovr0uns 10°
eur la boite orange.6e SEULEMENT

SMITH BROTHERS
PASTILLES

CONTRETOUX
, _(sumenthol) "=

    
  
   

 

CIGARETTES

Winchester
La Winchester est une révélation pour le fumeur averti.

Le savant mélange de tabacs de choix la rend plus
eavourcuse, plus fine. On ne s'en lasse jamais. 3 tasacs vins

bavamment métANGÉS
POUR LS PENVENTE OÙ $A CIGARE

d'un milange pols |

On la fume chaque jour de l'année avec un plaisir
nouveau, C'est bicn la cigarette que vous cherchiea,
parce qu'elle est savamment mélangée.

 
Faites l'essai de la Winchester peudaut une scrmaine
et vous l’adopterez pour toujours.
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Une injonction sera prise
contre les marins en gréve
pr

(Par la British United Press)
Voici les dernières nouvelles relativement à la grève

des marins au long cours:
A Montréal. — L'équipage aut

“Mont Alta” arrivé Ia semaine der-
nière, a refusé d'être payé vendredi
et a déclaré la grève sur le tas. Un
porte-parole de la Montreal Ship-

ping, à qui appartient Iv vaisseuu.

|

de l'U.M.C, ont protesté auprès du
a déclaré que les avocats de celte| secrétaire Tryevie Lie, des Nations
compagnie sc préparent à prendre| = = cs -

une injonction pour forc>r les ma-
rins à délozer s'ils ne l'on déjà fait.
Lea procédures à cet cff:t seraient
prises au début de la semaine.

A linlifax. — Te “Canad'an Chal-
lenter,” de la Canadian National
Steamships, 8 quitter le port da

Halifax samedi. (“eat le premier na|

vire de ceux qui ont été affectés

par la grève à prendre le large de-

puis le début de ce conflit ous rier.

A montreal. — Thomas Mous- :
seau, um WMArin appartenant à la
deoafarers’ International Union,

l'anton qui à sigué un contrat avec
tes Compagnies maritimes, a rar

porté à In police quill avait été en-

levé par trois hommes rue Dorches-
ter 64 qu'il avait été battu et volé.
A Ha!lfax. — Tes équipages des

temorqueurs sé sont nns en grève

———a LA PAL GIE

 

bles citoyens canadiens”.

blamé l'U.M.C. pour Jes actes di

les quais de Halifax

de violence

 

par sympathie pour les marins d-
l'Union des Marina canadiens. Neuf
navires sont attendus demain et
ne pourront dr ce fait accoster.
A Halifax, — Des représentants

 

CONTRE LES- POUX: Employez
“PONOL”, en vante partout,

Dépôt: F. R. LAROCHE
Montréal,

ARBRES
de 3 ans
5 pds rt plus

CHACUN

$4.25
DEUX POUR

Ea $8.00

5 POMMIERS DANS 1
Cent tout un verger dues un arbre. Dana chaque arbre. vous «b=

tiendrea CING (3) wariftés différenten de pommes, d'une pleine

grosseur, Chacune possédant sa Saveur et sa couleur propres et

distinetives. Ce pommier & dans } est l'arbre idéal à planter dans

Lg petits Jardins.
Nos prumiers 6 dans 1 40

  
   

  

MTS, VIGOUREUX, TRES

TIFS. Tous nos arbres possédent un bon système de ra-
t bian branchus et &ssurés de plaire Ne compares pas

res supérieurs de 3 ans À coux de 2 ant, qui peuvrnt être
rte À des prix ptue bax Hat dos tien gATantis
WMIERS VAINS MINTOSIL Plants mol hn

Tis produisent, même ja deuxième

  

NOS ÉMISSIONS DU
VENDREDI SAINT   e les autres,

née, de gros

 

DARTLETT. l'rit: Pommiers et poiriers shine.
Ch. 93.50 — 3 pour 39.75 — € pour $14,00
 

Vendredi noir, le » CHLP
presenters à vs leurs =

programme rellei à 1a me

molre du Sauveur.

3h36—LES 7 PAROLES DU
CHRIST

16h 00—LK REQUIEM Dé: FAURE

toh 30—LES CHANTS DE 1.A FOI:

hog PARC AI" BUCHER

  “ vous n'a ol ul puselie dicLERTEETS

  

 

DUPUY & FERGUSON Ltée
438-442 Place Jacques-Cartier, Montréal — HA, 4106

  
     

     

   
  

Magnifiques TRIPLEX, ultra-mo-

dernes, ayant un logement de six

pièces et deux de trois pièces. Fa-

çade en pierres. Plus de trente et un

pieds de largeur.

Prix $17,000.00 - Hypothéque $7,000.00 >.
Revenu $2760.00 par onnée

BALANCE FACILE

10,155 à 77, rue Saint-Charles, Ahuntsic

Toutes ces constructions comprennent escalier de métal

     
     
    

 

     

      
  
    

un magnifique site résidentiel, PRES DE ‘EGLISE, DC

CR.
8112 6764, RUE CHAMBORDBUREAU:

 

   

    1040, Bleury, Montréal 1 FER ORNEMENTAL

 

         

 

Unies contre ce qu'ils qualifient

d'agression armée par des natio-
naux americains contre de palel-

A Ottawa, — L'hon. Chevrier a

violence œurvenus récemment sur

A Vancouver. — Une trentaine

de marins de l'U.M.C, ont été ar-

rêtés per La police à la sulte d'actes

PONOL

    

Devenez facilement propriéfaire d'un friplex ou duplex modernes

 

  
de bain en tuile, chauffage central automatique, finition de frêne. Elles sont situées dans

Beaulien & Beauchamp Enr'g.

Les travaux et matériaux de construction ont été exécutés et fournis par:

LA. 2254° DU. 9054 16250, av. Millen, Montréal 12 — Tét.: OUpont 2033

Alex. Bremner, Lid. Dominion 7ak 5 ACHILLE BILLET
or PorVion ethaneen TRAVAUX EN BNTON ETFXCAVATS

77

 

PLUS VITE, PLUS NET, REND LE
LINGE PLUS BLANC, PLUS BRILLANT

qu'aucun savon . . . méme dans l'eau la plus dure!
a WH

  

 

Le plus nouveau miracle Celgate-Paimelivel FAS lave

plus net, plus vite, les salopettes les plus encrassées!

Foit plus de mousse même dans l'eou le plus éurol

L'Action Super-Pénétrante est un nouveau principe
scientifique blanchiasage! lle une
activité ultra-nettoyante pour
Je linge ulira-sale, tels que au-
lopultes et vêtements de jeux.

FAB pésètre les tissus plus
vite, plus à fond gue le savon
++. en fail sortir ta saleté!

FAR à l'Action Super-Péné-
trante lave plus Det, rend le
linge plus blune. Ne
aucun dépôt savonneux
grisiire même dans l'eau la
slus dure, Rend te Linge Blanc
Pis flanc, les Couicurs l'lus
Brallantes! 
 

=x

Aussi attrayants DUPLEX, deux

logements, cinq pièces fermées.

Largeur trente pieds.

Prix $13,500 00 — Hvpothéaue $9,100.00
payable $57.50 por mois,

capital et intéréts

Revenu $1980.00 por année

BALANCE FACILE

X 10,520 à 46, av. Sacré-Coeur, Ahuntsic

et marches en terrazzo, chambre | >

1

S CCOLES, DU TRAMWAYŸ 2.0 À
‘
Gr.

ENTREPRENEUR 2861

 

10.548, C..Colamh — DU 8736

Lauzon & Pelletier |
ENTREFUENFURS

PLATRIERS

Roger Chalifoux
ADBA — MINAC.

6278, Papineau — CR. 8407

ONS
ARCHITECTE

7010, De La Roche — DO. 1808
 

 

 

  
  

   

  

 

  

      

 

 

     

 

        

Cing pelles mécaniques et le plant de plus moderne

VEndôme 2711 10803, Waverley, Monvrés) deBéton Ready-Mix pour mieux vous sereir DU. 1129 DU. 4378 — Zone 4.408

CR. 1364
2 : s

M. (YR Achille Touchetie FA. 5017 TA. 8719 Du. 0597 Lucien Corbeil Goineau & Bousquet

i * . » FERRONNERIE GENERALR Cie, Limitée

ARGUS Lata. Contracteur Ste-Marie & Lussier p. É. Larivée 1s, = Tucherma,PootVas Bois mntéraue deconatraetion

. -
aquette, Kéra portes

e4

chémis

770, boulevard Porras ToraraeBerri, rad PORCS FERBLANTINN 164, boulevard Taochereau

TA. 0304 = 1710, Nicolet, Montréal

|

8484, Des Belges, Montréal DU. 5722 Pont-Viau, P. a.

: oye CA 2TH CL. 8674 Millen & Frère un autrechavee

Montreal Art Stone

|

Philippe Beaublen

|pe

vpn: en en8! ursmon
ARTIIL Sie Réal Durand W. Therrien ROTA DE CONSTRUCTION Padiateurs convesteure

Paul-R. Tranter, rant ACCTSSOIRES EI PCTRIQUES PLOMNFRIR ENTREPRENEUR PK TOUTES SORTER

Jacanres Taman, seo.tele. EN GROS CHAUFFAGE LBCTRICIEN #0 est, boul. Gouin, “MARK HOT"

En arrière de 2435, Pus Holt 6622 avenue du Pare 9004, rue De La Roche 821, rue Slcard Montréal, 12
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=| NOS ÉMISSIONS DU
(| VENDREDI SAINTN

(lère partie)
| A l'occasion du Vendredi-Saint, le

 
 

        
pour le jour...

pour vos rendez-vous
vale ira seullers loa plus gale of tee

plus confuriabics qui soient

 

     

  

    

   

La vie de la
de St-Césaire, se déroule depuis cent

ans autour du clocher paroissial
Le marchand Grisé, à l'époque de la seigneuriæ de la comtesse de Rottermund. ,.
— Un mariage béni par messire Provençal de glorieuse mémoire. — On com-

mence comme cordonnier et on devient artiste du métier et un homme d'affai- i 2h 00—L'HEURE DE LAGONIE

res. — Un foyer où la poésie et les arts du terroir font bon ménage. — Notre \ (méditation)
| 3h 00—LE CHEMIN DE LA CROIX( ancienne chroniqueuse de la ‘Patrie’.

~~par Léon TRÉPANIER O.B.E.22222022 NE RFOITEN DEN EM
Les portes de l'église paroissiale de Naint-Céssire de Houville viennent de s'ouvrir, pour y laisser

affluer, Au eun den cloches et de l'orgue, toute Une génération de parolssiens, À l'occasion des noves d’or

d'un enfust de in place. Henri Grisé et de son épouse Alice Bergeron. L'événement dépassait le cadre:

familial en raison du rôle joué par la famille Urisé depuis la fondation de In purvisce et c'est pourquoi

U prit le caractère d'une véritable fite paroissiale. Mais I) y avait une autre raison pour Cet empres,

serment dune bonne partie de la population à participer à ce Jubilé familial, et des anctens de La place |

suralent pu Ia proclamer bien haut. |

 

{| Poste CHLP présentera de nom-
({|breuses étoissions en conformité
) avec ce jour!

[|8h30 à BhS3—L'OFFK'E DU
Lh VENDREDI-SAINT
Le directement de l'église du Gesd)

    

 
On avait vu. lors du centenaire

farouche que portent & leur village

Batal, des familles qui y sont rivées |

Cepuis cent ans.

Henri Grisé, l'un des principaux
animateurs de cette manifestation
du souvenir, interprétait en som
Mme, à l'occasion de ses noces d'or,
3a dévotion des êtres pour le petit
foin de terre OÙ ils ont grandi.

Des anciens auraient pu -acon-
ter que vers 1849, alors que Henri

Grisé n'avait que !# ans et qu'il

venait de pelndre pour le collège.
comme rideau d'asant-scène, une
large toile représentant un paysa-
Re de Suisse, IL y avait eu une sorte
de commotion dans le sillage, qu'on

s'éteit émerveillé du talent artisth-
que de l'écolier et qu'un Mécône(
de la place avait même proposé de
l'envoyer se perfectionner à l'&
tranger, :

Charles Grisé, le père, ne s'était
pas laissé emporter par cet em-|
builement de preniière here et
fugea que san fils pourrait tout}
œussi bien glorifier le nom de la
famille et le viliage natalan con-
tinuant de grand.r ail mieu des

siens, En effet, & part les quejus

 

   

PS —
d né Henri Grisé ne d'aîmenta jamais Grisé. était né le 17 juin 1850, à In

de la paroisse St-Césaire célébré de St-Césnire, et c'est au Collège | Pointe aux Oliviers, en la parvis
Bvec éclat, en 1922, l'attachement! de St-Césaire, Une oeuvre du curé | de

Provençal, qu'il complétera æon
instruction.

De son vénérahle père, décédé
dans ses quitre-vingts ans. en
1938, 1] avait appris A partager sa
vie entre sa famille et ses co-pe-

roissiens. I) à maintenu cette tra-
dition, comme wn le constate per

‘les notes du dossier de famille.
Commerçants et Industriels de
père en fils, les Grisé étaient plus

en mesure que tout Autreode parti. |

ciper activement à Ja vie économti-
que et sociale de leur paroisse et
ils s'y appliquèrent avec dévone
ment et constance.
Charles G:3é pére de M. Henri
 

AMHERST JOBBING
1889 Amherst prés Ontario

COUPONS, GROS ET DETAIL

Tre ar =

 

CHR de manhatdmes »
dans les meilleure

xtande pruvearts EK
Tusqu à 19 vca pour       x en

ter Nubitn hommes |Aussi ga
“TX de crêpe, taffetas et retnenader

  

 

8t-Mathins, du mariage de

Charles Grisé et de Zoé Wait
cette dernière de souche anglaise.
I) était très jeune quand aan père
‘vint s'établir au village de Saint
Césaire. (“était l'époque où um
bonne partie de la paroisse de St
.Céssire était romprise dans la sei
:gneurie de Rougemont que Mme
;de Rottermund venait d'hériter d:
{son pére, Pierre-Dominique De
bartech. Cette demotselle Iw

{Suite à Is page 102)

   

 

    

, La cire a l'odeur propre -
‘// et rafraichissante ~

NEW - YORK
Atlantic City — 14 - 19 avril — 3-4-5-6 jours

VOYAGE ORGANISE TOUT COMPRES,
Transport — Hôtellerie — Radio City — Tour de ville — NEC

$3050 — $3695 — $3895
SUTRE SPECIVLITE:

Voyages de noces 525. — $35 — $50

TOUR COMPLET DE LA GASPESIE: 16 JUILLET

 

 

   

    
  

      

 

Voyages Historiques
5302 Ave du PARC CA 0795

 

    
   

   

  

14

"Siren"
Nursom vuède motr
Nerens auède rare
Noreue anède vert
Noreen enède Dieu
Norenæ «uède bleu
udder priv

drandeurs
a8

nds par walle sealement  
   

 

    

      
Satisfaction Enrantie ow argemt pere Ô

I
§ Porvures montant 8 1
TONE SHOPS
363 str-€aiherine 00. Montréal )

| SVP oemupes. pres, Grandeur ’

i © “re... . )

: Chois te coueur 1
ig Noo ‘

Adress )
Vile . }

st paré reg! frais
ju de pastes, Commandes PAL. eo}
1 scceptèrs

|Ï
'

  

 
 

|

!
16 JUILLET — 10 JOURS DE VACANCES

i
i

années qu'il passa a Oglensnurg gra ta verge = eœeæ=eæœe{i
N-Y. pour apprendre l'anglais

GROS et CHOIX COMPLET DE
DETAIL Coueurs — Grosseurs — Lonqueurs — 3 à 60 pees

“ZIPPERS”
STANDARDS OU SEPARABLES

POUR ROBES LINGERIE

Cou it POSTAL
PARTT

  

be

wT,LAgNe repos’

le feu ou le vol.

LE VOTRE
C EVALUATION

O vnecesr

~ te l'assu
anh rae ii  

nous vos

fourrures

maintenant’

NAIE PANTALONS SACOCHES, COUPE-VENT, VALISES,

MONTREAL ZIPPER

CEST LE TEMPS

D'ENTREPOSER VOS FOURRURES

Lonfiez-nous l'entreposage de vos fourrures
pas à vous en préoccuper davantage. Elles sont chez nous
à l'abri de la deterioration et de la perte par les mites

Remodeloge... réparation.

CORSETS JUPES PORTE-MON-

31 JULES VERNE
MONTREAL
JE PRIX
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Cc ++Ld se

  vous n aurez

neltoyage et lustrage

ll çeceran TP IEPHONFZ

  

  

  
COMPLETS

3 morceaux
pour garçons de 6 à 10 ans

$17.50 TRES SPECIAL ...

courte et une culoite équita-

tion (breeches). Prix rég. $1 29

PROFITEZ DE NOS AUBAINES

      

PRES6554-56 RUE ST-HUBERT 
   de première communion

En serge Botany tout laine de belle qualité,
bleu marine, Veston croisé avec une culotte

GRAND CHOIX D'ACCESSOIRES DE PRE-

MIERE COMMUNION AUX, MEILLEURS PRIX

a | OUVERTACHETER VENDREDI
SAVE | SAMEDI
L'ARGENT ; : 205008, | 1.5,Sauve, LIMITÉ SAGE 9 HEURES

BEAUBIEN
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CR. 4175   
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Par Paul BOUCHART D'ORVAL
ONTREAL & connu un hiver exceptionnel. C'est à peine ul le
thermomètre a plongé deux ou trois fois sous zére et d'ailleurs fort

timidement. l'autre part, la neige a été moins abondante, Le printemps
® en somme été très hâtif, si blen que mos rues sont débarrassées de leur
couche de nrige, de glace et... de sable, Les balayeurs ont parfaitement
nettoyé In chauss®e. Mais, il reste lea ruelles et les cours! Tout ce qu’il
faut pour exercer l'eaprit civique des Montréalais. À vos urnes, citoyens!

 

 

  

sortes vos râteaux, vos pelles et vos balais!

EGLE générale, nos ruelles ne¥

péchent pas par excés de pro-
preté. Moins visibles aux passants,
elles ont le plus souvent une tenue
fort négligée. Souvent inaccessibles
au coeur de l'hiver, certaines ruel-
les du nord-est de la ville servent
de. . dépotoir temporaire aux rive-
rains, On Imagine le spectacle à ce
tempa<i de l'année. Heureusement.
M s'agit de cas isolés. Ce qui est
plus fréquent. ce sont les cours mal-

propres où se sont accumulés dé-
chets de cuisine, boites de conser-
ves, cendres, débris de toutes sortes.

Le tempé cast venu de restaurer
f'ordre et la propreté. Que tous les
Citoyens se mettent à la tâche. Une
heure ou deux de travail devraient
y suffire. Et puls, un peu de pein

ture rajeunirait certaines maisons.

L Y A encote F3 vitres cassées ou
salien, les clotures et les barriè&-

res branlantes ou à moitié démolie,
ot quoi done emere? N'attendons
pas le mot d'ordre printanier de ls
Chambre de Commerce des Jeunes:
mettoyent, printurons, embellissons!
Justement, Is saison touristique
s’euvrirs bientôt. Pourquoi ne pas
rendre notre ville coquette?

ES perspectives du tourisme sont
: excellentes. S'il y a un léger

déclin dans les affaires, fl y en a

un également “dans les impôts et
pour ce qui est dca Etats-Unis, dans
le coût de la vie. Sachons en per
fiter. Un tourtste séduit par l'Inté-
rit et la heauté de notre viile re-
viendra sûrement une autre année
ot nous Amènera dix de ses com-
patriotes. Fait curieux, le touriste
oot “animal” qui veut tont voir, est

       
 
  

du Parc

CR. 2511

 
_

5623, ave

 

 

plus conservateur et plus routinier
qu'on ne Je croirait. S'il trouve
Montréal de son goût, si son at-
mosphère lui plait, il lub arrvera
d'arpenter les rues de la Métropole
obaque été,

§ FE seul maîhesr qui pourralé ar-
&_ river & motre touriste, ce serait
de ne perdre dans un quarties de
taudis. 11 en verrait de belles. La
situation actuelle du logrsment à
Montréal est absolument Intoléra-
ble Um document récent en fait
fol: c'est celué publié par le Comité
diocesain d'Action catholique. On
y révèle que dans Is Metropole, it
existe 3.517 taudis, 846 hangars, gu
rages ou magasins habités et 20072
malsens surpeupiées, Au sujet de
ces chiffres, un personage officiel

de l'hôtel de ville à affirmé que
Loin d'être exagérés, ils sont plutôt
en deça de in réalité, Ainsi, dans

Exigez toujours be Sirop 2 Sapins con-
tre grippe, bronchite, irritation de la

gorge.

    

 

Our, un réfrigérateur
WESTINGHOUSE gra-

tuitement! Et pour le gagner vous

n'avez qu'à deviner son poids exact ou

le plus près. Chaque facture d'achat dans

l'un ou l'autre de nos magasins vous donne

une chance. Comme vous le voyez,

c'est très facile! Rien de plus sim-

ple! Mais hâtez-vous! Le con-
cours se termine le 9 mai

à 4 hres p.m.

Les employés de Mary Morgan et leur

famille n'ont pas le droit de concourir.

New
6739 rue ST-HUBERT

  LA PATRIE 
une certains paroisse, wn legis
abrite, cest à peine croyable, 12 fa-

une autre paroluse, 287 logis sont
classés comme insalubres. Vrat-
ment, M est temps que l’on fasse
quelque chose.

qui appartient-ll de règler le
le problème du logement? Sans

aucun doute et en premier lieu, su
père de famille. L'Etat peut faire
beaucoup soit en finangant la
construction de logements, som en
garantissunt les prêts ou l'intérêt,
soit même en payant la totalité ou
une partie de l'intérêt. Les gouver-
nements, fédéral et provincial, ont
adopté d'excellentes légis!ations,
sans aller jusqu'à Ia construction
d'état, une entreprise qui a tou

«Suite à La page 92)

Toujours
 

 

 milles, un sutre 9 familles. Dans L)

 

Elle 28 souviendra longtemy
d'an cadeau d'Eeu de Cologne
exotique Cashmere Bouquett

L'Eau de Cologne Cashmere Bouquet
possède un mouvel et excitant arôme...

joliment emballée dans vo attrayant
paquet de dessin exclusif Von Miklos.
Aux pharmacies ou comptoirs
de cosmétiques—$ 1.50. 
 

VOUS SEREZ BIEN SERVIS
ET SATISFAITS DES
GATEAUX DE LA

Pâtisserie Amherst

POUR PAQUES: MAGNIFIQUE ASSORTI-

MENT DE GATEAUX AUX DECORA-

TIONS SPECIALES, GAIES ET FLEU-

RIES COMME LE PRINTEMPS.

 

  

  

 

  

   

 

  
  

 

coeur (Gashmer

 Chacoluta pour F'A-
ques: Ispine, poules,
cons, meutons, mids,
voitures, veufs.  

DONNEZ VOTRE
COMMANDE

DE BONNE HEURE.

  

  

   

  

  

     

 

 

Mide en gâteaux Me
ka — Tel qu’iliastré
diame, 127: 53-25 A0-
tres mrandeurs 8

partir de Mie.

NOUS SERONS
FERMES

LE VENDREDI SAINT   

LA PATISSERIE AMHERST VOUS OFFRE POUR

LES PREMIÈRES COMMUNIONS
des gâteaux en forme d'autels, livres de
messe, à 2 étages, avec communionts, etc.

PÂTISSERIE AMHERST
1427rue AMHERST, Montréal. CH. 9411
 

ontun RÉFRIGÉRATEUR
“ WESTINGHOUSE"

eg

  
"6 PIEDS CUBES"

Pour la fête de Pâques, et la fête des

Mères, vous aurez besoin de jolis cadeaux.
Profitez de ces occasions pour tenter

votre chance plusieurs fois! Chaque fac-
ture vous donne droit à une chance dega-
gner ce magnifique réfrigérateur.

 
Chez Mary Morgan, vous trouverez la plus
belle lingerie pour dames et enfants, ainsi
que bos, bourses, gants, blouses, jupes,
etc. . . dans des styles exclusifs qui vous

plairont . . . Et nos prix sont les plus bas.

1453, ave

Mt-Royal E.

FR. 5165LTÉE

TA. 4141
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  LA PATRIE so ” :

(Suite de ia page 67)

rence, que les municipalités envi-
ronnatites devraient bientôt être
appelées à venir en aide à Mont-

mm
Appel à toutes les dames

qui ont de temps Nbre.
Appt À toutes Les vea-

deases à domicile. Appel
à toutre cotles qui désirent
se faire de l'argent fa-
clement. PFremes eom-
mandes. Bas, Lingerie
pour Dames, Mrasieurs.
Fatants, Bébés, Wien de
plus facile, avec nos bas
prix e4 notre magnifique
catalogue illustré conte ||
mat érhantillen dec ma-
!sriels. Batisfaction aveu
ve ow argent remis, Gf
crease commiseise, Dont
adeans.
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R Al. ba Mis  

  

 

   

   
degnnement
MINTI HE
RAVEconstitue
trulcemeut médical
et de la broacklie m
ana toutes les pharmacies oi

dép. 16 507, Fortune,
221. $2. le flacon pour
moin,

Ecrivez immidiatement prur
votre cutalugue gratis.

Lingerie du Jour Inc.
4235-10, rue Iberville, Montréal-34

 

       
 

Sint MOI BES
FUR CET aL

POZIKY KIN FRIRE,
AVEC CE CONTE
ARS

 

JE RECOMVANDE LA CREME DENTIFRICE Æ
COUGATE“ DARCE QUE DES EPREUVES STVINES
ÉTABLSSUN? QUE,DANS 7 CAS SUR IG, CULGATE
ENRATÉINSTANTANÉMENT LA MAUVAISE

HALLINE BUCGALE

ÉCIUTESŒURETTES

LES SARS DISENT QUE
OMAS TA LASSÉE PARE)
QUE Ty Avaisauf
MALEIME  SOMGUEVEMES,
BATTRE OÙ QUE TU VOIES

TON DENTISTEL 
    PT =

LA MOUSSE PÉNÉTRANTE DE LA CHÈME
DENTIFRICE COLGATE ATTEINT TOUS LES

INTERSTICEE AIDE & DÉLOGER LES PAHCELLES
D'ALIMENTS EN ÉTAT DE DECOMPOSITION ~
SUPPRIME L'ODEUR DE SALIVE STAGNANTE,

PLUS TARD GRÂCE
À COLGATE

 

   

 

   

  

  

      

 

 
 COLGATE “=3

SURIFIE VOTRE HALEINE EN VOUS NETTOYANT LES DENTS:

réal, dans l'entretien de certains
services d'intérêt général, et dans
Vexécution de divers travaux d'or-
dre général Lors de la préparation
du projet de loi soumis par Ja Com-
mission métropolitaine, à Québec,
au cours de ia dernière session, le
même refrain est venu souvent
dans toutes les bouches.

Il s'agit cependant de trouver
un moyen de faire peser équits.
blement sur toutes les municipa-
lités de Is région métropolitaine,
le coût de ces nervices of de ces
travaux, tout en aauvecardant
l'autonomie de chacune d'elles.
Dans le projet de gouvernement

que l'on aurait en vue, la Com-
mission métropolitaine disparai-
trait pour faire place à un gou-
vernement groupant des represen-

tants de toutes les municipa ités
de la région meétropol! e Le
zouvernement métropolitain au-

Fait des pouvoirs bien déterminés,
portant seulement sur des prohie-

mes d'intérêt général et eur des
travaux concernant tout ce terri-
toire, Ce gouvernement aurait un
budget metropolitan, auqm? toutes
les municipaites contribueraient
dans la propor:ion de leurs popu-

lations respectives, mais chaque

municipalité conserverait son en-

tière autonomie sur les questions
dintérét lovu!l, comme le zona,e,
les réglam. nt vrentation, ete.

LES CON Rs Ce
DISPARAITRAIENT

Dans te nouveau régime admiuls-

   

  

tratif, les conseillers de la cate.
gurie “OC, comprenant {vs repré
sentants des corps publl dispa.

 

  

msitraient. On a souvent tempéi
contre cette catégorie de conseil-
tera, prétendant que ce régime n'é-
tait pas désnocratique, et que le
tlern du conseil de ville était com-
pusé de gens qui ne sont pas choi-
ws par le peuple, Le uombre des
membres du comité exécutif serait
steal augmenté de façon à com-
prendre des représentants des au-
tres municipalités. Quant sa mal-

re, 11 serait élu par l'ensamble des
contribuables de tout le territoire
métropolitain.
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Dimanche, 10 avril 1949
Reine décorée offert aolennellement par le dos
= teur Tochang, ambasssdeur de

AMSTERDAM. — La reine Wil-[Uhins à La Haye, Avoues tout de
heimine des Pays-Bas vient de re-|Miême que sur la carte de visite,

cevoir une décoration poétique: [cs surm une autre allure que 18
le Grand Cordon da POrdre des|Léglon d'honneur ou les Palmes
Nuages les plus Propices lui été |académiques:  

 

Mme A. COURVAL |
CORSETIERE DU NORD

Etablie en 1310
SPECLALISTE EN AJUSTEMENT

® Corsets Nu-Back ot Lelong
® Brassitres Gothic, Corsets Maternité

® Pour descentes ou aprés opérations
© Bas élastiques

COUSETIERES EXPEHTES
SATINFACTION GARANTIH

€ MAGASINS À MONTREAL

4235, St-Laurent — 4491, St-Laurent

6550, St-Hubert-4861, Sherbrooke ouest
PAR MALLE

AVEC SOIN

 

  
    

 

  

  
 
 

 

s 39.05

SERVICE de VAISSELLE
32 MORCEAUX

Importé d Angleterre. De qualité sc'er-

dide que vous serez fières de posséder.

SERVICE DE
COUTELLERIE

24 MORCEAUX

Plague argent Qui fera

l'emie de vrs invités.

Un autoclave

PRESTO
idéal pour la cuisson

tomme pour la mise en conserves. J

LE TOUT
POUR AUSSI $ 00 $ 00 par
PEU QUE comptant semaine

r Veuillez m'envoyer un ensemble de cuisine tel qu'anconcé,

p INCLUS munlant lutai ou comptant +s.

l INCLUS — Dépôt de $ .
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Succursales: 1305 AMHERST — AM. 5161

 

2211 MONT-ROYAL EST
AM. 7263 — CH. 3693   HOE [V[AT1  
MEUBLES — APPAREILS ELECTRIQUES

  



 

LA vessie R 81

”
core commencd som travail, M.

. — va { C Magalino, qui n'aime pas les com- Douleurs

 

Dinianche, 10 avril 1949

 

  

    

    

 

      

oil 3 3
€ programme om,eevou Périodiques

I's ç 2 voir la fin de la pièce, qui l'avaitr a piece, qi ‘av

intéressait passionné au plus haut point. Malaises

777 M. Magalino appels la police par Fiévreux 

 

FEW-VORK. — Un industriel de téléphone, A l'arrivée des agents soulagés

Now-York, M. Frank Mayalino,

|

le cambrioleur se laissa emmener| sûrement avec

en rentrant ches lui, l'autre noir,

|

sane résistance, en w'exclamuat: |

trouva un inconnu dañs son salon.|  __Ça m'est égal. C'était rude-| ANTALG 13

C'était un honune assis dans UN

|

ment bien, vous savez!

fauteuil, à côté du poste de télé-

vision. LI écoutælt une plèce on oi
_

rotant tranquillement um verre de HOTEL 50 CHAMBRES
whisky. Un chalumeau et un trous-

seau de pinces-monseigneur posés
L'endroit le plus fréquenté

des Laurentides
sur ls table montraleat assez bien

qu'il s'agissait d'un cambrioleur.

Comme l'inconnu n'avait pas en-
pour
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FILMS DEVELOPPES
ET IMPRIMES

Pour ls première fois depuis le fondation du club, ane femme était double zramdesr

conférencière au Kinamen Club de Verdun. Om voit sur la photo, 8 poses .. 30c — 12 poses .. 40c

Répos — Convalescence
Voyage de noces

ou vacances         
      

ee
e

eee

t
s

M. Scotty HENDERSON, Mis Isabd HORNMAN, qui parla de vodposes ee ra. Ouvert toute l'année = Cuisine renommée

“Notre héritage canadien” et M. Hal RODGERS, vice-président du ADEY FILM STUDIO J + Purreaue portsBaurettes LesSoar= prix.

al bas
CP “WP, Station C, Montréal

 

    dub, (Photo Ray-News)

  

 

     

  

              
   

   
   
  
   

   

  

€ bosse ca or* noterel et blanc 14.1Seesortie d'un ben Giant > cee sertied'u-
Allionce or meter 1. ren eu cent
re or NeneIee mo...

ot base 14.1
diemont bos

$30.
corats

¢ a Sa

TereSAI ZENS
OUVERT JUSQU'A ?

MIURES LE SAMEDI

es

Alliance en or :

finement ratiaor, 19

4 MODES D'ACHAT D'ICI PAQUES

® AU COMPTANT
® TERMES FACILES

° © MISE DE COTE
— == L/MITÉE © COMPTE COURANT

215 EST, STE-CATHERINE =
. UN SIL WABASH

AMD A mue noie Dire1070 
 

 



     

 

 

 

Les aventures du "Régent
se sont terminées auLouvre i
 

W-YORK — 11 y a quelques semaines, au cours d'une perquisition
temant à un trafic légal de diamants, la police de New-York

& trouvé, entre les mains du nonuné Sam Blacwell, use nete qui a
fortement retenu son attention On dit même que le bureau de police
int-rnationale n été alerté. Cette note étalt une étude, fort documentée,
sur le “Iégent”, un des plus gros diamants du monde (138 carats)
propriété de la France. It y à at1esi une énumération comp'ète des
mesures de sérurité prises par le musée du Louvre eu se trouve cette
pléce rariesime.

Jusqu'ici, Blacwell s'est refusé à*,
toute confidence,
amcricaine tient l'affaire pour

rieuse. Le “R:.rent” a une curieu
&e origine, fort peu connue.

 

  
  oublier le “Régent” à Paris dansmis la Police; l'affolement de la fuite vers Bor-
deaux.. Ce fut son am!'e, une toute
jeune sociétaire de la Comédie
Française, qui lui rappela ce patri-I fut trouvé en Asie, au début ; moine national. Et le diamant fitdu dix-hu:tième siécie. par un An-

Blais. Il cacha sa découverte du
un endroit où seule une bonne Eur-

  
la course Paru-isordeuux et retour,
dans le sac à main de cette héroine
Ii reprit sa place, après Is Marne.

&e aurait pu le faire détecter. Il} dans sa vitrine, et n'en sortit plu?
rentra à Londres, !à i! verd.t, pour
Quelques dizaines de livres, son En 1914, on lestimait à $50.000-
trésor à M. Pitt, oncle du célèbre par On Yo Qeine articuler un
ministre anglais qui vit en cette te en ...
empletie Ia possibilité de remettre
en état ses finances fort obirees..
Clandestinement. de peur de ses
créanciers, il envoya un émiseaire ?
le propos:r à différents hommes
d'Etat. M en demantfait le prix.

énorme pour l'asque, de 4 mi-
lions...

Après des marchandares de trois
mois. Lou:s-Phiipre d'O:'éans, re.

gent de F e. lachets, em 1717
pour $10.000.000. Alors le diamant
prit le nom de son premier posses |
seur officiel. .

Il ne quitta plus dvquis le terri-
to.re français, vecut tranquille du
rant des ann es dans une vitrine
forte du muse du Louvre. En
1914. il connut une nouvelle aven :
ture. En crs j>urs'à. le mintre
barbu des Beaux-Arts qui eupt des
ennu.s dans l'affaire Stavisky, fail-

  

   

Histoire, valeur, tout se mélange
pour tenter un amateur “écjaire”.

  

   

MONTREAL,

 an
   

done!

le paquet,

Vauler-voua
Yotre épicler la

 

ju
narque S

 

ine Saveur parfait." 

Scotian Gold dès auioprd'hui?teur ot serves-en au à
Ne trouves-vous pas pénible de 

LES MALAISES

D'ESTOMAC

Ften-vous |vletimes |d'inlues-

tions? quuffrez-vous d'algreur

d'estomac? de gaz? dacdité?

Craign z-veue da. “pter des ine
vitat.urs & d *, de peur quan

estomac dér.us

 

ne vienne gâter

voire seré 7? F'uxeurs ess de
trouhles 2tomacaux ont été ser-
fil ement woul Erie à a
paud-e  atomachique =Maciean
Me. nd La pro hu ne fils que
woud = FPRA 1 HOTT has par es

v de

  

mates yr qu. patent le pu

 

  

res et 40 ar "1, AYPE FécOUrs
A cotte fau - orfoansne ane
gta + peut abr ome
Mme eu e8 à 414 Len d'eutres

PRENEZ GRAND SOIN DE VOTRE
ESTOMAC

prenrz lu vér
ennprimés M
Vestorw, st

  

F< Stomachique
RINTEIA

~ MACLEAN

 

     

se eontenter d'un pe-
tit sandwich pour
som diner? Vous aye
riez beau être fat

9 voir un hamme fort

  

‘ age, vous ne rem-
plucrrlez pas un bon repas par
ua sandwich, n'est-ce pas? C'est

cette répond
exactement & vos bes: 25e
ile est & la fois facile et rapide
de préparation . . .

i SUPRA-BIFTECK HACHEMélanger à 1 Ib de viande hachée 4%31e de LISDYS EVAPORATEU MLLK,3 c à thé de sel petvre au «tasse de [remage ‘Deu’ émiclih
des bouse:tes et Mire griller.

Qui, Uy a ure quanuté de mets 4elc:euxque vous prép rez tn we rien de tempsavec le Lait Rvapwrd Libby's... si richeAOR pout ‘e fouctier! Toute la ertinest retenue dass ee lait frais «te ln cmarne lors de l'Éraporation ent luiperire la moitié de son volime 4°Quail weit acheter du Libby's vindu Cult Eva,» avec “toute 81 er
Cela vous assure des mets merveilleux

  

    

 

Ua mete tndispensable au menu
la saveur
pros son

* RANTS ALIME> an
qu uttre d

- ce t fruit mi

 

  

 

  

Et comme ce:
C'iorants Alimentaires Si‘entre

 

      

   

 

divgin
rez avr

 

 

 
 

brouséa ménagères ne anvent se pa

n à rayons

 

au mage 
| (“ent une mame
cuisine |

magnifique d'éprouver ses talents
ar les d rin at len snind
A préparer. Et
<aveurs dél‘-ieunes

“Orange, Cliron, Lime et Anan
irra da la fratrhe mavens, ds
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LIVRAISON IMMÉDIATE
Modèle de luxe

Ty REFRIGERATEURS A. B.C.
MODELES A PARTIR DE $2489.00

a! CONSTRUCTION EM ACIER SOLIDE,
2 FINI DELUXE.
3. MOTEUR SCELLE SILENCIEUX.
À CONTROLE AUTOMATIQUE.
5. PLATS DE PYREX D'ATTRAYANTES COULEURS.
& GRAND COMPARTIMENT À LEGUMES.
7. ISOLATION FIBRE GLASS,

À TERMES FACIES OU COMPTANT
Approuvé par le bureau des examinateurs

électriciens de la Province

A.B. C. HOME APPLIANCES Enrg.
LEGER & FRERES

Salle de vente: 101, VAN HORNE
COIN ST-URBAIN

CRescent
1197

 

.. NOUS SUGGERE CETTE“ SEMAINE

, 7 esquisf Alors, procurex-
TZR ta ftjen-or* du jus de pomme £abr: uê avec les famcusnommes de la vatlée Annapolis ae la Nouveile- Be. “ . :des variétés de Pommes choisies nvee sain pour d erny a pas de doute — le SCOTIANGOLD AVPLE JUICE répond exaetement à vos goû:«Vous avez le choix de trols formats différents — IaLoite de 20 onces facile & porter — le format de 48 on-ces rommode pour la famile — et la grosse Lotte conn.mine de 105 ances. Pourquoi ne pas vous procurer le Jus Ge Por megooo fuites-le bien refroid'r aw réfrinéra-éjeuner demain. Vous verrez — M est exquis!—

 

 

;
— ArAmatisés àOranee ja Lime, où à luna où l'autre des délicieuses en-énces Shrr!

rift et me
vant de décorer Ass ovuifs de Paques . .

 

faire Futi‘er votre maison, C
liqut- désraisseur fatal aux
en CaitsS pius nu œujet des taches aur le mob

tront comme pur mas
+ Energive Cleuning Fluid, kx

ver les marunen de talon de cnoutehoufait resuire tvx aurfaces émailièes tea qu
baignoire, cuve. Ce n'est pas étonnant

sser du Frnergine p
ménaget Pi nettoisra égalemert von toilettes d'hiver nt €
du pristemps à Vl'Atat nesl et sans tache. Vous pouvez vaus procurerLinergine pour (a modique somme de 25 cents ches votre pharmacien ou

  

-Q scat trés facites
tout ua choix de saveurs . . . sept
e.0 — Fralsa, Framboise. Cariae

Tout le monde se tégar
bparence et de la pers

ution de Jed. at écaromique. Bervz-en souvent.

 

    
T avril. — Vous serez la fomme inpiue chic le dimanche d Paques ai vous remettezuf votre toi

ie Tintex Tinta aud Dyre! Le bleu est la cou-Irur À la mode ce pr.ntemps et vous srrez con-Quice par les teintes Tintex de Bleu marine — La-vande — Vieux Rose -— Rouge Drapeau. Pensez
tune bloëse rouxe toute male sys votreta: leur marine . . . une robe fanés rafraivhie auB'eu marine Tlatex . . +20x couleurs les plus ravissintes du p| a ” I} n'y à pas d'inqu.étude nt d'A peu près quasat on MAE de facile Tintez quit Karantit d'excellents résultats. Proeys[v2-¥ous la teinture TINTEX pour Tous Tiasus « » … 6lle coûte 15 cents

lette de l'an dernier avec les Alla

 . ét des chandat ts
“pat
>d on

  

  

 

soa Cert Clete

  
Un lapte rues

em amis a
pensé & un
oeuf de Pâques
pet banal pour
les enfanta...!
Un Compte
d'Epargne à Ia
BANQUE LE

MONTREAL sera un ‘’nid de PA-
ques” douillet pour eux! Kt He
seront teut fiers d'avoir de l'argent
& leur nom A Ja B de M. Vous pour-
Tez grossir leurs économies aux
Pâques prochaines @ au temps des
fêtes: Cest le meilleur moyen que
Je connaisse de leur enseigner à
épargner. Et vous pourrez les em-
mener visiter “Ma Banque”, Is
#rtont aussi contents que vons
de visiter La B de M. Le persoh-
nel affable, compétent, s'empresse-
ra d'ouvrir us Compte d'Epargne
A vos enfants , . ,
Quai L* pas auvrir ce “Compte de
Paques” maintenant?

  

 

—
Paquest Peur ajouter à la galté et Àtner de Pâques, vous voudrez vous ape

449 maintenant en i ENCES ET COLO. 
TAIRES SHIRLIFF., Et vole) ques2ockestions paur ce repas de gain! Ajoutez quels
once de Fruit Shirmiff pour rempl
quant dans une salade de fruits —4 st temtez le jug ave

Born Pécozez gal
«ares enlarés

 

  
l'un des Cotorants Alimentaires
nt des petits gâlraux Aver deg

la Peppermint,

 

3 led osufv de Piggies avee k
itez-les dans Un petit panier a

 

1 Td«res auront l'air de s'être mr:ctérs ches voue enpassant au-dessus de votre demeure

nnxer au rund ménagef Je sals quelque chose d'in.pile

gh

x tre Uohe annuelle du printeæpe pour
    K le fa

vue. Ne
Lier.

nreaque vous bes fr

  
 che

 

de gra      

  t
éfrigérateur,

pue de ai nome
: dant le grand
retiendra celbios

   

——
avinée qui ensourage ra petite fille à

« … et celle-ci peut Jul âtre Une alde précieune!
les poudres de gviée JELL-O het offrent une ncenston

intéresser À la

3

 

feune cordon bleu    

  

  

BENSON'S CORN STARCH:

tamille est-elle “avide™ go deanerial La plupart
3 membres d'une mîme fumille adorent les draserts

et c'est difficle parfois de penser à un dessert d.ffé-
rent tous les soirs—et garder le budget en éyullibret
Vous almeres cette recette économique A base de

ygLACHETEUSEAVISEE 2
2

TARTE À LA CREME AU CHUCOLAT1 abaisse cufte de 9 pourrs
3 tarses de lat bowillant 

2 cartes 11 med de eac.a mom sucré rape
n% tasse de Eire de Mais Crou

1 tasse de sucre Diane
Band

31: à te A table de Ficule de Mate Bewson
Faire boutlitr le lait au baim-marie — ajouter le eacac rape.fondu. ajuter Wo EMD de mals @ le sucre:

Sc à thé de sel
Sa tasse de lait froid
2 oru’s, néparta
1 ¢. & table de bearre (facuttatif)
1c & thd de sentlle

Quand le cacao amg
bien mélanger avec un b teur rauf,Mélanger m File de Mais Bevrom Avec le IN 64 Je seb: ajouter au mélaeet faire quire. cn remua~t coms'smme nt,

Metre3 mie:
   

Re re du fer  
  

et lniever cuirc 10 min tes
a-ut r le beurre et ln vanille. fut

‘abaisse cuits et recouvrir d'une meringue préparée

   

  

re que be mélange amit lL
Ajstier bus Jaunes bien b

—

Vos maine auront
la  doucvur des
chosen  yrintanté-

Peres si ‘vous les
entretenez lisses
et duuces A la
fam use mith da

Jergens! Chaque fois Que vous
mettez les mains A l'eau . , .
vatsselle — récurage — bala du
bibs . pp.lquex la LOTION
JER‘ENS sur vos maing pour les
conserver douces cemme pétad et
bianches comme neige. Ft la eni-
son des manches courten devant
Lient3t faire sen apparition jai-
merais À vous faire gette
tion: aduucissez les coudes rus
EueUR Avec Lotion Jergens —
chaque fola que vous #F pensez.

‘a sont ces petits trucs de brau-
i vous font paraître À votre

micux, Ayez une bautelile de Jer-
gens A portée de la main dans ia
cutsine et la salle de bain. Vous
I'empioieges souvent!

   

  

    

Personne nu Jamais anngé à    ui
des ALIMENTS HE.

Les petite ot les adultes de votre
famille neront
d'accord que c'est
un pat savoye
r«ux! Linse et ex.
quis, facile & prée

 

purer... Je détte
veux REAM OF
WHEAT" b Minue

 

tee deviendra le
favor! de votre famille. 8i vous
n'avez pas encure ex le plaisir d'A
oûter, fultes-en I'essal sous peut
IT est hon — peur les enfants et
les ndu'tes. La “Cream of Wheat”
6 Minutva comtient du fer nécess
saire au X . . . et pourvoit um

supplément de calclum et de pho
phore sux régimes déficients
ces Méments. C'est pourquoi de mb

nombreuses mamans  inscrivent
“Cream of Wheat” en tête de leur
Îate d'achats — régulièrement!

 

  

 l'opinion des bfbés À propos
NZ FOUR BÉVEN. C’est peut-être

u'lls parient peu! Mila, j6 crois que vous saus
Feaire Po fe Viangeépanoul de votre poupon a joie
devant ces s.imentn! Jee mamans et les médec ne res
commnndent lee Aliments Heinz pour Bébés. Fac ee

R à prépurer — lis conviennent parfaitement QUE petite
CU estomacæ Les conserves de viande, de légume

  
nt cuits À point dans les cuisines immas

gH nh de de § onc- es votre épleler dans la boîte commoi
Adqui AT la saveur fraiche des aliments. Chaque pr
fouit de la famnvuse réputation Heint

acliement digérés par bébé
acrilés

eparation

 

Résianée

  tes au Four! Fasayez ce
-- crèpes — poudsnrs .

  
pour vous Ire éon
momesf Sons fa
nauter l'anse du
Ter Vous pourtrz
Vous procurer re
chapeau coquet
sans priver vatre
fam:lle de bien
mans Car la KRAFT DI ER
est maintenant en vente à un
nouveau Las prix! L'exquls Diner
Kraft . , . eat une merveilleuse
combnalaon de macaroni et

fromace qui suffit peur
prraonnes, It Conte seul
quelques sous — male est
veal repas qui seulèéve les compte
ments! ft 11 est si facile à pré
parer. Chaque paquet de Diner
Kraft contient un macaront À cuis-
son rapide qui devient tendre
mires 7 minutes d'ébuilition. Rt le
même paquet contient du froma-
ue eheédar râpé que vous saupous
dres pour donner ce goût de free
«mage! Tout cris = et une apps
rence appétiseante . . . pour vous
#t votre famille + + & un no
venu bas priat

 

  

    

 

   

  

  

 

. + . A ce que von hisewity ne soient jamais
“tout à fait ça“? avons ous r«noneé À faire dcs bisvuite
et des petits pa.8s parcr que c'est tro
résultats Sont nl dé-<vants? Alors vo A
valle! 1} ext ui fuctio datelaôre & la perfection quan
vous prépurez vos biscuits nvre TEA-BISP! :
mervelileoux Ten liek vous réussires les biscuits les plus
légers , . . el voici tout a vousaves 2Jaw

- simplement du t ou de l'eau. pu
tenaufour!Fa : utres régals à bnae de Tra-ftiak . , . dumplings

. tous sl (acl.es À prém:
vous suives les recettes données sur chaque paquet de Ton-Ulakt

pis mal et que les
o!

Vous rouhait
condiment plus tos)

1 une bonne nou-

Avec le   
set délicieux quand

   

  

Dienfaisant À l’é-
iderme. ft le ra-
Tufohit et Jue

douvit. Volel com-
ment: Faites une
Fcche mousse crt-
meusæ avee le

SAVON DE TOILETTE WOODe
BURY. Masacz-en bien votre vie
axe pour ncttoyer et adoucir
Tincez deux f-is — à chaud puis
à froid. Ceat maxlque? Votre teing
ent merveilleusement frain et éclae
tant avant même que vous ay
le tem de di de
Jette Wondbuiy", Cat que We
bury contient un ingrédient ad
ctesant de créme de bi auté cont
Nu dans les crimes de tollette
Sanne lité. ln mousse est +
tra douce — extra riche, Na ial
aucune sensation de sécheresse où
de brû:ure. Aussi, pour 1 ne pas
Yous donner votre promicr traites
ment de benuté avec le Bavon de
Toudette Woodbury
Chul?
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Propos de semaine sainte
(Suite de ls page 76)

confiné, Jésus devient le souffre-
tout des gardes qui se font un jeu
cruel de I'acesbler de coupe. Ils Jul

bandent les yeux, fe frappent au
visage. *

Devine qui
autres brutalités

ta frappé! Et
e même genre.

cinq heures, les membres du

Sanhédrin, n'ignorant pas

qu'une séance de nuit eat légale.

revommencent le procès en vitesse,

avee le même verdict. Ft comme.

depuis l'occupation rumaise, Il leur

faut en outre l'approbation du pre-
curateur pour rendre exécutoire

une nentence de mort, li ménent

Seur prisonnier au prétoire de PI-

lute, dans 1a forteresse Antonis. Hs
9 arrivent les aix heures. Pilate

interroge l'accusé et déclare ne

point trouver en Jui de raisons

Juridiques pour l'inculper. Appre-

nant que Jévux «et un Galiléen, il

ee défait de lui en le remettant à
Hérode, tétrarque de celte pro
vince,

 

"EST vers sept heures que Hé-
rode le retourne à Pilate. M on

revêtu Jésus de la robe blanche
des fous

H' IT heures, Fllate reprend

l'Insteurtion. 11 essaie d'un stræ

tag. La coutume l’antorise à

   

de Marabbns, un meurtrier. Alors.

pensant ainsi apaiser la fureur des

accusateurs, 8 fuit flageiler Jésus
Li est neuf heures.

AU: 18 Fiugellation. les sol

dats de Pilate, des Sytiena, en-

nemis naturels des Juifs, transfor-

ment Jé<us en roi de carnaval. Un
vieux manteau reuge, Un rokeAU

comme seeptre. une Couronne d'epi-

nes. Celn dure ju-qu'à dia heure-

e demas Alors, Pinte le présente

aux Juifs dans cet attirail de roi-
heniffe Voila l'homme‘ leur dit-

+ Crucifiez-le! fut la réponse

 
UIT un chantage insidieux, dans

lequel lex Pharisiens font va,

   

  

 

  
         

A—————

 

1

lotir auprès du r 18° pos-
siblilté de sa dégradation, s’1 s’op-
pose à César. Filuie, pris de peur,
commet l'Iniquité de livrer à In
mort celui dont il admet l'innocen-
ce. “Il était environ la sixième
heure”, dit l'évangile. C'est-à-dire:
entre onze heures ot midi,

ORTANT sa croix, du moins au
début, Jésus, tout chancelant,

marche les quelque 2,000 pieds qui
séparent l’Antonia du Golgotha
Sans retard, les buurreaux le dé-
vitent, le clouent sur la croix... La
croix de Barabbas.. Au dessus de
an téte, ils placent une inscription
rédigée par Pilate. Ele s¢ compose
de lettres rouges sur une plan-
chette de 28 pouces par 8, peinte
en blanc. “Jésus Nazaréen Roi des
Juifs”. Cela se répète sur trois
lignes: la première en hébreu. la
seconde en grec, la troisième en
latin. Le lettreur était-il juif”
L'écriture bébraique courant de
droite à gauche, Il avait écrit dans

le même sens le grec et le latin

N croix, Jésus parle sept petites
fois, sans ne plaindre. TI prie

pour ses bourreaux; pardonne à
l'un de ses deux compagnons d'in-
fortune; confie as fre aux soins
de Jean Puis. après plus d'une
heure de silence, HE récits le pre-
micr verset du psaume 21; dit qu'il
A roif; déclare que tout est con-
nommé. Une heure encore et ce
mourant, qui na ni bu nl mang.

 

 Réparations
générales

@® CHESTERFIELD @ STUDIOS
@ MATELAS @® MEUBLES

REMBOURRAGE
DE TOUS GENRES

au prix de la manufacture

LAGRIER BEDDING
Regd

LANDRY et IL, ~1 PITRRE. plop

5844 Boul. ST-LAURENT
785) LE SOIR VI 9528
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Le Savon flétri

  

Oui, même les meñleurs shampociags au savon, liquides .

ou crèmes, laissent une pellicule savennouss
Qui assombril l'éclat naturel de vos cheveux,

d HALO —ne contient pans de savon ni

d'huiles visqueuses—rien qui amombrit
l'éclat naturel da von cheveux.
Fnit d'un nouvel ingrédient
hreveté, HALOrévèle un éclat

radieux dès le premier essai! Sa
mouse odoranie se rince ra-
pidement même dans l'eau la
plus dure. Aucun autre rin-
çage n'est nécessaire. Pour À
obtenir une chevelure douce,
écintante, facile à plac
employez le Shampooing
HALA. Achetez-le à nm
porte quelle pharmacie ou
comptoir de cosmétiques.

 

Halo révèle la beauté naturelle de vos cheveux

Halo l’embellit!

   
   

       

   
   
  
   

  

   

t la chevelure,

Halo Pos un savon,
paz une crime ne
peut laisser une

pellicule ternissontel

Halo emporte

ropidement les

pellicules des
thoreux of du cuir

chovelv!

Holo produit we
mousre odorante

même danse l'eau lo
plus dure

Halo lois tes
sheveux doux, faciles

à placer, leur

donne un tre
sotvrel éclutantt  

|

—

me
.

LA PATRIE

 

 

depuis vingt heures, 8 anduré des roulée dans une feulllure, à même
le roc.

ISIOMPARKS, Ds rentrent &
thndis ques men

tent les premières étolles, gi
blent regarder avec plus
seur leur compagne la terre,
rachetée.

centaines de blessures ot perdu
presque tout son sang, lance dans
l'espace un cri puissant: “Père, Je
remets mon Âme entre tes malus!”
Et Il expire. Le cadran solaire inar-
quait trois heures.

 

Jérusalem;

 

 

N peu plue tard, ls cadavre est
descendu de la croix. Joseph

d'Arimathie et Nicodème lui ren-
dent les derniers devoirs à la mode
juive. Sous l'oeil des seintes fem-
mes, ils le lavent avec svin, l'en-
duisent d'essences aromatiques, en-
lourant ses membres de bandelet-
tes en spirale et le couvrent d'un

linceul. Mais le sabbat, qui com-
mence avec le soleil couchant. in-
terrompt leur travail. En hâte, ils
déposent le corps dans un tombeau

neuf, dont ile ferment l'entrée
d’une grande pierre ronde et plate

UNE MAISON PROPRE EST UNE MAISON SALUBRE

RIEN
N'ÉGALE

LA PARISIENNE
EAU DE JAVELLE

Pour tout

NETTOYAGE

de MAISON

 

BEAUTÉDE LA FORME
mire

GELEE ROSE
Une creme sthni.ante da
systeme glandu d'u
emploi agréable, exemp «
de gratese. Inofte "
ant

 

   ve
maniable aux
Ties et

seulement 6
5e isere

Doublereawreer $1.10
PRODUITS FRANCAIS ENKG.

Dept. 1.F. 681: WIT Aven

;
ux dame

  

Pi
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LIVRAISON

PARTOUT
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ENSEMBLE *
Imperméable et Parapluie

2 PIECES pour les
ondées printaniéres

Chic manteau de pluie en “Vinelyte” durable —

souple et léger pour la saison printanière et estivale.

Magnifiques dessins pour converur au parapluie. Cou-

leurs : bleu — rouge — vert quadrillé. Les 2 mor-

ceaux: parapluie et imperméable. Tant qu'il y en

ins. sffosSpécial de

$1.00 par1,

notre 29ième

emaine

Veuillez m1 € fairePour tel que spécifieTT"LUS Montant totalINCLUS Dépôt de xJe deny, LCI ou
sire ouvrir un comsPar semaine,

"J'ai déjà un compte

comptant

'andat-poste)
te et payer

anniversaire

51-9 comptant
TELEPHONE .… pro

++. PROVINCE
OCCUPATION

Mong Anes te nor de ns cempuænte

3735 Notre-Dame 0.—WE. 8441*
2ème arrêt des tramways à l'ouest d'Atwater
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[L'électron, notre |
esclave (XXV)

(par Lionel CORBEIL )
-

Lea appareils électroniques de tous genres qui envahissent les
Usines ot méme nos foyers sont autant d'indices que nous sommes au

siècle de l'étectron. La pouponnière elle-même n'est pas à l'abri de
cette invasion. Les jouets qui s'inspirent de principes électroniques se

multiplient. L'enfant n'en est certes plus réduit à chercher son
amusement dans la poupér de chiffon ou Ia voiturette classiques.

JOUETS ELECTRONIQUES i phragme est un grand disque me-

Parmi les appareils électroniques  tailique. ici, il est constitué d'un
de prix assez modique pour qu'on Petit disque en fer. monté au som-
puisse les considérer comme de Met d'un cône amplificateur en

réels jouets et non des raretes con-' !siton.
servées dans la pouponnière pour |
épater les visiteurs plutôt qu'amu- Couvercle
ser les enfants, on peut c'asser le a ;

téléphone à postes multiples, le Cône
téléphone-radio, le récepteur mi- Diaphragme2a

niature et le phonographe étectro- Armature

N Anneau_—P ——
Le premier de ces appareils eat poreux

un téléphone sur fils, «uns aceu- Bob ines

mulateur, du méme genre, ca som- îÎtier>
Mie. que l'instrument primitif in- Boîtie ‘

venté par Graham Bell. l'agence

ment en eat des plus «imples, com- ‘
me on on s'en rend compte par te | Dans le premivr cas, «i l'aimant
erhémia ci-joint. de l'écauteur est assez puissant. (

attire fortement le disphragme qu.

Ecouteurs

 

 

 

 

 

 

ne peut alors vibrer que sous

I'sction de courants d'une puissance
!æctativement élevée. lei, le dia-
phragme est <i petit, comparé à La

musse non magnétique du cône.

qu'un aimant même assez puissant

n'a qu'une légère influence sur fui.

Le diaphragme peut done vibrer
plus librement. ‘

 

  

  

  

 

Fils
conducteurs

11 se compose tou? smptement |
we deux écouteurs reun:s par un
double fi. cond ur. Ce qui es

remarquable, extrème sen-
#.bilité du dispositif. en dpt d
fait qu'aucun courant d'iuim

Con n'est nécessaire, Ce res
fst a‘trhuatle a la constru
spérinle des ecouteurs

 
  

 

I     

 

 

Pour sen serie, Fur des inter.
locuteurs parie dans un des écou
teurs, tandis que l'aut-e reçoit le

message. les rôles sont In‘ervertis
pour la réponse, II s'agit d'un sim-

ple Jouet, mais peut-être les fahri-
cants d'acceasoires téléphoniques
pourralent-lls sen inspirer dans le
but d'augmenter la sensibilité de
bars apparelis.

Nous ne pouvons résister à ‘a
tentation d'ansiyeer l'un des élu.

ments de ce telsphone. La figure

aidera à en comprendre le fac
tionnement. Alors nue dans 'appa-

Tell téléphonique ordinaire le dis:

   

   
  
 

 

 
 

By
A  I

FAITES RESERVER votre place aujourdhui dans nos voûtes
modernes à l'épreuve du feu, du voi. du dommage des mutes,

N.B—Chaque vêtement est entreposé sur un

BUANDERIE ST-HUBERT,inc.

etc. au taux modique de

SUPPORT INDIVIQUEL, DISTANCE L'UN DE

TEINTURIERS et NETTOYEURSDU, 1105»

2 de votre propre évaluation raisonnable

3 L'AUTRE.

8560 ST-HUBERT

-  

—

nement de cet appareil Lorsque le
son arrive au diaphragme, à! le fait
vibrer et ces vibrations dérangent
le champ magnétique de l'aimant.
Or, on salt que tout changement
dans un champ magnétique engen-
dre, dans les conducteurs qui se

(Suite & la page 88)

Etudions maintenant le fonctlon- r=

  Profitez de l'abolition de la taxe de
luxe de

25%
pour faire l'achat de vos cadeaux

de Pâques.

LA PATRIE=——" Dimanche, 10 avri 1949

 

[Sirs

 

mor es,
du médecin. Traiternent externe, inoffen.if, farsie à mulry

En srate chez votre pharmaceu..
LABORATOIRE sYLPHIDEF, 5CP No 8— Pret

 

Marque drposte, Canada

Le réve de bien,

des femmes
Une ilgne  griclecsd 0
eure! NEO MASTOS aile
A eréer «a À redonner une
belie ligne en dévewppant
ou en ratfermismat Ir
buste C'est une créme
scientifique & bose d'hor-fevenie Une proscription courante

  

Traitement d'un mois: $2.58
(ane en plus)

 

« par -puste A   

 

6397 rue ST-HUBERT, prés Beaubien —

 

% Bagues % Montres

+ Bijoux de fantaisie

# Coutellerie. Argenterie

+ Bibelois et cadeaux

 

Jean JÉRÔME
HORLOGER - BIJOUTIER

TA. 4811

 

NB. Envol diveret.

Mesdames!
VOYEZ LA

_ Parade

LES NOUVEAUX POÈLES

LeNouveauVERDUN
le plus moderne des
poéles combinés

Clauffant au gaz, charbon « bois, le VERDUN
vous offre toutes les raractéristiquee les plus
wppcérices dea ménagères. Lignes modreenes,
fim impeccable, fourneau chauffant su ga,
au bois ou au charbon, deux brôlenrs à gas,
densus revuit. Choix du réchauil, tablette ou

sraisee, C'est le pole idéal en toute
taison.

 

DUPUIS FRERES LTÉE
865 est, rue Ste-Catherine

- BROPHY'S REG'D.
1957 Ave Church, Côte St-Paul

LAMARRE & FRERES
23 ouest, rue Notre-Dame

 

ISLET
SÉRIES 1949

maintenantàl'étalage
Oui, Madame la Ménagère moderne,
c'est un événement qu'il ne faut pas
manquer car il vous procure l'occasion
de vous renseigner eur les plus récents
développements de l'industrie du poêle
au service des ménagères canadiennes.
Une série complète de modèles ultra-
modernes, ultra-pratiques et d'une
beauté sans égale, voilà ce que vous
offrent les nouveaux poêles “L'ISLET”
1949. Voyez-les à l'un des magasine
indiqués ci-dessous, renseignez - vous
également eur nos conditions faciles de
paiement et privilèges d'échange,

$
ALLOCATION

d'échange pour votre vieux

poêle — PROFITEZ-EN !
ere pra ES Rr

à l'étalage et en vente aux magasins suivants :
H. 0. VIAU FRERES

4270 ouest, rue Saint-Jacques

J. R. BROUILLETTE
6200 Boul. Monk, angle Jolicoeur

P. À. LAFLEUR
1900 rue Centre

ROBERT & ROBERT LMITEE
1145 est, rue Mont-Royal

LA FONDERIE DE L'ISLET LIMITÉE
1329 est, rue Ste-Catherine, Montréal — Tél. FAlkirk 2959

REPRESENTEE DANS TOUTES LES LOCALITES  

 
 

 



 

Dimanche, 10 avril 1949

RÉFLEXIONS SUR L'ÉDUCATION

LaPsychanalyse:
ses origines

(Par André LA RIVIERE)
Psychologue et Paychusnalyste,

de la Faculté de Médecine de Parts,

et de l'inatitut de Psychologie de la Sorbonne

Membre de la British Psychological Association de Londres.

       
U COURS de nus différents articles, mous faisons constamment

allusion sux denn récentes de la Paychanalyse applig à

l'Education. ans cet article, el les deux suivants, nous donnerons

une Wee summaire de cette nouvelle science, et après avoir étudié

l'éducation sexuelle ainsi que les grandes étapes du développement

de l'enfant et de Fadclescent, nous y reviendrons en exponant Jes

thèses principales, en les commentent, en les critiquent au besoin, ot

toujours en regard de l'éducation, soit de l'enfant normal, ou de

  

   

 

 

 

l'ensant névroné.

N 1949, Ji n'est pas pardonnable*
que le grand public cultivé

ignore les données wsentiviies de
la psychanalyse, tant elle jette
une lumière tout à lait nouvelle et
profonde non senlement sur le
poy re de l'enfant, mais aussi
sur les arts les lettres, et la vie

  

en général.

LLE EST l'urtgine” de la

méthode psychanalytique et

de la doctrine freudienne? Hlle ne
confond avec In vie de son auteur.
le Dr Niglemund Freud. Durant
deux ans, ayant eeu A Parls notre
paychanalyse didsetique sous Ia di-

recticn d'un peschanalste alle

mand d'origine juive, qui
analyse par Freud lul-m
qui était devenu un de nes
intimes, II nous a été possible grâ-
ce À no conversations avec notre

analysis de connaître vertains a+

DOLCIN
SOULAGE LES DOULEURS DU

RHUMATISME ET
DE L'ARTHRITE

Voter 16 inestage Importaut pour t
Qui s-uffrent d'arthrte et de rhu
Drs milters Ge victimes de ces malaities
affirnient que Erâce À DOLAIN, (la ot
Pu seprendre æir Occupation normal et
petrauser la Joie de vivre. Rendez-vous

cher vo're pharmacien aujourd'hu) et pro-
œurez voie DOICIN Qui est un produit

lement composé afin d'apporter un
prompt moungement aux douleurs durs à
dl'artheite, Au rhumativme, & In sciatique
oA ln nésrite, Profiles de l'expérience de

entners de permnnes.  feuts comptent les
vem iste. Que votre rhumatisme soit peu
ou tréa Œuuloureux, ne retarder pas! Pro.
esrez-vouux les comprimés DULCIN aujour-

d'hut cher votre pharmacien...
pt agement prompt et #ff.cace aux dou:
leure du rhumnirune, arthnte, Wumôre
sulatique on né fi ny à pas de raiam

Pour que vrux contirisles de moulfrie ea
vain, ear DOLLIN rente étonsansme

Cent précieux comprimés anftent seulement
8259. le format économique plus grand
de 300 comprimés ne ciGle are $10.90
Le plus tM vous emphiteren DOLCIN. bs

phos tAC vis vons BENUTE Mile
surg vints DOTAUN dés Rujourd'hair 8
vous ne pouvez l'obtenir ches votre phar-
mmr, Aerives B

1aTIN mired
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pects de In vie de ce grand psy-
chistre viennois

IIUD est né à Fribourg, dans

une petite ville provinciaie de
In Moravie en 1856. F est mort à
Londias en 1938. A l'occasion de
sun Quatre-vingtième anniversaire

:de osissance, ls Sorbonne et la
Société psychanalytique de l’aris
ont offert de grandes fêtes en lui
rendant un honimage bien mérité.
Sa femme, d'origine hambour-
Eroise qu'il avait épousée lursqu‘il
avuit trente ans, lus donna six en-

LA PATRIE
français le Dr Jean Martin Char-

cot, (1825-1893). Paris et Vienne

étaient, à cette époque, lee deux

grands centres eurupéens d'études
neurologiques.

REUD, alors Agé de trente ans,
est reçu avec beaucoup de sym-

pathle à la Salpêtrière. 1) devien-

 

dra assistant de Charcot, et le

noir, celu lui demandera de tra
duire en Allemand nes principaux

 

ouvrages, reux qui portent surtout
sur l'hystérie. Freud s'enthousias-
me s à la Knlpâtrière: à Paris.
contrairement à Vienne, dans le
ruitemen des symptomes nerveux
on ne tient pas compte seulement
du physique, mais du psychique.

L'hypnoye, qui est rejeté à Vienne,

tient une plare d'honneur dans Jen
cetebres experienc de Charcot.
Lelui-ct verra par exemple dans
l'hystérie, Non seulement de 1a sl-
mulation, mals Is plupart du temps
des desordres intérieurs d'origine

peychique.

PRES un travail d’une année à
Paris, Freud, qui avait été

boursler de son gouvernement, re
tourne à Vienne. I! n'était pas tota-
lement satisfait, il veut créer ss
propre méthode. en mettant enco-
re davantage l'ascent sur les phé-
nomènes psychiques II rencontre
l'opposition de l'Université de Vien-
ne. I] rend compte de ses études à
Varis dans un mémnire qu'il pré-
sente devant l'Ordre des Médecins
de Vienne: il est railié, critique. La
Farulté de Vienne est Ia rivale de
celle de Paris, Freud préfère nlors

abandonner ses fonctions à l'Unt

versité.

Pe de temps après, c'est-à-dire,
en 1889, Freud part pour Nan-

«y: Une école d'hypnotisme dirigée
par Liébault et Bernhelm vient de

   

  

 fants, trois garcuns et trois filles,
dont Annz Freud, que nous avons «

l'ocension de connaites loos

d'une conférence qu'elle & prrunon-

cée à ia Sorbonne, en ‘th, var]

| l'œuvre de son père, Anna Freud.|

à VUheure actuelle, est des
grandes pay: hunalystes de Penf int.

Cc

curieuse, Un grand
psychanalystes du monde
surtout en France et aux
Unis, sont d'origine Juive.
ans, Freud obtenait À 1!
de Vienne son doctorst en in

n it

entre le pit, lea welences nsu-

telles ot la médecine. Cette haute

prrsonnalité frappe surtout par ss

grande franchise non seule ne en

vers lon autres, mals vhe-d-vis de

tul-méme, Freud donnait ses con

nultations chez lui, de neuf heures

du matin à neuf heures du soir, Et

après un souper, pris en viteuse
crivalt jusqu'à Une nevre avan-

de ls nult ses articles de re
vues, ef volumes

  

MAITHE de la Psychanaly»e

était un médecin juif. Chose
nombre de

ntler,

i

 

   

  

    

   

  

U SORTIR de la l'aculté, une

seule Chose l'intéresse. l'etu-

de de l'âme. Les méthodes qu'on

utilise alors, en 1883, le dégoivent.

Il se rend parfaitemert compte |

que les méthodes de Inboratoire

sont tout à fait impuissantes dans

le traitement des syinproines ocd

veux. À 29 ans, ll est nommé pro-

fesseur agrégé de Neurologie ala

Faculté de Vienne. poste qu'il

abandonnera bientôt pour venir

étudier à Paris, par exemple, Ho

pital de In Salpétrière, sous la dk 

 
rection d'un grande psychiatre

Pure Orong®
Marmalade

 
 

se fonder. Il y étudie quelques

mois. Des 1895, Freud a alors 39
ans, I} s'écarte de l'hypnose, D'ail-
leurs, le Maitre viennois ne n'est |
intéresse que passagerement à
l'hypnose, et n'a jamais été un

Krand hypnotiseur, Freud, retour-

né d'finitivement à Vienne, dèive
toppera d'abord en collaboration

avec le Dir Breuer et ensulte neul,
«a méthode psychanalytique afin de

rendre In prsveha ple Indépen-

 

  

 

  

 

 

or
nese wéitalont pas durables. A Pa-
ris, un -confrére et un adversaire
de Froud A 1a Satpétrière, le Dr
rierrs Janot, (1838-1947) eminent
psychiatre français, professeur au

Collège de France, utilisera Phyp-
nose avec plus de succes,

N quoi consiste I'hypnotisme ?

Pendant nos études de psycho-

logie à YUniversité de Montreal

plus d'une fois relta question nous
fut posée, Voici quelques notes sur

ia technique: on demande au sujet

de bien concentrer son attention,

et de fixer un point lumineux pla-

cé disons & trois métres de lui
L'hypnotiseurs prononce sur un ton

monotone cer.’ sa phrases com-

me celles<ci: “vous allez dormir

d'un sommell profond, vous allez

reposer, etc”. Il se produit bientôt

un peu de larmoiment par suite de

la fixité du regard, On peut obser-

ver la pupille du sujet se con-

trarter, se dilater, puis se contrac-

ter A nouveau tout comme dans le

sommet! ordinaire, L'état hypotique

commence lorsque Ja pupille se

contracte pour la secondefois. Puis.

généralement le pouls w'accélère un

peu, les membres se raidissent com-

me dans la catalepsie, la tête de-

vient pesante. Il y a vertige et con-

fusion dans les idées, puis perte

romplète de celles-ci: c'est à ce

moment que l'hypnose est produite.

 

 

'EMMES
FILLES /
Des milliers disent avoir reçu um

splendide soulagement des

SUPPOSITOIRES

ORANGE LILY
Fa taxe depuis 45 uns. luof-

Ite, nntlseptiynes es déter-
Lue mppileation fn

ulaxe Vintlammntion et

gestion.

   

  

  

mangez 10c pour easal de 10
Jouve et Hitérnture deacriptive. te de Fh} prone, car, des san sejonr

à Nancy, 11 avait plus d'une fais,

obaervé que les résultats de Phyp- |

  

 

  

MRS. LYDIA M LADD
Hon 191, Wandser, Ont, Dept. STR

-
———— 85

L" Jeu den facultés supérieures à
ln ralson et la mémoire paraîse

sent endormies, In volonté semble
passive et l'imagination exaltée
en proportion, et si- absurde que
Prilnse paraitre alors Ia suggestion
fournle au sujet, I] est incapable de
rentrer en lul-méme et de bénéfi-
cler de son expérience passée; 11 ne
reconnait pas l’absurdité, sa volon-
té ne trouvant paralysée, il agit ed
accord avec la suggestion.

TL semble y avoir deux moments
assez distincts dans l'hypnose:

au début, la conscience du mol per-
siste et le sujet demeure docile.
L'attitude général du corps dépend
de la suggestion de l'hypriotiseur,

puis dans un second. moment, le
sujet semble tomber duns un état
comateux. La rigidité musculaire

existe et 5e produit facilement: par
exemple, sl l'on soulève doucement
le bras du patient, il tend & le gar-

(Suite à la page 92)

La lotion favorite

pour les mains est

appelée “B.I.C."

  

    

  

FROSIA GREGORY, 12 solivee popuisire,
est enteodue dans tour le Canada au cours
de pombreux programmes de 0
Canada, Cent Mile Greaory 9
Tex lettres “B.C.” comme sbrév     

 

     
     

 
Baume hal mpana, sa lotion

up les m. “Rien de meilleur à
AC“dat Frosis Gregory.“pour conserver        

de
iefes mains duuces et les empicher

geecer et de 80 CEcsasser. l'en €
out le temps.”
Le Bsume lulion Campans est la lotion
originals canadienne, uui est si bonne

Pour vos mains. Emplover-le eéguliére
ment pour rend; mains plus jolies.»

chee
uatre

       

  
  
  
      
 

 

  

pour les comer wwe ot les em

de 2e gercer ef de se crevasser.
formas: 25c, 3%¢., 30c. et $1.00,
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Cesfantaisies glacées sont

notre comptoir, 4120 rue

dredi saine, 15 avril, et 
fantaisies glocées: LAPINS © OEUFS

GÂTEAUX © MOULES INDIVIDUELS

Leur exécution et leur dé
un minimum de 48 heures. Nous accepterons

toute commande jusqu'à $ heures jeudi soir,

le 14 avril. Et, comme il ne se fait pas de

livraison de fantaisies glacées, nos clients sont

priés de venir chercher leurs commandes à

16 avril (jusqu'à 6 heures du soir). Le Ven-

17 avril, nos bureaux seront fermés.

faites sur demande.
coration requièrent

Mentana, le samedi

le Jour de Pâques,

LIMITÉE

  TELEPHONE FRONTENAC 3121

Briques de

créme glucee

figurant

un poulet et

sartes de

crème glacée

en vente chet

wos déposstaires.
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Quand. selon le terrible usage inexcusable
de mener des peosceits vers un exil mortel,
LaRoche en débarqua cinquante à l'Ile-au-Sable,
il avait pour pilotean nommé Chefd'hôtel.
Jolt mom | Or, cet homme, innocent de la faute,
en conserva la honte au coeur durant cing ans.
Un jour. il pat geéer un bateau de mer haute,
sur lequel! Ferevint chercher les survivants,
Onze en tout. Retiquats d'une détresse noire :
émaciés, terreux, souffcants, le regard moet,
Chefd'hôtel ramema ces spectres à bon port...
Ecris son joli nom en lettres d'or, Mémoire |

x
DEBROUILLARDS

1605

Au nombre des premiers colons de mon pays
se trouvaient deux lurons. . . deux lurons de Paris,
Îls avaient pour dicton qu'il ne faut pas s'en faire |
L'un était avocat et l'aurre apothicaire.
L'avocat — un poète ! l em pousse partout! —
composait des c , rimait des dialogues.
Le pharmacien, avec ses bons mots et des drogues,
guérissait le grand chef des Micmacs : Membertou.
Marc Lescarbot, plaidant la plus belle des causes.
la gagnait chaque fois sur les esprits moroses.
Louis Hébert et son art voulaient que, si l'on meurt,
ce ne soit pas d'ennui ni de mauvaise humeur!

(à suivre.) Lucien RAINIER

est devenus proverbiaie.
Des réparations considérables =im-

posent. surtout À l'aile des Petite
En assurent une restauration eou-
piète, & l'épreuve du fes A cette
partis da la construction. nous dâ-
tissons queique chose de permanent
et de définitif.

Il restera & ceux qui vicndroad
après nous de poursuivre ia besogue.
Du moins nous aurons la antisfae-
tion de dire que nous avons fait
notre part. Souscrire A )'ceuvrs dw
séminaire de SteThérèse. cent une

anclons du séminaire de Ste-Thérè- Manifestation d'affection pour umene, et M, l'abbé Louis-Joseph Rodri-, titution qui nous « procuré à

sue, supérieur du séminaire, adres- | =

æon d'enseignement, l'appel qui suit: (TE1 NTE

TEINDRE

Chers an iens,

ee]

ULTe

 

 

Appel du séminoire

de Sainte-Thérèse

à ses anciens

Mgr Albert Valois, président des

 

    
et ben offi-   

#éminaire À | occasion du 125e anni-
versaire de for Jation, aui sern célé-
bré en Juin 1v50.
Depuis un an surtout. sous la for-

te meulsion du comité actif de L'As-
BO 1Ation des arctens, le projet était
dans l'air. Le jour de ls St-Charies |
NOUS avons Acquis la certitude qu»,
l'opinion étalt devenue unanime et
que nous ot-tiendrons i'obletif fix4
œoit 32:0.000, Le moment est venu,
après vingt-cna uns, de poursul-
vre l'oeuvre du centenaire et de ma-
Bitester de nouveau une tradition’
de rénérosité et de reconnaissance NXRETTIVN-I-FXA¥.V:INYletlle de +ciante-d'x ans et qui

   

 

 
i

i

|     
elelle: les Anciens de Ste Thérèse

“TEINTURE

ent acceuté de venir en aide à eur

EN Tues

 

      

   

 

   
Aussi SAUMON COHOE Clover Leaf

SAUMON ROSE Clover Leaf, TASTY SNACKS Clover Leaf
SARDINES Clover Leaf   

 

+d tou emmote
Léducation: s'est un geste de son-
flancs à rêrard
ment: s'est en mbm

lo
tièves actuels et de leurs pe-

rents.
Yous avez 44/4 recu un dépliant

qui Vous vapose tous nos projeta. La
sousetfintion est orranisée nar cours
et reposers sur une série de vurue-
ments qui vourront être répartis sur
une périvde de eing ans La fête
des Anciens de mai 1948 marquer
Lei de la campagne de souscrig-

n,
Nous sommes assurés à Favance

que vous ferez hon accuell aux mem.
dres du comité actié et aux repré-
æentants de votre classe qui vien-
dront plaider devant vous une eause
æagnée d'avence.

Agréez, ehere anciens, I'expres-
songe notre franche et confiante
amitié.

Le Préatiient des Amiens,
This médicales compétentes (sane épreuveArentyAlow va. de la peau). Ne muirs en fem & vos ondu-

Louts-Joseph RODRIGUN. Pre. ‘Stions al s'affectern i laxture epyeuse,

»….lamt que vous B'aurez
6 la nouvelle

coulis de Mary 7. Gold-
Puis remarques

comme vos cheveux re
prendront vite is couleer
d'apparence naturelle que
vous souhaites — oy
eradueliement que vos
avis ne ses apercevront
bas.

Faites simplement euût
san =. Bouteille ce

uit ary … _dokd-
man... Appligques stmple-
ment avec votre peigne
sur vos cheveux gr, blan-
shis ou
comme ce nouvens controle

astontifique do In evaleur vous confère la
teinte fuvénile de la chevelure que vous

 

pes
méthode de eontrôle des leur cibrvotu

M mas bas

phils. Constates |

déstres. Reconau inoffanaif les auto À
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inesor NE TEIGNEZ PAS LES CHEVEUX GRIS
souple de vos cheveux. Depuis plus de 5
ans des millions ant obtenu ja donuéé db

re en ayant recours, au prodelf
Mary ©. Goldman dans l'intimité de leur
foyer,

Done, aiden & ennserver In banuté €
vos ebsvoux — aujourd'hui! Achetez
buuteille de ls préparation Mary T.

votre pharmacies ou dens WB
magasine & rayons aves l'entente de femme

Ou, Bi vous préfères en fuése
d'abord Fessal, envoyea par la poste à
eoupos ei-deamus pour un nécessaire €‘oué
gratutt,
re rea mmmmomomomaan
( Mary 7. Goldman Cs., DD-31. Gelman

Biag, Nt. Paul 3, Mis. Envoyez échae-
{ ution gratuit. Indiquez in vemicars

I] note [been foncé [) brun pâte
(Ci deun magen  () bond LI subars |
V Nous Lu cosesesosssnc0000e   

 

MAINTENANT!NOUVEAU!AMÉLIORÉ!

   

 

Flos demousse

Le nouveau VEL amélioré
vous procure ces avantages

1 VEL abrige de moitié le lavage de la
vaisselle,

2 VEL dissout la graisse, élimine tout cerne
savonneux.

+ VEL adoucit l'eau DURE.

4 VEL protège mieux les lainages, les bas et
la lingerie.

& VEL est plus doux pour les mains,

257plys depoids
Alsd'actionnetfoyante |

. 2,1Employez lamoibëmois
éÉPARoe otHeue deSAOrr

   
  

     
     
      

    

   

  

 

 

    

  

Favori pour sa saveur riche, délicieuse...

parce qu'il vous fond dans la bouche!

Cest un chef-d'oeuvre parmi lea biscuits
— un biscuit llase et crêmmeux enrnhé
d'une épairse couche Qu meilleur ehoro-
lat. Le Carr's Chocolate Lunch est fait
er un fabricant anglais réputé, avec des
ingrédients de la meilleure qualité pour
vous donner un bierult tout nouveau qui
suit vraiment délicieux! Vendu martout
au Canada dans une enveloppe de papier
¢ étain,

Eesayes ete autres fumeuy Miscuite An-
sleis importés paur vous d'Angleterre

par Carr's de Castista,

Bhortcake, Lemon Creams, JustCreams ot British Assorted dans esparuets écoanis — hermétiquesPour les conserver frais, onChevun
Crisne, Digestive et Table WaterWaters, dans des bottes métalliques
Recherches con délicieux Discutrsmaintenant chen votre fonrnissenr! 

CLOVER LEAF... lo POISSON qui so vend le plus eu Canada

Le.
  res - ut Te Mr sas ben 4 Jr 
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L'AUTEUR
(Suite de Le page 65)

connus aux Etats-Unis depuis
vingt-claq ans, Il n'a pas écrit
moins de cinquante ceuvres musi-
cales, parmi lesquelles U faut men-
tionnes “Social Order Follies”,
*Matrimonial Folllen of 1938”, “ Klec-
tion Year Follles of 1940”, “Cinde-
rells Siags”, “Mary, Mary”. Parmi
veu pièces de théâtre, citons “The
Road To Connaught”, “Ralubow
Gold”, “The Sight of the Blind”,

““Mistress Castiemaine's Christmas
Dinner”, “Boyland and Maidiand”,
“Round the Clock with Clair” et
“Ntorm-toased™.
C'est en 1920, que le Fère Lord

écrivit son premier pageant, “Al-
ma Mater”, une oeuvre décrivant
l'esprit de l'éducation chrétienne,
qui fut présentée lora du centenal-
re de l'Université de Saint-Louis.
En 1923, N présente “Mother of
Youth”, l'histoire dramatisée de
l'éduration chrétienne, qui fut pré-
wentée à St-Louls. Kansas-City, Ctil-
cad, Denver, etc. Vers is même
époque. (1! évtivit “The Dreamer

Awakens” et le “Giantkiller™. dra
matiestions de l'esprit den missions
chrétiennes qui
Brooklyn, Louisville,
etc.

En 1837, ce fut “Jamaica Trium-
phant” pour célébrer le centenaire
de ls liberté religieuse à Is Ju
que, Puls, sulvit “The Restless

Flame”, oeuvre à la gloire des ex-
ploruteurs chrétiens du monde,
bouée à Milwaukre. Enfin, “The
Call of Peace”, un pageant prépa-
ré pour la Conférence américaine
de Ia ligue deu Nations fut pré-
sonté a St-Iouis et dans plusieurs
grandes villes des Etata-Unin
Le I'ére Lord n'est pas seulement

Fauteur de nombreux et upectacu-
Wires pageants. 11 a été qualifié
d'auteur moderne le plus prolifique
en brochures, 11 a écrit an delà de
210 brochures vendues dans toute-
den églises de l'Amérique du Nord
Plusieurs d'entre el'es ont été tra.
duites en français et en d'autre=
langues. II est en outre lauteu:

des ouvrages suivants plus consi-
derables: “Arm Chair Philosophy"

“Religion and Leadership”, “My

DEMANGAISONDE
L'ÉPIDERME

ENRAYEE EN 7 MINUTES
Me dia brutors Gésagré .bies déficsrent

mors teint, al des aches, Pinte d'ecréma
démancezisone, desquaimations. de d'acné
pectanin, printe nov Os muxers vous
Géfigurent où vous Crisent une gêne. faces
oe soir | easal de Nirederm, Ceo vemède

provoque trota réactions qui yous Bolen
den teint plus clair, plus sep is frais
1. en 7 minutes, ds démang n, la sen-
sation de brûlure disftiraissent; 3 les
micrhes el parasites. souvent In cause
petie du mal, sont lé‘ruita; 3 In peau fst

eriin poignée et Kuérie Demandez Aujour-
d'hnl méme Nixoderm À votre pharmacren.
Agent remm. 3 mine que Nixodrræ me
vous Asprris antinfscton.

Cincinnati.
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Mother”, “Our Part In the Mystical
Body", “My European Diary”. “Our
Lady in the Modern World”, “Some

questions I am ssked about Mar-
riage”, “The Glorius Ten Commend-
ments”, “Some Notes for the
Guidance of Youth”, qui a été tra-
duit en français.

Eu outre le Fère Lord écrit ré-
gullirement chaque semaine dans
un grand bombre de Journaux
canadiens et américains. Pour
la jeunraue, LI & publié une quaran-
taine de volumes abondamment (-

lustrés en couleurs. Mentionnons
seulement “My Rosary”, “When
Jesus was a Boy", “My Happiest

=]A PATRIE®

 

 87 
Day”, “Meet my Family", “The
Lord's Prayer and the Beatitudes”
et nombre d'autres,
Comme directeur national pour

les Etats-Unis de la Congrégation
de ln Sainte-Vierge, le Père Lord
a organisé um secrétariat qui des
sert 10,000 paroisses et 2,300 écoles,
représentant un demi-million de
catholiques. Quand il prit charge
du bulletin de is Congrégation en
1925, le tirage n’était que de 3,000:
il est aujourd'hui de 100,000.

Ses écoles d'été de PAction catho-

tique, bien connues su Canads, dis
persent chaque annie par wagons
spéciaux d'un bout à l'autre du

 

BRIOCHES..CANNELLESE
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Recette
Mveurez dsns un grand bol 1 6, ssu
chaude, Z ©, à soupe Bucre granulé,
bramsez jusqu'à dissolution du sucre.
Baupoudrez-y le contenu de 2 enve-
loyqre de Levure Sèrbie Floischmann'e
Koyal qui iève vite. Laissez reposer 10
min, ENSUITE bruses bien. Chauf-
fez 1 t. lait ot faites-y fondre en bras-

want 3 t. sucre granulé, 14 c. b thé
mel et GC, À enupe ahortaning, Laiases
tiédir, Ajoutez au mélange de lerure
et incor en bramant 2 œufs Lira
battus. [ocorpurez.y ensuite 3 t, ferins
À pain tarminée une fois et buttas lise.
Tre orparez encore $ t. farine à pain
taninée une fois, Pétriseez jusqu'à ce
que lime et élantique. Places dans un
hol gre ot badigeonnez lo dessus de
beurre shortening fondu. Couvres

au chaud, à l'abri des cou-

rents . Laissez lever eu double du

volume, Pendant que la pâte lève,
conntinez 134 t, camonade (légèrement
pressée) 3 c. À thé cannelle moulue,

l'E. rauihe secs sans pnns, laves of
épouitén. Aplatimez la pâte et perta-
grz-ta en © portions égales, formez en
Houlce, Ataisez chaque boule su rou-

lrau, vb formant un morceau oblong
de 16" de longueur et de 4" d'épris-

sur, Dégngez ln pâte et barligeonnez-
is de beurre fondu. Parmemnez du

mélange de rmixine. Commencant sur
le mens de le longueur, roulez chaque
morceau de pâte comme pour un
gâteau roulé, Coupez en tranches de
1", Dhaposez les tranches, à plat et se
touchant à peice les unes lee autres,
dans un moule à gâlrau rond de 7” ou

dans une léchetrite, Ciwaimer le dessus
dea tranches. ouvrez ei lsissez lever
eu double du volume, Cuisez 20 à 25
mun. à four madéré, 30°F. Serves les
brioches choudre ou réchauffées.

   

  

 

NOUVELLE LEVURE SECHE
QUI LEVE VITE NE REQUIERT
PAS DE REFRIGERATION 1 !

conserve fraiche et active dans votre

que vous avez à faire:

Dans une petite quantité (ordinairement spécifiée) d'eau tiède,
diluez 1 c, à ché de sucre pour chaque enveloppe de levure.

armoire durant des semaines! Voici ce

Saupoudrez-y ls Jevure sèche. Laissez reposer 10 min,

ENSUITE brassez biea. (L'eau utilisé pour dissoudre la levure
© fait partie de ta quantité totale de liquide dans votre recetre)s

 

Fastas-enproviironpour un mos!

continent, des légions de conféren-
cers. Le Père Lord, lui-même, est
un conférencier fort recherché. D n

Et le Soulagement
Personne ne connaît la cause des
thumatismes, mais nous savons qu'il

y 8 une chose qui en soulage les |

douleurs, . . C'est INSTANTINE.
Et, quand vous prenez INSTANTINE,

le soulagement est prolongé parce
Que INSTANTINE ne contient pes
seulement un, mais trois ingrédients

médicinaux éprouvés. Ces trois

Ingrédients agissent ensemble pour
vous procurer non seulement un

solte

[NTEIC LILS20

 

 

DE 12 COMPRIMÉS 25e

Anstanti
FLACON ECONOMIQUE DE 48 COMPRIMES 69°

souvent été entendu à Montréal,

fherbrooke, Trois-Rivières, Otta
ete, :

 est DURABLE
soulagement rapide mais un soulage
ment prolongé.

Prenez INSTANTINE aussi pour le

soulagement rapide du mal de tête

s. . des douleurs névralgiques ou
Bévritiques ce des douleurs qui

accompagnent souvent le rhumes

 

   
Procurez-vour

Instantine aujourd he!
ot ayez-an toujours

Sous Is main
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L’électron...
(Bulte de 1a page 84)

trouvent dans ce champ, un cou-
rant électrique alternatif de fré
quence et d'intensité qui varie en
proportion de la rapidité et de I'am-

pleur des changements. Ce courant.
eB passant dans les bobines de l'au-
tre écouteur, fait varier le champ
magnétique de I'simant qui, à son
tour fait vibrer le dianbragme du
façon à reproduire le son qui frappe
le premier écouteur.

Le téléphone-radio est un réeep-
teur radiophonique affectant ka fur-

me d'un téléphone français. 1) est
de taille à peine plus petite. Le dis-
que sélecteur sert à ayntoniser les

postes. À cette fin. [I actionne le
noyau de fer de ln bobine tde syn-
tonisation, modifiant ainei l’induc
tance du circuit rt, par conséquent.
son point de résonance. Dans je
récepteur téléphonique est logé un
écouteur ordinaire. Un fil rellé à
ua objet métallique sert d'antenne
La boite dans lsquelle est lived
l'appareil est doublée d'une sub

stance métallique et sert à mettre
le récepteur à la masse. Le courant
d'alimentation est fourni par des
accomulateurs miniatures renfer-
més dans l'appareil Ce dispositif
est donc tout à fait portatif. La ré-'
ception eat excellente pour les por;
tes locaux, le volume, bien que
restreint, étant suffisant

Le récepteur miniature, logé dans
une boite en matière ceilulosique
comporte un circuit presque iden-
tique à celui que nous venons d'ex-
pliquer. Toutefois, le mode de syn-
tonisation diffère. Ici, on a recours.
à un condensateur en livret, espèce
de grand condensateur d'ajuste

ment dont on fait varier la capaci-
té en en écartant plus ou moins les

Plaques, ce qui eat réalisé par le
rotation du bouton de syntonisation,
qui ce termine en pas de via et s’en-
rage dans un trou taraudé d'une
des piaques C'est ainsi que, fai
sant varier à volonté la eapacité
du eircuit d'accord, on en modifie
le point de résonance de façon à
capter les émissions des postes lo-
caux. Ici encore le courant d'al+
mentation est fourni prz des ac

cumulateurs miniatures et l’appa-
Teil est portatif. La réception est
comparable à celle de l'instrument
précédemment décrit,
Un autre jouet qui a fait son

apparition sur le marché eet le
phonographe électronique pour en-

fante (1 comporte tous les éléments
des appareils mieux soignés à l'uss-
ge ds adultes. Un moteur électr:-
que fait tourner le disque et le

son est recucili pur an pick-up
pléso-électrique qui le change de

variations de courant envoyées sur

um amplifeateur et un haut-par-

lear à aimant permanent, Le cou-
rant d'alimentation du secteur est
redressé pur une lampe. Comme d

  

Dimanche, 10 avril 1949

    der toute “attention possible ou
imeieur cécurité. Aussi, toutes les
parties des circuits électroniques
sont complétement renfermées et le
pick-up est isolé de façon à éviter
tout danger de choc. Ce joues peut
reproduire non seulement les dis
ques de 6 et 8 pouces spécialement
Dréparés pour lva enfants, mals aus
sl tous orux de 10 ot 12 pouces,

 

 

De 1697 à 1949

Les Gouttes Dutch
ont coulagé les reins  
 

Vous me puures foulr de la vie
avec des reins ebsirués par le
poinan lenauel engendrent les

des. les douleurs rhu-   s'agit d'un jouet, il fallait accor-

Procurez-vous une souvelle

BROSSE A DENTS
COLGATE

 

GREE
Déborraster-vous de vos brosses

usées et insolubres

COLGATE 35° >=. 19° 

 

 

ns jeune
heureuse répond

   04
  

La _*

heur de ses enfants et de celui de
son mari. L'optimisme, la fraicheur, la

gaieté. sont des qualités qu'elle cultive avec
SCIAN 6i qui s'epanouissent en elle, ia dotant

d'une personnalité irrésistible.

Maman,
la joie au foyer  

   
Une jeune maman est
responsable du bon- Mais comment être heureuse et rendre heureux quand on

redoute l'épuisante épreuve mensuelle? Faites comme des mil
Tiers de mamansqui goitent la vie, recourez aux pilules FEMOL.
Les pilules FEMOL ne sont ni un calmant, ni un anesthésique.
Elles sont un remède composé uniquement de plantes dont les
vertus spéciales agissent sur les organes propres au sexe fémi-
nin. En effet, elles aident à décongestionner ces derniers et à
leur redonner les forces qui leur Permenent de remplir leur
mission particulière. Les pilules FÉMOL chassent le ‘’cauche-
mar mensuel.”
Chaqueboîte contient une brochure qui renferme des renseigne-
ments nombreux =+précieux On y parle de la maternité et des
soins qu’elle exige, des maladies féminines et de leur traitement.

+ Car >

RDGem2 + ren
“ ei A

Xo: Depurs arts do & LES PILULES

.
+ 40 wn

   
SONT UN COMPOSÉ D'EXTRANS
PUREMENT VÉGÉTAUX

GÂTEAUX DÉCORÉS

   

 

Voyez nos montres de cadeaux gratuits à tousnosmagasins,

  sur COMMANDE
Pour célébrer les anniversaires de
naissance, de mariage, ROUS vous

confectionnerons des Gâteaux Déco-
rés selon l'esprit de la fête. Vous
n'avez qu'à nous dire ce que vous

désirez, À nous donner un peu de

temps et nous vous présenterons un
gâteau qui fera sensation!

GRATIS! Coupons de Primes
AVEC CHAQUE ACHAT

PEGROIDY Ei1678 Mont-Royal E.

LA. 6111*

 

  
 

882 Ste-Catherine 0,
4075 St-Denis     

 

  

  
contient tous les ingrédients perfec-

tionnés qui en font le saven le plus

amélisré sur le marché. Sa mousse

eurabeadante pénètre et fait dissoudre

les coletés les plus tenaces. Protège

les couleurs. Deux pour les maine,

“Majestic” ent le savon moderne. Ne

terdez pos à l'essayer. Vous aurez une

  

Le nouveau savon granulé “Majestic”

  

  

Mousse riche
et surabondante  

  
 

agréable sarprise.

f e

A4 >ou,
e°

° Jeux goCars,
ë FIND TOILE
> Envoyez 18 dessus de boîtes de
a sovon Qranulé seulement avec
EY 3 cents er timbres poste à

. o .ee, savonMATIC LTÉE e favt four pobre!

vereoo"EMPLOYEZ- LES EN TOUTE CONFIANCE
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Guillaume Tell
visait mieux !
EDFORD, Ang. — Le proprié-

taire d'un bac de Bedford,
Thomas B. Leary. eut ces jours
“à une conversation animée avec
quelques
d'eux l'invita à leur montrer qu'il
étxit un maître ti-eur. Leary mit
wn verre à whisky sur Je tête
d'un des clients. Ti tira, Le verre
tomba. Le client ne fut pas at

 

   

clients, lorsque l'un

teint. Leary prin un autre client
pr

VAN.
~ --

- -

- ~

’ N

ps

CONSERVENRS py ITT1413
DE SAUMUN SURCHOIX

SOCKEYE. COMOE. PINK Rost, KET

 
   

   

 
NOUVELLE PORME OVALE... o’sdapts

& vore man . . . dure infiniaont

4 :i "\ qui peo

. i ient doa attend R

© plus eouten® ne x
! eur savon . captivant® mere ;

s au nouves® i pour

Sorechaque jour & erseille xo Ÿ 1

Vouqu'
oy

Je tcint d

LI

  

de lui servir de elble. Celui-ci
tofusa. Leary mit un verre sur
sa propre téie el dit au client
métiant : "Fals conuns Guillaume
Tell ot fais tomber le verre de
ma tête en tirant.’ Le client tira.
leary recut la baile dans la tête

«t_a'écroula mort.

let acte le mn retouch

TROUVÉ
Regardez cette femme. [Est-ce

qu'elle. n'est pas polie? M n'y a

aucune ride sur son beau Visage.

Ce n'est pas étonnant que tant de

personnes croient qu’elle est beau-

coup plus jeune que son Age — 35

ans! Oui, elle a TROUVIE le se-

cret de l'allure juvénile de l'épi-

derme.
Pourquoi ne cherchez-vous pas

vous nw? .. Donnez-vous & votre

épiderme le soin quit requiert?

Surveillez bien les petites rides. la

peau séche qui peut vous faire pa

raitre beaucoup plus âgée.

Voiel une erème unique à triple

action, ie Cold Cream Noxzema,

qui peut vous nider à fuite paral

tre votre éplderme beaucoup plue

frats. Cette crema neftoie profonds-

ment et dassout ia mincv couche de

poussière Elle adoucit et chasse In
charense et les rides. Ele stemudé

et aide A redunner au teint terne

“t tiré une nouvelle fraicheur.

Frsayez le (old Cieam Noxsems
pendant 10 jours geuleiment Voyez

1 votre épiderme ne parait pas

plus frais, plus séduisant, plus

jeune’ Dans toutes les pharmacies

let camptoirs de cosmétiques. ?le

1390, 636.
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nos créations... -

dédiées à votre personnalité
voyez notre sélection de Pôques par les meilleurs dessinateurs dv Concda

 

joliment brodé  

 

 
plus Tongtrenpe. ‘

ARSE PLUS MONE. . Ta plus charciante
de bleatme.façun d'éviter

dans les teintes les plus

en vogue: blanc, bleu et

maize. Grandeurs:

5298
VENEZ, ECRIVEZ OU

TELEPHONEZ WA. 5651

Dalfen’s

   >

 

12 à

c'est le
printemps
et vous voulez

étre jolie...
les plus nouveuux imprimés

du printemps, aux lignes

minces, élancées qui vous

donneront une taille de gué-

pe. Teintes pâle ou foncée.

Grandeurs: 12 & 18 .....

$19.95
Sende

SautColin

Dalfen’s
venez, éuver =setéphoner

semi-jupons
délicat apptiqué

une aubaine!...
pour ceux qui recherchent l'écono-

mie chandaits ‘’T’’ pour enfants, ma-

tériel-serviette couleurs: blanc, bleu,

maize, grandeurs: 2 ©

6, fabriqués par Old

Southern Colony

VENEZ, ECRIVEZ OU TELEPHONEZ MA. 5651

D4 5322 CHEMIN DE LA

REINE MARIE

 

19  

robes

%
ay

 

ALFANDRI

LAWRENCE SPERBER

FASHION GUID

BRADKIN

DEJA

TAUB

HILDEBRAND

MARGO

LOUIS BERGER

et plusieurs outres

costumes
et

manteaux

%2
POSLUM

HAVRELLA

. . of ovtres

jupes

blouses
JOSEPH

JUDY BOND

LADY ESQUIRE

lingerie
HOLEPROOF

bas
GOTHAM GOLDSTRIPE

PHANTOM

HOLEPROOF

BUTTERFLY

CHIPMAN

SUPERSILK

MERCURY

 

VENEZ, ECRIVEZ OU

TELEPHONEZ WA. 5651

4

5322 CHEMIN DE LA
REINE MARIE

- 8

pr
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La culotte
por Dust Pochoa ===

Lorsque le Créateur [it I'homnie,
11 ne lui fit pas de culotte, appa-
remment. Il cat vrai que le paradis

terrestre avait été mieux conçu
Que ‘a vide Montréal, qu'il ey

trouvait plus de
bancs que de

tramways, et

que l'aleul Adam
ne risquait gud

re d'abimer son
éplderme tout
neuf dans un
pays où les vo-

ses étaient sans
épines et les
‘hiens sans in-
tentions mau-
<vises Et puis

Adam était tout
wul dans son paradis; il n'Asait

vraiment pas besoin de cuivite. Au
lieu de lui faire une culotte, le
Créateur lui fit une compagne, Eve.
I! parait que ce bon Adam [it ex-
relient ménage avec son Eve, au

tout début, et les annales ne rap

portent aucune querelle digne de
mention dans les premiers jours

de !a vie à deux. Mais, 11 y avait ‘e
ærpent. Et il y avait le pommier.
Et {{ y avait Eve Pauvre Adam.

val

Ayant a vous parer ici de Ia cu-

Jette, je n'abus<ius pas de ia si-

tuation pour vous faire le récit Jos
déboires du pauvre Adam. Il fut

chassé du paradis terrestre, et
comme 1} méritait un juste cha-

timent, le Créateur jui iaissa Eve.
Ce qui était un sage calcul de la
part du Créateur, car à peine le

couple eut-il franchi es portes du

paradis terrestre, qu'une première
querslie dressait Eve contre Adam.

Tout d'abord. Eve se mit A crier.
mais Adam + mit à crier lui auser
e comme il «riait plus fort que sa

compagne, cele-ci se mit à pleurs

nicher Adam continua À crier, car
1 était fort en coâre Mais «a co
Nore avant été suffisamment ex'é-

rioritée, il ééssa de crier, Eve, —Le
continua «és puurni Adam

Ae remit alors a orler.

Les annales dont assez vagues
sur l'ampleur et la durée de ces
QuUervies, Mais tnut laisse supposer

Gung devinrent quotidiennes, et

queles mussaisnt des motifs les‘
Plus anodin Il arrivait fréquem-
man!Adam ot Eve se prennent |

 

Huchonl'aut
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de querelle lorsqu'il s'agissait de
décider qui mangerait le meilleur
morceau du sanglier qu'Adam ve
nait de tuer. Mais, lorsqu'il s'agis-
sait d'aller tuer le sanglier, c'était
igfailliblement le brave Adam qui
héritait de cette besogne. C'est
également Adam qui écorchait les

sanglier, et en taillait la peau,
avec des pierres pointues, afin de
fabriquer les vétements de la fa-
mille. Incidemment. iis portalent de
drôles de vêtements, ressemblant,
à peu de chose près, aux vêtements
de dessous des petits garçons de
nos jours.

Et voilà qu'un jour, Adam se
tailla quelque chose de diffèrent
pour lui-même. Quelque chose qu'il
serait seul a porter: un vétement

bizarre qui le couvrait de la cvin-
ture aux genoux, seulement. et qui

différatt grandement par sa base.
en ceci qu'il couvrait chacune dus
cuisses séparém®nt et Individuelle
ment.

 

Eve regarda le nouveau te-

ment d'un oeil soupgonneux, et s'in-

forma du nom de ctte nouvelle
mode.

-C'est une culotte! répondit

 

 

LA FEMME
SÉDUISANTE
COLORE SES
PROPRES CHEVEUX
— auvoi bien qu'au salon de bimulé —
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Adam... Et c'est moi qui la por-, puis que ce diable d'Adam trônalt tit Caïn et du petit Abel, et Adam
teral!

À vrai dire. cette nouvelle mode
n'était guère supérieure à l'ancien-

dans sa culotte, taille des culottes aux deux
(Suite à la page 11e)  

 

Le ménage s'était enrichi du pe-

 

 

ne. Adam ne l'avoua pas, mais il
Tegretta même l'ancien vêtement,
Qui était vraiment moins compli-
qué, et qui lui laissait plus de H-
berté. Mais, la culotte était sui-
tout un symbole, et il ne voulut ja-

mais en talller une paire à Eve.
La culotte était pour lui l'insigne

du chef. et Eve, elle-même, com-
mença bientôt à respecter la culot-

te. Elle continua bien à pleurni-

cher, quand Adam crialt, mars elle

triomphait de muine on moins d-

re
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troubles |
digestifs,
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NU-FLEX
Le set à tresser

SENSATIONNEL

Simple! Facile! Vite!
Coupez votre matériel en ban-
des — Insérez dans les ap-
pareils — Tressez — Le ma-
tériel se plie aulomatique-
ment — pas de couture —
pas de pliage à la main —
pas de repassage. Faites de
magnifiques tapis reversibles,
cordes pour draperies, sous-
plats. ceintures, etc.
 

Remise par bon de poste
Pas de cod.
pr
Hâtez-voust   NU-FLEX, 1625 ouest, Ste-Calherine, Montréal-25. PRIX

Nom arosasscanearpn0s0n na 0000 0u 0400 ua 00008

Adresse

  
 

 

 

Buster. Vous ne pouvez par obre
nir cette superbe couleur brun-
foncé er cette delicieuse
saveur de chocolat d'au-
«une autre façon. Le
Baker est le favori de
notre famille depuis des
Bénérations.”

Le Baker est fous 1raé choco-
las pur. 1) est faux avec les
Meilleures fèves de cacao qui
sont turréfiées à la pertecuon
et broyées jusqu'a ce que
lon obtienne une poudre
lisse comme du satin; puis
cette poudre est moulce
@n pers carrés pratiques
de ! once, enveloppes
séparément. Rien n’y gst
ajouté et pas un iota de
sa merveilleuse saveur
n'en est fetiré.

Essayez ce délicieux
Gâteau au Chocolat
Moka de maman.

°eeo4000©°®

 

Keres des

Che 208 

"Ce n'est rien de complique,” dit miman.
“IL suffit d'employer du tra Chocolat

Un Autre Bon et Famev* Chocolat Baker
Le Chocolat ot Baker est de retour sur les eus. @

res ers. Le seul chocolat qui soit fait
spécialement pour lu préparation des bonbons s
la maison. Us chocolat mi-sucré, extre-riche, qui
estexcellent aussi à croquer—ou pour dunner du
cachet sux niets qui demandent du chocolat en
paillettes. Recherchez le paquet rouge et jeune.

CHOCOLAT DOT BAKER

de Maman
fut le clou de la Soirée/

T RIEN de surprenant! Le Gâteau au Chocolat de Maman est une merveille!
Riche, muite. d'un beau brun rougcitre, et dune saveur extraordinaire Chan

sue avau apporté son meslleur mers à la fete du Cercle Paroissial — mais ce
Gâteau au Chocolat remporta les plus grands honneurs!
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QURAINCSINCOMPARABLES

SUR PRESQUE TOUTES NOS MARCHANDISES

Il nous faut de l'espace!
Notre commerce a pris une telle expansion que nous nous voyons forcés pour conserver le mé-

me service à notre clientèle toujours croissante, d'agrandir notre magasin. Nous manquons d'es-

prochainement, nous voulons libérer nos

planchers. Nous organisons donc cette VENTE SANS PRECEDENT DANS L'HIS-
pace! Et comme les réparations doivent commencer

TOIRE DE “MODERNAIRE"”.—II va de votre plus grand intérêt d'en profiter.

   
Chesterfields, Studios, Davenport

KROEHLER — SNYDER — ETC. . .

Les meilleures marques en magasin. Toutes les couleurs à votre goût et

tous les styles. Sectionnels ou conventionnels Velours. brocatelle de sue,

mohair, frisé, reps, etc.

CHESTERFIELDS 3 MORCEAUX

 

WA rég. $225. VENTÉ.....000000000 $1 50.

XB « 250. VENTE. ..0.000000000 175.

yc " 275. VENTE. ..000000n0000 200.

zD * 300. VENTE. ..00000000000 225.

VE " 395. VENTE. 220000000000 250.

STUDIOS Rég. 79. VENTE.............. Ss 49.

DAVENPORTS Rég. 115. VENTE... ........... Ss 89.

Tables à café et d'occasions réduites considérablement
jusqu'à 40%.

TAPIS LAMPES

TORCHERES
ou "DE BRIDGE

Prix reg. 1695 - 19.95 -
24.95 - 35.00 - 45.00 - 63.50
Réduites jusqu'à

333%

AXMINSTER
69" x 9. Rég $64.50 Vente

$40.50

POELES ELECTRIQUES

NORGE
‘un der plus beaux et des

ira sug le mar he rune
que, 41 possède

menta de la

       
   

 

$334.95 "4" "299"
WESTINGHOUSE ...... $230.

Podle & gaz "GURNEY" $124

Potle 3 gaz “MOFFAT” $134

 

GRATIS
Non seulement nos prix sont

réduits de 20 à 40%, mais, en

plus, nous donnons

UN MAGNIFIQUE

RADIO
GRATIS

avec chaque achat de

$200.00 et plus  
 

 

Magnifique

RADIO COMBINE

WESTINGHOUSE
Le “Convert Master tel quiillustré,

un meuble tout élegance et toute

simplicité, d'un rendement “Poly-
phonic’ exceptionnel, avec phono-

graphe automatique de 1C ou 12
disques. Aca,ou brun ou noyer. Aussi

peu que

AUTRES MODELES

A PARTIR DE

$ 2995

REDUCTIONS
DE 207 A40% ||  

  
Mobiliers de Chambre
Modernaire possede le choix le plus complet d'ameublement de chambre à

coucher, et ii vous sera facile de trouver (4, le moblier qui convient à vos

goûts et à votre bourse. Mobiliers de style, moderne ou semi-moderne,

noyer pâle ou foncé, coeur de noyer, chéne bianchi, acajou toasted ou

foncé, etc… Tous nos mobiliers sont de construction solide et de marque

reconnue.

4 morceaux-—Merisier ...... Rég. $129. VENTE 89.

Beau noyer .... “ 225. + 160.

Cœur de noyer . “ 300. “ - 225.

Acajou toasté ... " 350. “ 250.

Acajou style .... “ 400. “ 300.

Chine blanchi .. “ 450. “ 328,

 

Mobiliers de Cuisine
modernes chromés

5 morceaux. Reg. $135. .....0000000 VENTE $99.50

En bois — 5 morceaux ......…...... VENTE 49.50

avec buffet ...........c.. VENTE 64.50

GLACIERES “ACE” ..........o0eneeent… $47.50
PRELARTS différents patrons au choix. Rég. 69¢

VENTE Bg fo verge

 

 REFRIGERATEURS
“Westinghouse tels  

LAVEUSES €
CONNOR-THERMO avec qa

  
Cr

=)

2" 

 

 

qu'illustrés — 7 pds

cubes.

$329.
Des réfrinérateurs nous
parviennent  réqulidre-

ment.

 

    
 

LS

5401 Ave PAPINEAU Montréal CH. 9657
RENE TURGEON prop.

 

   rantie de 4 ans Telle

qu'illustrée

169” ‘ 199”
EASY BEATTY

Différentes couleurs au
choix.  
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le Psychanalyse...
(Suite de ia page 35)

der dans la position où l'hyproti-
seur l'a mie; tel. un état 6e cats-
lepsie artificielle.

E révell n'effectue aisément : ou
peut souffler un peu sur les

paupières, et lon dit au patient,
par exemple: “je vnis compter, et
Lorsque je serai rendu au chiffre
“cinq” vous vous révelllerez”. A
Nancy, Freud avait été impression-
né par l'exécution post-hypnotique

d'un ordre. Par <wmple, sous l'ef-
fet de l'hypnose on disait au pe
tient: “Dans dix minutes, vous
monterez debout sur une chaise et
vous étendrez vos bras en croix”.
Le sujet se révelllait, et dans le
temps indiqué, tl exécutait exacte
ment l'ordre qui Ini avait été don-
né. Et a la question: "Pourquoi

poses-vous ce geste? il ne savait
quoi répondre. Peu de temps avant
la mort du Dr Pierre Janet, nous
avons et à Paris, & l'Hôpital de Le
Euipétrière, l'ocexalon de nous en-

tretenir avec ce grand paychiâtre.
11 nous à rapporté certaines de ses
expériences post-h;pnotiques, fort

intéressantes, qu'il avalt faites il y
à cinquante ans

UJOURD'HUI, dans les hôpi-

taux psychiatriques. on ne fait
pratiquement plus d'hypnose, La
nirco-snalyse, et surtout la psycha-
Balvee l'ont remrlacée Le but de

l'hypnose était de (aire parler le
malade afin de découvrir certains
traudialiemes psychiques causes de

la maiadie. Cette méthode appelve

“catnartique” consist:ut donc à rap-

Prler à la conscience du sujet soit
une idée. sit UN souvenir souvent
pénibles «t dont le refoulement pro
duisa:t un désordre psychique. Ce
11ppel à la conscience, cette “abré-
action” devait produire la guérison

Lm PNOSE, presque abandon-

née, à été La méthode préhie
torique de la pe)chanalyse. mais
avec la théorie de l'interprétation
des rêéves, la méthode de |ansocia-
tion libre dew idées, et la découverte
de l'inconscient:
doctrine et méthode était fondée.

LES RUMEURS.
‘Suite de la page 39)

jure mai tourné pa: le passé. Un
bon nembre de pères de fame
Pruvent «n profiter. On dit que ce
sont les p'us fortunes, C'est proba-
Moment vrai, Cependant toute La
ni Pet vitÉ en benéficie, puisque
pour chaque Maison construite, un

deux ou trois logements desien
nent dispon bles pour ‘es veins for
tinés.

  

  
 

 

TI. reste que le plus grand nom-

bee des pêres de famille ne peu
vent réumr un capital suffisant
pour bénéficier des lois wcluelles,

 

la psychanalyse,|?
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Eléphants en colére passée, les éléphants se sont con.vsen tentée de surveilier les entrées de

MALAKAL — Cinquantedeux
la ville, ot d'organiser un bilge,

éléphants ont attaqué l'autre jour serré pendant 68 heures. Puis, Prod

In ville de Malakai, dans la région soûtés de voir qu'il ne ve

du haut Nil, au Soudan Fort heu- (rien, fla sont repartis. On Past

reusement, leur première colère Mulakai chaud

LA
mais dans dix ou vingt ans nous
aurions des légions de proprlétai-
res farouches et convaincus qui ju-
geraient péférables de payer taxe

sur leur propriété plutôt qu'un

loyez qui, en Vingt ans, leur achète-

rait une maison.

11 leur rests une planche de salut:
Is coopération. Le premier minis
tre du Québec, l'honorable M. Mau-
rice Duplessis, à dit l'autre jour
toute La confiance qu'il avait dans
cette formule pour régler le problè-
me du logement. 6 y à d'alleurs dre
exemples sous les yeux à Trois-
Rivières ot aux environs

'OTRE problème du logement
dans Québec est une conséquen-

ce directe de notre industrialisation
très rapide. ous sommes encore

dans une période d'adaptation. Une
trop courte pértode de prospérité
entre deux guerres et deux crises
économiques n'a pas suffi à nous
faire retrouver notre assiette Ft
pendant ce temps, à Montréal, en
particulier, la population a prati-

quement doublé.

L y muralt quelque chose à chan-
Eer dans notre mentalité de cita-

din oublieux de nos origines terrien-

nes Nos ancêtres, habiles charpen-
tiers, construlssient tout de leur
main. Quand lis prena‘ent femme.
ils hitiasainnt maison pour la loger
et élever leur famille Leurs des-
rendants cherchent plutôt un loge
ment! Nous pères tenaient à habiter

sou bien à eux. Leurs pe
se promènent d'un quar-

tier A l'autre et vivent lei et là
pendant toute leur vie, à taison de
tant par mols!

L faudrait reformer la mentalite
de la nouvelle génération en jui

inculquant l'idée de la maison fa-
miliale à tout prix. Cela ne chan-
gerait rien à la situation actuelle,eee

tout de mème à

 

Qui dit Marven

dit excellent!
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Les nouveaux fours de Marven ont créé une
 

“Montées

De Sang”
EAE dre epmIdOmes x pis La
nabitaels = “Hetur a Age” pint

ntées de wang’ au visage
mu nermats, les

 

moutelle sore de biscuits-sodas ‘’Daincysize”, d'un riche

brun doté, plus croustillanes, plus fins, plus exquis que

jamais! Vous reconnaîtrez la qualité et la pureté célèbres

de Marven, mais sous apprécierez en plus la nouvelle

apparence de ces biscuits plus croustillants, plus savoureux  
   

  

    

  

  

que jamais. Vous vousféliciterez d'avoir demandé les
“les suluinct, iorinsvmnge,

 

biscuits-sodas “Daintysize” de Marvent

Marvens
Demandez toujours que vos biscuits préférés

portent cette marque

Le célèbre
«€ sou'aueTient

   
raze cigs de

ne brohute gil Alert dar:
ole ja menepauee ef ce qu

  

va $200 al
3 r re es pla
IRATUIT ue lAxe emtique”, ou ie
mur la brochire se se A:

INTERNATIONAL MEDICINES 1TD.
Div. Postale FM

420 rue M-Sran-Baptiaté,
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un plus beau teint grâce au Traitement Falmolve !

En dépit de l'âge… du type d'épiderme où des soins de beauté précédents! 
 

C'est tout re que vous avez à

faire pous obtenir cette saveur
délicieuse au chocolat!

 
  

  

  

 

  

   
    

      

   

[+ v C arom, ;
Les diondes ce Wecspes À

vont pas ceméer ovok la enterdo pere /|

9

Noreetenent,
huleyse. poytont de Tremont fer ni0-‘endu
mol doc! Por to Poinoive borler! Wa;  
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te don refora mon
mosuileget

    
  

  
 

   
Parez-vous d’un plus beau teint .. . en 14 jours seulement!

   
  

 

Si vous voulez unteint qui fasse l'a
ndonnez les soins inappropri nomencez le Traitement

Palmolive en n'employant que le Savon F'almotive. cnnme les médreive
l'ont recommandé, Ces dermatologiatrs célèbres ont prouvé que le
Savon Pal € apportait nn plus beau teint à 2 fermmes aur 3—en

de l'âge, du type d'épiderme ou des soins de beauté anvquets on
œuait précédemment eu renurs. Commencez aujourd'hui
employer le Traitement Palmolive. C’est facile: 1. Lavez-vous

Savon Palmolise. 2. Ensuite.
assez bien avec la moume eiche et douva

de Palmolive. Rincez. 3. Répétea ceri 3 fois par joue, pendant 14
jours. Ce massage purifiant irra ressortir tout l'effet embelliseant
de Palmolive eur votre épiderme.

  

  
  

  
 

    

Ne l'oubliez pas. : . (ES MÉDECINS PROUVENT LS RESTATE DE PALMOUVE
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Ce qui se dit à Paris
(Suite de In page 68)

siilor den conserves de toutes sor-
tes, obo. Toutes chosrs pouvant di-
minuer beaucoup Ia lberté de les
pris qu'elles bombardent de toutes
les façons.

1, y a pls encore. Le penthotal ou

“sérum de la vérité”. De ln vé
rité en fioles, en bocaux! Ce procé-
dé chimique permet d'altérer à sou-
Bait la personnalité et de réaliser
à merveille des suggestions... En
effet, “une condition d'extrême sug-
gestibllité peut être aujourd'hui
très simplement obtenue par l'injee-
tion intraveineuse de barbituriques
sodiques, agents de la narco-ans-

tyse.“ La dernière découverte on
se genre est celle de l'amphétarni-
ne... L'injection de ce produit crée
le choc amphétaminique...

RACE à ces géniales découver-

tes de 1a solence, un Mgr
Minduzenty, par exemple, s'accuse
de tous les rrimen que l’on veut et
remercie humblement sea juges qui
le condamnent. Je temps des hé-
roiques martyrs auréolis est passé.
Commence l'ère de l'accusé idéal,
cette loque humaine droguée dont
Ma tôte ne nait plus que se redrm
ses pour retomber en signe d'ap-
probation à n'importe quoi... Le
procès du cardinal hongrols a scan-
daltsé le monde civillsé. c'est-à-dire
chrétien, à juste titre. Cependant,
dans le mème temps, à Paris, le
docteur Heuver, défendant lul-mé-
me l'usage du penthotal, à obtenu
gain de cause. Ce ducleur à décla-
vé entre autres choses: “Dans une
eriminologie qui ne crée en Occt-
dent, on devra utiliser la narco-
analyse pour ronnaltre certains
états d'esprit de criminels.” Cela ne

et de force

Jamaixtrop doux . « . jamais rude . s «

équilibre parfait de résistance, de douceur

et d'abeorptivité

J
UN PRODUIT DE PAPIER E.B. EDDY

 

 Equilibre
dedouceur

vous lalssodll pas congeur? Me
Murat s'est alors écrié: “Si l'hom-
me n'est qu'une chose, tout est per-
mist...”
Enfin il y a la viellle affaire de

la confusion des langues qui mena-
ce toujours de régner sur terre.
Les traducteurs, ces chercheurs de
aynonymes, luttent là contre avec
plus ou moins de succès. Mais la
lutte se poursuit sur un autre ter-
rain aussi. La compréhension mu-
Luelle entre les gens de même lan-
que n'est guère sûre. L'équivoque
est un écueil aussi dangereux que
le contresens! En un sens, l'Acadé-
mie qui a pour mission de définir
le sens des mots contribue peut-
être plus à la bonne entente entre
les hommes que de plus ambitieux

organismes politiques.

Roman Roussel, dans l’Epoque,
dénonçait le “temps des byperbo-
les” et s’en prenait à “formidable”
entre autres, S'indignait que l'on
en fût errivé à ua point de dire:
c’est formidable ce qu'il est petit!
A forcer ainsi la sens des mots,
«onclusit-il on va tout droit à Le
confusion des Langues. L'exagéra-
tion est non seulement une faute
contre 1a langue, elle est aussi quel-
quefois un crime contre la nation
Contre le monde.

——eer.

° .
Conseil au roi

(Buite de ia page 68)

tique, de la Mer du Nord, de la

Manche préfèrent leur poisson frais

et hon marché au notre, salé vu de
conserve, qui est cher. Le poisson

est un aliment de premier ordre

dout nous ne DIADRCEONS DAS Assez

Kates à cause des arêtes ou du

prix?

 

zen 37

 

 

«Quel remède appliquer au mal,
demanda je ministre aux délégués?
—Faites de la publicité!

—Mais qui en supporters les

frais
--Le consommateur!

« —Et af la publicité donne le ré-
sultat qu'on en attend, qui paiera

le poisson plus cher, sinon le con-

sommateur? Or il se plaint déjà de

la vie chère. Ce que vous lui de-

mandes de faire, c'est en somme

le hara-kiri,

Mais le Canads n’est pas le Ja-
pon et nous ne sommes plus au
temps des samourais. Bien des cho-
ses sont à l'envers dans notre mon-
 

   

Nouveau remède infaillible

DIABETE
Emfremations gratuites.

Mallrs votre nom, adresse of timbres ax

LABOMATOIRE DFS SCIENCES
MEDICALFS BEL-AIR ENE.

Matton T — Bolte $1 — Mouatrés!  

 

 

Paimisy mide | COMEDONS
Dagobert qui avait misva culotte à Nepresses pas LesLun comedors— Taser
l’envess: poudre perozine & importsaepar

macie st appliques sur somédons
vous servant d'un linge te « hand,

comédeos seront dissous et Gispañet
en trâce & ce royes facile.

poui

InkI” BOUQUET

cpanouîtos livres /

pareÀ uns idylle ; sa
quand vos lèvres sont éffleurées

du brillant Rouge À Lèvres Pink
Mint! Sa base de lancline garde
vos lèvres douces, séduisantes!

nom Poudre et Rouge assortis.

“Le Grand Saint Eloi
“Lui dit, ob mon rod!
“Remettez votre culotte à l'endroit!”

 

 
 

      
 

CETTE MAISON EST SITUEE A:
176 OUEST, BOUL GOUIN, MONTREAL.

por

  

ler PRIX:

LA MAISON STE-CECILE
d'une valeur de $25,000.00

EN ARGENT

2e PRIX:

AUTOMOBILE MERCURY 49
ov $2,500.00 EN ARGENT
Je PRIX: ...... $700.00

4e PRIX:"...... $300.00
10 PRIX de .... $100.00

AVEC WAQUE ABONNEMENT...

JAT
est le seul magazine de sport publié en français en Amérique.

traite de tous les sports et des loisirs de jeunes.

poroit tous les mois sous le format “digest”.

compte 48 pages par numéro; il est illustré.

 

CONDITIONS DU CONCOURS
1) Souscrivez un abonnement d'essai de 7 mois pour $1.00 (un dollar).

21 Répondez correctement au questionnaire,

3) Inscrivez votre nom et l'adresse où vous voulez recevoir votre revue.

4) Insérez votre dollar avec le coupon ci-joint et adressez le tout à SPORT ET LOISIRS.

Varsénea sas 100 us 01000000 resvoneseunsce

SPORT ET LOISIRS,
8498, ave. des Belges,

MONTREAL 10.

Ci-joint $.......... pour

DECOUPEZ ICI .... sr+s00u0n0ss000nn0000  

abonnement(s) de 7 mois à votre

magotine, de juin à décembre 1949,

NOM asesuessessecssone0e sou uea 9100000000 202080

ADRESSE ....000scessaoueeno eu 00000

sesvoesec cons son 001050000000 1 0000000 0000

SOULIGNEZ VOS REPONSES

V9 Quel est le nom du grand club de hockey de Montréal? Le Canadien ou les

Red Wings?

2) Avec quel article se joue le baseball? Une balle ou une raquette?

9) Quel est le seul magazine de sport publié en français en Amérique? Sport et

Loisirs ou ia Famille?
°

anocese00ssacenssnscténenencenesea0a00 DECOUPEZ ICI ...>.000. aensensouvacnne0000  

dk Les recettes nettes de ce concours seront versées à une organisation porolesiale de lolsirs,

L'ATTRIBUTION DES PRIX SE FERA LORS D'UNE DEMONSTRATION PUBLIQUE, AU DEBUT DE L'ETE. 

 

 
 



 

IY em LA PATRIE
AI, vo autant pour ses enfants que le plaques d'identité pour agents de

uébéeols”, police.q
Présenté per M. Guy Marcotte,

président de l'Association Catholi-
que de la Jeunesse Canadienne

|

Ceux qui veulent donner des
française, et remercié par M, Be

|

His dofvent aussi être onpa
moit Duchesne, trésorier du Club,

|

$¢® recevoir.
Au déjeuner tenu à l'hôte] Queen's €. J. Magnan
sous la présidence de M. Lucien

|

meme - —
Bélair, M, Sauvé a dit qu' ne ve
RAit pas à eux en tant que minis Améliorez
tre ou représentant d'un gouver- votre appa-

 
 
 

  

   

  
  

fan cus wei

CE QUE QUÉBEC
A FAIT POUR
SA JEUNESSE

  

  

     

 

    
     
    

     
  
      

  
   

 

   

    
   

    

 

  

   
       

     
     

  
     
           

  

           

  

 

, . ; nement, mais comme collaborateur, rence, Jouissez 1468 UNE RUE àL'hon. J.-P. Sauvé comme simple ouvrier de lu caune vousaussi d'une L'oUsST DE— commune. M. Roger Duhamel, Pascailleaux rue L'AVENUR; journaliste, au cours de la mème !
MeGELL

(pur René BONLN) ‘ nieuses. Les plus spacieux . . . ANSFIELD eus
réunion. à lancé un Appel en fa. MILULES PERSANES

M. CoILEUR
L'hon, Jcan-Paut Sauvé, ministre ve ta procdu Bies-Etro Social et de ln dvu-| Préc dhianneneete campagne du

Besse dune le cabinet, a lancé an SENS DES VALEURSappel à la collaboration pour Yoeu- ee -vre vue poursuit son ministère, “1

|

Dans un monde où certains peu-s’y & pus de meilleur milieu qu'au

|

Plès cherchent à imposer leurs“lub Micheleu pour trouver ore Jatologivs, leur volonté de Precipycotiaborsteurs™ dit-Il. 1} a affirm.

|

15 1's hommes dans la mort et La bolls,

6

boi 2que “nulle part allies dans les Shmolation, a bot ban, ajoutait ne Ermani, Francepurà dép uvé, de s'intéresser à son ac alle.

Bur

récopt.on du prix, ,Amériques an Frat ne Je plus précieux, de la jeunesse |
— ==>; pour l'aider dans la préparation et

l'orientation de son avenir. Dans le
Québec où le sens des valeurs mo

v raies est conservé, où l'un s'attacheers la... . plus à servif l'homme, le capital
humain savant Je capital argent.VICTOIRE son Ministère, fondé H y a deux
ans et demi, s'est immédiatement
Mus À l'oeuvre pour exercer un ré

avec le plutôt supplétif. non pour rem-
placer les parents, mais afin de
pourrvoir au manque de moyens.D E ENSEIGNEMENT SPECIALISE

AVANCE
Le ministre, dit-ll, seat tout de

suite tourné vers l'enfance In plus
duiéissée pour prevenir la delin-

. quence juvénile. On y n procedé àet le parti un inventaire, comblé dea
augmente Le subventions, amélio-
te les conditions de vie et on a
pourve à une préparation plus adé-
quate. Applique a la prevention

w HMutôt qu'à la correction. avec l'al-
- de de l'organination des loisirs de

     donneront à votre
poitrine œtte ron.
deur et wtio fers
etd 3 recherches,

POUR MIEUX VOUS SERVIR

FRENCH ART WEAVING
MAISON ETABLIE EN 1926 PAR L. DE JAEGER, DE PARIS

Pionnier du retissage et de Autrefois à
la reprise invisible McGill Col

au Canada.
Jrancs filice d'expériences demandére. Méme (tiéphone LA. eu10

*

 

     
        

   

  

       

 

 

  

     

     

  

 

  

  

 

   

 

  pour votre réponse vraiment incommensurable
à notre politique de travail de la meilleure
qualité et à bas prix, à cause de la quantité
exceptionnelle de vêtements que vous nous
avez apportés durant l'encombrement du
printemps.

  

  
    

 
    
    
  

Montréal, la criminalité à diminué
de 30 pour cent. Pour permettre le
rayonnement du grand nombre de
talents de chez nous, M. Sausé a
vité La gvnéralination de l'enseigne
ment spécialisé, l'agrandissement et
Lamelioration apportez aux ecoles
technique. Un compte actuelle
ment, dit-il, 40 écoles d'arta et mé-
tlern, € écoles techniques et 8 éco
les de haute spécialieation. dans le
Québec, Après avoir affirmé les ce
sais d'orientation chez 7.286 jeunes
zens et la remine de 3.700 bourses
d'études, le conférencier à deman-
dé aux membres du Club de faire
connaitre cette organisation d'ey-
ignement spécialisé: “ditre-le au
tour de vous”.

r

        

      

 

Nous regrettons d'être forcés de suspendre
notre service d'un jour, pour une semaine
seulement, commençant le 12 avril, EXCEPTE
dansles magasins suivants:

i 1609 STE-CATHERINE, près Guy
—lh 5661 AVE DU PARC, près Bernard

Mille policiers | 5303 AVE DU PARC, près Laurier
sont cambriolés | | 1446 ave McGILL CO LLEGEplus haut que Ste-Catherine

|

    
       

  
  

    

  
  
  
      

  

 =
Merci encore à SW-YORK. — L'expasition orga
Monsieur Drew | Disee par ia police de New

York, dans un hôtel et intitulée:
le gouvernement de Monsieur ‘ “La lutte contre le crime”, a été
St-Laurentvient justement d’uni« | V.iiiée au cours dune de cesder-
formiser le toux des ollocotions

|

T'es nuits par des cambrioleurs
Tandis qu'un servait dans les salles

fomiliaies pour chaque enfant. de l'hôtel Un diner zomptueux à
(On sait que cee réforme à maîle poire ters qu votlaient digne-

été prôwue depuis l'automne IICOICeoi
dernise dons le programme du emportaient même vingt-quatre
parti orogressiste-conservateur).

C'est la seconde faie danuis

au’il es: Question d'élections
Générales que les libéroux pui-

sent dons le programme de

leurs adversaires, les réformes

aue iéur propre parti à refusées

ou peuple depuis qu'its dirigent

les destinées du pays.

Une telle méthode de la pan

de M. Louis Stephen St-Laurent,

en Sus Je constituer un témoi-

gnage éclatant à la politique PALMOLIVE
de M. Drew, o évidemment Rend les cheveux doux, éclatonts
pour but de corrompre l'électo- Lalève les pellicules détachces
rat concdien. Le porti libéral t.. tend les cheveux éticutes

. moribond en est rendu à ce mentparfumrecommandé pour
point. Le peuple canadien fait k chevelure des enfants.
bien d'cccepter ces réformes
pré-électorales, mais saura Rentorme de

' quond même donner par son | Huile
vote, le mérite à qui mérite est d'Olive
di.

2

NE pion 1410 PEEL, plus haut que Ste-Catherine

1451 BEAUBIEN, Est
 

 

j Si vous désirez le service d'un jour, nous vous
| suggérons de nous apporter votre vêtement dès

! i MAINTENANT, ou de visiter, la semaine pro-

1

J

 
chaine, un des magasins à service ultra rapide
dont les adresses sont ci-dessus.

Nous vous remercions de votre indulgence
et de votre encouragement.
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Dimanche, 10 avril 1949 ———LA PATRIE

LA CARALISATION...
(Buide do in page 68)

w'ervêter vers Ia source du Baint-
Lourent. Les plus possimistes voient
de part Ge Montréai déserté au pro-
dit des ports de l'Ontario et des
Orands Lacs; l'imagination aidant,
Be voient peut-être les quais de
Montréal recouverts de gradins où
ses Montréalais attristée vies
dralent s'asseoir pour voir passer
—Î

 

la transpiration
DISSIPE

l'odeur rebutante
avec efficacité

et délicatesse
Toujours erémeuz, velouté.
Inoffensif pour un épiderme
normal ,. . ot méme

   

  

  

les navires qui remontersisnt ou
descendralent' le Feuve en saluant
d'un coup de siffist narquois 1a Mé-
tropole retombée au rang de bour-

a.

ESPECTONS ces appréheasions,
car elles sont évidemment sin-

cères, sinon fondées, ot tentons de
les dissiper. Croire que ia canali-
sation du SaintLaurent entraine-
rait la ruine ou même una sensible
diminution de l'activité du port de
Montréal, n'est-06 pas, tout d'abord,
faire insulte aux deux gouverne
ments canadiens, l'un conservateur
et l'autre libéral, qui ont sucoessi-
vement négotié avec les Etats-Unis
eu 1832 et en 2941, pour le réaliss-
tion de cette entreprise ? I -est
difficile de croire que l'un et l'autre
étaient d'accord pour travailler à
la ruine du plus grand port du Ca-
nade Ne voir que des méfaits pour
Montréal dans ia canalisation, c’est
aussi ignorer l'opinion des ingé
nieurs et des économ'stes canadiens
qui ont tour à tour approuvé cette
entreprise, après en avoir étudié
tous les aspects. Dans le paesé, les
commissions du port ds Montréal
ont toujours approuvé la canaliss-
tion. Des corps publics canadiens,
notamment le Board of Trade de
Montréal. ont pu s'opposer à Ja
canalisation en prétextant son coût
Rlevé, mais lls n'ont jumals préten-
du que le port de Montréal en se-
rait ruiné.

@“ITONS un témoignage d'expert. Les tiseus les plus
fragiles. entre autres : celui de sir Alex-

ander Gibb, ingénieur britannique

23¢ 39¢ 39¢ qui fit en 1931 une enquête sur les

pe ports canadiens. à la demande du

se Dans pe gouvernement fédéral, Sir Alexan-

te Por der Gibb disait à Montréal, le 18

= a — er—
 

Le Remède

| RONDEAU
AIDERA

à soulager votre eczéma

à renforcir votre organisme

à soulager des affections bénignes de la peau

à reprendre vos forces

à soulager des affections des voies respiratoires

tout comme il a défà aidé à soulager des

milliers d'autres personnes

——Le Remède

 

est composé de 16 ingrédients différents, dont des

herbages judicieusement choisis et des vitamines A

et D savamment mélangés de façon à en faire un

tonique excellent et efficace.

  

  

   

 

  

  

   

 

RONDEAU

 
 

Faites l'essai du

Remède RONDEAU

En vente chez votre pharmacien 59 00 ou écrivez-

en bouteille de 40 onces .

   

La Cie ANTIBITOL
4 Limitée

390-A. Ave VICTORIA,

Westmount (près Sherbrooke)

  
La Cie ANTIBITOL

Westmount 

33 de frain de postes. €
diées franco).   

   

  

  
ADNBHSN

vias .....

 

POSTEZ CE COUPON AUJOURD'HUI!

200-4, Ave. Victeria, Mel & Qué,

finvoyez-moi une bouteille de 40 ences de Remède Rondeau. je

50; 90 ur le remède, .18 de laze de vents wt
paierai 89.50; moit 89 00 taA

NOM .. cescespatesraasssase, 2UVOSSRESS

oncossteroncsnecasuMecuMe

   

 

  

  

    

   
           

il gagnera votre confiance

nous

Montréal 6, Qué. Con.
Tél. EL. 8056

sont €

    csascsenseese

   

    PROV. sesssvosnancnuseune

 

        

septembre 1981: “Jo ne douts pas
quant à mol, que le port de Mont-
réal ne doive continuer à allez de
l'avant régullèrement et sûrement.
Vous avez toutes les commodités de
communieations nécessaires à le
création d'un grand centre indus
triel et commercial. Je ne crois
pas que vous ayes lieu de craindre
Qu'un four les navires de fort ton-
nage à destination des Grands Lacs
passent devant votre port sans s'y
Arrêter. Je suls convaincu que si
votre port est habilement adminis-
tré, Montréal restera le 5srand cen
tre d'entreposage et d'expédition
du Canada central et oriental. Se

1

Nul autre sovon n'est

position pourra finir par ressem- impitoyable le

Der à celle occupée par le port de Lane oe Vol bte ne

ndres. read je linge plus propre
fe sutore) ro Te Tope bass phe

$blouisiant que le nouvess

To ue 700

|

SuperSuds

PONOL===
CONTRE LES POUX: Employez
“PONOL”, en vente partout

DE

JAVELAGE
Dépôt: F. R. LAROCHE

Montréal

 

  
      

  

 

 

NUL AUTRE SAVON
AU MONDE NE REND

   

  

    

  

 

 

Ouf, une tasse ds délicieux Nescafé est vite pré-
, ot il n'y à pas de marc déplaisant à jeter.

ais ce n'est pas tout... le Nescafé vous fait
pargner de 1° t; en effet, si le prix des cafe
rdinaires est plus élevé qu’avant la guerre, celui
u Nescafé est moindre. Tasse pour tasse, le
lescafé coûte aujourd'hui moins cher qu’un café

ordinaire en boîte où en bocal. Préparé avec les

w
a
e

Il se vend plus de NESCAFÉ
que detoutautre café instantané!   a =,

men .
LRNY

meilleurs cafés de l'Amérique du Sud, le Nescafé
vous est présenté sous forme de poudre fine dans
des bocaux hermétiquementfermés. On le fuit dans
une cafctièro ou
simplement d'ajouter une tame d'eau bouillante

r cuillerée à tbé de
instantanément un café d'une saveur sans

jus la basse même. I) suffit

Nescafé pour obtenis

Achetez du Nescafé aujourd'hui. En bocaux de 4 onces et de 12 onces.
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provines, M. Onésime Gagnon, qui, ff ERAS -Promostics| ==rider ; : frieFemmeoS G1, Ade19482 cm [meme ion No ton —En Ontarie, pendant que les pre- México, où on trouve bâtie le viii aux Pays-Bas un total de 36,- ‘sites photographier voire commanisat i
\ Ereasistes - conservateurs préparent | in ami u de México, notre belle capitale, “1269 maisons d'habitation, ’ * de l'originalité des ih . 4 . Voussur es leur congrès du 25 pour le choix Je vous prie de me pardonner et —— in origina photos appropriées pour la circonstance.[3 . d'un nouveau chef, les Ubéraux aussi de publier cette lettre a.v.p. i — 000 m2 00 0 se 200 20 00 00 000 sm 0 02 9ASprochaines éreér2sesde 7 vou romane Saaucou de OL DÉTACHEZCEtouscourqude près mu detof . rors bonté CONTRE, LES OU: Emp }auralen acco ri : Em

Geng, ELECTIONS es Intances avec des | nous éc t Votre. serviteur ot ami, PANOpengvente partout Ba Se la valeurpar—— communistes,
t: F. R. LAROCHEune, - ; En eee canadienne, 1s bd. JOSE BASILIO DE UNANUE. Montréal GRANDS SPÉCIAUX ||ide 1 Ey ; F DÉRALES raux en congrès semblent décidés} Le rayouneeuent de la « Patrie >

EN PHOTOGRAPHIE DE ière COa maintenir la coalition gouverne du dimanche est considérable. Pour
© MMUNION ;mentale avec les progressistes-<on-

|

s'en convaincre, U suffit de Ure la
CARTES PON CARTES POSTALES ‘ARTES PORT,

am,
,

2 Ss ALES
Les prochaines élections fédérales sont devenues fe sujet fibreAE BomPremter fimetre lettre qui suit, venue du Mexique. VOYAGES ’ Le fimies. 6 flies pæpéte soie avre 1 flutes papier pate })de conversation. Les pronostics vont bon train et chacun un appel dons ce sens à quel de Lic, José Basilio de Unanue, ECONOMI UE ns ‘ Prixréduit En rara |)

eomprimé on émet le «lien, Mais l'homme de la rue propose... et le 600 de ses partisans, auelg ‘ave 2 Poniente num. 106,
Q S réduit 99e $1.5 dus .... $1.95 )

deux d'Alka-Seltzer dans un verre preenier ministre disposera. Cependant, cette semaine, sans p | Puebla, Fue—MEXICO, > NEW. Y "ni ”
3

dems paises disecudre. Buvezla

|

donner d'indication très précise, M, Saint-Laurent à laisé| TS ’ a . ORK pour PAQUES Cad. TOUT OUVRE EPAMANTE. MI NON SATISFAIT |
a)Bettereewulager

|

entendre qu'il se pourrait qu'elles alent vu fût cet été, Inconséquent Pucble, Puc a 25 marso 190, Chemin de fer Autobus adeau OO MEPOSONKWANK FRAIS )musculaire, js aigreurs et dérange- M. Saint-Laurent est entré tard dans la politique. Ii —_— M. de Directeur de $ 40 $ -10 i A
“eatomac, EE . Satnt-Laure à: A

to maguifi +
montsd'estomac. En àps s'est affirmé im «dratement un maitre dans ce que nour WICHITA FALLS, Texas. — Sid La Patrie vostures 133 A lagears 29" + { certificat de ore esd \PHOTO M ODELE »
bee pharmacies. / a pourrions appeler ja grande politique, celle que Fon définit! johnson administre une correction

|

NUM 180 Est, rue Sainte-Catherine Départ: Avril 14, PM R a , Fire meprés Papineas - - »72-40 comme fa sconce ou art de gouvernement des Etats. Mais |(imméritée) à na fenune, puis, re-| MONTREAL, CANADA. = Tactuant trameport, frate dnbiel, shipersioen 35, AM. ( GrandeurPTRO Présentez-vous À mates stu. avert fous ben Jura: |
= ! pour Ja routine. l'organisation et In strstégie qui permet

|

pentant, la met (ne Gusre| pi j Seale Hall, admission lente radeonaioasite a Radio City 11", donné gratul- dio avec cn coupon pour 8.30 b., avanti) adh. ÀALKA- elt de gagnerles élections. il s'en est remis à d'autres. Li trouve ist la conduit au commissariat de onsieur le Directeur:— € ) et tramaport. ‘ tement. “obtenir cr pels spéciaux, Le EEE )i tout naturel de consulter danseepeuvent police, oil elle le fait arrêter pour] Je viens de lire dans votre beau PL Réservez dès maintenant. Pour Pensesgneme0 PEELSMONTREAL Deus qulies de pose & votre dispontion 1h, h 62 ps», |
= - —| le plus sûrement le renseigner, qu mieux Te |, oo t apni > J Di - den > ; - , v . ————————> ———wv-)

“que ses déput(s. Aussi a-t-il annoncé que. dés la rentrée de coupé et blessures tt magniiique Juurnal du man Les ‘ans sont joruverts
= =

— Pâques, I! réunira ses députés pour connaître les impres- | ___
sions qu'ils rapporteront des diverses régions du pays. Et

Une aide pour les ménocères | lui-même tra dans l'Ouest pour prendre contact avec ‘a
popu'ation de cette région du pays, population mélée, mixte
où les réactions sont plus difficiles à percevoir qu'ailleurs
parce qu'elle n'a pas. comme dans l'est. les attaches profon-

! des avec les fondations du pays. .

De toutes ces Impressions, M. Salnt-Laurent tirera des
conclusions et décidera si l'occasion est favorable à la tenue |

, ammédiate d'élections. Dans ce cas, (1 est fort probable |
| Qu'elles auront lieu dès !s fin Juin, début de juillet au plus ;

|
|

  

tard: on avait parlé précédemument du mois d'aoGt, mais
c'est trop tard ou trop tot. Si le gouvernement, apréw
consultation des députés, trouve le moment favorable, il
n'attendra pas; sl on lui rapporte un avis défavorable, à! - ;
ne les tiendra pas cette année, comme l'autorise pleinement
Ia Constitution, Dans la première alternative, on parle du ’ ! e . ° »

  

127 juin, date qui semble assez plausible; dans ia seconde,
i la session se prolongera et les élections auront Lies en 1950.

* * *

M. Drew. de son côté, ne veut pas être pris au dépourvu
1} adreseera plusieurs fois la parole dans ia quinzaine qui
vient; il parlera deux fois à Toronto, & Guelph ainsi que
dans les Maritimes; il sera, de plus, le premier chef politi- “
que canadien à se rendre dans la nouvelle province de
Terre-Neuve. I) était question qu'il aille à Québec en avrit:
mais rien, encore, n'a été arrêté; il semble que cette visite

Lt du chef de l'opposition dans la vieille capitale n'aura Heu ,ABSOLUMENT ail que pius tard, Obligé d'être à Toronto le 25 courant pour |

 
GRATUIT LE assister au congrès du parti conservateur ontarien qui doit

‘se choisir Un nouveau chef, H lui sera vraisemblablement
impossible de faire une balte à Québec, au cours de ce
voyage.

Mais re ne sera que partie remise Dès son élection
comme chef du parti M. Drew s’est tourné vers la vieille
province francaise; H a multiplié ies gentilleases à sen

l'égard, allant Jusqu'à parler français à la Chambre. Doué
: d'un prestige incontestable, d'un entregent qui lut conquiert
bien dea sympathies, fin causeur, brillant orateur, tacticien      

 

ÉraecNE M Teues | habile 7!parlementaire rompu aux secrets du métier, [| n'y7 : à Aucun doute qu’il sera un Jutteur de taille.S CPARGNEZ VOTRE SANTÉ | . + +
EPARGNEZ DE L'ARGENT| Du côté CCF. les préparatifs à l'élection sont sans de flançaities Un ] jTsille-ligumes ot Hache.

|

doute poussés là comme ailleurs; mais il faut bien recon- Solitaire ensemble amorfi com) * Diamant solitaire avec i amant tare
legumes “Morris Matric” | naitre que dans le Québec, rien pe se fait. On à annoncé avec 8 diamants amor- prenant 12 diamepus... Mance amortie,clé se aeREde ps * ous
rerumts tw. Fou Wb jusqu'ici une seule candidature, celle de M, JÆ.-Léopold tie Une bague d'une dispositi i neem - = rec

©

sures ce
rames réa

à

ToutRe Cadieux, employé de tramway, dans je comté de Papineau. conception originale.

de

chic oTen marie main, Un ¢ po dune dansdes montures remas- Sertisage d'une beautédistinction exqui quablement harmonisées. incomparable,

od doce mxvdobie, vrork . Les organisateurs dû ce parti, s'ils ont l'intention de faire
facie Tete, Tache et cove

|

UNE lutte sérieuse dans notre province. ne l'ont pas encoremoors quel légume, Horde | montré.

gares de vordes trade d'une | * - *facon acces morte at aurteble à
ei Puisque nous en sommes au chapitre de l'organisation.ratepe You OR peut nignaler le choir de M. Lion Bertrand, députédrop des hoses dope. Actuel de Terrebonne, comme eandidat aux prochaines7 preene élections danscecout Crchoix fut fait à une convention.

’nue dimanche dernier érôme. M. Bertrand, qui est_ Tronchourentwireles | un journaliste, a été choisi à l'unanimité.
’

. Fer d'autre morriable, cho,‘ Chez lies conservateurs. une convention s’est tenue, lundi= ce oom meme nés ve soir, à la salle Victoria & Weatmount: M. J A. de Lalanne
t

© ’

. [seitarc “ours à été choisi comme candidat pour ce comté. Il ¥ aura une
\Promege au tnade constance autre convention le 20 pour le compte de Notre-Dame de

'

ta syscoen wero'ey os re= Gréce,
|

weyonte savon ras me €
gui, $0.50 pe Nous avons appris également qu'un nombre de Plus ea

us considérable d'électeurs signalent des requêtes pour
!

Polls à crèpes et à seufs automatique
Bate oer «moe,date, wow Jute un oer mow. demander à M, J.-Emile Dubreutl, ancien député de Jenanne-torrèsn,

acearstanco

eueLS Mance à Québec, de se présenter dans le nouveau comté de
Sun elion Pro réguher, 33 CO. Paptnean.

RERE vos Sesr BAGUES A DIAMANTS ET ANNEAUX DE MARIAGR€ COUPON AUJOURENUL. | les jeunes progreasistes-conservateurs de Papineau tenaient
une soirée récréative et samedi, ia Jeunesse Itbérale offraitSATSTACTION GARANTIE te un vin d'honneur au Club de Réforme à M. C.-D. Abbott,

i
ou votre

$
1

50, plus frois

d
e

poste olier député de Westmount et ministre des Finances, qui était#t retour, rembourés Commandes PSL. accompagné de Mme Abbott. 8

  

 

 

 

 

   
 

{{
gerne ; Au même Club de Rilorme, samedi widi, M BH.

…
rere, PIO| Wintorn entre a in =
preammerSpecraines, | membre du cabinet “Balnt-Laurent, était le conférencier à Superbes pour la vieWinnipeg, Moritoba | Un déjeuner<auserie,

.
bi 3 doigt d ‘oud!Chez votre bijoutier …. ou au doigt d’une dame... n'oubliez pag

Veunllez m'envoyer J merveilleux OCCes-
soires de Cuisine. * * *

lh [SYR vou”
| - que les bagues À diamants et les anneaux de mariage

æ

fy les P. Dans le domaine provincial, la maladie du premierJinelus 3 eu envoyez-les PSL ministre Duplessis a suspendu quelque peu l’activité. M.
Polios &sarsrsnss @Duplessia souffre d'une iégere congestion pulmonaire; son
eurtiprnt de garantie Blue River se présentent toujours avec fierté.
traiuits Gves chaque ennect,

état n'offre aucun danger. mais ses médecins l'ont continé
à ses appartements pour quelques jours. On eroit que .

Les bagues à diomants Blue River se vendent ohez les mailleues
toujours sur l’ordre de ses médecins, a premier ministre

L ’
sera forcé de se résigner à un repos de quelques jours après - . Béjousiers, dans tout Le Canada depuis 25.00 fuiqu'à $4,00000

 
 

   VERE MELE va convalescence, Dans ce cas, ce serait le Trésorier de la

  

 



 

 

 

 

 

 

 

Enmarge des “Oscars”
21 L'HORAIRE DUFILM

LOEWS. — “Kissing Bandit”
10.18, 1235, 250, 5.10, 7.25, 9.46.

PALACE. — "Wonderful Urge”
 

EE————————————————

 

As CAPITOL
Van Heflin, Robert Ryan ot Jo

net leigh sont les vodettes du

füum Act of Vinienca, que l'on ves-

78 au cinéma Capitol
La distribution compte aussi jes

æomédiens bien conus Mary A
tor, Phyllis Thaxter, dans des
rôles intéramnats. de mème que
Berry Kroeger, Taylor Holmes

 

Wiliam H, Wright, eat l'histoire

dramatique d'une chasse À l'hoëm

me émouvante et de sn consciem

ce. L'action se pasme Ge nos jours,

dans une grande ville américaine

Janet Leigh incarne la cours
Feuse épouse de Van Heñin.

LE FOYER DU “MEILLEUR VAUDEVILLE*

He,00D “reat prononcé sur La production cinématographique

de 1948 de façon géméreuse, oa accordant au “Hamlet” de

Bir Laurence Olivier de très grands honneurs. En ce faisant, c’est

Yindustrie du film britannique qu'Hollywvod honornit. On salt que

sir laurence Olivier à été personnellement gratifié d'us “escar” pour

son interprétation dans ce film. x

 

10.38, 1255, 3.10, 5.33, 7.45, 10.00.

CAPITOL. — "Act of Violence”.
1038, 12.58, 3.10, 5.30, 7.48, 10.00.

ORPIHEUM—“High Fury”, 10.10,
1250, 3.25, 6.06, 845. “Sirem of the

Awsurd’hut, dernier joar 11 CILIE WRAY
© Commençant afi ©

LILIST-CYR
Le comique AL STEVENS

JACKIE & TUFFY, deux as du rire

La pins bells
de contes

JANET STUANE

AUTRE point à l'honneur d'Hol-
lywood cette année, c'est d'a

voir reconau les mérites de “Mon-
sieur Vincent” et de lui avoir attri-
bué le prix du meilleur film étran-
Ser. Hollywood aurait pu ici don-
ner la pakne i des filme de moin-
dre valeur morale. M ne l'a pas
fait et c'est & un film pour ainsi
dire religieux que les honneurs du
meilleur film étranger sont allés.
Ceux qui ont à coeur une regéné-
rescence du cinéma sur Je pian
Chrétien, se réjouiront du prestige
Qu'en retirent les cinéastes qui veu-
lent se servir de l'invention de
Louis Lufnière pour l'élévation des
masses et non pour leur rabaisee-
ment.

ALS en plus de ses qualités mo-
raies, “Mons.eur Vincent” pos-

sède des qualités cinématographi-
ques de premier ordre. Nous ne
sommes pas de ceux qui seraieut

prêts à prôner des films impeccs-
bles du point de vue moral mais qui

par contre, péchersient contre les
lois du goût en général et du sep-
tième art en particulier.

  E reconnaissant “Monsieur Vin-
cent”, Hollywood y & vu à n'en

pas douter Un grand film dans tou-
te acception de l'expression.
Grand par le sujet qu! est la cha-
Tité chrétienne incarnée en Saint
Vincent de Paul, grand par le mise
en scine, grand par le jeu de Pier-
re Freanay et de ses coliaborateurs
et grand par la photographie, ie

mouvement, le montage etc.

E film “Jeanne d'Arc” a rempor-
té le prix du film le mieux

photographié en couleurs. Ce:a
scmblait une façon de reconnaitre
au mons en partie un autre grand
fim. On avouera que cela etait
mieux que l'oubli compiet. "L'os-
rar” pour la meilleure actrice de
l'année est allé à Jane Wyman au
lieu qu'à Inzrid Bergman. Cela
aussi était mérité car le rôle tenu
par Jane Wyman dan: “Johnny
Belinda" était de beaucoup plus

difficile que ce:u: de Jeanne d'Arc
L'actrice qui joue Jeanne d'Arc

peut sans doute être écrasée par
son personnage mais pour peu quelle

ait du talent et nous savons qu'In-
grid Bergman en possède énormé-
ment, elle peut aussi être empor-
tée, empoignie et comme mue par
ce rôle où il est relativement aisé
d'ètre grande et sublime. C'est un
peu comme en mus:jue, Certaines
pièces musicales sont d'une pureté
mélndique tellement évidente, que
le pire des interprètes ne peut réus
sir à en masquer 1a beauté, tandis
que d'autres pièces où seules les
Qualités extérieures existent, exi-
gent tout de l'interprète pour
brler.

JAE Wyman joua!t dana “John-
ny Balinda” le rôle d'une sour-

de-muette. En ce siècle du cinéma
parjant, cela de prime abord n'était
pas voué au su>cès. Mais c'est
tout le contraire qui s'est produit

Triomphe du silence. Eloge de s4

puissance au cinéma parlant et
parfuie trop souvent ton‘iruant.

OILA pour l'essentiel. D'autres
prix ont été accordés pour

d'autres flims, pour in direction de
certaines bandes, pour des rôles se
condaires. Dans ces catégories, les
ra sons qui ont motivé l'adjudica-
tion des prix paraissent moins évi-

dentes. Ft U y a sans doute cer-

tains filma, certains acteurs qui

Mméritaient l'ex aequo. Mais au cl-
néma comme ailleurs. I! y a sana
doute beaucoup d'appelés mais peu

d'élus.

E” général Hotiywood a bien mé

rité de la gent cinéphlie, pour

 

Atlantis”, 11.30, 210, 445, 725
eTTT 10.00.

L'esprit de justice, le bon jugement

|

PRINCESS, — “Unfalthfelly

semblent avoir régné plus que d'ha-

|

Yours”, 10.00, 12.10, 2.30, 4.56, 718,
bitude, dans la capitale du film! 9.40.
américain. IMPERIAL — “Bisck Eagle”,

—trem 9.50, 1240, 3.13, 600, 845; dimas-
che. 12.10, 3.00, 5.45. 8.25; “Slightly

Au PRINCESS Fremeh”, 11.10, 1.50, 4.35, 7.20, 10.00;
d:manche, 1.335, 423, 7.10, 9.25.
ST-DENIS. — “Notre-Dame de la

1200, 325, 6.35. 10.00;
1.35, 3.00

“Unfaithfully Yours” est le titre
du flim qui passe depuis vendredi A
à l'écran du Princess. C'est une

|

Mouise”,
production de 20th Century-Fox

|

“La Rose Effeuillée”,
qui met en vedette Rex Harrison [825-
et Linda DarneH. ELECTRA. — “Iavisible Moeur-

La distribution comprend aus-|trier”, 1.00, 3.10, 5.25, 7.35, 9.45.

st Barbara Lawrence, Rudy Val- BEAUBIEN. — “Rachel and the:

lée, dans des rôles aussi intéres- |Stranger”, 1.00, 431, 802; “Empe- |
sants, ains: que les comédiens ror Waits", 235, 609. 940
Kurt Kreuzer, Lionel Stander. CHAMPLAIN. — “La Fée IBan-
Edgar Kennedy, Alan Bridge, Ju- Che”, 1.04, 3.08, 3.12, 7.16, 9.20,
lius Tannen et Torben Meyer. —

C'est un fikn que l'on dit des
plus amusants, avec son sujet ra.
Tensent dépeint sous ce jour \u
cinéma En effet, {1 s'agit Je
l'histoire dun sympathique

d'orchestre, éminent mais mal-
heureux quand même, parce qu'il
tient sa femme resporsable de sa

vocation.

Au PALACE Jenm Aurenche;

“That Wonderful Urge” de 20th Claude Autant-Lara)

Century Fox est à l'affiche du
Palace avec Tyrone Power, Gene
Tierney, Rerinald Gardiner et

Arleen Whelan.
La distribution comprend ause!

Lusiie Watsym, Gene Lockhart,
Lloyd Gough, Porter Hall Ri-
chard Galmes, Tayior Holmes et

Chit Wills,
Cest une production dirigée

par Robert-B. S.nclair et réalisée
per Fred Kokimar. d'après un
scénario de Jay Dratler
A l'occasion de Pâques, mans

doute, tout le monde aimera voir
une comédie comme “That Won-
derful Urge”, dans 'aquelle Tyro-*
ne Puwer si populaire, incarne

un reporter de bonne apparence.
mais qui éprouve certaines diffl-
eultés dans l'exereice de son mé-
tier, lorsqu'il est chargé de s'oe-
cuper d'une jeune héritière, per-
sonnifiée par Gene Tierney.

A l'IMPERIAL
Tn film Columbia, Slightly

French, est à l'écran de l'Imperial
avec les vedettes Dorothy La-
mour et Don Ameche, |
La distribution comprend aussi |

Jules Carter, Wlard Parker
Adele Jergens, Jeanne Manet
Frank Ferguson, Myron Henly,
Leonard Carey et Farle Hodgins.

C'est un film réulisé par Irving
Starr, — un nom prédestiné et
sous la direction de Donzlas S:rk,
d'après un scénario de Keren De-
Wolt.
Comme attraction supplémen-

taire a4 pré gramme, Black Eagle,

Thistoire d'un courser fume,

Le produrteur du “Diable au
corps”, que vient de signer dimpor-
‘tants accords avec la 20th Century

‘dans les studios français :
phe”, d'après Bensamin Constant

{scénario et diilogues : Prerre Bost

et Jean Aurenche, miss On SCÈRE °
Jean Debinnoy/; “Vam Goygh™ reé-

Pierre Lost.

basée sur l¢ roman d'O. Henry
“The Passing of Black Eagle”.
Ses vedettes en sont 
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Vi et DUrare,motion a

 

  
CR AIPIQUE

FRANÇOIS ROZET
© ODETTE JOYEUX

RE-DAME
‘WoTMO SE

avec GEORGES ROLLIN

   

   

chet || ¥ox de Hollywood, va faire réalaer

~“Adol-

nario et dwluogues : Frerre Bost et
mise om scène:

: enfin viendra
“Porte-maiheur”, d'après le lure de

 

William ;
Bishop. V.ræinia Pattou, Gordon
Jones et James Bell |

   
  
    
  

  

128 GREGORY'S
do mmarury

DICK & DINKE
Adrsbaire *
  

|
1

L.

REGINALD GARDINER #9
“ARLEN WHELY "

A l'affiche

i

  

REX HARRISON
LINDA DARNELL
RUDY VALLEE

  

 

PENDANT LA SEMAINE SAINTE

LA PASSION
EN 13 TABLEAUX

JESUS: PAUL THERIAULT — MARIE: ANTOINETTE GIROUX

LES SEPT PAROLES DU CHRIST
par les Disciples de Bach

au MONUMENT NATIONAL

les 11, 12, 12, 14 avril en soirée
Billets: PL. 6404 — MA. 6201 — AT. 5405

$200 — 1.75 — 150 — 115
Mine en avène et déco

diosca et émou

 

 ia distribution de ses trophées. 
  

   

    
    

  
  

= LEICH - ASTOR - THAXTER

SIREN OF
ATIANTIS

  

PHYLUS

A l'affiche
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Dimanche, 10 avril 1949
=
La Musique

Anna Magdalena Wulken
Par Dominique LABERGE
er

SEMBLE qu'il soit naturel à la femme d'avoir l'intultion nette des
pressentir le tuient où le génie de ceux
carrière

 

Fo 11 lui arrive parfois de
Qu'elle aime. Elle peut édifier la
Œaut pour cela de la compréhension
memoire l'exemple de deux femmes
musiciens. Aujourd'hui, je parlerai
fois, c'est-à-dire dimanche prochain,
Medtner,

 

JEANSEBASTIEN BACH épousa
authentiques, lis reviendront & 8é-
bastien. En falsant abstraction du}
fait que je suis 3a femme, ou plutét
an veuve, hélas! je comprends assez
la musique pour être convaincue
que cela doit arriver. 8 peu d'an-
nées après sa mort, on néglige ses
oeuvres pour leur préférer les com.
positions de ses fils Friedemann et
Emanuel,

tout d'abord ss cousine, Maria
Barbara Bach, qui lui donna sept
enfants. Maria Barbara mourut
prématurément après 13 ans de
mariage. Vers la fin de l'été 1721,
une année environ après la mort
de æs première femme, Jean-Sébas-
tien demanda la main d'Anna
Mugdalena Wulken, de quinze ans

d'Anna Magdalena Bach. Une autre

  

musicale de son mari I lui
et l'esprit de sacrifice. J'ai à la
qui furent les épouses idéales de

H wagira de la femme de Nicolas

 

PATRIE 

Programme varié
au Gayety

11 y a de bonnes nouvelles et i}
en est de mellleures. Cela qui noun
annonce le relour de is danseuse
Lill Saint-Cyr su Qayely est de ces
dernières, la direction du Gavety
a vu obtenir la folie dunseuss, la
favorite des Montréalais, pour un
envaxement très Jimité et qul com-
mencera Jundl en matinée, 1) y aura
avant-premiêre du speciale lundi
A 12.05 am.

1e comédien de classe Al Bte-
vens, vedette de Dlusletuirs comédies
Miaica'es œur les srènes de New-

 

York sera la seconde attraction
principale et M. Stevens axira au
comme maître de cérémonies.

Les comédiens noirs Juckie et
Tuffy feront leur large part pour
l'amurement des spectateurs et lis
ont tous deux plus d’una ficelle à
exploiter, LæA Mregorvs pous racone
teront Jes avatars d‘uné famille et
leurs observations feront rire aux
larmes.
La chant scru représenté par la

feune Janet art, Dick et Dinish,
mont des afrobutes tout & fait exe
cenlionnels. le gentiemun drôle
Henry-f. Kelly brézentera un nue
méro de fantalsie qui a's pas son
pareil. Le virtuose de l'harmonica
Banlev Hooper et la danseuse
acrobatique Hhirlev  Lavsile com-
Bléteront lo Fpectacle,

  

 

VOTREGUIDE
DE THEATRES 

FREDERICK JAGEL, le répoté
ténor du Metropolitan, qui chan-
term le rôle-titre de l'opéra de
Verdi, “Othello”, qul sera présen-

Ol

 

EON?

 

  

Ve
al‘

1610 si-senis
LU, 4210

— 2 FILMS EN FRANÇAIS

 

Îleanchautienectanti Frais  mais je ne puis croire
Qu'il en sera toujours atnai”.

“ee

té an His Majesty's les 11 et 13plus jeune que lui. Anna Magdalena

3 mul sous les auspices de l’Opersvoulait devenir chanteuse. À aa

 

En

  

; é. Si pleine d i o| Goldwyn-Mayer. réaligée par Joe AL JOLSON’ chant pour deveriir la mère vérita-

|

beauté pieine © ous Ae x Pasternak, sous la direction dc ROBERT ALDA - ALEXISble dea quatre enfants qui restalent

|

fusse avec tant de jeunes enfants, Lasio Benedek. La distribution ESLIEà Bush, trois autres étant morts,

|

toujours trop peu de thalers, et tanc|, “A8l0 a © ; Mikhail Rea SMITH = JOAN LESLIE «Elle-même devait avoir une nom-|de chones à fairé et à surveiller, —-

|

Somprend ami Mikhail Rasum- aussi
breuse famille: treize enfants. Anna|!& cuisine, les lessives, les raccom-] BY. > une €; Clinton  Sunberg, CarletonG. ONMagdalena dit que dés le jour de Modnges, — quand je parvenals & Young, Edna Skinner et Vincen- MdSNsun mariage, elle n'eut plus d'autre

|

Profiter an inatant pour écouter te Gomez. WEISSMULLER
existence que celle de Jean-Sébaz-

|

jouer sur l'orgue une cantate ou un C'est la troisième fois que l'on 1280 rut. N.-Catherine MAUREEN O'SULLIVANtien, “J'étais comme une petite ri. |motet. Satteignals. mol ausst, cel USL

14

Heme fo MORI MERCIER oi. emt 2006 SHEFFIELD

premiére entrevue avec elle, Bach
poss un cahier sur Je clavecin.
s'afsit lui-même devant l'Instru-
ment et demanda à l'entendre. À
ia fin, Monsieur Bach regarda la
Jeune file sans faire un mouvement

ai:Tw voix est juste; tu sous pénétrer dans un monde différent.| dit" Qui tient l'affiche au cinéma JedBER
’ FE un monde serein. rupra-humain, où Loews, avecles JedetteaFrank ha SEL

L récocupati ter- inatra, ry! r. . s-| M RSH
tronpontur De on Carrol Naish et Mildred Natwick. mmeNNA MAGDALENA, en se ma-

riant, devait abandonner son

 

vière aspirée par l'océan, accaparée,
absorbée par une vie plus profonde
et plus grande que n'aurait pu être

Guild de Mme Pauline Donalds,

ne savait apprécier la musique de
Jean-Sébastien.
elle, est autre que la leur, elle fait

restres n'ont plus de place. En son
essence repose la paix et aussi In

ileu de paix et de beauté, La musi-
que de Monsieur Haendel, de Mon-
sieur Pachelbel est d'autres est très

LIE fut si mélée à ne vie de
compositeur qu'Anna Magale-

“Ba musique, dit-

 

 

Au LOEW'S
C'est le film “The Kissing Ban-

C'est une production Metro-

Frank Sinatra et Kathryn Gray.
son comme partenaire à l'écran
1æs couleurs du film y sont belles

  ;@Lvisiet
RDS
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A L AFFICHE DE

 

*RELENTLESS” en couleurs
Robert Young - Mergaret Chapman

CANON e1TY" Scott Brady

 

wwRasustcimentpou €
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REGINALD OWEN / 2=

BAMIY FITZORAALDL
TOM CONWAY
PHILIP DORN
  
   

  

la mienne. Et p! is avec |belle. mais ne vient pos du mème Ser. dun =
Tai, plusdonannées Fale} ras pays que celle de Bébastien. Peut- onuatrent le puysage des Ster SAMEDI SOIR LeJe prensis conscience de as gran. |étre suis-je ainsi parce que je Vai- L'histoire nous taconte com- PARADE DES VEDETTES M +
deur. Bouvent, je le voyais si puis-| me. cepehdant, mème si Je fais ment un jeune homme, poursui-| YW M6 scène yu ALK. GOULET, Wi ystere
sant & côté de moi que j'en étais |8bstraction de lui et de mot, Je mens

|

Lunt’ un étrange idéal, entend deterrifiée. Sébastien était toujours [sans pouvoir autrement Vexpliquer.| ginouiller les riches au profit des COMMENÇANT EN FIN “trop grand pour que je puasc|qu’l) existe une différence entre sa pauvres gens, mais constatant DE SEMAINE Tarzanratteindre.” Tanm@ue et celle des autres” Et. pur la suite qu'il se trouve tout| _ > FILMS EN FRANÇAIS —ee -1 Ihistoire a corroboré cette simple stmplement le chef d'une bande “rd o JARKYintuition, de voleurs ALIAS)€ Du. 8877LLE relute encore dans sa Petite
 

Chronique qu'un jour, après que
Bach ent prononcé ces paroles; “Je
remercie Neu de t'avoir donnée à
mol, Magdalena”, elle ne put rien
répondre, muis murmura passion
nément cette prière: “O Dieu.
rends-moi digne de lui, rends-moi
digne de lui!“ Elle prit tout A coup
conscience He an jeunesse et de la |
terrible responsabilité qu'elle avali!
assumée en acceptant de devenir la

femme d'un Jean-Mébastien Bach.
Ri elle le rendait tant soit peu ma!

heureux, elle rinqualt de faire tort,
& sa musique. Elle I'aidn du mieux |
qu'elle put. Le soir notamment.|
w'installant à 1a table de famille.
elle coplait les partitions à ta lueur
de In <hansdelle

oa.

  
AM MAGDALENA a su prea

sentir le génie de Bach. N’a- |
telle pns écrit: “J'ai la certitude
profonde que tant que durera sn
mosaique, 1! vivis. Je sais blen qu'it
Y, à Maintenant d'autres courants
nlusicaux, que les jeunes toujours à
Yaffût de nouveautés s'empresasent |
de suivre, mais lorequ'ils auront
pris de l'âge. aile sont des musiciens

 

Aujourd'hui à mares,
am |Prigranime aprelni!

“The Adventures of
ROBIN HOOD”

en technlcouleurs

avec Errol FLYNN et

Oliva de HAVILLAND

Dick POWELL dans

Station West }

Ouvert tous les jours 4 11 h. a.m.
Le dimanche & 12 h. 15.

(Coupon Nery
huge  10I5 ST-CATHERINE E.. . FA. 1665
rer

ES
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“Un Soir de Rixe"
STEWART GRANGER

JOHN MILLS

Mettingtom
pres Micka

R, Lisa
VERDUN PALACE

FILM EN FRANCAIS
LE ROMAN DE

MARGUERITE GAUTHIER”
(Version française de “Camiite™)

Robert Taylor - Greta Garbo
nanest

ona
ASpn

@. RED SKELTON
Toe Fuuer:Brusu

hanBLAIR i
SAMEDI SOIR

PARADE DES VEDETTES

   

sue In scène 1 ALP. LOLI, WMI

|

(Plus d'hilarité et de bons mots que
; vous pourriez en attendre n'importe où

en 75 minutes !

52SKELTON
Tue FurteRBrusn
reRut

~~JANET BLAIR

LaWÉREn THATBROKE
EVERY CRONT PAGE

   

  

scorn BRADY

JUNGLE GGUDESS G. Reeves
“SONS OF THE DESERT

avec Laurel & Hardy
“KIT CARSON" Jon Hall

© JE COREY

 

rent «
(herise  
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13% Reawhien RB
Ce

THE EMPEROR WALTZ”
en THEOHNCOLOR

Bing ¢ really = Joun Fontaine

“RACHEL & THE STRANGER
Wil om Volden - Loretta Young

CANON CITY” Scott Brady
“MIRACLE OF THE BELLS

Prank Sinnten - Fred MncMarep

 :

 

 
 

 



 

 LA PATRIE 

  

 

Une scene du film “SLIGHTLY FRENCH” avec Dorothy Lamour

et Don Ameche à l'affiche du cinéena Imperial.

  — ——— — me — —

= Au Gayety ————B

 

  
En danseuse Lili StCse qui rexient au Gayety cette semaine dans

denix numéros choregraphiques de sa création.

 — — - —

ILS SONT

FOUS
ET MONTREAL

EN RAFFOLE!

IRVING
PALL

QUARTETTE

lay

 

Olivia de Havilland, vedeite du
film Robin Hood, que l'on peut
voir à l'Amherat, avec en pro
gramme double, “Station West”
dont lea vedettes sont Dick

Powell ot Jane Grier.

 

  

Toujours le meilleur spectacle en ville !
COMMENÇANT DEMAIN

LES 3 ARNAUTS
Présentation unîque de

SINCLAIR et ALDA
Ftoite de In enmédia musicale

TUBBY REEVES
Vodette de In cmmédie et N.C.

ainai que d'autres vrñottee de New-Tort
et dre danseuses

1224 RUE STANLEY

     
   

  
   

     

Tous les
mercredis soirs:

FIESTA NIGHT
Av programme:

des danseurs des
studios Arthur Murray
Eshibition, participation do I'nesictanse,

ours profile ot sonevure Ge rhamba.

  

  

   
    

+ .
8— Audition musicale —8

Une audition musicale aurs
leu ss studio de Mme Fleurette
Beapohamp, professeur au Com
sorvateire de musique, dimas-
che, le 10 avril & 3 h. 30.
Se feront entendre: Miles

Pierrette Loisedie, Cécile Mareil,
Sandra Braunstein, Monique
Mareil et Suzanne Godin; MM.
Perry Rosenthal of Yvon
Provost.

 

Calendrier des

Amis de UArt

Bvénements artistiques: Bur pré-
sentation de leur carte de membre
au quichet du 34:0, Les Amin de
FArt bénéfivieront d'un prix spé-
v1al sur lew représentations de Tit-
iq, tes 12 et 13 avril on nolgée —
A l'Untordité de Montréal, le Von-
dr-di Saint, à 3 heures. (hemin de
ia Croix, à 9 h 30, les Sept l'urotes
Mu (Mheket, chantées par des Atu-
hauts (Entrée lrre;.—Au thes-
tre des C'empæasnons, le 33 avril en
soirée, Ia Société VoL 4M. prasen-
te "Te Ptit Bonheur”. Billets à
prix spécial paur les membres. au
théâtre même.
Cours: A la Municipale, Te :0 avril

A 2 heures, cours de peinture de
Mlix Irêne Sénécal,

Exprslitons: Au Serrétariat de
l'Assorlation, exposition de pein-
(utes canadiennes, oeuvres de Mar-
œuerite Fainmel, Henriette  Fau-
trax, Rw. ‘rare GAB F EC et
Adrien Mébert RC.A.—Le public
eat admis le samedi et dimanche
aprde-tnidi,de 2 4 5 heures. —A la
Dominion Gallery, 1448 ouest rus
Ste-Catherine. Jusqu'au 16 avril,
de 10 à € heures p m.. exposition
de Stanley Coszruve.

Nate: Le cuticert des éièves de
Mile A. Mayrand qui doit avoir
Meu Te 26 avril au Pensionnat No-
tre-ftame des Ancve de St-Laurent,
vat devancé ry 23 avril,
les membres peuvent se prucu-

ter dés maintenant ay Secrétariat
da l'Associstion pour une sonume
trés munime lo nouvel Insigne des
Amie de l'art

 

 

  

Le concert du Choeur
Saint-Germain

Le programme du conce-t que
donnera la chorale de St-Germaln
d'Outremont. dans le gous-sol de
l'égtise, Je 20 avrit prochain est

des plus varié. On y entendra des

choeurs pre la chorale, des sol:
de chant par MM. Jules Jacob et
Omer Duranceau deux ‘énors
ion connus du concert et de la

rad:o, M. Gérald Desmarais, bas-
ae. directeur de la chorale. En
outre, un Quintette à cordes diri-
Ré par M. Pau! Durivage jouera
je concerto de Mozart et Mila Gé-
rard:ne Dandurand et M. Ernest
Décarie joueront das pièces pour
deux planos. Ce concert sera sous

la présidence de M. l'abbé Iéoni-
des Desjardins, curé. 
baryton du Metropolitan Opers,

qui snterpréters La Bonne Chan-

rs SINGHER, le célèbre

son de Gabriel Fouré au Kit
Carlton, dimanche après-midi à 5
heures. M erra accompagné par
l'excellent pisniste Paul Ulnaowe-
ky et le Quatuor à cordes Juil-
lisrd. M. Singhar interprétera de
plus les Chansons Madécassrs de
Maurice Ravel. Le Quatuor À cor-
des Juilllard pour su part donne
ru le Quatune en mi bémot, K. 486

~de Mozart. Ce concert ent le de
nier de in présente nainon de le

Gortété Pre Musica.

  

Dimanche, 10 avril 1949
   

   *. fllm de patituese dy fantaisie avec Ia belle

SONJA} IE à pris l'affiche au Champlain.

 

 
  

Une scene du fim SIREN OF THE ALLANEICS, tire du roman

de Plorre Benoit: “LL Atlantide™ que l'on peut volr encore cette

semaine à l’'Orpheum avec Jean-Pierre AUMONT et Maria MONTEL

 

   

  

  
URE TY‘ 9:

Notre-Dame de la Mouise CEE
> . . i

an cinéma Saint-Denis
La direction du Saint-Denis me! :

tra samedi, & l'affiche, un film qui |

& le mérite de sortir des sentier.
battus. un film tout indiqué pour|

ces Joura Saints, “Notre-Dame de
la Mouise’, |

 

 

    

  

      

Une belle histoire certes, muis
d'un amour plus élevé, plus grand.

plus beau que les Bluettes ordina!-

res. C'est l'amour d'une âme ar-:
dente pour ses frères dans a mi
sire. Ceat l'abnégation, le don d°
soi, l'amour du prochain poussé au
maximum.
La distribution comprend Fran-

ois Rozet, Odetie Joyeux, George»
Rotlin, Dekmont… Un flim & voir
car À comporte une leçon (nou

Wlable.
En programme double. “la Rose

Effeuillée”, un ultime hommage à
la petite saints de Lisieux

20574 8 DEMO
tre pretenses a ples
ences doy Ame: ques

RHUMBA + SAMBA
TANGO « FOX-TROT.etc

Dons un Nompu record. grèca à le
méthode oltre rende du tude

Ln $1.00!| DESSAL “oe

RR,
eR MA.7814

  

     

    

  

   

   

  
 

 

Votre dernière chance de voir le

Camaval d'Hiver des Kinsmen
ot

notre fameuse championne canadienne

x D Ze i ;

ainsi que “Les Minto Follic, Jo 1949" et ie “Montreal Figure Skating Club”
n apertarie sur glace absolument merveblienu.” .

pERAI—AES SAMEDI APRES-MIDI et SAMEDI SOIR à 8 h. 30

SENTATION et
DIMANCHE APRES-MIDI '

FORUM Bffiets: 3.00, 2.50, 1.75, 1.50,ueForum.
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Au Blue Sky
Dents Drow

eanadien-fran
le ærand fantaialste
5. Vinterprête in.

comparable de “Un monsieur atten.
dait”, est actuellement la vedette
du & Dlus Sky, 85 ouert, tue
Rie-t‘stherine. en face du théâtre
Gavely,

Te Blue Sky présente aussi À sonprogramme Lou Censer, qui four-
nil ua excellent numéro de vartéies
musicalen: Miss Hildeen. une“tuable macirlien et Gua

  

 

   

ki
Tale” et son fameux quatuor

    

  

     

  

   

  

      

  

   

  

  

 

    
l'as comique
de Montreal

  

  

   
John and Emie

HAYDEN
Villon de danse de retourdes succes Qu Kenaduay

LA
Carmen Lewis

Charmante éluite da ehanc

     
      
     l'orchestre

Mall NEMMEN

Le Eat fire

Deus sprrtactre tims
les airs

Pier à paris de a vs
Fas de frais
Compl tenn ng

 

      

     
   

  
METEMLFE.AY -
ST.CRATHERING
mn rye     

LE GUIDE DES
NOCTAMBULES

   

  
  

   

Suzy Solidorau Ritz Café
Suzy folidor, la grande dame

de la chansonnette française,
Inaugurera le 16 avril prochain le
Ritz Café, la plus aomptueuse
aslle du genre à Montréal. Le
Ritz Café est situé dans Tho
tel Ritz-Carlton. Richement mais
sobrement décoré. revêtant un ca-
chet de distinction, le Rita Café
deviendra le rendez-vous de tous
ceux qui recherchent des endroits
ohice et élégants, une fine cuul-
ne et des distractions de won
goût.
Pour fnaugurer le Ritz Café, la

direction du Ritz-Carlton a fait
appel à 1m grande artiste fran-
case Suzy Bolidor que ses nom-
hreux disques nous ont fait eon-
naître n'a qui ne s'est jamaia fait
entendre sur une scène au Cans-
da

Suzy Sulidor qui vit le jour à
Suint-Malo aime chanter des chun-
sons de marin. Deux des plus bel-

i lex ptèrez de =.n répertoire sont
Escale” et “Amour Banal” que
tous les amateurs de chansonnet-
tes françaises sont fiers de possi.
der dans leurs discothèques. Au
Ritz Café, Suzy Solidor interpré-
tera ces chansons ainst Que ses
D'Us récents aurcès “Rés Mains"
“Le Petit Groom™, “Le Petit Rat
de l'Opéra”.

Dat Cusine, que l'on enteudra au
club Carovsnel dans un programme
de choix avec un fort spectacle de

cabaret,

 

 

 

Del Cassino
au Carroussel HAYMONDE MOISAN, Hseune

que l'un peut entendre tous les
soirs au spectacle du QuartierA parue de tmndi Del Casino, -Lanteur de Lu prône, de l'écinn et: M@tin, fe plus chic club et restau

de ln ral. sern us Carrousel. P[1u-| mat & Montréal, le paradis des  

 

AFjates gourmets,   

 

Mite ad
ur, lea
den #10

Marcel meg st

 

tC Tene dans
New-York,
watre. Jun

 

 
1a bien fait lea choses,
Sno male le cran de
a vus deu Conliihué à
d'aupæirahue, (1 ne: |

dante un resturant de Hote)
ore hrrehe dun empof

chatter Bf <'apérout que ‘el
rie l'acchsetre finit en re-
ue 1 trouvait dans!

staat ent It ahffrit à

    

 

  

 

     
une
TERT Le P on hE sita IE en con! 1

 

Sent UE, date La mile ae trouvait, |AU HOME des Ape tateurs, le proc
 

brifta ra fun autre gros restau-
rant, Moss 1 a rea (nutste wt At fat #n vedette à son   rent durant emuines

 

Pet e'avitio re <emblait beau ap A
Bordo? Val tite 4 des emp
Haient be Join pour Fapule  

Jacques Pills retenu
au Ruby Fous

us Ella abllent tellement à
Sa au Starla fuel du chic rea.+

 

Johnny HOWARD, comédien de
talent, que nous verrons dés lundi     

  

     

t dubs VE que la d'rec- ! me(en à décidé de prolonger l'enga-

|

à Foeuvee au spectacle de Elerent de 0x populaire ebanenr Morocco,Fram ita ott Preis autres eudites
AlN de donner Yoccasion A tong ses _wbnlenteurs ot nen
d'aller (entendre, Lac I”

dant A invita

     

 

 

 

aL

de Rat Jplus ta je pt
ans IN Son méller, sa (nvASTRA sonmatité Mn permettent «

rir son publie 

*

- > COUVERT NI DE FRAIS

les soirs
d 9.30 = 11.00 « 1.30 

  

RETENU À L'AIFICHE
% JACQUES

PILLS
“PILLD apporte wa souille
d'air frais au spectacle avec

 

 

  
0pévesel

ea dossel

ses mouveties chonssne of
arrangements.”
Max Mowten, The Sendord, la edantouss de l'heure

en vedetle avec

[Albert MARQUYTreks représentations tous

PAS DR CHARGE Of   
MINIMUM ’

WINDSOR
Rétervation »

Maxime, maître d'hôtel, PL. 0031 

LA PAIRIE—

 

—

“Achetez une
BRIQUE”
AIDEZ À CONSTRUIRE

Le Club des Garçons de Rosemont
Q

     

    
  

  
Le Kinsmen Boys Club de Montréal,Inc.,
demande votre aide pour la construction
d'un Club de Garcons dans Rosemont.
Chaque “Brique” que vous achetez pour
$1.00 aidera à procurer aux garçons de
Montréal une récréation saine et des bons

principes de civisme.
Au Bal 1abann
Tea umiteurs de chansons et de

chansonnettes ne doivent pas man-
aver l'oc-asion oue leur fournit le
Uni Tabarin, 1955, rue Windsor,
d'apraudir Tune des meilleures
chanteuses de l'heure, Yvette ee
Yiron, dunt lu réputation n'est ph
À faire. Tous Jun poira, cette artiste
sait choisir, dans fon vaste reprr-
toire. des rhanxons qui plaisent au

   

   
   

  

  

Met en vrdettr

VALDA
The TAHITIAN
HURRICANEvublic et aul f'impressionnent vi-

vement, La valx d'Yvelte est tou. Frntique danseusefours frèn agréable et très cha: - Slim & Sweetsante on ne se Jaane pas de comédiensFentendre,
Albert ‘Marquy. le chanteur va- Annabellanadien-françails que Ton dit une Wilsonrévélation de l'Année, eatt auant uy … .programme. se voix est aussi de «ere 3 Kythns Girlsrelles qui caplivent,
Pag de frain de’ couvert, ni de Johnny Gardner

minimum cu Bal Tabarin, nC
Le 17 février, H.-G. Clouzut dom-

mencera la réalisation du cinquié-
me sketch de “Retour à la Vie”,
avec Louis Jour «. Le acfnario de
ce sketch est de Jeun Ferry et H-
G. Clouzot. On sait que les quatre
aufres parties ont été réatisées par
Georyes Lampin, Jean Dréville et
André Cayatte.

  

 

1252 St-Antoine. PL. 1994

  

LINA MARGY
POUR LA PREMI
    

  

   

  

 
    

    
      POSE      

COMMENÇANT SAMEDI, LE 16 AVRIL

— au QUARTIER LATIN —
LA. 5473 — 1177 rue DE LA MONTAGNE Pt. 0728

   
rer

ES

  



 

 

LA PATRIE
 
 

   
Lavie de la famille.

(Suite de la page 78)

bartzch, dont le nom de file etait
Marie-Cordéiie, avait épousé à St-
Marc-sur-Richelieu. Sylveatre-
Edouard. comte de Rottermund,
Polonais de naissance. On peut
voir encore aujourd'hui, les vesti-

£es du Manoir que ies époux de

 

En vedette tous les soirs

|* DENIS |

DROUIN
UN GRAND FANTAISISTE

aussi ou progromme:

% LOU CEASER
variétés musienles I

Ls MSS HILDEEN |
célèbre magiclenne

* GUS “BELLE-ISLE”
I ET 50% QUATIOR

 

   

  

   

deux spectacles par soir
PAS DE FRAIS DE COUVERT

DELMIEUX REPAS
A TO!TES HELNER,

Permis complet de La C.L.Q.    

|

|
b |

| CAFÉ
BLUE!
SKYi

I 65 ouest, rue Ste-Catherine

con face du théâtre Guyetr)

Réservations: Tél: HA. sa3:ll 

Rottermund habitaient à environ

quatre milles du village. En 1859.

Mme de Rottermund abandonna Je

manoir pour aller rejoindre son

mari en Suisse et cinq ans plus

tard, la maisnn passait aux mains

de François Papineau, qui deverait

également possesseur du moulin

seigneurial.

C'est dans l'église érigée en 1860,

que le 2 avril 1867, & l'âge de dix--

sept ans, Charles Grisé avait épou-

sé une orpheline du même age

Eliza Brouillette. Lo mariage avait

été béni par ce curé Soseph-André

Provencal, qui pendant trente-neuf

ans consécutifs, de 1850 à 1880. fut

l'ame dirigeante de tout le mou-

tement religieux et économique de

la paroisse et dont le monument.

oeuvre du sculpteur Alfred Lali-

berté, fut insuguré solennellement,

face au collège. aux fètes mémo

Tables de 1922, Et 82 ans plus tard.

dans l'église reconstrulte sur l'ean-

placement de l'ancien temple, le

fils de Charles Grisé devalt célébrer

nolennellement se cinquante an

nées de vie conjugala

A peine marié. le Jeune Charles

(irisé prenait un tel intérêt =;

petit commerce de son père que

ve dernier, ajoutait au magasin.

une boucherie. Dans ses loisirs

il pratique le ahant et la musique

et quand en 1874, je première fan-

tare du collège eat organisée

Charies Grisé devient cornet so-

liste alors que son jeune frère Ro

main a soin du petit tambour. Sa

petite-fille, Jeanne, poétesse et

bonne maman, qui dirigea, on s'en

souvient le Royaune des Femmes

à la “Patrie” en 1955, réaumers

plus tard ainal, la carrière du

grand'père dont cela de son père

est le véritable reftet:
“L'ambition lui vint d'apprendre

un métier. Il fit son spprentissage

et devint très vite un habile oor-

donnier. I manufacturait des

chaussures qu'on venait lui com-

mander de plusieurs milles à ia

ronde. Sa boutique était renobi-

mée pour l'ordre, la propreté et le

bon goût qui y régnalent. Charles

Grisé était réputé pour la fabri-

cation den “souliers de soeurs”

qu’il avait l’art de faire souples et

bien ajustés. Ft plus tard quand

II se lancera dans la Confection

des bottines de dames, son fils

Henri les enjolivera de dentelles

de cuir découpé sur fond de satin.

de couleurs vives ou encore de pi-

qûres de fantaisie Et c'est san

doute de LA que naitra son goût

pour le maroquinerie.”

Avart de se depertir de son com-

LUNDI — Spectacle entièrement nouveau

Les meilieurs numéros de cabaret directement de New-York 8
plus

 

« LOUIS METCALFE
     

 

Deux spectacles tons des soira : 1) b. p.m et | b. a.m.

DANSE — PORMIS COMPLET DE LA C.1-0.   
 

   

nne minutieuse réalisation de

JACQUES BERTRAND
que vous entendres cet après-midi

de ? h. 00 à 4 h. 30

et l'oeuvre à l'affiche, c'est.

NORMA
(de Bellinl)

mettant en vodettes les artistes:
KE. Stinani (soprano)
G. Breviare (ténor)
E Renszi (ténor)
T. Pasere (basse)
G. Cina (soprano)

et Forchratre aymphonique de

Turin dirigé par Vittorio Gui

Dès L h. 30 soyez à l'écoute de CHLP
pour entendre

L'ART DANS LES FLEURS.

merce en faveur de son fils cadet,

Chartes Grisé avait pris une part

active à tous les mouvements pe-

roissinux de quelque Impartance.

II avait été marguillier. conseiller,

membre de la commission acolai-

re, président de l'Union St-Joseph

et quand il décéda en 1930, il avait

eu la consolation de voir ses en-

fants développer, au sein de la pa-

roisse, de petits commerces. et une

industrie destinée à perpétuer la

tradition fambiale.

Henri, san fila, qui célèbre ne-

Jourd'hui ses cinquante ans de ma-

riage en même temps que trois de

ses petits-enfants font leur premi&-

re communion, est lui-même reti-

ré des uffnires. SU à dépassé l'âge

des grandes activités, M peut au
moins se réjouir d'avoir doté
Saint-Césaire d'une Industrie de

maroquinerie que ses goûts artis-

tiques ont pu développer avec suc-

cin Si on vient de l'étranges récla-
mer ses produits, c'est donc que les
artisans qu'il à entraînés au mé

tier, font honneur au fondateur de

ta maison. :
Le succès ne parait pes l'avoir

emballé pulsqu'H s'est toujours
obatiné à conserver à son village

natal, une industrie qui est le pro-
duit de trois générations de tra-
wailleurs. L'attentivn qu'il dut ap-

porter wu développement de son en-
treprise. ne l'enpêcha pas de pren-

dre part A expansion industriei-
le, au progrès social et municipal
de St-Céza!re.
La fabrique de conserve de Rou-

ville aura été l’une de ses oeuvres;
Un été maire de St-Césaire après
avoir slégé comme ronselller; M a
été margulilier, grand chevalier
du conseil local den Chevaliers de
Colomb, président du Cercle St
Céanire deu Anciens du Cottège et
Yaccuell honpitalier que l'on trou-
ve chez lui reflète une vie de fa-
mille qui n’inopire des plus belles
et plus seinen traditions du terroir.
Chez les Grisé de St-Césaire, On

ne considère pas “vieux jeu”, l'ob-
servance des coutumes dont les an-
cétres embelliasaient leur vie: la
bénédiction paternelle, le baiser du
soir, les gaies réunions où nos
vietlles chansons de foiktore ont le
dessus sur la chansonnette mo-
derne et terne.
Henri Grisé a donné le gout des

belles choses A ses enfants of Je
m'en voudrais de ne pas imention-
ner à nouveau cette ancienne c-
laboratrice de la FATRIF, Jeanne
Grisé, sa fille, aujourd'hui Mada-
me J.-lfertel Allard, dont le pre
mier recueil, de chroniques d'en-

GENE TIERNY que l'on peut

voir au cinéma Palace dans “That 
 

Wonderful Urge aves Tyrone

Power,
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Van HEFLIN ef Janet LEIGH dans une scene du film

"ACT OF VIOLENCE” au cinéma Capitol

tance€dejames publ=DERNIER SOIR

FIREEEEY CARROUSELque le ruisseau fasse hommage A

RUSSELL’

Depuls, notre ancienne collaboratri-

ce a connu le succès. Son recul

de vers classiques: MÉDAILLES

DE CIRE, lui valut en 1938, une

médaille de vermeis de l'Académie

française. File à publié apes)

vement: MYSTEREN.., et CHA-

GRINS D'ENFANTS, Vdition de

l'Ecole des Parents du Québec.
ons qu'alors qu'elle était à

   

  

  
  
  
  
    

    
  

 

   
  

 

   

  

LA PATRIE, À y & quatorze ams, OOMEDIER

elle avait inauçuré bu preminrs” vi MC.

rourriers radiophonique féminins. u programme MN
Sa soeur jumelle Antoinette (ma-’ “Step the Mosie”

dame J.-E. Dorion) qui publiait L

ran detnici, <ing Plaquett:s de

Contes pour enfants, et Fernande.

la cadette, en collaboration avec

sa soeur Berthe, sont fort occupées

au studio qu'elles ont composé pour

leurs travaux de bols pyrogTavé

de cuir, d'étain et de cuivre re-

poussé. ;

Pes seize enfants. dont quatre

couples de jumea'x, nés du maris :
re de M. et Mme Heart Grisé, sept :
survivent dont: Chariee-Hrnri de:
St-Oénalre, Jranne et Antoinette
que nous venons de mentionner et if

qui habitent Montréal, Cécile (Mise 8

Paul LaRivière) de Montréal, Ga- |
brielle (Mme Paul-H Guenrèté) de |
Verdun, Berthe et Fornande, aux!
quels U faut ajouter 14 petita-en-

fante vivante +

|= IR
Il

|

DANSE
CE SOIR

|

 

oussi on vedette :

* Mary Raye & Naldi
les motilours danseurs 5u monde

* Les Burns Birds
camtationnelr

 

     
     

  
      

       
     

* Joan Fields
danseuse entracrélaaire

dès LUNDI

Del CASINO
ur étoile de la scène

1: vodis wt de l'érra
Met autres artistes de N

DANSE toi
* Marcel DORE

ET SON ORCHESTRE

  
   

  

  

 

    

    

     
 
    

   

 

BT TOUTES L rive

DE SEMAINES

RAY DAWE
ET SUN ORCHESTRE

MARGO SCOTT||
CHANTEUSE

PALAIS D'OR
rus STANLEY — MA 4706

 

       

        
     

  

COCKTAIL BAR
suvert tons les jours À partir de

11 h. am — pour le déjeuner

(CARROUSEL
1424, rue PEEL
ten face du IRATE Muni Bosal |
Réservations : Tél. : MA. 8975

        

 

TOUS LES SOIRS

COQUETEL...5h.
avec LOU DAILY a lorgue. . . tous les soirs, de 5 à 7 heures au

“CARNAVAL LOUNGE"

| CAFÉ SAINT-JACQUES
415 est, rue Ste-Catherine — HA. 1633 - BE. 5996

(peda sa Senin)
EN VEDETTE TOUS LES SOIRS:

AMERICO FUNARO
KT SON CHLERRRE THIO

alanl que
JEAN CHARETTE JIMMY McGEE

POPULAINRE OHGANISTEot orn chansons
Salles modernes et spacieuses, pour noces, anniversaires,

réceptions et banquets de tout genre.
PERMIS COMPLET DE LA C.L.Q.

LOU DAILY A Pergue lea samedi et dimanche après-midi
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Le coin des
| BRIDGEURS

Voici

  

 

les noms des gagnants
des tournois disputés récemment
dans les cercies de bridge de
metre province :
Club de bridge de Chambly-

Hasan, salle de l'ancien Coilège —
Famedj soir, 12 gars: Mme G.
Brisebois et M. J.-L. Dubuc.
Club de bridge de Waterloo,

chez les Chevaliers de Colomb —Mureredi solr, 28 mare, Nord. |
But: MM. T., Demers et R Dé
ragon: Est-Ouest: M. et Mme
Roland Boucher,
Club de bridge Muska, salle de

Ia légion Canadienne, Salnt-Hya-
cinthe — Mardi soir, 15 mara:
Mme L Moore Drummondville)
et dovteur J-L. Fortin: mardi
solr, 22 ma Nord-Sud : Mme
Eruno Cordeau et docteur Mau.
rice Bédard; Est-Ouest: Docteur
dla Fortin et M, A. Dumaine.
Chevallers de Colomb, Chemin

Rainte-Foy, Québec Mercredi
mir, 23 mare, Nord-Sud: M. et
Mme Maurice Mainguy, ex-aequo
avec Mme J, Therr.en et M, Mau-

 

 

ECHANTILLONS POUR
LE TRAITEMENTGRATIS ox

MAUX D'ESTOMAC
(dus à l'excès d'acide gastrique)

Pourquoi ountinuer de
watts de ces vie
lents brülements et
crampes d'eetomac
causés par l'acidité
sésque vous pouvez
voue procurer un aou-
Jugement prompt rt
aûr ave les CA-
NADIAN VON TAB
LETH Co traitement

     x jour des centaines de cas d'acvina
ub 4 temare de l'extormie. CANADIAN

VON TABLETS combat lexcée d'acldité,
yous SOUlAg® de rette sensation de gw"fle
went EAZSUX of mduuelt l'Irritation cou Ae
par l'uridité. Pae besoin de vois sournettre
& une dite. M vous mmiffrez d'intigestton,

vastrite, de brûlements d'estoinne
malsnes v

 

   

 

éhantilkiie gratuite du traitement,
chore gratuite Inchise CANADIAN
TARLETS 00. Dept 234-0, Win
Ovarte.

dire.
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E
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(Chronique de K-A. BRIKN)

Fvard, H.-P, Lallherté, Noël Du-

   

Ecrivez tour de mite fous | 

rice Houle; Est-Ouest: Mme G-1 mi Bouchard et H. Saint-Hilaire,H. Bergeron et M. R. Gaudet, eu classa en deuxième place desLes gagnants de la série des huit équipes qui prirent part auxquatre tournois disputés au cours

|

14 rencontres de ce tournoi,dv mols de mars, chez les Cheva- Une question —-On a ouvertMers de Colomb, Chemin Sainte- les enchères par 1-trèfle à votreFoy, sont, Nord-Sud: Mme Jean |zauche et votre portenaire vuinéTherrien ot M. Maurice Houle ; ratls, a dit 1-cosur. On passe àot Mines L Clarke ot

|

votre drofte et vans aver ce Jeu :

Sincères félicitations à ces ca & ARV043énanû 1
: RI* :Félicitations non moins aincà- & »2rcs à l’équipe No 1 de l'Union

Cemmerciale, de Québec, qui a
remporté le chimmionnat de la
“tue d'équipes de quatre joueurs

Ja région de Québec. Ce sont
MM. Jules Godbout, Philippe Sa

Quelle est votre déclaration ?
Réponse — Vous dites 2-piques.

un changement da couleur impé-
ratif & la manche. contrat que
vous demanderez à cour ou à
pique, selon la redéclaration de
volre partenaire.

A demuin, et tous les’ jours de

la semaine, pour .ne intéressante
donne!

chesne, L-F, Huince et Roland
dobin. L'équipe No 2 de l'Union
Commerciale, composée de MM.
Fred Fthéaume, Jran Roche, Ré

LUNETTES- SOLEIL
GENRE AVIATION AMERICAINE

 

    

Valeur sans égale
couleur verte.   

à de tela prin

Verres de précision, Jolis, avec lentilles, courbure de base ‘4 ? donnantla plus entière protection à votre vue.
Ces verres sont manufacturés pour répondre aux exigences aéronautiques
de l'armée, de la marine {US} standards AN-GG-D401, pour absorber
les rayons ultra-violets et infra-rouges.

Belle apparence, fabrication experte, monture plaquée or, avec barre
pearloid.

Tl 2“Temes $1.45 uri Fs 1.85

 

Satisfaction gurantle ou nreent remin — Toutes commandes
remplies rapidement — Commandes C4 Reception

BEAUMONT SALES

 

     B. P. - 163, PLACE D'ARMES MONTREAL, P.Q.
 

LE PLUS GRAND CHOIX DE

BIJOUTERIE
DU NORD DELA VILLE
 

OUR
> AQUES

 

de . .

19% 4 1500%
 

offrez"LU" cette bague

de fiançailles dont elle

rêve depuis toujours. Et

choisissez-lo chez

ALPHONSE ROY,

parmi un très vaste os.

sortiment pour tous les

goûts et toutes les bour-

   
  

Depuis plus de 70 ans,

la montre GRUEN est

la montre recherchée

pour son élégance et

sa précision parfaite.

Voyez-en les différents
modèles chez Alphonse
ROY pour faire vos

radeaux de Plaues

 

           
   

 

 

RAYON. SPECIAL DE CREDIT
TERMES FACILES AU PRIX

DU COMPTANT,  
 

Autres modèles
à partir de .. .…. .

SPECIAL AU COMPTANT

I! vaut la peine de
se déplacer pour
économiser chez

N |
 
6725 rue ST-HUBERT . ..

Entre St-Zotique et Bélanger.

… ‘19* 500”
Boitiers plaqués or, 15 pierres .. .. … 16”

 

—GRATIS

Bracelets Extension

de $7.00 au choix
 

l'achat d'une

montre de

avec

coe... Tél.: CA. 2622 $29.95 et plus

 

 

CAMPAGNE
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“Achetez une
BRIQUE”
AIDEZ À CONSTRUIRE

fy  

  

   

  

   

  

  

   

 

Le Kinsmen Boys Club de Montréal, Inc.,
demande votre aide pour la construction
d'un Club de Gargons dans Rosemont.
Chaque “Brique” que vous achetez pour
$1.00 aidera à procurer aux garçons de
Montréal une récréation saine et des bons

principes de civisme.

CETTE MAISON DE $20,000 |
située à 379, avenue Brookfield, Ville Mont-Royal

(ou $ 15.000 comptant)

  

   AIN=
Tess

Et dix prix additionnels de $100 chacun |
seront accordés aux souscripteurs |

le 30 avril 1949 |
On peut se procurer les souscriptions ($1.00) f

  

  

 

    it

  
'
i

SREAUX SHOES (  Dts FHERES LTER,
nés “te. e

TAILOR

AUSEW
NT nt, Nte-Catherine )

Aux pharmacies .
  

  

   

SARKAZIN &

   

 

aux magasins suivants:

 

313 suest, +!

Toutes lea Pharmacies LEDUC

lee magasing de tabar HYMAN

|
(

Kt A (oun fes magasine affichant |

  

La campagne Klpamez ACHETEZ
UN IQUE

Si vous préférez, découpez le coupon ci-denous el envoyez-le par la poste. i
3Vous recevrer votre billet de souscription par relour du courrier.

d
3SOUSCRIPTION $1.00

I4nn=---

I KINSMEN BOYS CLUB DE MONTREAL, INC.
R-24, 1410, rue Guy,

Montréal, Qué.

Ci-inclus, $.......... pour .....….…... souscriptions pour
la campagne Kinsmen “ACHETEZ UNE BRIQUE”. Je veux aider
À la construction du Club des Garçons de Rosemont.

om

AGRESSE LL sace esse n0o soc sanssnan are ca nec n since sun0000

‘ =

sc
o
s
v
s
e
=
=
e
=
2
e
=
=

EE000au 000001000000

EEEEEEEanEas.

Organisé par le:
KINSMEN BOYS Cl UB DE MONTREAL INC.

| Une organisation charitable privilégiée. (
} R-24 1410 rue Guy, Montréat — WE. 3938 d

fd BUNGALOW OUVERT POUR VISITE X
à Samedis et dimanches de 1 h. 30 à 5 h. 30 p.m. N

So |ESS
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aDIMANCHE

 

{ CHLP | CKAC } CBF  CFCE | CBM | CJAD | CEVL
 

 

 

 

 

 

  

  

Dimanche, 10 avril 1949

DIAMANTS
CONSULTEZ LE BIJOUTIER

DE CONFIANCE *

ALFRED MAISONNEUVE
Argenterie — Veere taillé — Porreiaine — Merisgre

Maotros-dracelets, 15 et 17 pierres caranties, Cain

Bolas, Tavsasey, Mont. $4.75 » $37.50

cess, Lamginee of Groen

Méparations de bijous of de Moaires à prit rééutte

Uevrage garant

Karen2 Blue Bird $27.50 & $250.00

921 ost, rve RACHEL FR. 8232
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Nouv, & sport [Voix connue

;
Pour le diman

|
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- Quvaleads

Christ scienty LS

Nouv. ®t Churen|Singing strings

Votes af Pregh. [Opéra
» Nouv. (9.99)

Mouv. « roves Lusthae. Sous [Religious
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Operetices ns [Commentaires
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15 . Radio-Jouruei [Fanta |suet Mary Braxin de jnren.| du dimanche
a Concert Wille ntare w u [Py pied
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|

2 Mélod. oubites

|

Théâtre . face

si des camps 8. - callie “| = Nouvelse

bet Orgue Mia boooree |Tutures étoiles lsertnadee ciL Nouvelles “Family theatre Behind pages
- - ‘teux chants | ++

© 1. Rt -abere Or Platads phle|AlUm do mms Harves: of MAT Album Ge mas Coocert baï Crravane

+3) Nouv. (3.55) Les
- . Nouv.
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re

nls thie

10: Estreves pest. Vieille horioge

|

Alntn Jresdoos Wrist choras - Hollywood
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00 Aux quatre calme Nouv. sport Adagio Nouvelles Orch. Winnipeg Nouvelles Community

15j de Parle hastens * Thoughts 1m... > Listening gia

|

chapel

115 - Danse Dares Orch.” danse - {Postry Wm musie/Sweet & Low

“» - - | Nour, (11.564) | - Nouvelles

MISUIT (710 Now. « mms Ve om emis [Ma Mia Ges mis. fin "Musique

essimi nouvelle crise inévitable. Elle

Pe - iste coinciderait, a-t-il ajouté, avec la NOUVEAU

WASHINGTON. Ls celébre [fin du plan Marshall

éconuttuiste américain Babson En somme, l'Europe au secours

qui prédit avec exactitude la crise |de l'Amérique”.

DIMANGCHE ITOUX ASTHMATIQUE

les Etats-Unis allaient vers une

sr

|

BRONCHITE

\ G di veus amuitrez de respiration difficrte
wen, eambflement. st vous Avez le

IS

J

 
  

 

      

      

   
      

immell difficile, pour cause d'attaques
arlhme ot de bronchile. was vous devez

% vris-mêème de fai-< l'essai de Memdaro

> tru'e première cose de, Mrmdare fait
vifet dans le sang en 20 mtmmtes

ant la nature à dégaxe” les mucmies
rac0s + Génantes qui vous empecher

- respirer et wus étoulfent, ce dézage

  

  
  

  

«nt favorise l'action den votes Pespira-
res. vous pouvez mieux ot

ir peux votre vai
© # wets Procutez-

 

Must ches votre phi”
A remis +1 voix n'êtes pas

oméitement et entièrement satM/ait

ECZEMOL
nen AFFECTIONS VX PEAU
Contre Eczéma, Urticaire, Déman-

geaisons, Clous, Boutons
brutellle 12 os $2.50

i 4 sn 90.9
1 er. SIO

su
n sente pari siges-len de

re pharmacies où marche
rommander directement

 

 

 

  

> Tu Faidue

CBM
5.00 - 5.30 p.m.

WE

Sonique,

       

      
   

 

YORK KNITTING MILLS ÉCYEMOL & CIE ENR.
PE LIMITED 6344 Drolet ou 652 Villersy.

8 Montréakby   
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Etes-vous découragé ?
Permettez-moi, si tel est votre cas, de vous aider à surmonter

vos diffioultés, ainsi qu'à réaliser tous vos rêves, qu’ils concernent

la Santé, le Bonheur, le Succès. la Prospérité ou votre Avancement

Personnel.

 

ADRESSEZ CR COUPON AFSOURDIIUE

B. BOURDON, C.P. 85, Statien Delerimier, Montréal, Qué.
Je suis intéressé (e/ de recevoir gratuitement ie Fascicule

“VOUS ETES MAITRE DR VOTRE DESTINEE", de mêma que

certains renseignements au sujet des différents Cours que vous

avez publiés jusqu'à date.

NOM .

ADRESSE

VILLE

ancusoonsocus rec tsanonsusossa0n0000     
  PE

   

 

     

moyen facile de faire des

BOUTONNIÈRES
avec votre propre
machine à coudre

2
Deux rane= =
de points

 

 

Quatre lungs paints Polat fini
bourrée in de côté

buatonnière

Puue ceprises leu baa.
répatet les accrors, ponerr

too ferinetures-értatr vt

|

MS
evadre les boutons ans!
Naribte de cautoimae de

|

LEMENT
Tien tex femmes, 18 Cm $4 00
te-tion des boutonnières
dr. leat maintenant ans

tete que le Fanfilaxe RE
d'un ourist, More cette    wei elle guvention sen a

 

  
  

   

 

sith noel Vous ubtenez le double de
bone pest n la moi’ é mens de tem;
newest N° toute machine

dr en un ina'ant. Ie fene-

 

AU comet vec cerceaurente
an, Un Qual -baatunniore     

    

  

pour reprises |
t 8 en nages Faltraen

- pour Votre couture, fe
» pr v soute une révélation
ENFILE-AIGI LE GRATUIT. Hier
voun, ele vois v udré de revoir aver
votre commande le mervetileux enflle

Der du temps ob mb
Neatiender pra. envoyez

manpupil N'ENVOVRE PAN
NT COMMANDE KANN

Failon-meux za rente simple en
Quand Yous recevrez votre

el aponrell A Houtemnière  am'horé
¢ witre enfileaupilile & titre grac.rux.

x seulement $100 pie leu =frais
ny (RE iB peste (poyahire eur livral

. Vatter veci aver la Barante que 8
pan satietnit mous tous rb

9 werek “bre de renvoyer l'ahat
at de F1. Ou” Men envoyer

reent avec In rommande, Nous payons
Jen friin de poste. Envoyes votre nom e*
votre adresse à

atguilte qui Fait
yeux

  

   

   

 

   

 

  

 

  
MAUX de REINS

FONT SENTIR
8 vous woe sentes nial em Aral si vous

vous devez tA mult ou souffrez de mo tems

et de DOS VOUS
VIEUX — FATIGUES

par ere tre aimiles
les rons à Alin nee

traque» peuvent devenir

temp et de vresie.
moyens. 1
l'excédent d'a

  
   

     

   

brolantes, mal de dus. nersvaité, discus
tamales frag ena Thomes rt max 2 Amedndrir le

A Um vous vous sentez YieX avant re den voice urinaires

l'âge. jen maux de tête et de la vesié A Alter lee
miner les mattères de rebut

 

  
  

 

pete ent devenir empoimmnies od
umulet, tant pal le nature
run veflux d'énerie et une arme

site Ge pus ptaude Jeunesse.
Aidez les reins à éliminer les acides
Pour vous prouver q- Cyelex peut êt

Peusop remête quil sous faut, meaty 3
faimona cette wlire de  Femboufsenicn
Freuret vw Cyntex aux "iedhut,
verre phar n° Empiser-le te!
Auaus

  Yexcès dans je Indre ou te mat
se traduire par un exces d ©
poset une forte tension » x fo
en ce cas besoin d'artdes pour
Matières empieontées «111 pritemient
per votre santé.
La naiure 8 confié aix reins be sain de

netluyer ot de punitir: vitre sang of d'en
chasser les excés «1 acide =Les reins ren.
ferment envuon muf millkne de M:
cules tubes nu filtres au travers d
le coeur eri r du SANE
200 fols & l'heure jour endl et ude
reins sont soumis 4 une trop forts tens. nh
in se MOIR Ent e0 finetionnent au rilentd

 

    

 
 
 
 

 
 

  

 

   
    

 

  vimvct stat pas
complétement. mimpiement je

vide 1 on vous rerminrirsers voire
  

  . Voum avez tout & giver st cien à  

 

  

 

1 Yon crime vingt deux ana, ure fur
mule avieptit mo més Cysiey ntrerte pire Alors pours

au fpublic par lente se des els ons € stex ques trie un
trndap® fa-ve et pe ets Se l'ai ALT der de

tés BuE Milliere suuf.raot de maa dr essayer Creters

 LONDON SPECISITIES, Mept, 701, 
 

500; Adelstde Si. FE, Turante, Ont, Canate 
 



. , à travers la Province.de
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_ POSTEZ CE COUPON |
SU LA COMPAGNIE LEGARE LTEE, 1
4H 1200 rue AMHERST, ’

MONTREAL, P.Q. )

Sans obligation de ma part veuillez me faire parvenir de plus amples informations sur le 1mobilier annoncé à $149, |
rrovonnasesonecn seen racenenore0es 3

vensaneuensene res snnec 2000006 |
|

    

  

2 vous REMARQUEREZ
LE DOUX FINI DE CE

CHAMBRE SEMI-MODERNE 2
4 MEUBLES, FINI FACON NOYER
Voici un mobilier de chambre à coucher à un prix modique. Des meubles de cham-

bre à coucher solides, de bonne construction qui vous donneront un service efficace,
sûr, et pratique pendant des années. Style “Cascade”, élégant fini façon noyer, avec
poignées modernes en métal, décorations sur les devants, miroirs carrés. En vérité

c'est un mobilier qui représente une qualité supérieure à un bas prix très avantageux.

DEPOT $23.47 balance

EN 18 MENSUALITES $149[SS
TRCAAI JuEE

=eae.2

Bureau chef : 1200, rue AMHERST Ce mobilier est en vente dans toutes les succursales Legaré     —
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l'artiste qui Tavait point, en lo

priant de bien vouloir “effacer” le

pH de ses manches”. Le président

Truman était autrefois mercier. Il

a conservé, de son ancien état,

l'habitude de porter des vestons

impeccablement repassés et ne

tient pas à passez, précise le jour- d PENDANT vos LOISIRS

oN B nal, “aux yeux de la postérité. pour ‘ .

> un homme négligent". 8 en suivant le MEILLEUR Cour d'ANGLAIE PAR

A rer

t
t
t
.

3 Sa CORRESPONDANCE scion ls NOUVELLE méthode

‘ À LC.L."* de La MEILLEURE école d'ANGLAIS eu

     

  

 
indi NS. .À CANADA. nN jhers d'élèves DIPLÔMES «

ll existe 55 langues indiennes| CARADA. lonBug4 ve ©! 3 «

por
diverses en Amérique et plu-! mes mois pour Un pr oralLance Ne

i i
tarder de demandez notre

sieurs dialectes. | tartspasur

f
o

de ue

c
t

demandes prospee-

EEE
d SATISFACTION GARANTIE OU ARGENTms

 t

Malgré qu'il souffre de paralysie totale, Bud Ward, de Norwichtown, VENTE de Clavigraphes

Connecticut, est un opérateur de radio qui a réusal dans Le vie. LI nel lluunenwou, ReYAL RFMINOTO! INSTITUT COMMERCIAL INDÉPENDANT ENRG.,

peut neane dè SenJames ot ah les bras lids an corps, mais co L ©. Nesith-Coronn régulters. portatifs ©.P, 706, Maute-Vitle, @

ne l'ami e pas riger son er, assis dans une chaise roulan
! ;

Bi Bud est atteint dans son corps, il s gardé son intelligence nt sa joie cacao YeISPARanTENCprose

de vivre.
méditionner METHODE “1.C4*

re
= Troptienteurs

Mi phes
Bud a appris la mécanique de lak esseogT

|

radio en étudiant dans des livres

So
r

er)
Torr

.

ot en regardant ses Compagnons | Eff | de chèques

travailler, Comment pouvait-il acez te p 1 | Dictaphones of classeurs.

vurner Jes pages puisqu'il était 1 emer aero asrmamraeh >

paralysé? Tout simplement avec sa ASHINGTON, — Le président N. Martineau & Fils

= W Truman vient de refuser son |jl aBURLEarauchetière

dernier portrait. Le “Daily Ex- mpee 9 Vente @ Achat ® Harvies

press” précise qu'il la renvoyé a Riis 2518 — MONTREAL

L’AVENIREST AUX

n'aime pas faire la morale nuts il HOMMES SPECIALISES
CORRESPONDANCE

me semble que Bud peut servic
Demandez notre prospectus.

,

ardoneTavie CHOISISSEZ UN METIER PAYANT INSTITUT DE DESSIN MECANIQUE DE MONTREAL ENR.

C'est la volonté et l'esprit de déter-
1625 ouest, Ste-Catherine (près Guy) Fitzroy 048

mination Tam qu'on garde intan-

tes ces deux armes, on peut vain-

cre. Vous pouvez perdre tous vos

biens et la «santé mai« nvec es
deux armes vous pouvez toujours

   

 

 

Comment peut-il réparer les ra-
dinaf Avec ua apprenti. FI lui Jit
quoi faire et Eugène Raymond.
son aide, fait ce que son patron lui

|

==

dit. Bud possède in science et son
apprenti. ses mains.

Mals la véritable raison du suc-
ces de Bud réside dans Je fait qu

ne s'est jamais Avoué vaincu e!

Qu'il ne s'est jamais dérouragé. Je
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COURS — JOUR — SOIR

 

   
Fu sous imitlant à ua de nos métiers

1. AUTO-mécanique

. SOUDURE
Gaz et Electricite

!

sess APPRENEZ COMMENT
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vous tirer d'affaire. Par contre st 3. ;

vous avez tout dans la v'e à l'ex- 4. RADIO pratique

esption de ce deux qualités d'Âme 5. REFRIGERATION

vous ne valez pas cher. Ce qu 6. MACHINISTE i
i

compte le plus dans le earactère “ oe
N

Er 7 ‘suepan RÉPARER LES RADIOS |
2 — mécanique

|

 

04) mon viese c'est  

   

brnossHim 8 ELECTRICITE HÉFRICERSTEUR

| Dis dea Paul, si on .
n'avart pas étuéré ja radio race 448 CouCOURS PAR CORRESPONDANCE COURS PRAIIQUES ait fee hetn ©

DESSIN et PEINTURE avec minimum de Théorie donnés i STdenen Ven farce on : |

le JOUR et le SOIR ’

Cours par Correspondance
Une semaine de cours pratiques donnés GRATUITEMENT à | école même

| à la fin dun cours par correspondance.

 

PREMIERE LEÇON GRATUITE
 SECTION ARTISTIQUE:

stration PASDesseatit Les seuls coura du genres donnés en français |

Ne retardez pas! Venez. tétéphe centres ‘pour pire amples Lafarmations. |

ART COMMERCIAL: Yerkes peat YemenML,Te—=)
|

Modes - Publicité - Affiches - (ætlrage
:

Carle - réations Messieurs, in intéressé en Votre cours NU Le.

Distanced'istérieur EeFrain 356 pour frais de correepumdance.
Cours du jour () couva du soir «+ rours par moerenpamdance (>

TECHNIQUES:
et aimerais avcir plus de détails sans queuse chiigation. |

Crayon - Flume - Lasis - Pushin: Paeter
Uounches - Printure à l'huile

Aquarelle

Tous we sujets on us sou

COURS COMPLET PAR CORRES- |!
PONDANCE ;

Materinox et instruments {
tuuruis avec le cours

Demandez notre Prospectus Gratuit

COURS de MÉTIERS
384 OUEST, RUE SHERBROOKE, MONTREAL 

   

 

  

  

| Pour vous assurer une bonne position

i  ART et SCIENCE | te. . js +»

i| u's [Radio et Télévision
— PREMIERE LEGON GRATUITE ‘

  

LE SEUL COURS DU GENRE EN FRANÇAIS

aruMPORTE QUI PEUT PROUVER CZ 1 entiere
! 5687 CHRISTOPHE-COLOMB

Montréal, F.Q. Tél. GR. 2401

COURS GRATUIT À L'ÉCOLE
LE 28 AVRIL 1949, à 7 h. 45 p.m.

 

Pas de maculation au contact des mains

humides

,

. . . pas d'ennuis par suite

d'humidification accidentelle!

Comme Ernest Eagle le démontre, les

écritures faites avec ce VERITHIN

résistant, doux, brillant, insoluble sont

aussi permanentes que le papier lui-même.

Essayez-en un vous-même et voyez!

 

Réouverture des

Cours du soir, 10 mois
Réouverture des

; Cours du jour, 6 mois  
 FAI: AU CANADA

| Le 6 septembre 1949 Le 2 mai 1949
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À la conquête.
(Suite de la page 66)

années, on
Posuf, lo wolr au village. Ensuite,
Went une chanson — M fallait s’y
attendre — sur 1a bombe atori-
Souler un monsieur à la voix

qui gratie une guitare
Un autre, dans la soixantaine
chante dre chansunnettes de 1900,

"FOUT is est héroïque e as
sommant comme une séance-

de classe-par -les- finissantes, mais
les epoctateurs sont revis La
“Victoire” agite juyeusement ses
Vieilles dentelles, le “Pont de
Londres”, qui ne comprend à peu
près pas un mot de français, sou-
1%  méraphiquement et Rousse
dun air entendu, notre Flamand
mn peu cingté rit très fort en
ærfliant Lock sur hock. Clest Jac-
quot qui se révMe le clou de la
soirée avec "Alonstte”, *“L’appétit
vient en mangeant” et “Ma mie
eat tant belle”...

TERRA FIRMA
Jeud! lo 4.

A pene du woicil! Sa chaude
lumlére nous attire et rien ne

nous semblerait meilleur que d'al-
ler, ner le pont, boire sa rayons
dorés, Mails toujour. 1! faut nous
rappeler que le soleil d'Afrique
ent menace autant que bienfait.
Me huit heures is matin A cing
heures lo solr, le casque colonial
et les luncites tolntéen sont esson-
Gelles, Et insupportables !

UX fiota bleuâtres du Kasal,
»e mélent maintenant les eaux

rouges de la Loanse, un affluent
généreux. À baborJ, je fleuve est
d'azur; à tribord. de vermeil
D'émeraude sont Ls lies boisées
et d'or les Lancs de sable. On
aperçoit un deuxième crocodite :
mort, désespérémnont mort, deux
indigènes le dépècent allègrement
«t. pour le village entier, prépa-
rent quelque ragoûtante fricansée
au piipill (pnivre de piment).

Vendreds le 25.
IVES couverte de magnifi-
ques forêts tropicalea : épais

see, pulmantes, d'un vert presque metr rer

OF CANADA RP:

ierinure DACCO 1949srairhe priniure
GARANTIE ratsier à toute température

pendant ? ans
   

Aucune
Ne s'eniève pas.

 

M'étrodrnAurel bira ne pinceau qu'au \apori-«sieur,
11 n'y à pas de meilleure peluiues

À seulement 03.95 par gafion,
“0° maintraant.
te peinture pour
oeups.

   

Couleurs de choix pour extérieur
“acrot \

Protection

sosurée 2 ame

$3.95
bo gailon

Y.0.R, Trento

Girls léger
Vermiiion
Bouge brique
Vert bouton

»
…

”
> Anminiem

Muite de Ha garantie pure—43.25 le sut.
Belles couleurs pour intérieur“Dacca \

* Priniere ban
che, lens om
briliante
Emalt tvoire Protection

nesuvée

$3.95
P.O.B. Torunte

5
:
3
3
2
3
8
i
s
s

blane pueir inié-
meur

“Dacsesunr"* Vernis
pour intériser

Diluants pour Inférieur $5.38 lo
Fai mat peur mur, Fond Sai

mimes couleurs que ol-desens. .,
$3.98 te gallon

Four un parfait fini émail, canmandes
un fond de la mére couleur,

Emaux DACCO pour metal
oorehe, bairon € machinerie — un breTed durable pour toutes œurtaree devant

servir à rude nenge,

 
‘’Macee”" Buige brique Protection
* Brun chéme aerurte
” 2 ve"premeee 2 ame
- Vert2 3.95se Alumioiam .
+ Fond d'os te gation

TRuge pour
métal FOR. Toronto

Jaque blanc spécini Marre 04.06 le qui.
Eérnpest (paint rœnuver) 99.06 le gal,
fCimporte lequel mentianné ta pints 81.26
Kavoyes we chèque, mandat-sonte de
bus prstni pour plein montast — =

us dépôt, ance POT. 8

Paintwork of Canada, Dept. He
454 wuent, Fue King,

—PAINTWORK—

 

  

 

noir, Vers midi, accostons à Port-
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Francqui, terme de l'élape fius
viale Mais lo bess Kasai cond-
nue jusqu'aux lolatalnes savanes
« Angola,

terre, M fait une chaleur
étouffante, aæphyxiante. Port-

Francqui est un de ces trous de
brousse, cauchemar des coloniaux.
Nous n'avons quun désir, conti-
Tuer notre route vers un pays
Plus hospitalier. Dès cing heures,
cumplètement en nage, nous som-
mes affrieés dans un coœnparti-
ment de seconde clamse du train
d'Flisabethville. Et nous songeons
qu'au Canada, on s'emmitouffie
encore... Mais ‘es saisons pes-
sent: là-bas si c'était le prin-
temps ? Alors, nous serions tout
prèe de Pâques...
ESPrrAntT que cet article pa

ralsse avant cette belle fête,
la plos grande de l'année pour
les chrétiens, nous nouhaltons à
eus nos amis lecteurs de Joyew-
ses Pâques, parfumées de mu
ruée et d’Alleluias
procHaINE halite, Mweka. En

causant aveo des coloniaux
nus avons appris l'existence d'un
grand chef noir, le roi des Ba-
kaba, un des dorniers potentats
de l'Afrique centraïe. Nous déci-
line donc de nous arrêter à Mwe-
ka. e de: pénétrer à l'intérieur
jusqu'h  Mushenge, capitale du
roi des Bakuba que nous tente
rons d'approcher. Ces derniers
temps, nous avions très peu frayé
avec la royauté’...

Hisabethville, Congo Beige,

Je 4 mars 1849.
N.B. — Les deux voyageurs re-

cevrant lew jettrou postées par
avion cette semaine à: Poste
Restante, Le Caire, Egypte, Afri-
que,

 

QUAND UNHOMME
REGARDE
UNE FEMME

Vous pensez peut-être
première Impression est

à

peu
près la même chez tous ces mes-
tieurs lorsqu'ils aperçoivent une
femme. Mais non! Dans un ar-
ticle farcinant du numéro d'avril
de SELECTION du Reader's
Digest, plusieurs hommes, célè-
bres à titres variés, nous révè-
lent ce qui les frappe d’abord

i lorsqu'ils rencontrent ae femme
. . démuntrent ainsi qu'ils sont
non seulement d'habiles obser-
vateurs mais de bien meilleurs

! psychologues que nous le cro-
Yons généralement.

Dans ce même numéro
de Sélection:

+ Le Premier Ministre du Canada.
Cet bormme qui, 8d - huit ane, ne

e

 

s'étais jamais occu litique est
aujourd'hui premier ministre du Ca-
nada. et l’une ded grandes de la
politique mondiale. Lisez remare
quatle carrière de Toule St-Laurent
Qui fut appelé À servir par le verne

, ment canadien pour la de de
Guerre. , . et n’a jamais pu 6e ‘’libéres”*,

Une femme dansle Grand Nord.
Vous avez là, condensé en 38 pages,
fun des livros les plus populaires de
heure. C'est histoire captivants
d’une frêle jeune Sls de Boston agée
seulement de 16 ane qui, ayant 6,
un membre de la Police Montée, le
quvis dans les contrées sauvague du

jord-Oucet. Le récit véridique d'une
aventure de plus rudes embelli d’une
touc! histoire d'amour.

Comment Haendel compose Le
Messie. Vieux et voûté, Haendel avait

u Lenoir et avec lui l'inspiration.
un manuscrit d'un poète de

deutième ordre l'impremsionna vive-
ment et l'arracha à eon apathie. Ap-

comment entsJours
compusa plus ore

torio jamais écrit.

+ Comment parler à un enfant
» Les colères de l'Atlantique
e Deux petits chevaliers de

Vérone
© Le plus dangereux individu

d'ivrope
sout, 81 articles passionnants ef

tirée d illeures publi
entions de Vheurs. > pa

Achetez le numéro d'avrils

Sélection
du Reader's Digest    176 Pages 25e

— 

Tout le monde en parle!

Les énergétiques conjugués
Faible, Nerveuse, Irritable, Fatiguée ?

Essayez ce nouveau remède pour soulager ces symptômesI

«Donne force, santé, vigueur
Renforcit les organes
Enrichit le sang
e Fournisseur d'énergie
Stimule l'appétit

- eFacilite la digestion
Stabilise le système nerveux

dbi vo
En vente dans toutes les

PHARMACIES

 

d

Bouteille

de 12 onces

  

M y en a une dans votre voisinage, consultez la liste
ci-dessous:

rue LAURIER EST, AM. 9565
rue MASSON, CH. 3910
rue ONTARIO EST, FR. 4900
rue ONTARIO EST, FR. 1036
rue STE-CATHERINE EST, CH. 7303
rue STE-CATHERINE EST, AM. 6282
rue ST-DENIS, BE. 3491

7701 rue ST-DENIS, CA. 1184
932 rue NOTRE-DAME OUEST, MA. 4991
919 rue ST-JACQUES OUEST, HA. 0656

4100 rue WELLINGTON, YO. 1514
5101 rue VERDUN. YO. 2408
282 rue ST-VIATEUR OUEST, DO. 4644
307 rue PRINCE-ARTHUR OUEST, PL. 3431

2002 rue MAPLEWOOD, AT. 4791
5290 CHEMIN DE LA REINE MARIE, DE. 1159
2051 rue STE-CATHERINE OUEST, WE. 4221
1416 rue BLEURY, LA. 3196

 

   
Aide précieuse pour les
personnes souffrant de:

e Surmenage VENEZ — ECRIVEZ OU JTELEPHONEZ.° Pre ccc cc mcmama =m —ayEpuisement ! PHARMACIE LEDUC, |nerveux 1 1416 RUE BLEURY, MONTREAL. !
e ' 3 § Vevillezx m'envoyer une bouteille dePerle d appéfit D tonique SANGOL à $1.59 chacune, plus !e Fatigue générale i 0.20 pour les frais postaux. Total: 1.70 I* Convalescence Em remener |

1PT. Vu Adrese LL...a+... }om1 : V Ville Lee see as eee s…………. 1' : |p Province s..sssssscsa eee s esse Lee 1
L.Pa.

lesserccc ene can od      Livraison par tout leCanada     
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“DANS LES LIBRAIRIES|
Saint Vincent Ferrier, le grand thaumaturge dominicaln, que le

R l'ère Jean Bousquet, O.P. vient de publier aux Editions du Lévrivr
en un solume de (36 pages, intéressers tous les lecteurs car l’auteur s'en
est tenu à l'essentiel. — _

Il à néanmoins réussi À nous tra-| grand prédicateur de l'Evangile
cer une image fidèle de saint Vin-. jamais vu depuis lea apotres Piorre
cent et de son temps. Il s'est aussi et l’aul”. au dire de l'archevêque

passionné pour son héros en s'abe-| de Toulouse. NM entra chez les Fré..

 

 

  

tenant, Dieu merci, de rhétorique
sentimentale. Dans une langue gou-
ple et bien française avec une con-

cision qui impose silence & l'éma-
tiap pour lauser parler des fats
éloquents par eux-mêmes, le Père
Bousquet raconte pour les gens du

peuple et aussi bizn pour les let-
ties, l'épopée missionnaire du

grand thaumaturge duminicain qui
fut certainement lune des figures
les plus étonnantes ct les plus fur-
midables non seulement de son
époque, mais de toutes laa époques.
Saint Vincent Ferrier fut, “le plus  

  

CRINCHEUX,
MAUSSADE,
RENFROGKE:

L'INDICESTION
on bar Pls
CAUSE, ,

ABBEY'S-
MAINT'NANT
CEST AUTRE
CHOSE

 

AIDE À
CHASSER
L'ACIDITÉ.

 

  

    

   

  

   

    

    

Un brin d'Abbey's

à l'occasion,

Est chose dont se

montre avide

Votre pouvre estomac

acide.

Et vous direz: comme

c'est boni

Abbey's est une aide amicale et

douce qui confeibue au maintien

de la propreté interne, de cette

régularité saine qui donre de la

souplesse à votre démarche et

met le sourire dans votre regard.

Et il coûte si peu, à n'importe

quelle pharmacie! Quand Je
besoin s'em fera sentir, vous
trouveres qu'Abbey’s est à à 6

Agroable et Facite
àFrance Avantde Déjeuner

-48

  

   

“res-Précheurs en 1367 et se signale

Aussitôt par sa science, son zéle
apnstolique et sa sainteté. |
Son rôle de thaumaturge fut con-

sidérable. Un grand nombre de ma-,
Indes et d'infirmes furent guéris

| par saint Vincent. H se produisit
même des résurrections de morts!
à son tombeau. Saint Antonin porte
à 28 le mombre des roe+uscites.
Saint Vincent Ferrier est l'un des
saints qui ont fait le plus do mira-
cles. Le procès de canonlsation re |
connaît 873 miracles comme authen-‘
tiques. Un jour que salnt Vin t,

Ferrier préchait à Salamauue, :
ditolre tul demanda quels prodiges -
précéderont le Jugement dernier.
Le saint répondit qu'il ne pouvait.
offrir de meilleur signe que ha
8.060 miracles qu'il avait opérés
avec le secours de Ieu. La lecture
du «aint Vincent Ferrier du RP.
Bousquet reposra et rafraichira,
on peut l'espérer, bien dre Ames

(qul sont lasses et qui souffrent, en
leur insplrant confiance et surtout
rn augmentant leur foi en la DI
jvine Providence.
LE ROSAIRE DES MALADES
‘Le Rosaire des Milades est une

éloquente apuvlogie du Rosaire. T\

(faut aavoir gré à l'auteur de noua

avoir fait mieux apprécier le Ro
saire d- nous avoir appris à mieux
le réciter, et ainsi de nous avoir
aidés à le mieux vivre, M faut en
arriver là: le vie chrétienne doit
être un Rosaire vécu. ‘Il suffira
d'ouvrir un tel livre pour y puiser.
comme dans une source intariwa-

Înte, lumière et force. toie et con-
fiance, courrge ét résignation...”
L'oeuvre d'un romancier catho

tique anzlais — d'un Anglais re
venu au catholicisme — comme
vst “La Puissance et 1a Gloire”
de Graham Greene, me donne tou-
jours d'abord une sensation de
dépaysement, Certes, j'y retrouve
ma patrie spirituslie, et c'est bien

au Cour d'un mystère familler
que Graham Greene m'introduit.
Mais wut se passe comme ni je
pénétrais dans le vieux domaine

Par une porte dérobée Inconnue
de moi, cachée dans le mur plein
de llerre, comune sl f'avançais, der-
rière le héros du roman, à tra-
vers des branches enchevêtrées, et
reconnajssais tout à coup Is gran-
de nilée du parc où j'ai joué en
fant et déchiffrals, sur le trone
d'un chêne, mes Initiales gravées
un jour des vacances d'autre-
fois .…

Graham Greene, iul, à pénétré
comme par effraction dans le
royaume inconnu, dans le royau-

me de la nature et de la Grâce.
Aucun partl pris ne trouble sa
vision. Aucun courant d''dérs ne
le détourne de cette découverte,
de cette clef qu'il a trouvee tout A
coup. TI n'a aucune opinion pré-
congue sur ce que nous appelons
un mauvais prêtre; on dirait qu'il
n'a dans l'eantit ancun modèle de
sainteté. fl y à la nature corrum-
pue et il y € la Grâce toute pus
sante: 11 y a l'homme misérable,
qui n'est rien, même dans le mal,
et ce mystérieux amour qui le
saisit au plus épais de sa ridicule
misère et de sa honte dérisoire
pour en faire un saint et un mar-

tyr.
La puissance et la globe du

Père éclatent dans ce curé mexi-
«ain qui aime trop l'alcool et qui
fait un enfant à Une de res pa
roissieanes. Type si vulgaire, al
mnédivere, que see péchés mortels
ne révélent que de In moquerle
et du haussement d'épaules, et #81
le sait. Ce que nous montre crt
extraordinaire livre, c'est sl Jose
dire, l'utilisation du péché par la
Grâce. Ce prêtre réfructaire et
condamné à mort par les pouvoirs
publics et dont lA tête ‘st mine à
prix (le drame se passe dans un
Mexique livré à des gouvernants
athées et persicutenrs) qui cher-
che à ne sauver, comme ont fait
d'aifieurs tous les autres orifres
st méme Les plis vertueux, qui se
save on effet ot passe le “ron
tière, mails qui revient charme fois
Qu'un mourant a hesoin de lui, et

  

  

tyr, ayant toujours à l'esprit là
vislun du néant aoulllé ef sacri
lège qu'est um prêtre en état de
péché mortel, de sorte qu’il se xu.
crifle en rapportant tous à Dieu
de cette puissance et de cette
floire qui triomphent dans ce

qu'il} ennaidère comme Le plug mi
sérable des hommes: tul-même...

C'est dire que cs livre s'adresse
providentiellement à la générae
tion que l'absurdité d'ua monde
fou prend à In gorge. Aux jeunes
contreporaine de Camus et de
Sartre, proies désespérées d'une
Uherté dérisoire, Graham Greene
révélera peut-être que cette absur-
dité n'est au vrai que celle d’un
amour sans mesure. Le message
s'adresse aussi aux croyants, aux

vertueux À ceux qui ne doutent
pas de leurs mérites et qui ont
toujours présents À l'esprit plu-
sieurs modèles de sainteté, aves
la technique app:upriée pour ate
teindre aux divers degrés de l'as
cension mystique. Il s'adresse en
particulier aux chrétiens, prêtres
et laïques, aux écrivains surtout
qui préchent la croix maïs dont
ce n'est pas assez dite qu'it ne
sont pas crucifics. ”
“François Mauriac”. de l‘Acadé

mie française.
“Ila Puissance et la Glorre” cst

distribué au Canada par les Edie
tions Variétés, 1410 rue Stanley,  LA PATRIF

M. et Mme Gilles LALONDE (Germaine Dionne). photographiés à

Iissue de leur mariage célébré hier matin, ea l'église Saint-Jean

Borchmana, La mariée et La fille de M. et de Mme Sianidas

Dionne et le marié, le fils de M. Joseph Lalonde.

même lorsqu'il croit que son con- {perdre à aucus moment le senti-
cours sera vain. et même forsqu'it (ment de sa bassesse et de sa hon
n'ignore pas que c'est d'un gut. (te. Il croirait & une farce al on
apena qu'il s'agit et que celui qui jlui disait qu'il est un saint. II et

l'appelle l'a déjè trahl, ce prêtre |miraculeusement préservé de l'ur-
ivrogne impur, et tremblant de- [gueil, de la souffrance, du con-
vant la mort, donne su vie «an« tentement de sol. II va au. mar-
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La qualité est la note dominante de ces vestons et pantalons sport-—=
qualité dans les lainages magnifiques; qualité dans la coupe soignée par
les maîtres tailleurs Johnston; qualité dans l'ajustement parfait et les
Modèles élégants. Votre marchand Johnston vous propose une excellente
collection. Pourquoi ne pas le voir immédiatement de façon à avoir,
tout prêt pour l’été, un ensemble sport élégant et confortable,

1 “APPROVED CLOTHES"

Pour le nom de votre marchand Johnston le plus proche,
écrivez à W. R. Johnston & Co. Lid., Toronto.   

 

J6-549.F   
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= = POURLA COLLABORATION ||!Rosseveut.ein ENGRAISSER

HAWAII, 9. (BUP) — Deux Traitement infaillible, insifensif8
ruisseaux de lave coulent sur engraisser, renforei

D UN CROQUE-MORT WASHINGTON, 9. (B.UP — le célébi Po pratvises9 Ps — ce qui: veut dire que breIl est possible que ls Russie| ‘volcan d'Hawail eat à la veille ‘ter votre nom, adresse ot timbres au
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LABORATOIRE I ENCdemande aujourd'hui aux Ne de faire éruption. MÉDICALES BEATENE

Station = — Seite 61 —

 

ARIS. — Edmond Meyer, qui comparaitra le mols prochain devant tions Unies de régler le problème = - Mantréas
Le cour de justice de Ia Seine, est sans doute le seul collaborateur “© ei evlonies annee T

qui sit sincèrement souhaité de voir les Allemands ossuyer des défaites 4°, Manidre ce que la Russie - _
obtienne une véritable emprise

sunglantes. 11 les entorrait en Afrique. Il est amsuré que les

        
   

  

 

  

 

  

 

 

 

  

 

Edmond Meyer était le fournis- po erEE Pulssances de l'ouest s'oppose-#reur de cercueils de la Wehrmacht . ront & la ition.Les magistrats, avant de l'envoyer Mals 11 on recevait d'autres, en mo- popesdèles réduita. C‘était la révistan-

|

== =en cour de justice, ont longuement

discuté pour suvoir si mettre on| © QUI les Jul expédiait. En port
bière den Fritz ‘tait un cas de col-{ $û- LES HÉMORROÏDESlaboration. L'inculpé fait observer| Après la libération, 11 fut arrêté .
pour sa défense qu'il n'a assumé! au Vésinet. Les F.FI. l'obligérent
cette tâche que sur réquisition de À traîner une grosse croix à tra vous font souffrir?ia préfecture de la Seine. | vers les rues de La ville. Sg, fem- |m veux mnftrez d'hémorroiies démangean. J O GIROU IX O Dtés, saignantes, freres où protubérantes. . . . .Mais selon les expeets, Il à réa; ME. désireuse de me désolidariser [tersain Das Cette lurture un fur de pui

ni ols d. ue hémerruides de 9 frçuns: 3. Calme lu Optométriste-Opticieners mois de l'occupation, mn

3 Frclte ‘a cleatrisation des membranes

Chinaroié & votre phar: eu rar" hrs

2,000 autos au

cursales du Crédit Municipal de

.

LA Lond
que 400. Mais plus de 200.000 l’art- .

200. Souvent ce n'est pas la misère |

  

  

AW hes pom.

rendes-vous,    
     

  
    

    

   
    

  
  

  

    

 

 

 

   

 

“ odMsi de | 1 fre d'af-| dé lui, récluma le divorce. Le co- [mane esanyer Chinareld. En 15 minutes «devant chez Dupuis Frères, Limitéenrde0Fenda in dEI mité de confiscation. ul racine |ers” Toros, ED13inion ’près de $10.000. Il espérait du |acmleur # la démarss non 2 Alde leebriquait toujours des cercuells, moins voir son affaire enterrée, [Itrmie senpibien et enfiés à re fésorber Membre diplômé de VA.EP.O. de Paris
“, Une mesure, pense-t-il, qui eût été dca. y » € _— .— = — —

|

de circonstance, q au onean prime Seman 4001 est, rue ONTARIO CHerrier 3464

I a ï > .

L' [ |cé USINE D'AUTOS LA PLUS MODERNE D'ANGLETERREMont-de-Piété

||

|
| Heespraïentele vitre ba plats moderneduXP ame UniARIS. — Les trente-cing suc- Di ; OfCUAICE

Paris ont eu fort à faire au Cours
de l'année passée. On a pourtant

diminué le nombre des employés. x
M y en avait 760, et d n'en reste

siens y ont apporté des objets leur
appartenant. Leur nature a consi- .
dérabiement changé au Cours des
temps. En 1880 on avait compté ‘ 3

10,000 matelas, mais en 1438 il n'y
en avak plus que 2000, et l'an ;
passé. ON y en comptait seulement i ] ePE PET er 1949 _  Qui amène lex olients au Crédit

   

 

Municipal d eParis, mais la crise on FaTETITWdu logement et le manque d'es- A msHTD”~~  

 

  

sence. Les personnes qui ont hé
rité de meubles préfèrent souvent
les faire rarder au Mont-de-l’iété
qu'ailleuns, parce que cela leur
coûte moins cher, 2,000 automobi-
Hstes ont également confié leurs
voitures au Mon:<de-Piété, au tieu
de les faire rarder dans un garage.

iis ont trouvé cette méthode d'au-
tant plus préférable que le Crédit
Municipal leur prête ta vnleur
d'environ 25% de leurs voitures.

On estime que le chiffre d'af-
faires scrn cette année de $0-
000.000

  

” OLUSINE BANNER LANG
Coventry, Englond

  

    

   

   

inconnu avec ce Vover tout eePercet I'inconny a 1ue

—— =
“a Tratillen vés

étescore EEE) | codesBeedentsmue|| TO VG bl Le
Seulement 8244 su complet ou 3 pour 36 % . Re ompaez ces temairqua es caracteristiques

CRAVATE ÉLECTRIQUE © 6 places très confortables. La

|

@ Filetage oméricoin des écrow etNetet uma Bourelle ot wnsatiesnetie Pa banquette avant a 57” de largeur. boulons,Tenuntle Vous ’veren “populaires Cou
@ Ecartement standard—B” du sol—

|

© Pièces de rechange toujours en stock
plancher plat. et jnmédiatement disponibles.

1

}
une belle cravate qui se Durte ef | b

| © Suspemsion indépendante des roues

|

e Coffre à bagages spacieux de 14

  

    

  
     

     

couleurs $2.30 €

 

   
PÉNATREZ

‘ul s'illurine à

L'EAU AVEC CE
ovant, ressorts à boudins. pieds cubes.

dun areil dans je
Bou J

. Changement de vitesse à même la © Système de dimatisation à même,
colonne de direction, 3 vitesses avant. oT . intéri d'un grond choi

© Freins hydrouvliques Lockheed. de teintes en tissu où en cuir véritable,
“la Standard VANGUARD est fabriquée por la compagnie Standard Motor
Limited, l'un des plus anciens et des plus grands établissements en Angleterre. La
Cie possèdetrois usines à Banner Lane, Fetchamstead et Canley, qui couvrent
plus de 300 acres, sont munies de l'outillage de précision le plus perfectionné;et emploient 12,000 ouvriers spécialisés, Les voitures Standard sont vendues et
viilisées dans 76 pays.

Voyez et conduisez un Standard Vanguard 1949 aujourd'hui
Les Stondard VANGUARD et TRIUMPH sont fabriquées en Angleterre par lo

STANDARD MOTOR COMPANY LIMITED
  UIT

yon ont
nsile bree lrguel vous

unes des petite biscuits de

    

        

 

  

 

  
 

    

 

  

    

   

(osELOR COVENTRY - ENGLAND ve
Sosur WN. J pour 6276. — — — — —

PRESTO! BANQUE En montre chez McGRAIL MOTOR CAR & CYCLE COMPANY, 1180 rue ST- ANTOINE, MONTREAL — Distributeurs:‘ BARIN GARAGE, MOULE DRIVE TOURAKLS GARAGE,

|

MODE MOTORS LAD. Sherbrooke ROY à JACMAON, Iberviite
ourUSTERIEVSE 5 BN ANTEAURAI INC, MAGE rw rr ENRG RODRIGUES GARAGE, Mégnatie KTUWE A BROCK,  Cowanes Hiefrog ons ares le 4348 M-Thonis nd ea a Br NT-GKORGKE GARAGE, Sonquières GONNELIN GARAGE, MalarteHeOI:a N BRLANGER GANAGE, Thetford Wines

|

LER FLEUMANT GAHAGE, M-Jovte

|

1.4. TREMBLAY GARAGE, La Ravenn “Vee San ame ma; sv CHARTIER GARAGE, tranty FLORIAN DROUIS GARAGE,

 

   
   

 

M-beurges-rut-de-Meance

CORON 4 GARAGE, Tools lire
UTE SETUS Us tre

 

«
RICHARD AUTOMONILE,

(np de la Madricine

VENTES ET SERVICE DUNO

  

 

    

 

Yaroyes simplement eels anmañesnals adresse ot indigues Yom ariicios Chkret«Ki C.OD. freis en plus) Agents
MeKEE DISTRISUTING CO. Bis. Be.

Deminies Building, Montréal
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Demangeaison Rectale }
MOEZ À SOULAGEN RAPIDEMENT ja démauçeuses
at la douleur des hétuorr des à l'aide de cette

préparation sense syera DEamen:

ONGUENT CUTICURA J

CYCSOI-MÊME

La culotte
(Suite de la page 9)

 

 

     

 

  

  

  

       

   

   

 

  

   

  

  

 

  

mioches, parce qu'après tout, ils

étaient des petits bouts d'homme,

et ils auraient. plus tard. à tenir

[tête À leur femme. Eve se faisait

  

de plus en plus petite, dans sa ju-

pe® et aprés des années de vaillan-

te résistance, elle capitula devant

la culotte. Par la suite, il y eut une

querelle malheureuse qui nous pri-

va d'Abel, mais l'espèce humaine

ne w'éteignit point, et furt des sa

ges conseils de son père, Cain s'an-

cra solidement & 1a culotte. qui re-

présentait l'autorité.

Transmise précieusement, de Bé-

nération en génération, l'autorité

de la culotte resta incontestée, des

slècles durant, Mais, fut-ce à cause

des Croisades, fut-ce à cause de la

peste bubonique, où fut-ce tout

simplement à cause du caractère

msoumis des femmes, les descen-

dantes d'Eve apprirent d'abord à

tailler la culotte. et ensuite, à la

porter. Les fils d'Adam. soit par in-

souciancé. sult par magnanimité.

n'exercèrent aucune représaille, et

{| sen trouvs même qui. sous pré-

texte de largeur d'esprit, se firent

les défenseurs de la femme à cu-

lutte, C'étaient sans doute des fai

bles qui. ne pouvant conquérir de

compaghe par In force mâle, ten-

taient de les séduire par les voies

 

POUR DORMIR

 

|

| AU BUREAU
ONDRES. — Où expose en ce

moment en Angisterre l'inven-

ton d'un Allemand qui a réalise

un appareil susceptible

|

d'être

monté su: lez epoules et muni

tune sorte de bol de canutehouc

nul lequel on appute son menton

jursqu'on veut dormir et qu'on

na pas A possitiiité de s'ation-

3 zor. “L'appareil ast chaleureuse:

M (nent recommandé pour le quart

lhenre après le déjeuner. pour

i" burenu et pour le concert.”

es.

 
 
 

 
   

APPORTEZ À
LA MAISON UN 
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Les dents nettoyées avec

Macleans sont plus

diplomatiques. Bt ta culotte passa
aux malmé des femmes

Rien ne sert d'épiloguer longue-

ment, le mal est fait. La culotte

est aujourd'hui l'enjeu d’une guer-

re sans merci que femmes et ban-

mes se livrent pour la suprématie

du ménage. Car,c’est la loi d'Adam.

it n'y à qu'une culotte par çouple.

et celui qui la parte devient te mal-

tre. Déjà, des milliers et des mil-

llers de femmes se sont emparées

de la culutte du ménage. L'heure

n'est plua Aux discours. L'heure eat

à la lutte .

Hommes! Aux armes! La culotte

en est Venjen!

 

 

B!JOUTIERS - TABACONISTES - MARCHANDS

PRESTO
LE BRIQUET QUI NE MANQUE JAMAIS

L. THOMAS
LROSSISTE

Bureau: 5826 DES ERABLES — VI. 3913
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PRESTO NEST DONC PAS UN BRIQUET QUELCONQUE

C'EST UNE MERVEILLE!

     
 

Essayez-le, vous verrez.

Une légère pression, Presto s'allume;

il s'éteint aussi facilement.

Une fois, douze fois, cent fois ou

mille fois, il ne fait jomais défaut.

Nous en avons allumé un

1233* fois de suite sons qu'il fasse

défaut. Nous avons dû

abandonner la partie.

Le briquet Presto s'allume toujours.

$6.50 . . . chez tous les bons

bijoutiers et marchands

de tabac. & AGENTS DISTRISUTEURS AU CANADA,

A MONTAGNE, MONTREAL PL. 6817
, sem REG'D., SEU

tess, RUE OS
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+ faves Laurier: une mation souve-|donné en octrols de toutes sortes| du monde entier et Fontreprise H-

|

remorpié , Lée-P6 McWe nouveau sommet: raine avec King et une nation où|plus d'un billion de dollars aux

|

bre, qui prédemine ches nous, cen-

|

Le Dr oren pré(Suite de la page 67) règne l'unité nationale avec Saint [anciens combattants; {1 n établi un

|

tinuera de progresser et de contrt-Canadiens d'entrevoir J'avenir avec Laurent. Sécurité et liberté vont de|plan de santé nationale qui est en buer au bien-être de toute la popu-confiance, “Le part Hbérai” a4it pair. Avec le pacte de l'Atlantique, [marche et un autre de l'habitation

|

lation canadionne,
ait, “à au, au cours des mom le Canada s'est agcuré an liberté. |qui ne se réalisera qu'avec la! 3. Winters a ensuite Analysé ceannées pendant lesquelles 1) aeau Quantà la sécurlt® du citoyen, 1

|

pleine coopération des provinces, |que les deux autres partis tory etpouvoir, mesucer aux C: ons parti libéral lui à donné les pen-|puisque la propriété est de leur [socialiste ont à offrir pour conclurel'unité nationale, la sé euet In

|

"ions de vieillesse et les allocations [domaine. que se eengraves Je partilibéral» . que le n ra de l'avanliberté. familiales; depuis la fin de la| Le Canada est et entend demeu- Le eunférencier à été prénenté
Le Canada est devenu une nation |guerre, le gouvernement fédéral 3] rer lo troisième pays exportateur | par M. Allan McNaughton, C.K., et Aucun out de apr-able » En cachels « Facile a prend

ERMETTEZ-NOUS
DE METTRE
VOTRE AUT

EN ÉTAT 70%LE PRINTEMPS
Ueinoireprogramme

e CARTER—Vider, rincer et remplir d'huile e RACCORDEMENTS DES CONDUITS—
i moteur Peerless B-A appropriée pour l'été. Vérifier les raccordements du radiateur. Serrer,

les colliers pour éliminer les fuites.
e VITESSES—Vider, rincer et remplir la boîte

des vitesses avec l'huile d'été B-A pour e RADIATEUR—Vider, nettoyer et rincer le
transmission. radiateur pour ôter la saleté et la rouille.

Remplir avec de l’eau à laquelle on a ajouté
® DIFFERENTIEL—Vider, rincer et remplir un préventif contre la rouille.

avec l'huile B-A pour engrenages ou trans-
mission, en suivant les directives du fabricant o ACCUMULATEUR—Vérifier le voltage et
de l'auto. l’inchcation de l'hydromètre et recharger

s'il y a lieu.
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    ® CHASSIS— Graisser le châssis avec les ;

lubrificants B.-A, en vous servant de Ia carte- BOUGIES—Enlever, nettoyer et vériier
guide B-A, l’écartement des pointes.    

      

 

Vérifiez les pneus. Examinez lecaoutchouc. Brossez les rainures.

 

  De plus, changezle filtre de l'huile si c’est nécessaire. Nettoyez le filtre
à air, Vérifiez la courroie de l'éventail.    
  

THE BRITISH AMERICAN OIL

COMPANY LIMITED   
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t pes. Tle
@-————————{Blexists entre le senté phyuique ot/ devrait attirer Vabtsadles dos pe- Ralson de plus pour lancer encore

|

giéuistes ne se lasseron

LE

CAPITAL-SANTE le succès +a classe. Ils savent pour-

|

Portsa 7 e, qu'acrive-t-4? auxparents véealcitrants wns le- mont buservice ais smi push

ceriaine Ppareese ’ on une plus saine vonipré- serai beureufg

$1 LES PARENTS ont ben d'autre rer Foxis- Ceat ima tant Lerépéter honston de leurs devoirs. Les hy- (Suite à la pnge 115)

tence d'une maladie eu d'un dé inquante pour ” EE

NOU AIENT i parents ligent de répondre au

S_AID/ faut physique! 30s.a médical de
> es l'école. Voilà la vérité. Eh bien, elle

Par le Dr Adrien Plouffe Bi certalas parents méxiigent de n'est pas jolie ni encourageante.

css Deeee) L'ASTHME VOUS |
dent comp- fille o'ait was, wa ed pins) ’ )

Les bygiénistes se ren Vie | pêne-t-il pour Respirer?
te que nos gens s'intéressent de $

> |
> Mme A. Corson. Kamloops,

Peur santé.Chaque aerolesdes sanéee fai soutiort
æhent à leur santé, Chaque jour § gr ravi Mico PoserHiv

mous apporte ia ‘détattals pour respirer et je
| prouved'un re Bt re douloureux les muscles do ma Usagés mais en très bonne condition. Roues “standard”

eul marqué de poreeey)enteniin partes 0 de 26*—Freins à la roue arrière et aux poignées Por-

TE oniraire RAZMAH Tembleron:

je

noueosin PTE te-paquets avant et arnière.—De construction très solide

patte démon, Ge plus. Prenes RAZMAN Temsien—

||

en acier. Peints couleur “Kaki”. Emballés. Nouveaux

dépiolent tous eeausGetras. 23

||

pneus et chambres à air.—Employés par l'Armée ca
eret — nadi .les efforts ima-

F. 08 $ 00 PLUS TAXE
MONTREAL PROVINCIALE

 

=,

   

   et une m mai
on de défauts physiques. font oe

 

ginables, afin de
pépandre dans
tous les milieux

! les principes de
Fhygiène et de

; ls médecine prè-  

  

ventive, mais TRE

pendant des an- Dr A. Plouffe "s os v2 i T É AUSSI
nées les gare .

diens de la san- 15 SOUVENT . 0% .

té publique ont lutté dans le désert UN MAUVAIS . toutes les sortes de peinture, “primer” et vernis
de l'indifférence! Aujourd'hui, c'est Mieretene munepière durable pour toute A .

ua pialsir réconfortant quede re- fo ove charger do Savers of vin: fabriqués perles manufacturiers de renom,

connaître l'existence de r tats Mette Contury Micreinne » A 3 très bas >

tangibles. L'ignorance cède du ter- mmnepièes À L.L.L.210222200 ‘99 te a très, pax.

rain sous leaonce répétées et MOULE woruiiLes — Impressions, ————_—

tenaces des hygiénistes. Nous som- mou inibles, moules réguler. couron moveir

mes encore loin de l'objectif, mais REPARATIONS — fus appareils sud fovorse eeipromants ! .

il y a de magnifique éclaircies à ARTeyAves Preis) i

l'horizon. Ce n'est donc pas lo me utvice PAR LA POSTE — Premed nom recemmentà
ment de s'arrêter sur ie chemin du eitisncs. -

roi qui doit conduire l'homme à l'in- sraemidi mana ADRESSÉ Cœwvsressacsecnsenssse SALVAGE DISPOSAL coRP.

telligance de 16 santé. II faut, au a Loom)
contraire, s'évertuer accomplir sa PAIEMENTS FACILES

dhche, jusqu'aujour oùUi vy aurs og 3! CARRE YOUVILLE. . .... .. PL6628
plus un seul négligent dans le -

teur de l'hygière et de la médecine HEARING AID CONSULTANTS Reg OUVERT JUSQU'A 4 HRES P M. LE SAMEDI
préventive. Léifice Medical Art

2089 rue Guy Fernand LALANDE Hi. 1929    

  

     
  

 

 
  teur nanté prisen-

lupaet des rua, des ln
si on me vé-

+

de mette l'épaule à In roue!
+ + #

L'ignorance a reculé très nette-
ment. Mals ceux qui se prnchent

avec sollicitude sur l'enfance savent
qu'il y a encore un nombre illimité ‘ \
de négligents parmi les parents 4
L'examen médical des écoliers à e e
Montréal, prouve que sur cent éco- B
liers et écolières chez qui on a dé- a a ure eu Voir esoin
pisté une maladie ou un défaut phy-
sique, il n'y en a pas la moitié qui
sont l'objet d‘un jraitement quel- ° ®
conque. Ce n’est pas la faute du’ n e i @ up p m@ n a I r e
personnel enseiznant ou du person-
nel médical de l'école. Ce sont les
parents qui restent indiftérents à : ceux i men:
l'appel du médecin inspecteur ou al La vie est tellement plus belle pour qui sont récîle tIa visite de l'infirmière d'hygiène en forme et les conditions de vie actuelle demandent même
sociale. Pourquoi cette insouciance ; plus de force vitale et un meilleur état qu'auparavant. Suivez
des pères ct mères de famille? Ils. les règles simples de santé, une bonne nutrition, beaucoup
savent pourtant la corrélation qui de sommeil ct suffisamment d'exercice et vous aussi pourrez
rer paraitre et être plein d’allant quand vous avez atteint l'âge

mme |de vous retirer.
, Une bonn té d and ie deAVANT D'ACHETER UN elsnationdespoisoncontentsdans organi

Le “Si Fi "D i ture à débar-
PETIT TRACTEUR asserl'organisme des ‘déchets alimentaires qui,

Voyez le Puissant | très souvent, sont la cause de constipation et de
GRAVELY § cv, Maux de tête. ENO est un laxatif doux mais

+

    
 

  

 

POURQUOI ENO EST $) POPULAIRE
Le“ Set Da Faure” n°
ni purgatif Apre—ni       

    

    

 

  

   

efficace pour les jeunes et pour les vieux. Prenez
le ‘SEL DE FRUIT”’ D’ENO au goût agréable avant
le déjeuner, quand vous en avez besoin.

La ehTrrueréicnive GRAvELY Commencez bien la journée avec du
fait un labour parfait en UNE
seule opération. Pas de mottes,
pas de hersage nécessaire. C'est “s E L D E FRU IT.
prét à ensemencer.

19 ACCESSOIRES 9
pour usage à l'année

Vene:, écrivez ou téléphonez pou:
démonstration ou renseignements

GRATUITS.

WHPERRON x SLE
»

 
e entier pren
Feuit” D'EnEU godt agréable, le matin § oun

quand Lis en ont besoin,Exiges lo BEL be
” D'ENO—connu

 

       

 

     

 
rie

GRAINETIERS & PÉPINIEMISTES
$38 BLVD ST-LAUREUT MONTRÉAL
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Partie de sucre

La Chambre de Commerce des
Jeunes du district de Montréal or-

ganise une partie de sucre aujour-

d'hui (10 avril) à St-Jérôme. À

 

tet endroit, la réunion aura lieu à
l'hôtel Bouvrette.

 

un petit apparoil auditif
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-06+00000++e00000000040

GIROUARD — A Montréal. le 8
avril, à l'âxe de 44 ans est décédés
Elizabeth Grouurd. fille da feu Wil-
frid Girouard et de Klzabeth Rowe.
demeurant à 3384 Belgrave. Les fu-
néraiiles auront lieu Jundi le 11
courant. le convoi funèbre partira
des Salora O.-J, Bourgie, angle Iilvd.
Décurie et Ave, Notre-lame de (rà-
ce à 8.15 heures pour sé rendre à
l'église Notre-Dame de Grace, où
le servire aera cé&‘'ébré & 5,30 bras,
et de A au cimetidre de Ja Côte d-x
Net leu de la sépulture, l’arents

 

           
      

Chicago, Il.-Un puissant intérêt

s'est manifesté chez des milllerais pur 1940 à Tags de 4
de personnes souffrant de surdité, Emuois ent décidé M, JS à
pour un appareil nouveau et éton- Neue rendant jE,uneoon re
nent qui leur permet d'apprécier |'x-murintentant de tn” namo Mes
pleinement la musique, les ser-|son & Hedzes, époux d'Anna Me
mona et la compagnie d'amis — au, demeurant à 1304 rus Has

sans être importunées par des
batcerles encombrantes el séparées
de l'appareil ou par les fils con-
ducteurs. L'appareil est si délient
qu'il tient duns Ja paume de la
main. Les usigers de cet appareit
diaent entendre facilement Jus
qu'aux voix les plus faibles. Il est
reconnu par le conseil de médecine

physique de l'Association médicale

éméricaine. Len fabricants de
“itone, Dépt. 29, 1150 oucst 19e

rue, Chicago, 8, Ill, sont si fiers
de leur réalisation qu'ils vous en-
verront ure brochure explicative

gratis sur la manlére de vaincre
ln surdité et pour vous expliquer
comment vous pouv z faire esani
du petit appareil dans l'intimité

de vutre demeure, sans risquer un
sou, Ecrivez à Beltone aujourd'hui.

 

Pourse sentir bien. .
Avoir bonne Mine. .
Agir bien ..

Il faut que
l'élimination
des boyaux-
soit correcte,

Si vous vous sen
tes dérangé, ner.
veux, et avez mal
à lu tête ou dé
rangement de l'es
lormac, gaz gonfle
went, meouveise
haleine, manque
d'appétit Insomnie,
souvenez vous que
tout € être
. fonicausé p
pation. Pour allé
ser le eunetipation

Le NOVORO
du Dr. Pierre

s'est démontré ane médecine idéale.
Employes ls selon les inui i
oncement ot sisément co |

tonique-stomachique fait fonctionner
los boyaux paresseux ot los side &
éliminer la matiére obstruante, aide
à ebasser les gas de la constipation
donne J l'estomac co sentiment ré.
eonfortant de chaleur. L'efficacité
étonnante du Novoro est dus & une
formule scientifique qui combine 18
{pas seulement une ou deux) des
herbes, racines ot boulsniques médi-
cinales de 1a Nature — une formule
secrele Jortectionnde pendant une
ériode 78 ans. Oui pour le sou
gement prompt, prouvé agréable des

miseres la constipation, procures
vous, eujonrd'bui votre
voioi le Novero ow bien
faites venir

L'offre
latreductoire

Speciale
la bouteille de 11 mass.
pour seulement 9.00 en

nce ome
bo shox vous. 4

   De. Peter Fahraey
1840. 1908

  

    

   

 

Envoyez ce coupon “Offre

  

Spéciale” Maintenant
Q + Inelus $1.00, Envores moi
franco de une bouteille régue
Hére de 1 ces de NOVORO.

DO Envoyes C.O.D. (Plua les frais).

Nom —….

Adresse

 

Buroou do Porto

DR. PETER FAHRNEY & SONS CO.
Dépt. C 451-364

  

   

   

   

 

ayront
[ convot

more
tue

   

 

  

SG pour rendre
asie Concept an

ay ld AY hue
res, et de IA A tartin de fn-
val c@ un Mbéta sera chanté Pa-
Tunis ef am à pont priés d'y asc.n-
ter mans autre Invitat on,

    

 

 LA PATRIE
Le Capital-Santé

(Suite de Ia page 112)

RR 113
Des aventuriers espagnols se sont

rendus compte que des cacahuètes
poussaient en Amérique du Sud vers

Île scizième siècle.

 

   
 
ui est en jem. Cette santé ne

»
ile

se tiennent debout § côté deu gar-
diens de ln annté publique

rien PLOUFFE

 

d'avoir un peu plus de collabora-
tion—pour le plus grand bien de
la gent écoliére,

A Me

—

net
verres
ophtalmiques

Alban

examen PHILIE 0.0.
d e assisté

la vue
doptométristes

Esreoux chez

et opticiens

 

faute de cen parents

méalinents, Insouciante, indifférents   

 

    

su inconncients. Nous drasailions
peur qu’ils secauent une apnthie qui

n'est plus de miler, à une 6
bregrée comme ju nôtre,

leurs,

   

nons me

 

Ya santé de la prochaine sénération

CONTRE LES POUX: Employez
“PONOL”, en vente partout.

 

PLareau SISt
LOCAL 338

  

Dépôt: F. R. LAROCHE
Maontrént,  diplomes

€

ie Montreal

  

   

   

Lepremieren économie,
valeuretperformance

Des milliers de nouveaux Austins parcourent aujourd’hui les

  
villes et les routes du Canada, démontrant sans aucun doute,
sous TOUTES SORTES de conditions d'opération, leur rés
putation d'économie“, de performance, d'élan, de sûreté pars
faite, quelle que soit la saison.

* Plusieurs usagers signalent

plus de 40 milles au gallon

Parcourez la série complète des véhicules commerciaux et passager
“Austin”, Il y en à un pour chaque bourse et pour chaque besoin.

Service ot pièces de rechange ‘AUSTIN’ se trouvent partout, au Canada
 

Distributeur:
BOUCHARD
GARAGE

ue, .
æ_L WATKINS,

AUSTIN

ROYER,
me 3

CARA!

    240: Washisgion Bivé.. Chlsage 18, DL
134 Stanley 51. Winalp1g.Mon, Cans |

RT-JEAN A)
NOBLE, LIMITEE,

M-Jens, .

  
il, Qué.
MOTORS,

vas.

SALES & SERVICE, 1079, rue Mountain, Montréal, P.Q. — MA. 2448*
"TO COOMRE GARAGE OUIMET AUTH BODY, LEO AUTOMOBILE,e . Mentrenl, 13

YVER TRANCHE
MONTAGNE
aterion, Yué,

SCOTTS GARAGE,
Cornwall, UM.

» Mraam KY,

Fotanana, Out.

 

GORDEN
- MOTORS,

MILLE At TO.

 

      u |
CERART

RONFNFANT,
Kepentiqnr, Qué,

_    
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ANNONCES CLASSEES
A VENDRE

COMMERÇANTS et
ELECTRICIENS

Voldi votre cpportunité d’avoir

tout ce qu'il vous faut en four

pitures électriques, filage, dis-

positifs, fixtures. lauipes de

pied, ete, Demandes notre cata

togue aujourd'hui.

DELARTE ELECTRIC
SUPPLY CO.

486, St-Jean. Montréal, L

A LOUER

MAISON DE CAMPAGNE
A Valois, faisant face au lac près

de la gare, 10 pièces partietlement

meublées. Toutes les commodités

modernes, de mai à septembre

$400 00 comptant.

Ecrire Casier 862, La Patrle.

A MALADES

Lo! der anécializies pharmaceut
eu médicaments brevetés No ?

} RQUOT SOUFPRIR DE
Cons. “RILLONS VERRUES

OIGNUNS AUX PIEDS

Pour vous soulager essayez le
remède

“EC”

ul vous les enlièvera sans douleur.
% 50 la bo: de. S.V.P, envoyez un

de poste plus 5 c pour fra:s
e. En verte chez
EMILE CHARLEBOIS,

27, Nuire-Dasre Quest. WI 7

LA BERNARDINE
Mervellleuse tisane préparée par
les Pères Cisterviens pour mals-
dies de l'estomac de l'intestin, du
Les e la peau $125 la boite
ONASTERE DES PERES Clée

TEKC:ENS Rouremont Qué

AUX LISEURS
CATALOGUE. liste de prix. Articles
divers. Attrapes. Farces, Trucs
Tours magie. Livres francais Scien-
ce occulte. Magie Magnétème. Par-
fum charmeur, ete. Envoyer 19 sous.
COMPTOIR POSTAL LUXOR A
8t-Donat. Co Montcalm. Qué.

CATALOGUE gratis sur demande.
Livres tous genres, Abonnement
soé 111: 4 romans d'amour pour $1.
Le Fover du Livre, 2332, Bourbon-
mitre. Montiéa.

A ECHANGER.
ENNUYER Je toujours porter les
mêmes cravates? Eavoyes-nous de

ui ne sont plus de
Votre goût. En incluant 1.66 veus
Peceviez un nombre $3al de crava-
tes remises à peu’. Commandes
C.O.D. acceptées. Support À cra-
wate gracieusement offert avec
ehaque ervoi. Adresses vos com-
mande» à Ai Tia Exchange 4216

8t-Denis, Montrés: Qué.
pr

ARGENT A PRETER

A PRETER en premières ou deuxié-
mes nvpotlhé..ues. vilies. campagnes

B-rvive rap de, confidenti«l. 3478,
Purk Ave Montréal. HA, 3566

AUTOMOBILE A VENDRE

DOISE 38, en rarfaite conlit on,

Quatre portes, D veus, chaufferette
Usare durant été reulement, CR

6524 ou A Champlain, Qui 601, son-
5, entre 5 et 6 beures.nez >

AGENTS DEMANDES

AGENTS — 200 dilare par sefnaine
éururt Joisire Licence ou permis
ARGeare Caaier 322. Lépt 6.
“ "a.—_—

LANCEZ-VOUS dars votre propre
conmerre axes 8316 seulenent Ar-
tie breveté. bruveAU et eaclu:
indispensable purtout où 11 v a
enfants Aune combltitiun. Kcr
vez À Hetter Erals CO 432, Ouest.
Ortarto Montréal 2

ASPIBANTS OU VENDELRS

VOULEZ-VO apprefidre la vente
Ecrivez à M Robert,

Montréal, Ren-

  

ues
93

  

  

  
 

 

 
 

 

  

  

 

 

 

 

  
  

 

  DEURS DEMANDES
ATETS demandée “Marius” & Pin-
10° vueds the w.nners coureua de
Chevaux sur papier se vend par-

     

 

tout nroft 106 be, Plaisir
tous ntitlonæ 10 ponr $
Bool Bote iby Flace d'Armes
Montrèn

  
FRoOs-ES LORTIE. Faltre beaux
Drofits avec Dxne de bnlais -
droulles bros-«x nylon, Plein temp
0.1 temps puted. Ecrives pour
échantillons À 1013 Ste-Catherine E.
Ciambre 314 Montréa!. Qué

VRNDPUR expérimenté, possédant
Une autamneobile, fourtisannt dij
Bux Inagasins généraux et de mar
Chandises sèches, pouf ajouter une
JUlzune complète de marchandines abe
chia et de Butious. Peuvent etvoyur
une aphlivation, ba personnes avec
evpérience seulement. liul'e 62, Sta-
tion “RH, Montréal, Qué.

mrrttr
VENDEUR d'expérience, axe Auto.
Dour couvrir magasins généraux et
de marchandises séches verdant 14-
ne coimp:ête de marchand ses oê-
chez et variétés. Réponse donnant
Péférences @t expérience. À casier
61. Slation “R° Montréal

BICYCLRS
BICYCLE de fille, Gechon,
$k Hley royal. Sadresser

- Dante.

  

esque
T 3437,

FEMMES, FILLES DEMANDEERS

ON DEMANDE fille pour o vraze

 

  
général. syant de l'expérience -
férences Eile devra savoir faire la
cuisine. service de table. ouvrage

de maison pour un couple sans en
fant. haditint In campagne près
Montréal. malson moderne, êlec
cité. eau couraute etc. 1avaxe fait
en dehors Sa'aira $C5.00 par mois,
en écriyand mentionnes votre Ag
Adresses par lettre. Casier 866
“Patrie”. Montréal.

MAIN D'OEUVRE
DEMANDEE DANS LES
HABITS D'HOMMES

poseuses de manches,
poseuses de doublures,
opératrices d'aveuglettes (union
special blind stitch).

Tailleurs,
opérateurs de “verticales”
(jumping machine),

défaufileuses.
Gros salaires.
bonnes conditions de travail,
vacances annuelles payées,
Boutique d'union,
situation centrale.

Se présenter en personne à

STERLING CLOTHING
co. LTD.

961 de l'inspecteur
Derrière la Gare Centrale

MONTREAL

PHOTOGRAPHIES
GRATIS! Mazt-:fisue monture don-
née graiuttyment avec chaque com-
mande de 35c ou plus Ne manquez
vas cette aubainc’ (Quantité limi-
téet Rouleaux déveloprés et im-
Dr.més, 350, Impressions de toutes
@rando‘rs, de, Atantes 4c pour taxe
et malle Srvice du même jour!
Servxe de Photuuraphie Commer-
ciate. Dent. IA”, Outremont, P.Q.

SERVICE dv même jour! Films
velonnpés et imprimés 25e. ch
pressio! importe quelle grandeur
te. chacune Chague commande fine
e* retaurnée per le malle en 24 heu-
res Stadio Rapide Lébt “F.X". Sts-
tion “E” Montréal
—_—
AGRANDISSFMENT eratis avec

    

  

 

    

 

 

 

 

  
 

rouleau 1%. avee 10 réim-
pressions 35e. taxe Service
‘e mime four Art-snic Phato, Boite
173 Statinn BP Montréal

DETECTIVES
HOMMES AMPITIEUX de 18 ans ot
D'us demandés partout au l’anada
pour deventr détective. rives im-
médistement 3 Canadian Investiza-
tors Institute. Case 26. Station T.
Montréal

 

EDUCATION
ANGLAIS var correspondance efreu
la:re dictionnaire gratu t Acsdé-
an Rhéaume 3931. Me-Donis LA

COMMERCE A VENDRE

CHANCE EXCEPTIONNELLE
Commerce A vrrdre, bols et
charbon, grain, établt depuis
30 ans, grande cour, avec han-
gur et mi<.a 3 lexis. S'adres-
ser à D», Rouleau, 135 Ste-Anne,
Bec ante de Bellevue, Qué,

PROPRIFTES A VENDRE
PARC LAFONTAINE, €
gements, bas 7 pières, vacaoh,
venu 82.600,00. FIL 2263,

MAISON A VENDRE
LIBRE LE ler MAI

Malson aul vient d'être const
je. facade perte mueilun, dur-
nier genre: 4 toremeants dont un
de 6€ oie hibre ler mal,
uitia moderne, évlaizé sur les
quatre facades. Conditions fa
elles, peu de complant, Auiaine
gyspaordinaire Apnelez LUpont
1222,

MAISON DE CAMPAGNE
Maison renveller nt r nstra'te
A Val Larette, sur le Chemin da
Rui au bord du Lac Vert, Belle
rive de sate. Cottage de § pit-
cce tra moderne, tout meublé,
€or cou eutunte, & Jouer

, Avpeéles DU, 1232

MACHINES A COUDRE

SINGER DROPHEADS $54.50
Machines & coudre faul a'embotient

la tab, prices, complèle-

          

   mer reconstruites et gurantles.
Autres mastques, modè'es de $20.00

en montrst, Dematdez le dopant
Mlustré Natg-nal Sewing Mach ne

Co”, 135. Augusta Ave, Toronto
Arr eee.
OPPORBTUNITE D'AFFAIRES

FAITES 817.0 bar jour, achetez une
stamping machine toour Clef) 6150.
Roy ement Une marhine pur terrl-
toire de 26 milles carrés. Adresses
MH. A. 4643, avenue du l'arc, Mont-
réal.

ELEVEN DEMANDES

ANGLAIS. francais arithmétique,
appris factiement par correspendan-

ce durant vos loisirs, Aussi cours
de peychol xis punt personnes xh
ées, timidoe, indérises, Inquiéten.

Daychalogiques, Dént. 1. Mes

 

 

LA PATRIE
PERSONNELLES

UN SECRET?...
Non, ce n'est plus un secret pour
milliers de filles et femmes qui
amélioré et conservé fa beauté de
BUSTE,en faisant usage de la fameuse
crème inoffensive

“BUST-O-LAC”
le traitement EXTERNE qui DEVELOP-
PE et EMBELLIT se BUSTE on 3 se
maines. Ecrivez pour te vôtre dès au-
jourd‘hui. Prix $2.00 port payé, ou
expédié C.0.D. si préféré. (.25 cts extra)
Discrétion assurée.

“RALCO” ENRG.
Casier 183-S

St-Hyachnthe, Qué.

COUPONS
SOIRS. cotons. laine, fisneliette dos-
blure, plastiqus pun. Kcrives pour
cuisloxue gratis. 40 livres do lisid-
res à tapis en sole $2.00. Associated
Converters inc, 4102 St-Laurent,
Montréal

TERRE A VENDRE

137 ARPENTS. terre franche et à
jardinage. tr%s bien bâtie. deux mai-
sons, deux Erances, poulailler, éta-
ble, porcherie moderne. bangar à
wratn, forge, hangar & bols, hangar
à machinerie, etc. brês de St-Hys-
cinthe. Très beau bois sucrerie. 69.-
508, occupation immédiate Badr
ser A llonoré Petit, 2¢ Notre-Dame

Montréal, Le soir et dimanche
1, St-Bruno 34.

RBEPARATIONS
REPARONS montres briquets, bra-
selets-extensivn, bagues. Main d'oeu-
vre experte. Travail rarunti. J. Brws-
sard. Casier 145 Station N. Montréal

TIMBRE>-FOSTE
FRANCE 427/450 Cat. $210, Prix 75.
Monaco B61/70. Prix Colonie
Francaise 2000 diff §: 0 duff.
$25 stem rds intéressants sur ap-
probation. G. Béxin. East-Brough-
ton Heauce.

GHATIS—Timbres intéressants &
tous col'ectionneurs écrivant soit
pour mon pamphlet illustré d'aubai-
nes un.versell«s. 03 mes magnifiques
abtrobations Tides. et fa.sant un
uchat quelconque. 5 item aé-
tiens, vrix rxironnable

plu Dutres
Montré

tes
ont
seur

   

  

  

  

 

 

  
  unités le
2541. Fulium.  

 

MEDICAMENTS
ACNE, boutons sur figure boutonr
tile noire, démangesisous maladies
Je Is peau. Kmployez Lotion SULFOL
1.30 et $1.50. Laboratoire Her] nge
5367, rue St-Denis, Montréal

MATERNITK s«ne douleur, livre
connett pour ‘es futures mamans, 30°

paxes. indispensable. Prix $20

commandez Fditions Frion, 754 Benu-
bien. Montréad.

RECETTES

4 RECETTES. vins. bières, et au-
tre 24 “vDe+xnements inconnus
mais trés utiles 35 sous France.
Noseity Deslers St-Zacharie, Qué.
—_—

ARGENT! ARGENT!Vous travalle:
fort pour l'avoir, faites-le travail.er
fort pour vous, en ps loisir, 18-
formations, timbre, Maxog Novelty
Products Mauox Qué Eofte 33L

MARCHANDS — JOBBERS
PEDDLERS

Le plus bel assortiment de spés
cil tbs pur  earte et autres
smalin area vous est offert, Une
liste de prix vous sera envoyée
sur demande, Ma:s une visite au
nouveau ‘oral des Nouveautés
Exrel Enr vous convaincre,

21162, rue Fronten: Montréal,
Tél: Fit 8741.

 

  

 

 —

ACHETEURS DE FOUSSING

  

   

 

cogs $2.00 le cent Sujets gras: Bus-

 

  

 

non sexués 811.00 le cent: coge 85.00
le cent. Bauvex du temps, comm
dex maintenant à même cette an-
nonee, Chaque sujet de reproduction
porte l'étiquette du gouvernement
et « aubl l'énreuve “pullorum”. Ca-
taloœue envoyé sur demande. Monk-
ton Poultry Farms, Monkton, Unta-
©

  

LITTERATURE
SURPRISE: Ia plus extraordinaire,
intéresea Uttératu ur plusieurs
différents sujets, utiles 8 tous—En.
voyes 16c. A D. Evans, Case 14.. Sta-
tion O. Montréal. P.Q.
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GE

PRIX spéeisux pour mai et juin oO) MANUEL ve L'INVENTEUR

renortonRedd1HERTores
po! vrés mal A

MLt)
Don exuesbil belo ‘cont? “jeunes STECATHERINEEEEMONTRÉAL

 

sex. Rock barré, Rhode Island rou-
xe, New Hampshire, Bus x KE
get. ussex ampshir:rePete (poules ]|Plaque avec votre nom pravé.
tes) xarantie 95 ne, 322.00 le cent: 35e 35e   

Remplissez l'étiquette ci «le sum et postes
avec um bum en argent &

M ADAMS. 4882 Ave du Pars,
Montréal, Qué.

 

 

VETEMENTS A VENDRE

GRATIS CATALOGUE
PRINTEMPS ÊTE

imprimé en français. Catalogue
de wros de matchandises sèches.
vêtemebts pour hotmmes. feinmes
et enfants. tciles et notions. No-
tre spécialité: sous-vêtements et
bas Une garantie de rembourse-
ment avec chaque achat. Mar-
chands écrivez:
PENNU UF MERCHANDISE CO.

15, Bélancer est, Montréal.
————ee

DEVENIR PROFRIETAIRE
AIMBRINZ-VOUS devenir proprié-
taire dans quelyues anné-s crâce à
un plan d'émmiæne fu ile? 3 intêres-
ré, écrire Case postale 47, Station
T; Montréil

ANDEE
SUR lac QGuindon, L'Achigan ou
Miliette, ete., § ou 7 appariemnenis
avec plage ete.DO. 1402.

MEDECINS

COTE J-A SPECIALISTE. maïs
dies sexuelles. vénériennes, eyphi
ehanere Au traitement par cor-
respondance. , 6354 St-Penis

  

 

  

VENDEURS

EXON;
, *

10 sur 12 L’ACHETENT
les agents gagnent beaucou
d'argent A plein tenps ou
temps libre, en prui t des
commandes pour n plaques

de votre nom À votre purte

“Bon vendeur” M. Coulk

de Grand LUascupedis, Québec.
rit: “Je tai montrée & 13

personnes, et 16 en ont ache.
té, on I'n trouvée trie Jolie et
A prix très ban” — Feriv
maintenant pour détails,
envoyez ibe pour échantill
avec votre propre nom desa

TINSELCRAST REGD.
st-Hilaire, ©. Bousllte, Québee.

   

  
   

  
 

  

   
  

19 ÉCHANTILL
Fr

' SAEY YARN &
| 5685 CHRISTOPHE-COLOMB,

Messieurs, Je suis intéressé à re

1 HOM
V ADRESSE  

 

LAINE BOTANY

—em—cm=—-—- REMPLISSEZ CE COUPON --<—-=-=—-=-—=-<-1

tillons gratuits sans obligation de ma part.

assosnonocanerancsounencanntendec0ncnons0enno tan su000s

sossonsussecun00nouacse sance n nana ns 00005

 

 

 

ONS GRATUITS

KNITTING CO.
MONTREAL.

revoir voire dépliant et vos 19 échan-

PROVINCE ...
——
 

LA MAISON temps libre faites
40 et plus par semai-
ments complets ve

New

 

  

 

 

tuite. Ecrire  firmidiatement

Castle Department Hex'd. 34818. Men-
tuna Montréal

Attention Fumeurs!
Ne soyez plus l'esclave de la cigaretie.—
Améliorez votre santé. ARRETEZ DE
FUMER la cigarette grâce aux fameuses
CAPSULES ”

“ANTI-NICO
offensives. Satiofaction assurée. Traite-
ment complet 8-jours:

C.O.D.eo plus).

"RALCO” Enrg. Casies 183-X
Saint-Hyaciathe, Qué.

 

  TRAVAILLEZ pour vou
duns votre maison privée. F'

   
llyu de vu

  

ondance seulement. il. Mer
“pt D

Montréal

PIANO PAR OREILLE

$200 malle payée.
Expédié COD. vi désiré, (fre de

 

peut Fire (tahblt duns chaque
3 partira ep af-

informations ratuites Far

8706 Châtenaubriand,

 

LUNETTES
Type d'aviation américaine. P

 

CO-PILOTE pou? hommes ....

WAAF pour femmes

POUR LA NUIT (“Night-Fight"

  

CHEMISES kaki (drift) 14 à 16 ..

Hl CHEMISES d'aviateur, 14 à 16 ..
PANTALONS légers, kaki pâle, 30
COUPE-VENT légers, kaki pâle, 36

PACKSAKS de portage, blew aviate
COUVERTURES de laine grise (60

COUPE-VENT bleu aviateur, serge

bel étui. Navigateur — Extra SPECIAL .......

ANTENNES de radio, trois longueurs ....…….….……..….
BOTTINES neuves, genre armée, pointures 7-8-9 ..
BOTTINES comme neuves, ferrées ou son .

CHEMISES kaki d'officier, 1412 A 16
 

BAS 100% laine, hausse blanche ..

PANTALONS bleu aviateur, serge de laine, légers 30 à 40 .…
PANTALONS kaki, serge de laine, légers 30 440 ...........

COUPE-VENT kaki, serge de laine 36 à 42 ..........
Commandes postales remplies avec soin. — C.0.D. Plus 2% taxe provinciale

iaquées or avec 5249
375
4.25
12%

 

cetesssearsieravans

"3 Lensserscscenou0e

   

 

  

   
  

 ar...

 

à 40
442.

 

. 350

 

 

 

 

   

ssccs0cu000 À là douzaine 810
ur, deux courroies . een 150
x 80) 22... seese 350

. 695

. 550
de laine 36 à 42 .......... 695

ceases 550

 

APPUENEZ A jouer du plano par
oreille ches vous durant vos loisire
“tienre Populsire” d'après la nou
velle méthode d'accompagnement és
piano eng. Pour plus ample infor
nation écrives & l'auteur même
catte nouvel .

 

      maitre. Case 191, 8t-Hysein-
    th

ROIS “pianiste”, 441 Lindsay, Asst
adEPO

Ouvert vendredi jusqu'à 9 heures, samedi jusqu'à 6 heures.

L. P. BELANGER
4438, rue ST-DENIS, GROS et DETAIL MONTREAL.   
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#—— A l'Oratoire ——S

 

Le K PF. Alfred LAPLANTE,
CBS.C., directeur de l'Omsvre dv
Service Familial ot organisateur
de la retraite epécialiée pour
Leu jeunes ouvrières wane foyer
et sans protection, qui sera pri-
shée à l'Oratoire Kaint-toseph,
bar le R. P. Marcel-Murie Den
marsis. La retraite commencera
ee soir «4 se terminera par un
exercice, le Jeudi-Raint, à 6 h.
de l'aprée-midi,

(Photo D. Lévnard)

Prochains cours de
l'Ecole de Tourisme
L'Ecole du Tourisme de l'Univer-

oite de Montréal vient de mettre au
point le programme de ses cours
qui seront donnés tous les lundis.
mercredis et vendredis soirs, du 6
av i a1 26 mai 1549, dans les Jo-
tux de l'Université à la montagne.
Les rujels des cours ot les pro

feaseurs qui en enseignent sont les
suivants 2. 1- Histoire de Montrén!
et de mea Insitutions, par Mgr Ol.

 

    

vier Maurfauit, recteur de I'Univer.
sité. 2. Arts et Artisanat cana-
diens, par M. A. Beaugrand Cham-
pane, Architecte. 3 — Commerce,
Industrie et Finance, par M. Emile
Benolst. 4 Géographie montrés
laise, par M. Raymond  Tanghe,
conservateur de la bibliothèque de
l'Univeraité. 5-—Systèmes adminis
tratifs, par Me Guy-Favreau, avo-
out, 6-—Historique des environs de
Montréal, par M. Gérard Malche-
tasse. 7—Itinéraires touristiques,
par M. Wilfrid DuSap, directeur

de district de la Commission des
Keoles catholiques de Montréal. 8

Statistiques et Renseignements
par M. eGorges Longval, de l'Offi-
re d'Initiative économique et tou-
rlatique. # Fonctions du Guide.
par M. J.-Gérard Roy. 10--Moyens
de transport, par M. Antoine Mac-

Kay, de Ja Ligue de Sécurité.
Ces cours sont donnés scua la

surveillance d'un conseil de direc-
tion composé de Me Victor Morin,
président honoraire, Mgr Olivier
Maurault, président actif. Fernand

 

 

35 ans

crétaire du consell, M. Wilfrid Du

 LA PAIRHE : 115 
Delhaes, directeur de l'Ecole et se-

Cap, Me J.-A. Pariteau, M. Vaimo-
re Gratton, M. J-Gérard Roy, et
M. Raymond Tanghe, membres du
conseil.
pres

Grandeur et décadence

GONDIEZ. -~ Une agence pour
le persenne) domestique qui recoit

tous les jours des douzaines dof-
fres de femmes et de jeunes filles
d'Allemagne et d'autres pays, a
réussl à pincer dernièrement trois
baronnes allemandes et la cuisiniè-
re de l'ancien ministre allemand des

 

 

 

 d'expérience
est votre

grrantie de |
satisfaction

 

di vous souffres

Affaires étrangères,

Environ 20% des aliments
digérés dans l'estomac

LES SUCS
DIGESTIFS

 

Plus ds la moilié de votre digestion
se fait en dessous de la ceiniure —
dans les 28 pieds de vos intestine,
Aussi quand vous êtes atteint. d’in-
di cation, employez un remède Fou 

SODA A PATE
COW BRAND

 

digestion dans l'estomac

uvez avoir besoin
en dessous de ls ceinture.
Ce dont vous

ze sont les Petites Pilules Carter
' pour le Fois pour donner l'aide
nécessaire aux “28 pieds oubliés”
d'intestins.
Prenez une Petite Pilule Carter

pour ls Foie avant et après chaque

Ribbentrop, mes de chambre et comme eulst
exécuté à Nuremberg. comme fem- nières,

ÆST-CEQUEL'INDIGESTIONvous
FRAPPE PLUS BAS QUE LA CEINTURE?

Environ 80% digérés
dons 28 pieds d'intestins

 

Quand vous souffrez d'indigestion, donnez eux “28” négligés
le gevre d'aîde qui vous denne l'erve d'aller

“repas. Prenez-les suivant les ime
atructions. Elles peuvent aider à
créer un apport plus grand d
principaux suce digeetifs dans votre
estomac ET vos intestins — elles vous
aident à digérer d'une fagon naturelle
ce que vous mangez

Alors la plupart, den obtien-
nent le soulagement qui vous fait
vous mieux sentir de la tête aux
pieds. Assurez-vous d'obtenir les
authentiques Petites Pilules Carter
pour le Foie ches votre phare
maciee—3Sé,
 

 

de hernie, dit-
bec,
  dus on membres Ë|

malades, ete.
verrE Glueuter
votre ras Lo Bow
studios
roms

 

a
dunicile,

vetirr

©. MARTIN, JR.
News fabrignune ou avons
voire éinposition les appareils
les lux modernes. Band:
Merninires, mpparcils pur @i1-
formiié, bus élastiques, cin-
turen abdominales, corset de
mntrmnité, ete, chuives of
membres artificlels  Enbriques
tet. Prix modérés.

GC. MARTIN v-.
4338 ST-DENIS

Tel: MA. 9041

  

 brie Murie- tune 
 

NEUVES

SURPLUS DE GUERRE

POMPES
$695 EN ALUMINIUM

CAPACITE. 600 GALLUNS À L'HEURE

= von || Uniformes 2 morceaux
bieue de 1m marine

  
2 pochen et ferme.
de pantalons rene

besuñitefr me

 

éclair,
forcés en cuirette,
dom. pine oe
tompa et l'éte Tel
“SPECIAL

   

  “TRES M
Melton per

     
LUNETTES de soleil officielles de | armée americaine. Mo. .ure

plaquée or. Spécial
Autre modele .

Miniéle plus petit rir dries
Auntie Dusiéae pour dames en phiatique ue

LUNETTES pour la nuit, reg. 595 .........
MOTTINEM prod en cantine, BAIL en Cuir mes 10°
de neuves, Frontires: 6 à J2 22205 20      

LE PLUS GRAND CENTRE AU CANADA DE

SURPLUS DE
GUERRE

1 95

   

 

Kitaiale avec motif duré.  

 

Tres prastiq

 

   

 
Y Poinpe tyre aspirateur pouvant tirer d'une proferduur de 25 pieds à une

   

  

  
     
  
  

  

 

 HOLLINGER MACHINE   
 

 

 

 

87 EST CRAIG MA. 760

, e e VOUS AVEZ
D e ATTENDU
Urs orelie «um: :

© N'ATTENDEZ
. Redonne confiance en soi — Personne © PAS PLUS

ne se doute que vous êtes dur d'arille @ LONGTEMPS

LE VOICI...

PAS DE BOUTON
RÉCEPTEUR

DANS L'OREILLE
Pas de bouton révelateur |

 
Maintenont le Phontomold (invisible) est combiné avec Jo minuscule
«our mono-pac BELTONE, un des plus petits oppareils auditifs au monde.

  

  

Py
I OF MONTREAL

REITONE NTHE
1 1307 Sie Cmthenine ours Ce. 3
§ 2c arcirrenta plus de reanciznenwats |
J sa suet dummies PHANTO. 8
J MOL tovsmidie, i
ad J

§ Aderses
| Ville .. Prov,  

LA PA 10.019

-eewnosoeo»

BELTONE CENTRE OF MONTREAL
1502 rue Ste-Catherine ouest,

R. K. TURNER, CONSULTANT.

 

 

Cot appotel vous assure une Imsurpassable
qualité d'sudition à le fois comme
funelité etvolume. Mois ce qui est

ine timable, c'est que mème vos cris no
s'apercevtent Des que vous portez un apparel
Suditif. Vous vous éevez à vous-même
de afte dernière amélioration en

eppersil œuditif et de vous convaincre que

mointenent veus pouvez récllement

ache votre surdité,

   

Chambre 311, WE. 3296  

 

  Valeur regu
F12.00, trés wphcial &

 

TRENCH COATS en patorttce og
ecinnene ble marine ou beige Trés
bolle cmipe MIIMIre nvec aus anne
*paulc’tes. Aums pratiques | 1"

eo.

  

      LE   
   

hauteur de 30 pleds, avec puissance de jet de 250 pieds. Votre meteur | thon. MPRA
de *s où ‘a de force peut l'actionner. Complète avec raccordement flexi ou 06.50 chaque marceuu séparé M CLHkiN, Neufs, jairtute 40 $ 1.50bl: pour |» moteur LNIroRuEs kaki de rarmes turKAEAR ~ pte. akai $ 4.50ibattie lire ay, ven "C.O.D. ACCEPTES — SATISFACTION GARANTIE ariHIrid Se00 hh2 "rb s 1.5

SPECEAL 8 COLLERETTES « cutchv $ 106

  

 
 

PANTALONS .“latest en reilon très
Antres munition plus legcre en sere tou
PANTALAINS bleu en frecre.  Sj4ant

4) DNA de Lu marine en chesiote,
CTUF-TWIST

breeche Special |
‘ears (Ens bles de
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  | Bpéciai Les
boite de 100   

  

 

    

 

  

  

  
   
  

  

d'épaisseur, tra
rig. 4.50 la feuille, pour § 9.38

Nip elite, contenant
Pratig

 

  

     

LAINE NEUVES |
COULEUR 2r + ume 36° x 74" 23.08 2.80Houde brite voie 80° xX Soc Ie

Rouge ave notte, Trône post se
Mi nehe avec sale de couleir Très pesnotre 10.00

Commanders postales empties myer win,
sinle,  Noublies pas de mentionner ln ce

 

  A.B. Montréal njoutre 1Axe prosin-
leur et 18 puinture ra eemmandaut

par malle.
Mille 1 an autres articles rm

ne visite vous

*
4559 à 4565 R

   

Cu
PAPINEAU (près Mt-Royal) ~~ MONTREAL

In non énumérés td,
vaincre

*

 

Ouvert vendredi et samedi soirs jusqu'à 9 bres.
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 116 R =

Finance et Commerce

  

de NEW-YORK
Le marchhé de Wall Street a
continué son mouvement de
hausse avec les pétroien et lee
Chemins de fer en tête,

NEW-YORK, 9. (P.A.) — La de-
Mmande pour les titres de pétrole 2
de chemins de fer a mis un peu
de vie dans un marché autrement
stable, samedi, à Wall Street
La plupart des changements Se

faisaient à ja hausse. dont la ma-
Jorité fractionnaire. Toutefois, les
métroles et ies chemins de fer ont
inscrit des gains allant ju-quà !
point ou à peu près. L'allure de
hausse était une continuation du
mouvement déclenché vendredi
sous la conduite des chemins de
fer.

Richfield et Sinclair Oil Ont eu
plus que leur part de popularité.
Le volume des échanges pour la
séance de deux heures. a porté

sur environ 400.000 actions,
Les titres en hausse compre-

naient Mission Corporation, Stan-

dard Oil of N.-J. Southern Pacl-

 

fic, Southern Railway. Great
Northern prisv:iégie, US. Steel
Republic Steel, General Motors
Chrysler. US. Rubber Montage. |
ry Ward Sears Roebuck. Cate:-
pillar Tractor. Pepsi-Cola. Inter
national Telephone, Kennecott
Copper. Juhns-Manville, Philip
Morris et American Woolen
Ont refusé d'embviter ie pas:

International Harvester, Consaii-
dated Natural Gms Amer.can
Belting. Westinghouse Electric,
Dow Chemical. Santa Fe. Chesa-
Peake & Ohio. et Paramount Pie-
tures
Les titres canadiens furent ca:-

mes avec CPR. en hausse de is
tandis que Dome Mines reculait
de 's. McIntyre et Distlliers Sea-
grams sont demeurés inchangeés.

Sur le Curh. Lake Shore a gagnd
14 de puint, mais Winnipeg Ele-
tric a fiéchi légérement.

Cours fourm par ws oaisce
L-G. BEACBIEN à CT

(Ventes de 10 heures A midi
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CIFFRES- FORTS
PORTES de VOUTES

  

MONTREAL
Le marché de Montréal à douné
une sance calme. samuodi, avec

 

(Presse Canadienne) — Le mar-
ché était au cran d'arrêt, samed*,
à la Bourse et au Curb de Mont-
réal, :
-

Les gains l'emportsient sur Tes
pertes à l'industriel et plusieurs ti-
tres sont demeurés inchangvs. Les
mines ont perdu un peu de terrain

PLUS DE 30 AUS AU
, eu

WV
\    
   
  

  

  

DEFIbr
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  Fondée en 1880
QUEST, RUE ST-JACQUES

1069 Montréal 3.
A

 

amélioration chex les industriels [avancé de 6 points durant la se-

pi “ahe

boURQUE VOS VOLONTÉS
ARN , ;

SOIENT EXÉCUTÉES

« … » VOYÉ n’avez qu'à nous

t tamentaie: nous agirons

“ SOCIÉTÉ

NATIONALE

Edifice du Boulevard, bivd. Charest, Québec; 6 nord, rue Wellington,
137, Ze avenue, Noranda; Edifice Tremblay, Chicou

re EE

sur une légère liquidation.
Les papeteries ont opéré un ral

lisment avec Great Lakes, Inter-
national Paper et M. & O. en
use fractionnaire. Pour les ser-

vices publics, Wianipeg Electrie a
reculé de 14 point à 4X , mals
Bell Telephone s'est amélioré pour
coter 41%.

United Steel a avancé de 4% point
4 6%. mals Atlas Steel a fléohi de
3 à 11%. Canadian Vickers ordi-
naire a été stable à 83 après avoir

maine.
Gaepe Oil a gagné 10 cents À

$1.75 et Pan Westerns, 1 cent pour
toucher son haut de 1949 à 22
cents. Home Oil a cédé % de point
à 104: Imperial à flechi à 18% ot
Consolidated Homestead a glissé
de ‘a à 9. a

Les métaux, les banques, les

  
SERVICE DES NÔTRES

À LA LETTRE

onttrer votre exécuteur
VEN

alors comme un autre

/ vous-méme,

  

  DUCIE
a

  

| Bottes de caoutchouc.

Usagées et neuves

 

 
il y à une police “Mutual Life of Canada”

spécialement conçue pour parer à telle

éventualité. Consultez notre représentant

qui demeure dans vetre district. Il vous dira

tomment vous y prendre pour que votre

épouse puisse compter sur une nouvelle,

source de revenu.

Protection à bas pris

VOUS TROUVEREZ ICI VOTRE À
IMMEUBLE MUTUAL LIFE DU CANADA,

 

62/7 ouest, rue Dorchester,

Hautes à la hanche Rég $895
-—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_——————__"
| Chemises de | armee.-Usagees et neues. .........

Salopettes couvre-tout de | armee.

 

= Dimanche, 10 avril 1949
transports et les breuvages sont |motive st Dominion Stores se sont

tous demeurés inchangés. Pour le|améliorés d'une fraction mineure
reste de la liste, Canadiaa Loco- de point.

POUVEZ-VOUS BATTRE CES PRIX?
VENEZ VOIR CES

NOUVELLES AUBAINES
Camera Candid Photomaster, Reg. 33.45 .........

Ensemble couteaux et fourcheltes de douze pieces
acier inoxydable et manche d'ivoire. Rég. $5.75.

Lunettes d'approche. Reg. $1.75.

Cannes à péche. À l'épreuve de la rountle.

“Télescopiques” Reg $8 50

Lunettes-soleil. Les meilleures

Poéles électriques. Deux ronds.
Trois feux. Rég $995. ........... .........

Pantalons en ‘’kaki-drill” de l'armée.
Légerement usagés et neufs

| Poêles électriques. Un rond. Rég. $2.49. .........

°8”

SAN |
et plus

$9.9
et rh,

et plus

Couvertes grises de | armée.
Sréz Vies psagees et neuses et plus

VENEZ NOUS RENDRE VISITE SANS AUCUNE OB! IGATION
D'ACHETE

LAMAR COMPAGNIE
GROS — FI. 2771 — DETAIL

1497 rue WELLINGTON
(Coin Centre) 

I£343

YULOLINTI:
of CANADA

  
GENT LOCAL
Montréal, P.Q.

GLRANTS DES SUCCURSALES: Frank Robinson, C.L.U., S.-Aiex. Acres, G.-W. Knight.

AUTRES SUCCURSALES DE LA PROVINCZ OE QUEBEC:

Sherbrooke: 34, Immeuble Banque Canadienne de Commerce, Trois-Rivières,
timi; Immeuble Banque Canadienne Nationale, Rimouski.
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PATTES DE VELOURS
£a revue «Industries» nous

apporte ce molscl un article sous
3e titre «Pattes de Velours», qui

t de façon frappante le commu-
ame ot les chefs qui le dirigent

dans tous les pays du monde, et
nous n’avons pu résister A la tenta-
Mon de le reproduire ici, pour l'édi-
fication de ceux qui crolent encore
qu'il pulsse se trouver de «bons»
communistes. Nous citons:

«L'autre jour, le chef du Comin-
form n'a eu qu'à presser sur un des
multiples boutons du Kremlin et
aussitôt, presque à l'unisson, les
Jeadera des partis communistes

d'une demi-douzaine de démocraties
ont averti leurs partisans que, dans
Téventualité d'une guerre, leur de-
voir serait de travailler et combat-
tre pour la Russte et de former un
comité de réception prêt à ouvrir
les portes de leur pays aux armées
soviétiques qui y entreraient éven-
tuellement, à titre de « libérateurs ».

« En tête du concert, on vit Mau-
rice Thorez, en France. D'autres
échos empressés du message, mosco-
vite furent Palmiro Togtiatti, en
Italie, Pollitt en Angleterre, Shar-
key en Australie, Aksel Larsen au
Danemark, et Pessi en Finlande.
Cependant, le camarade Tim Buck,
feadcr de la division canadienne

 

La fomeuss Eov Riga soulage

fa constipation chez les jeunes

comme chez les vieux. Elle est

inoffensive. Des milliers de per-

sonnes l'emploient. Essayez-loi

+8

LIMONADE ‘RIGA
PURGATIVE   

 

 

du communisme International, c'est
senti un peu géné. « Nous ne tra-
verserons le pont que lorsque nous
y serons arrivés», aurait-il dit en
guise de réponse à ceux qui Jui
demsandaient si, oui ou non,-lt em-
boîterait le pas avec Thores et
consorts.
= « Ces plates dérobades pour difé-
rer ou masquer ss décision ne feront
guère monter les parts de Tim Buck
ches nous. Les directives donnéos
par Moscou sont claires. En cas de
guerrz, tous les partis communistes

de l'univers entreront en branle
pour aider In cause soviétique. Ils
saboteront nos usines de guerre,

tâcheront de détruire nos systèmes
de défense, de fomenter la révolte
au sein des armées et, en générat,

de causer autant de dégâts pomille
derrière lez lignes de défense de
leur propre patrie.»
Lea communistes canadiens ne

sont peut-être pas comme les au-
tres ? It œxiste peut-être telle chose
que de «bons» communistes qui
souscrivent en principe seulement
et de façon purement ldéaliste aux
idéologies marxistes, mais dont le
patriotisme serait le facteur déctaif
sl une guerre éclatait avee la

Russie ?
Sottise! Les communistes du

monde entier n'ont d'allégeunce
qu'’envers la Russie et partagent

avec elle un seul et même but :
soviétiser l'univers.
Et les communistes canadiens ne

logent pas À une enseigne diffé-
rente, nonchstant ln paîte de velours
tendue par Tim Buck... et qui ne
trompe personne.

J. Amétée ROY

MINESNONINSCRITES
Cours fonruis par G.-E. LESLIE à CU.

Offre Dem.
Asa oa
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Pour tous
vos trevaux de

GILARPE

@ Soudure à l'électricité

@ Ponts et édifices

m Charpente d'église, de garage,
d'habitation, etc.

Nous mettons à votre service une équipe

d'ingénieurs compétents et un outillage

complet de construction et de grues mécaniques:

Il nous fera plaisir de vous fournir tous

renseignements ef nos taux de location.

“Rion de trop petit..s

 

ROGER BROCHU, président
4600, 17e avenue Rosemont, Montréal 36 — Tél. : TUrcotte 2581

Représentants à
Loranger & Molesworth, Ltée, 1097, rue St-Roch — Tél: 5599

 

   
 
 

     

 

tien de trop considéroble®

Trois-Rivières:

= LA PAIRIE
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New Augurita
New Malartic

 

  
sire épmulrttes et
: 16 à 17, Ajoutes

de luxe,
IRWIN'S MAIL ORDER REG'D.

       
6378 St-Hubert, Montréal.  
  

LUNETTES-SOLEIL
GARANTIES POUR LA VIE

re

Gears Aviation

Américaine

VALEUR
SANS KGALE.

Protection
éprouvée!

Complet avec
“sl simlbi-culr,

 

Verres surfaces ef polly, evartiure de base ‘4°. Monture
—eptemétrique puaaute ov sur amalgatme mickel-argent,
Tlimine 16% dangereux rayons uiira-viciets ef infra-
rofges du soleil. Garaotle écrite pour in vie dane chaque
étui. Modtles homemes v? femmes.  (Rég. 09.00).

  

Satisfaction garantie ou argent remis

Lunettes pour la nuit. Spécial $3.50
Conimandes éans In province: 2° de taxe; pour Moatréel:

Liste do prix dv gros offerte sus MARCHANDS EY VI!  
IRWIN'S MAIL ORDER REG'D

MONTREAL, QUE.6378, rue ST-HUBERT

 

tous,

 

12 SUCCURSALES A MONTREAL ET ENVIRONS
—

Nous épargnons pour la

sécurité de la famille …
Chaque dollar que vous déposez à
cette Banque peutêtre un pas de plus
vers la sécurité et le bonheur de la
famille. Ces épargnes vous vaudront
des réalisations importantes dans
votre vie familiale...une bonne ins-
truction pour les enfants + i 1+ des
voyages: : : ainsi que la sécurité pour

Le gérant de n‘importe quelle suc.
cursale de la Banque Canadienne de
Commerce se fera uo plaisir de vous

recommander le genre de Compre

d'Épargoe qui convient à chaque mem-
bre de votre famille. Consultez-le ;4
aujourd’hui. 7

“7 “La Banque de Commerce
ze une tradition de famille’

 

  

  
   

     

 
 

  
   

 

  

 

  
   

  

    
 

LA BANQUE CANADIENNE DE COMMERCE

229-8AF
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Faites de argent dans vos heures de loisir

MACHINE À TRICOTER

Auto Knitters |
La véritable mavhior à tricoter ‘Auto Mutter”? sradue

nsc deux eptindres nu choix: 88, 73, 88 eu 180

alguites. En uvace dance des milters do families.

Compagnie exiotant éequis plus de 30 nas. Livenieve

Insnetdinte,

Angortiment complet de laine

AUTO KNITTERS & HOSIERY LTD.
Notte 120, Dépt N. Station M, Montréal  
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   gi vou
à …. SANON ODEX
44 Nottole vraiment la peau

… @ Chasse l'odeur de transpiration

772 ©) Laisse tout votre être frais où propre
Odex produit ane mousse qui nettole à
fond tout en restant douce pour le visage,
les mains, idéale pour le bein quotidien.

EVITEZ d OFFENSER — EMPLOYEZ ODEX
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  SOUFFREZ-VOUS DE

DOULEURS
D'ESTOMAC?    

Ek

ce TRAITEMENT
A DOUBLE EFFET
vous soulagera!
“ 1jyy, Elfervescent et ogréeble,
AE, l'Alka-Seltzer soulage la
= douleur- et aide à com-

battre sa cause! Promid-
tement, ses propriétés

aicalisantes contribuent
à corriger rapidement
l'excès d’acidité gastri-

que, cause ordinaire des maux

d'estomac.

Dousièmemest, l'Alka-Seltser con-

tient des ingrédients analgé-

siquee qui allègent les douleurs

d'estomac—et le mal de tête qui

les accompagne ai souvent.

Depuis que lea fabricants

d'Alka-Seltzer ont trouvé le

moyen de combiner ces deux pro-

priétés dans un seul remède effi-
cace, des millions de personnes

l'ont adopté. Esenyez-le et vous
verres le soulagement qu'il vous
apportera! Pour les indiges-
tions, maux de tête, névralgien ou

   

| mais. dus aux rhumes, faites
! dissoudre un ou deux comprimés

d'Alka-Seltzer dans un verre
d'eau. En vente dana (outes les
pharmacies.

   

  

  

 

Jc l'excès
ÿ pis atts

que. 0

Allège rapide.
ment la douleur,
les malaises.

ALKA:
Seltzer 

 

Fotsiqué par Milles Lahovatastss Limited Toronto
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tion du gibier of du poinsen
toutes pour but l'intérêt publie
ni en lance ent 1

ont
et   

   

ut étre en
ten incendies de

  

ehnnse

ééuention des Jeunes,
z enfants, par ex-

 

 

y à Une sumaine afin d'être en con-
dition pour une tournée d'exhibi-
tions dans le Nord de la France.
11 sern te 16 avril à Biarritz, dans
le pays natal d'André Dassary, où
celuivi a organisé une grande pa-
rade sportive. Le coureur à pied

Marcel Hansenne participera éga
lement à cette manifestation ot fi
n'est pas inutile de signaler que
c’est à Montréal qu’André Damary
en eut l'idée et qu'il l'organisa avec
le coucoura de Dauthuille et d'Han-
senme.
 

Cette semaine ent la semaine nationale de la faune. En 1847, les
autorités fédérales Institualent cette semaine de protection de la faune
et chaque année du 10 au 18 avril, dans tous les Journaux du pays
alnal que dans tous lea postes de radio, et dans nombre de temples
en Insisters eur in nécessité de protéger et de conserver les oisenux
eauvages, dont in valeur ent incalculable.

     

emple. à respecter les viseaux, leurs
ids et leurs orufa.

comservatien bien

 

comprise

 

ASTHME
un NOUVEAU traitement!  

    

  

 

Be s'étaient pan émuos à temps, cet-
te capère sernit, elle aussi, entlére-

‘

 

d'eles sauvages. ve
Sour A la conservati

 

    
  

 

@ un petit fait Intére
nouste comme

Claude Wélancon,

et lea oies sauvag -

    
deck Miner nv

  
  

“
tenit aussi nombre d'autres
SHANE, eo norteut

   

  

  

   

 

  

Québre. r »
thee, en particulier, qui
apiitre de In conserva-

v
ord,

oi de bagner un grand
rd

| r
éiun BENOIT,

Tournéede Laurent
Dauthuille dans le
nord de la France
PARIS. — Le buxeur puids

moyen français Laurent Dauihuti-
le, qui a remporté au Canada les
victoires les plus significatives de

sa Carrière, sera de retour à fc.it-
réal le 26 avril.

Depuis son retour en France, le
jeune champion français à été l'ol-
jet de plusieurs importantes Dro-
positions. Un promoteur de Brux-1-
les lui a offert un match contre ie
champion d'Europe Cyrille Ds'an-
noit et Jack Solomons lui a propo-
sé de boxer à Londres, au lébut de
mai, contre Dick Turpin, ane ré-
cente victime de Marcel Cerdan.

Enfin, une organisation parisien-
ne l'A sollicité pour un rænbat
contre Steve Balloisc, le 23 mai
au Parc des Princes. à Paris.
Quel qu’il en soit, Laurent Dau-

le a repris l'entrainement il

    

 

me eux, et aussi
les muiorités.p

a Cent de cette idée que sont nées

   

  

Len visenux ne
en principal

re. fl y n eux @
> en abut pour

en conserver
‘

 

    

  

  
   

 

  

sauvages,
ai la catéæ

  

 

RU roves de leur
vers le sud.

des visenux aux-
      

   

  

 

   
  

  
 

  

Le lol des mixrnteurs,
ndvptée en IDIG pur le Canada et
les E

  

    

. Nouveau traite-
ane, lancé pur le

aboratolre International, a dés
été éprouvé dans plusieurs parties
du monde, Puisqu'il est maintes
nant en vente au Canada, Mespa-
tone paæut VOUS apporter le mê-
me soulagement qu'il à déjà pro-curé à des milliers d'autres asthe
matiques, Bl vous souffrez del'asthme où d'affections deg bron-
chee, vous voudrez faite leusai
des comprimés RESPATONE dèsaujourd'hul

 

  

Pour un

toux la nuit, l'a

«ur le marché ce
Aors si votre p
ves

 

Format d'essai 75c.
30 compr

Ppringwood Pharmareutienir,
1410 Rlantev, Montréal, PQ.

Grand format économique 100 comprimés $5.00.

Un seul compriné  RESPATUNB
vous aidera à enrayer ces crises
douloureuses et suffocantes, vous

a de nouveauy acre:
assurera le sommell indis-

penxable au malntien d'une bonne
santé, Kespatone vous aidera À

respirer plus facilement et vous

soulagers de cette oppression dane
Ia poltrine. RKeapatone accomplit

tous crn blenfaits grâce à en ree
marquable formule nouvelle,

soulagement immédiat

 

  

 

  

— essayez RESPATONE
Heapatone vat rapide, En trente secondes seulement

  1! aide À enrayer lem graves accès d'asthme. Un
comprimé RESPATONE apporte un soulagement
rapide et réconfortant. Prenez-en au moindre
exymptôme de l'asthme sous quelque forme que ce
soit, contre la bronchite, Je cularrhe, les accès de

ppression À la poitrine, la respirae
tion sifflante. la dyspnée (respiration difficile),
l'errphysème {poumons distendus par l'air). faites
vous-même l'essni de Rerpetone. Respatone n'est

anadien que depuis peu de temps;
Nartmacien n'en & pas encore, écris

Dépt MPD5,

imés $1.75.

Respatone
 

ASTHME SOULAGE
 

  

 

pa
compter wn senl canard sauvage où
une seule entarde au ‘’unadat ;

Len foin édictées pour ln protes-

CLAVIGRAPHE PORTATIF

SMiTH-CORONA,
I

les  roruriiles,

NOUVEAU

MODELE
Crirrer

  
Wm. M. HALL & Ce. Reg'd.

Téléptoine: MArquette 1298
814, Pur Med,

dra guu-
dnivent promul.  Dépliant lusirs envoyé our drasands,
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Ÿ soit

Deeos onros S1 TU VEUX ALLER EM ARRIÈRE
MON MOULIN - LE D'ANNÉES QUAND J'EN COUPERAI BOIS DE LAJEAN. FAIS ST

LE

ROUVEAU QUI SERONT MURS . CA ME REGION>, PAIERA UN ÉVAPORATEUR

JE NE CROIS PAS QUILT
VENDRE JOS... MAIS)

 

  

   

 

NON, JOS. MAIS
J'AURAI DES BILLOTS POUR

| DANS UNE COUPLE

TU SAIS EDGAR,

   

  

 

  

  

  

ET EN PARLER AVEC MON GARÇON BEAUX LOTS À
       

    
     
  POUR MON SIROP  
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Les arbres et l'eau sont deux sauvegardes de l'agriculture dans le Québec. ne
semble, les arbres et l'eau aident à protéger les terres —ains! que les villes et
villages—contre l'inondation et la sécheresse. Les arbres sent peut-être les poids
les plus importante dent Je bolence élicate où bien équilibrée de le nature.

 

MinePhimétive « À vous D'EN°sOUIR—À voUS DE LA ‘PROTÉGER

   

 

TU AS UN DES PLUS

CONTINUERA À RAPPORTER
DE BONS DIVIDENDES

LS

ul

 

   
  
  

 

C'EST CE QUE PAPA ME DT\,|
LUI AUSSI. ET JE SUPPOSE
QUE SI J'EN PRENDS SOIN

AUSSI BIEN QUE LUI ÇA    
   

  
   Du soL qi

    
DÉTREMCHAQUE ANNÉE

ur SOURCE

  

  

   

  

   

IMPORTANCE D'UNE TERRE À BOIS
COMME SOURCE DE REVENUS EST

ÉVIDENTE. MAIS CE QUI EST PLUS IMPORTANT
C’EST LE RÔLE DE LA FORÊT DANS LA PROTECTION

PRINTANIÈRES ET LA NEIGE FONDUE LE

DURANT

roma:

       
  

  

U'ELLE GARDE POREUX.LES PLUIES

 

  

 

PENT ALORS,CE QUI AUMENTE LES
5, LES PUITS, LES COURS D'EAU
LES MOIS SECS DE L'ÉTÉ,

3 10027
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CARLINGS
THE CARLING BREWERIES

WATERLOO, ONTARIO
LIMITEO
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> 2af PHIL SEGUIN  
Aptis leur défaite aux mains des Red Wings de Detroit dans leur

série éliminatoire, les Canadiens devront se réorganiser em vue de La
saison prochaine, et it leur faudra
désirenr ler plus loin dans la sal

  

me offensive plus puissante s'ils
n 1949-30. Frank Selke a parlé

 

risation l'autre jour, mais H a dit que le club local ne se
départira pas de ses vedettes. dans l’apoir d'obtenir de bons compieurs
dans des échanges projetés

Bi Selke veut gusder Luis les
meilleurs joueurs des Canudiens

& Montréal. 11 aura peu de chan.
ces d'obtenir des renforts 1°s au-
tres clubs de In ligue Nationale.
L'argent est hors de Ja question
Tous les c:uba en ont en quantité,
Puisque les ch'ffres d'assistance

continuent d'être élevés. et si les
Canadiens désirent de sons
Joueurs, 11 leur faudra en donner
Qui auront une valeur égale en
échange

L'offensive eat faible. et Eimer
Lach, en particulier. devra bte
remplacé, s’il s'en tient à sa dé
cision de se ret'rer. Par contre
la défense est puissante, et l2>
Canadiens pourraient aisément se
permettre de l'affaiblir un per
pour obtenir les renfortg vols

à l'avant.
Seuls les Red Wings de D-*rnit

alignent une défense commarable

À celle des Canadiens. et les au
tres clubs n'hés teraient sans du
te pas à céder une couple de hons
compteurs pour obtenir an Kenny
Reardon ou un Doug Harves. pa-
exemple. Resa’ jon a beaucoup de
“couleur”. 1 est une |
Pour ses co-équiniers A cau
oa fougue et =a déterm'nst'an

mais comme jourur striet-ment

 

    

défensif, i! Inisse à désirer. ct son
Jeu rude *: vaut trar 4. pur:
tions.
Kenny … désappointé dune la

eérie avec [Métroix. T* n'a pas joué
avec tout entrain dont il est ca-

pable. et une couple des punitions
Qu'il a attrapées ont coûté cher
aux Canadiens L serait un excel
lent appêt pour un échange pro-
fitable aux Canadiens. mais Tei
Irvin demeure entiché de lui. et
Kenny portera probablement ‘uni
forme des Canadiens la s1'son
prochaine.

Doug Harvey : été un autre
désappointement dans ls série
ae: Détroit Harvey pourrait
vite devenir une grande vedet-

———————————————————————————

des rransactions qui geratent peut.

être hâclées au cours de été
Richard n'avait rien ace mpl
d'extraordinaire jusque-la. ma's ‘1

s'est fait valor par la suite. et 1!
ne faut pas oublier que is ju art
du temps, 11 avait à su-veiller
Ted Lindsay. Maurice à bien rem
pil cette tâche. puisque I. “say
r'a compté qu'un seul out duns

toute la série
Les Canadiens aont pus té

favotisés par Dame Chinreuse
dans la série La motié dos buts
des Red Wings ont été cha: ‘aux,

mais a billlante tenue de Harry

Lumies dans :e filet des Wings a

probab.ement été le facteur Héci-
si! Limley a eu le deéseis sur

Bill Durnan ls meilleur gard,
de bu'a d. La .zue au, >urd’
il a aay ‘eg Wings de 7
4 passes, - virant des duts sur

qua:e “breakawayÿs” ohag oc fois

dan, ir situation Critique.

Yo Bleu Blane Rouge x été
chanceux d'une (acon. en ~(ue

des joueurs tels que Gerry Pla
mondon, Murdo Mchas. bea
Graielle et Howie Rivprlle et

Tayeoe, sur lesquels Inin ne

comptait heauroap. se sont ren-

dus fort utiles. |Plamondon a
gagné deux parties avec ses but:
opportuns. Gravelle ot McKay
se sont distinques à
dans une couple de joutes «t Rio
pelle a été généralement effectil
quelqu'l n'ait pu courpter qu'un
but. Laycoe à été le piller de la
défense et s'est prohubiement

Assuré sa place peur 1948-56.

Bihy Reay a été le meilleur
joueur des Canadiens danse la série

Il a été .nfatigabie a Yaltaque. et
ses pisses précises oat 3 ds Pla

mondon a vompter cing ‘os L'

défens> n'a pas éte aussi sud:d
que pendant la série de succès dan:

 

  

    

ie dernier mois de ja saison. €
lui-même a connu quet-Durnan

1
l'attaque:

Ques faiblesses dans la série, mais
Bill n'a rien à se reprocher pulsque
c'est grâce à lui que les Gnnadiens
ont pu participer aux éllminatoires.
Chez les Red Wings, après Lum-

ley le héros à été Gordie Howe
ave. ses huit buts. Howe menace
maintenant je record de 12 buts
établi per Richard en 1845, mals
au moins la moitié de see poiuts
ont été chanceux. II est étrange
que Howe & lui seul ait pu compter
autant de buts dans la: série que
tous les clubs de la ligue Nationale
ensemble contre Durnan, dans une
série de 10 parties à la fin de la
aaison régulière.
Nous favorisons les Rad Wings

pour l'emporter sur les Leafs. mé-
me si leur série avec les Canadiens
a été rude et épuisante. Les Wings
aitgnent en Howe. Lindsay et Abel

ne ligne d'avants supuérieure À tout
ce que les Lenfs peuvent présenter

et Jeurs lignes secondaires sont de

taille à tenir en érhec les meilleurs
compteurs des Torontois

Nl n'y à pas de comparuison à
faire à la défense, oft len Wings
sont de beaucoup supérieurs.
Dans les buts, Lumley a été pra-
tiquement Invineible cantre fes
Canadiens, et sl est 4 bril-
lant- contre les Leafs, Ia nérie
arra vite terminée à l'avantage
des Red Wings.
Le Leafs deviendront le pre

mier club de la ligue Nationale à

gagner la coupe Btanley trois an

nées de suite oils battent les
Mines mais 1« ne sront pas le

prentier club qui aura accomp:l
l'exploit. Le célèbre Silver Seven
d'Ottawa à eagné Ia coupe en 1503
194 et 1906 et le Victoria de Mont-
réal a remnorté le trophée en 1897
1898 et 1899. En ce tempe-là. la
coupe Stanley était l'emblème du
championnat amateur, Elle n'a été
disput-e pour la première fois par
lee professionnels qu'en 1908

Un vétéran observateur que not
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RÉSULTATS GARANTIS

DANS TOUTES LES
PHARMACIES

 

 

avons rencontré à Détroit n'a ma-
nifesté aucun étonnement d'ap
prendre que Frank Brimsek veut
quitter lea Bruins de Boston.
“Brimsek était le véritable
coach des Bruins ditit et
c'est plutôt lui, et non Clap
per, qui dirigeait le club. Quand
les jeurnalistes questionnaisnt

Clapper sur un sujet vu un autre.
HBrimaek était toujours là et c'est
HU Qui répondait aux questions
Maintenant que Clapper à démis
sionné. Brimsek veut le suivre.
Frankie aimerait probablement
jouer à Chicago, qui est plus près

de chez lul”

Les éliminatoires de cette année
ont été remarquables par le fait
ive jusqu'ici, tout le monde n's eu
que des éloges à adremer aux ar
bitres Clancy. Chadwick et Gravel.

qui ont dirigé les parties alterna-
tivement. Les arbitres Ont appliqué
les règlements à la lettre. et les
punitions ant été plue nombreuses

dans les deux séries terminées jus-
autel que jamals depuis longtemps
Fspérons que be président Camp-
bell verra à ce que ses arbitres ap
pliquent les rêglements aussi ri-

Dimanche, 10 avril 1949

goureusement la saison prochaine.
Les accidents trop nombreux de
cette saison seraient ainsi évités
et les amateurs assisteraient à de
meilleur hockey.
renee

NEW-YORK, (BUP) — Le

champlon Ray Robinson a signé
um contrat s'engageant à rencon-
trer Kid Gavilan ou Vince Foster
le 21 juin prochain & New-York.
Robinson a signé pour le Tourns-
ment of Champions.

Fae stares

H A B ! TS RECLAMES
Rég. ShO pour $32

HABITS neufs 51 9.95
Reg, $3750 .......
PALETOTS gabardine 1 9.95

ms" €
sport depuis -. . 2:95

GROS et DETAIL
211 est, rue Craig

tfnce bbe de ville)

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

  
  

   

 

  

  

  

 

  

  

 

 

 te «ll voulait sul ¥ net.
fre toute son énergie duns cha-
Que partie, mais dans les jouir
contre les Red Wings, Doux a
été généralement nonchalent, +n
Particuller dans ls dernière por.
tie. où toat était cn jeu.
Doug avait joué une part ses

Gationnalle contre les Leaf; dr
Toronto quelques jours avant
fin de la saison régulière et ‘on
croyait qu'il serait une ête a

fensive de la série, mais ont le
monde à été décu. Doug aimerait
peut-être mieux jouer à Turunts
OÙ il n'alignerti® tôt ou te! avoe
son frère Howie le ga-dien di

buts qu’ est le qurcemseur éven
tuel de Tu~k Broda cher ra
Leafs.
Quant à Maurice Richard it à

été mentionné comme  honme
visé par una déclaration de Se

 

 

  - au ro de in série a Détroit
Belke avait alors demands sax
Journalistes de bien stirve Hor ie
jeu de tous ios joueurs dans ls
derniéres ioutes de la série. et 11

ava't lalnsé entendre que la ‘er se
de certains joueurs expit; at  

EXTRA FIN,
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"PAROGER MELOCHE“LÉ
Côté explique sa défaite à Londres

ln marathon de 26 niuiles ct 385 verges est tune épreuve épulsantequi demande à l'athiète un long
une longue période; certaina pret

entrainement et qui l'affaiblit pour
endent qu’une telle course demande

encore plus d'énergie et de courage qu’un combat de boxe de 15 rondes.Gérard Cotd, le merveilleux petit coureur à pleds de St-Hyacinthe, estencore amer. À la suite de aa tenu
l'an dernier of il
pas “brûlé” avant de partir pour

‘’J'ai couru dang trop le marat
explique Gérard. J'etais en grande condition

1e désappointe aux Jeux Olympiques
explique qu'il nuruit beaucoup mieux fait s'il ne s'était

l'Europe,
hons et a des dates trop rupprochées

lorsque jui gagné à
Boston le 19 aviil, muis je suis descendu à 130 livres et un mois plu-
turd, le 21 mai. jo courais a Los Angeles. J'ai ensuite êté forcé de
participer au marathon de Hamilton, le 12 juin. pour me qualifier pourUs O:ympindes, J'ai gagné, mals
marathon à Londres, le T août, Je
fatigué au bout de 10 milles.”

“Ca me prend trois mots pour
Je corimence habituellement por
cours % de différentes distances.

ça m'a forcé et quand est arrivé le
t'avais plus ussez de forces. J'étnis

 

bien me préparer pour un marathon
10 juurs de marche et 20 jours de
Le mois suivant, je parcours le 24milles à une allure moyenne pour prendre des furces et de l'endurance

Durant le dernier mois, je fais du
rapides, afin de conserver mes fo

“Jétais en grande forme a P

& corses de courtes distances, mais
rmeés mais augmenter ma rapidité.”
oston et j'auruis peut-être gagné à

Londres si je m'étais prépuré de la mème façon. À la fin de la course,J'étaix encore frais et je me suis “sauvé” de Ted Vogel bien fariiement
Les collines l'ont “fm”

Côté participera de nouveau à
In classique de Boston le 19 pro“
chain et il s'est bien préparé.

Durant les semaines dernières, il
est venu souvent à Montréal cou-
ris 26 milles aur le boulevard Pie
IX et autour de la montagne, 1)
complètera son entrainement en
Nuvelle-Ang'eterre, où 11 connait
un parcours de 13 milles conte-
nant 13 collines.
Gérard à gagné le marathon de

Boston quatre fois parce qu'il a
appris à aurmonter les faineuses
cotes du marathon. De fait, il en

a fait une acience et c'est là qu'il
remporte aes victoires. Dans la
dernière course, Côté raconte:
“J'étais égal à Ted Vogel quand
on est arrivé à la grosse colline
au 18% mille. J'ai nccéléré et
augmenté ma vitesse en montant
Vogel! à esanyé de me suivre, mais

1 seat éputué et J'ai gagné plu-

aleurs verges bien précieuses

Quand on est revenu sur le plat

Da donné un “sprint” pour me

rejoindre. Je l'ai laissé fuite ct
quand |! ent artivé à mes talons

Tous sommes restés ensemble
pendant un mille. J'ai alors décid..

de le “tester” en augmentant na
vitesse et il n'a pas pu me suivre
Je n'ai pas eu À me forcer”.
la giande ambution de Coté est

de battre le Japonnis Yon Bok
Huh, qui l'A déjà battu à Boston
et qui détient le record, “L'année
qu'il à établi le record, je l'aurais
prut-être baîtu si je n'avais pas
faioll au quinzième nnlle, J'ai dù
marcher pendant une couple de
cents verges avant de reprendre

mon aplomb et j'ai perdu des mi

Eparçeez
en achetant

le Nouveau Gros
Bocal Economique

nutes précieuses. Cette année, ju
suis en aussi bonne forme que
Janis, Je me suis enirainé aver
des vêtements d'hiver et des sou
llera pesants et je *“voleral” à
Boston, où Il fait toujours chaud
la journée d'une course!”
Bien QU admette qu'il à par

ticipé à trop de courses l'an de:
nier, Gérurd courra également

dans le Yonkers à New York le
15 mal et s'il triomphe, I! ne
courta pas dans les exxais pour
les Jeux de l'Empire À Montréal.
le 15 juin. Les autorités amoteurs
ne pourront nas l'ignorer,

LA FORMULE “C"

Nous gimerions que
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sportifs syntoniseront CHLP

pour entendre : programme

“LES QUILLES
EN REVUE”

avee

ROLAND GIGUERE
qui vous apportern les résultats
des joutes de quilles disputées dans
Un grand centre de bowling de la
métropole, plus les résultats et les
nouvelies de la semaine dans les

autres sports.

 

 

baseball organisé,
Jæwicki est un junior qui a reçu

$100 il y A quelques snnées pour
signer une formule “C” avec les
Leafs de Torunto. Blaintenant.
Connie Smythe lui à donné Fulti
matwm de jouer dans l'organisa-

tlon de Torunto sous peine de !r
faire suspendre.

La plupazt des joueurs ‘’ama-
teurs” sont ainsi attachés à des
clubs professionne'x dont îls de-
viennent les esclaves, Les clubs
Professionnels ont tous les droits.
les joueuis aucun.

Le procès, si les choses se 1en-
dent a ce point, aura peut être
pour résultat de forcer la nu
mination d'un commissaire du
hockey... Et ne parlions pas de
Camplell, “ln marionnette des
pra”

Syivlo Manthaest le seul ex-
Cunadien à l'emploi du Canadien

  

 

GARDEZ UNE FERME EMPRI
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“ANDROXYL”
tout tndiquées pour réveiller votre
tuergle et voire puissaner rndormeies

Matisfnetin Enrsatle.
Prix: 62,60 la boite de 48 tablettes.
purl payé. om CO. plus frah

poate,

 

 

dans l'organisation tricolore...
Dick Irvin, Frank Carlin, Frank
Currie, Bam Pollack, Tag Millar
et Lex Cook (Dallas) n'ont jamais
joué pour le Canadien... Wilf
Fields (Houston) et Leroy Golds-
worthy (Buffalo) ont déjà porté
le costume tricolore. mais pour
une courte durée seulement et ils
n'ont jamais été des étoiles... I:
est À espérer qu'on trouvera des

places pour des “immortels”

 

MALVE

comme Toe Blake et Elmer Lach
Un journaliste anglais donne

erédit à Dick lIrvin pour avoir
‘développé Gerry Plamondon!...
Gerry était un fameux compteur
dans les rangs seniors et Irvin
lui avait donné trols ou quatre
essais avant de l’engages au cours
de cette saison quand le Canadlen
se dirigeait vers la queue’...
Gerry est un compleur naturel qui
a tout simplement en l'occasion
de se faire valoir.

La  
BRYLCREEM
Pour une bonne apparence. toutes les fois qu'une tenue soignée est impor -tante, une seule application de BRYLCREEN, le fixatif perfait, gardera vosCheveux propres et bien peignés toute la journée. BRYLCREEM, ie fixatifpour les cheveux qui se vend le plus au Canada, suppiée en réalité auxWiles naturelles du curr chevelu, ensaye la siccité capillaire et aide à fairedisparaitre les pellicutes. BRYLCRERM n'est ni Etaisseux ni collant, et donneQux cheveux un lustre nature.

     

Toutesles foisqu’une tenue
soignée est importante,
emploves BRYLCREEM,
Econoanque. Présenté en
tubes pratiques. Achetez.
en aujourd'hui!

Danny Lewicki aille en cour en!
Ontario. Novs verrions alors un!
procès semblable à celui que Dun |

Envoyez votre commande à
DRYL Products Reg'd

dasece postal TUL st Myadintie, be
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Vous pouves participer à cet effe
Quelques petites choses qui, à

RADIO-CARABIN:

LE CIVISME

 

Gardez-les sous clef
Les cambrioleurs ne respectent personne.
Malgré tout, il est surprenant de cons-

u de soin que nous prenons
de nos biens. Nous ne voudrions pas
nous constituer des tentateurs avoués;
cependant, nous faisons trop souvent

foyer, une voûte de sûreté.

Combien plus sage et plus aie il est de
dignes, notre giargent, nos bijou, obligations ou va- à

Notre quiétude

 soustraire à des mair  

leurs négociables,

 

C'oslunefouledepclischoses!

 

d'esprit est plus grande. Et simultané-
ment, nous

oeuvre de   VISME

 

ort de sertice publie. Prenez note de
votre avis, contribuent au civixme.

* Publiésous les auspices des fabricants de la

BIÈRE BRADING
THE BRADING BREWERIES LIMELLD

Cotte série d'annonces est conçue dans Te bus d'aider à fn "de vutre hauslité le

 

Meillrur des endroits où vous puissiez vivre.

rimons le crime et faisons

 

Soyez ewx écoutes tous les mercredi soin de © 6 10 hry CBF Montréol et le réseau français de Radic Conada,  
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shey pour remplaces Brimeek À
quelques minutes davis... Dail
leurs, Frankie n'est plus us jeu-
pepoulain et § a beaucoup ra-

 

Pet ZOTIQUE LESPÉRANCE
LD y aurs tensmument sui l'équepe tricolore la 44.500 prochaine

mais nous doutons qu'il y ait des échanges de grande envergure.
La direction du Canadien ne voit plus d'un bon oeil d'ailleurs, les
gros échanges, depuis l'envoi de Ruddy O'Connor aux Rangers,
même si l'échange de Frankie Eddolis pour Hal Laycou n'a produit
de bons résultats que cotta saison. L'automne dernier, le Canadien

aurait pu échanger Kenny Reardon pour quelques ailiers des
Eperviers ou des Rangers, transaction qui aurait grandement amé
lloré l'attaque, qui a été notre faiblesse mais avec l'affaire O'Connor,
encore trop fraiche à la mémoire, Selke et Irvin refusèrent.
Actuellement, les Eperviers sont encore intéressés dans Reardon

mais en retour quont-ils à offrir? ls ne sacrifiernnt certes pas

Roy Conacher ou Doug Bentley pour ies services de tin. D'ailleurs,

Dick Irvin ne songe guère à se départir de son fougueux bloqueur,

Pourtant. al le Canadien entend renforcer son cffensive pour
Us prochaine anison, il semble qu'il sers forcé de sacrifier un
bloqueur. SH y & menace autour de Richard et Bouchard, M n'est
Euère question de vendre ou échanger ces deux joueurs, dont le
num français vaut plus que som pesant d'or auprès dus partisans
du Tricolure. Vendre Richard serait un crime de hockey qui ne
serait jamais pardonné daus nutre ville, Au contraire, H faut
garder Richard et c'est autour de lui qu'il faut réorganiser le
club. La grande faiblesse du Canadien cctte ssison a été sa
production de buts et cette production de buts a été minime parce
qu'il y avalt absence de gross ligne. Ft nous n'avions pas une
frosse ligne d'attaque parce que Richard n'avait personne à as
côtés pour en présenter une.
Quand Toe Blake a pris sa retra:te.

lucune a été aus.tat prévue et quand Lavn s’est fais biesser trop
souvent, Richard est demeuré complètement seul et comme on
suit aujourd'hui qu'un seul ‘joueur ne peut pas tout faire dans le
hovkey actuel. Mosdell et Chamber!sin ont de belles qualités de

jourura défensifa mais ils sont trop faibles à l'attaque. Que Gordie
Howe ait évolué avec Mosdel! et Chaiberlain et le famaux aiher
du Détroit n'aurait pus mieux paru que Richard

temps. Si le Canadien entend ravoir sa puissance d'autrefois à
Tattaque, i lui faudra nécessalrement orgaiiesr une grosse ligne
autour de Ricnard. Des jeunes tels que Laplante ot Bédard du
Providence ou Solinger du Cleveland seraient peut-être les candiduts

ur arriver à ce but. Nul doute que Richard est encore un fameux
ilier et un grand joueur même s’il lui à fallu changer quelque peu

aon style depuis deux Maisons mais seul sur une ligne, M ne perdra

Que son temps. Aursi, si le Canadien aspire à remporter la Coupe
Stanley de nouveau, il lui faudra former une grosse ligne a renforeer
son attaque.

Contre Détroit, Le Tricolore a affiché une superbe tenue
dans les circonstances. Pu moins, Plamondon & Durnan ont été
les pivets pour faire durer In série à In limite des sept parties
Le bouc<missaire de la série na été Doug “Harvey qui a été
responsable d'une demi-douzaine de buts. Les partisans ont trouvé
élrunze lu stratégie de Dick Irvin. Samedi dernier, Irvin, dans
un geste désespéré pour éviter l'élimination, eut recours à Floyd
Curry et à nombreux changements de lignes, La stratégie fut
fructueuse car Canadien déclassa Détroit et ézala les chances
Trois jours plus tard, cette atratégie si fructueus- fut mystérieu-
sement ignorée dans la partie decisive avec le risuitat désastreux

que l'on connaît. Depuis quand, dans les sports. hrise-t-on ains)
une combinaison victoriruse d'une partie à une autre? Aussi,
l'offensive était le (aiblesse du Canadien depuis Le début de In
saison et sachant que Harvey était erratique plus souvent qu'à
son tour, pourquoi Ervin at-il laissé au ranrart le bloqueur Roger

Léger dans les deux dernièren joutes quand Roger était le seul
blogueur depuis six semaines. à préparer les plus beaux élans et
à figurer avantageusement dans le pointage ® La sérle a Été
tongue et intéressante Pen autant que Durnan, Plamondon et Reay
ont aidé à Is prolonger, mats tôt ou tard. Métroit devait s'affirmer
le mellieur, méme si ls marge fut minime.
Avec la retraite de Iach, nous n'avons plus qu'un centre

d'attaque et Il est Billy Reay qui frise la trentaine .. Plamondon
et Riapelle devraient nous revenir encore plus habiles tandis que
Gravelle est encore une quantité douteuse pour une iongue saison...

Moadell et Fillion. qui méritent beaucour pour avoir surveillé
l'adversaire et l'empêcher de compter plus de huts. Jevraient être
gardés pour le rôle de aurveillants pendant les punitions... Joe
Carveth à désappointé de nouveau et il aura probablement son billet
de chemin de fer,

fl est rumeur que Frank Carlin démi<sionnerait comme coach

il y a deux saisons cette

+5 ces derniers

du Royal Senior, de sorte que Toe Blake, Flmer Lach et dur
Primeau sont en ligne pour les postes de coach pour les clubs

Royal, Cincinnatl et Buffalo, Primeau se signale acturllement
comme Instructeur des Mariboroa de Toronto” dans les néries de
la Coupe Allan .. Le Canadien a aussi grand besoin d'un recruteur-
en<chet ou d'un dirigeant de ses cluba-fermes et recrues. Le
Tricolore compte sur des centaines et des centalirn de recrues
dans ann organisation mais depuls trols asisons, l'ascension de

Ces recrues à été plus que lente. Le club Royal Senior, pour un.
n'alignern que des jeunes l'hiver prochain. Je neul ef fructueux
moyen de développer les recrues rapid-ment.

 

Nous favorisons plus Don pen-¥

  

 

niston que Terty Heardon pour aussi cette dc.uiére qualité...
accèder à Din Clapper comme. les Eru‘te de ston sont dis
inetructeur des B...ne de Boxton. crétemert contents de Voir que
Don connaît son hokey sur le Primack les qu.tle pour aller
haut de sen doigts sait dévelop- ‘user avec les Everviers de Chi.
per les recrues «* |} est an: "yo. Les Bruins cnt Jack Géli-
fon meneur d'honmes Reardon(neau, ex MeGS1 et Henrv du Her-
Le — —
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La revue “New Liberty” pe
bile ce mois-ci les deux clubs
d'étoilre, choisi par les caph
taines drs clube de la N.HL
Ces capitaines sont Ted Ken-
nedy, Sid Abel, Emlle Bou
chard, Buddy O'Connor,
Schmidt ot Gaye Stewart, Ils
ne choisi sur la première équi-

Duman, Beardon, Quac-
Forbush. Doug Bentley, Roy
Cunacher At Maurice Richard ;
Rayner, Harmon, Jack Stewart,
Billy Reay, Harry Watson et
Bi FEzinickl sur la deuxième
équipe. Ces capliaines ont cer
tes préféré la reputation et non
le rendement de la aaison qui
v'uchève Pour in première équi-
pr, Jack Stewart et Glen Har
mon ont été fort supérieurs à
Reardon tandis que Sid Abe) à
été un joueur plus brillant et
plus complet que Doug Bentley
et Billy Reay. Four ln deuxiè-
me équipe, Howe a facilement
été meflleur que Richard et
Ezinicki tandis que nous pré-
férons Ted Lindsay a Harry

 

Praive,
GENTS
PARTICULIERS,

POUR VENDRE DES
COMPLETS DE BELLE

QUALITE FAITS SUR
MESURE

Commission
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ECRIVEZ:
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Watson, sur l'aile gauche.
leo Dandurand qui est & ue

triner ua heureux repos de q
ques mols dans la Floride, «Pr
le sujet de deux LeMes rubriques
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du fameux chroniqueur sportif
Dan Parker de New-York, depuis
un mois Le premier article a
traité de l'effort de Dandurand
et du regretté John McGraw d'im-
pianter un olub de baseball ma-
Jeur à Montréal, en 1928, soit de
transférer la franchise des Car-
dinaux ou Saint-Louis ici. Le
deuxième article « traité de l'ex-
pioit de Dandurard et Cattari-
nich d'tmplanter le pari-double A
Syracure, il y a X ans et le par
quinella à Ottawa, Dlus tard. Pen-
‘lant son séjour dane la Floride,
Léo Mandurand a suivi attentive-
ment les nouvelies de hockey. Il
constate toutefois aver regret que
les pag's sportives américaines

 

Pour un service
supérieur sur voitures

(Quite & la page 126)
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45. me va si bien! ; ; ; Bt "est vral
pour tous les possssseurs de cha-
pecuux Morgan. Mais, plaisonteris
à part, vous serez plus que satisfait
avec n'importe quel chapeau
Morgan, quel qu'en soit le
prix, C'est si agréable quand
un chapeau vousva si bien la
première fois que vous le
portez. Quand vous achète-
rez un chapeau, assurez-vous
que c'est un Morgon.

ORGAN

Qua
DANS TOUTE

LA OAMME DIS PRIX

$5. a

 

  
ou

MERCURY  
LITÉ SUPÉRISURS

$10.

TR,
2144 rue BLEURY  fogon que ce

CHAPEAUX POUR HOMMES
Les chapoeux Morgan sent vente dans los priecipeex moguoles do
choponux àà revesle Coonde of 86 sett vorsmomast B61%Nés de quelque

te soit aver aucun mogesia de déteil portent le ‘même som
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    7H JEAN BAARETTE  
tu club qui à subi Lois défaites de plus que son grand total de

victuires dispute présentement au club champion de In NLL. les
Bonneurs d'une série pour le trophée de cinquante dollars de Lord
Btanley. Fi ls série, dans l'opinion des véritables sportmnen, vaut encore
moins que le trophée en jou. Les Leafs de Toronto oat été un gros
éteappoilntrment au cours de 1a salson, ear do favoris qu'ils étalent au
début de La saison, îls ont à peine fait te grade pour participer à lu
présente série finale, commencée vendredi à Détroit, Conume tous bos
Pronostics d'avant-enison ent été nuls Jusqu'ici, El ne faudrait pas être
trop surpris que le favori actuel, Détroit, perde sa série décisive, On
eonviendra cependant que le meilleur club vient d'être éliminé, car al
Lach avait pu s'aligner on aurait obtenu un résultat tout à fait différent.
Bupposons pendant Un instant que Sid Abe n'eût pas Joué et que le
Cunadien eût aligné Lach, quel aurait été alors te réaultat? Comme on
be volt, Je club Détroit n'a pas remporté une victoire bien impressionnante,
mals le Toronts a été pitoyable contre ie Canadien an cours de ses trois
Gcrnières épreuves, perdant par les scores de 348, 2-0 et 8-1. Voilà te elub
qui aspire présentement à In Coupe fStaniey! On aura donc joué 180
Parties de ligue pour asslater au couronnement probable d'un club de
deuxième division, um club qui n'a gagné que 22 do eos 60 épreuves.
Quelle pitté:

PROPOS DE FRANK SELKE
Frank Belke à rénlisé que à Canadien à fourni le maximum

d'effort en dépit du résultat final Toul en regrettant l'absence de
Lach, Frank prétend que les accidents survenus à Butch Bouchard et
& Ken Reardon n'ont pas permis & 665 deux vedettes de fournir leur
rendement habituel. Aussi, lorsque ces deux joueurs se seront remis
de leurs blessures, Frank anticipe wna autre équipe tricolors aussi
puissante que le Détroit. TI eat bien entendu que le Canadien à besoin
de plusieurs bons alllers gauches et d'un eentre de ealibre pour

remplacer Lach. Où trouver ces Joueurs? Nous ne les voyons pus dans
mos parages. I! n'est toutefois pas Knnossible que Je Canadien laisse
partir un ban joucur de défense pour deux joueurs d'avant. On enit
Quu de Crnndien pourrait obt mir Gaye Stewart et un autre aihier en
échange d'une défense étoile.
Bouchard devra se faire opérer eon genou malade et dans le plus

Dref délai possible, On veut éviter l'erreur commise à l'endroit de Bill
Durnan qui se fit opérer à ka fin de l'été pour ensuite connaitre la pire
saison, c'est-à-dire l'unique mauvaise saison de sa enrrière On a
mentionné le nom de Maurice Richard comme devant figurer dans une
transaction: on ferait mi«ux de Jui trouver un ailier gauche digne de
son habileté. BI par in suite Richard ne fait rien de bon, ll sera toujour»
tramps de l’échanger. Le public exizers sûrement qu'on lui donne le
matériel avant de l'extier, car i) semble que Richard a fait sa part pour
popalariser le hockey à Montréal,

Selke nous affirme qu'il ne veut vendre aucun de ses bons joueurs.

M anit que chaque club a ees problèmes et ervit posséder un groupe
de brillants athiètes dociles et respectueus des règlements D nous
affirme que Dick Irvin serait le dernier officier du club A vouloir se
défaire d'une seule de ses vedettes, notamment de Richard qu'i!
considère toujours le meilleur allier droit dans be hockey. Selke croit
Que la presse montréalaise à l'unanimité à été merveilleuse cet hiver.
“Méme quand nous allions mal avec nos trois blessés en dehors du
Jeu, la presse montréalaise ast demeurée calme, comprenant très bien
potre position difficile. Nous lui en s-_-mes reconnaissants.“ Il faut
dire qu'une mellieure disposition d'Irvin à semilé plaire à tous ceux
qui ont transigé avec le chub,

CONNORS A BROOKLYN

Au leu do reuiforcir les Royaux, Branch Rickey vient de Jul enlever
som excellent premier-but Chuck Connors. Quel est l'objet de ce rappel?
Consors doit-l! figurer dans une transaction avec les Glants oa les Cubs?
Ou encore avre les Phillies? Le club Montréal, mous rapporte-t-on, ent
loin de faire fureur et bre renforts sont lents à ee joindre à notre club
en grande éénorganisation. I appert que Boh Morgan sera postd su
troisième but cette année, son ancien poste A Spokane em ¢7. Le jrune
Bridges irait à l'artét-court. Le département de lanceurs est vraiment
déplorable comme l'indiquent les récents résultats contre Kansas City.
L'adéition du club Hollywood à la longue chaîne de clubs fermes de
Brooklyn nuira certes au club local qui à dejà perdu plusieurs bonnes
recrues en route pour Hollywood

TI se prépare d'importantes transactions à Brooklyn et 1 se peut

 

  

FAIT QUE LS MACNAIN'S EST LE WHISKEY PRÉFÉRÉ
DE PLUS EN PLUS DE CANADIENS

   Sw Grodan La

DERTIAM & WORTS LIMITED
Se=i CANADA = = tt  

les, est en dernière place de In Ligue
de la Côte du Pacifique... Newark
« échangé l'arrêt-eourt Jack Wal-

ceur Bill Woop ct ie voltigeur Léon
Culberson... Nick Rotari, Jeunel

tional de Billy Innes, n fait se

frappant en home run devant le
président Bob Carpenter qui l'u
Immédiatement piacé sur un club
ferme... Cupot est le nouvrau fa-

de la retraite forcée de Blue Peter...

eat à l'hôpital. Un autre qui a in
manie de trop travailler!. L
mort d'Albert Brlau causera un gore

     

    
  

  
 LA PATRIE

que les nouvelles soient plus ressurantes dans quelques jours. Tout
de même, il vaut mieux lancer le eri d'alarme à la veille de la grande
distribution qui doit ee faire incessamment Jack Banta, Jimmy
Bloodworth, Dick Whitman, Mike Sandlock, John Simmons, Oscar
Grimes ot Cliff Dapper sort autant de bons athlètes qui ne se-ont
plus dans nos paragas, et que dire de Connors, Podbielan et Van Cuyk
dont le destin semble les éloigner de non rives. Les autres clubs de
PInternationale ss renforcissent considérablenient ot Je Montréal n'offre
encore rien qui vaille,

NOUVELLES BREVFS...
Tom Tatum est wn récalcitrant

ondurci à Byracune... Jack Kraus,
gaucker de Jersey City, a 666 en-
voyé à Minneapolis en échange da
lanceur Johnny Uber... Lou Novi-
koft vient de quitter Newark. D
tente de se bâcler sa propre tran-
saction avec un club de In Côte du
Pacifique... fan Dirgo, ferme du
club Cleveland à Is place des Orio-

 

 

lensa au Kansas City pour je lan-

voltigeur de 18 ans, gradué du Na-

débuts au camp des Phillies en

vorl du Kentucky Derby à la suite

Le sportsman Edgar Charbonneau .

J'étais si revêche Ja plu-
du temps que mes

amies m'évitaient . ; .
jusqu’à ce que .. .

Las
 

ii de compris que ies
maux de tête et les nerfs
en étaient cause. Brama-
Seltzer soulage vite.

{Suite à la page 126)

 

Les personnesmaigres
engraissent de 5, 10,15 liv.
Recouvrez entrain, énergie, vigueur

Quelle tranetormationi Les 0 ne paraissent plus,
Yes ebaire d'afforic:iesent, le visage s'asrontit: phas
de aou énacté: Geyaru cet air de squslette ambe-
lens, Les iiilers Ge jeunes flies. bommas ot femmay

né DuuvRient engraimer ent Bers awjourdbul
jour tuile apparence. Île sttribuent se résuites

b Ostrez qui rev:vifir ot rontoreit, Content(oarédi
ete. etimulnute, trtibante,fer, vitacnine By, eal
dut pour eurichir le saug, améliceer l'éppétii et ia
Sigertiva ot m'eux faire pmiter de le pourriture:
Lait gagnar Gu poids. Ne eraigne pas de ven 08
rulesemer quand vous sures rattrapd jes b10,

1. Soulage le mal de tête

2. Remet l'estomac d’aplomb

3. Calme les nerfs agités

Où 30 livres Bécemaires pour atteindre Ia normale,
seulement

849
Caltapeu.Nous eu formas d esa! asomprimés-toniques Outees : RES are.   
 

Un Sportsman
se souvient…

       
N OUS avons pris posses-

sion de notre nouveau local

H y à déjà cinq semaines.

Vous vous en souvenez: le

magasin et les amis avaient un

oir de fête .. .

Façade du D ce jour il nous o fait plaisir de
revoir nos anciens clients et un grand nombre
de nouveaux. Tous ont eu l’air enchantés du local,

des marchandises et des prix... Avjour-
d’hui, et parce qu'il y a du nouveau tous
les jours chez nous, revenez
nous voir. Ceux qui ignorent
encore que nous sommes
déménagés pourront ad-
mirer nos superbes com-
plets et nos chics mi-
saisons.

Nous avons aussi le plus ou
choix de merceries pour hom-
me dans toutes les grandes
marques.

Nous avons l'intention de res-
ter “fameux par nos styles”.

Dans l'attente de votre visite

À très bientôt et merci.

JACK GOLD'S
HEIRESS DE FERMETURK: Landi, mardi, merrre.

y a di, jeudte © hren Pp. — Vendredi: M heures et
® deures pu. TELS

ouest, rue STE.CATHERINE A
Len face DINTY MOORE) * 3993
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LE COIN
DES

SPORTS

   

  
JEAN PAUL SARAULT

Biuintenant que le Canadien ef
Le Royal Senior sunt éliminés, l'at-
tention générnie se portera vers le
Royal Junior qui demeure l'unique
club de Montréal survivant. Le
Royal a commencé sa série avec
les Flyers de Barrie et tout le
monde est confiant de voir triom-
pher les porte-couleurs de Tag

Milar.
Quoiqu’ils aient perdu les ser-

vices de Jim Stahan, Ray Garié-
py. Gerry Reid, Whit Mousseau.
Gilles St-Pierre. Bill Barrett et
Quelques autres. le Flyers de
Barre sont encore redoutables
cette année L'an dernier les
Joueurs cl-haut mentionnés ont
conduit le club de Happy Emms
à la finaie de la coupe Memorial
et malgré leur absence cette an-
née. Emms est quand méme par-
veu

n'a pas encore été battu depuis
le début des séries éliminatoires.
aprés avoir connu une assez bon-

ne saison terminant en deuxième
place dans la ligue d'Ontario.

Le cerbéve Gilles Mayer. qui al-
ternait avec Strahan l'an dernier,
@ connu une saison exceptionnelle
remportant le trophée Red Tison.
décerné au meilleur gardien de
buts de la ligue d'Ontario. et en
étant choisi acissi le joueur le plus
Utile à sOn Club dans ce circuit. Le
Joueur de défense Stan Long et les
afliers Sid MNabney. Don Ashbce
et Paul Meger. tous résullers de
l'an Jernie:, ont conduit leur clut,
au championnat celle année et
c'est tout spécialement sur eux et

sur le cerbère Mayer que Happy
Emma comptent pour remporter la

  

|
|

 

 

Cours de
culture physique

par
correspondance

Vo. lez-voms  gevenu
es santé. fore €
malus, éerive:

sans tarder ed |
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*ré ainsi qu'uB nu
méro spéeimen dr
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Développement Phr
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AURIEN

GAGNON
1213 ut-Hubert,
Montreal, F.Q

Le

coupe Memorial On sait que Bar-
rie a failll & la tâche l'an dernier
en subissant l'étimination en finale
contre les Bruins de Port-Arthur.
après avoir battu le National dans
la finale de l'Est.

Les nouveaux venus chez les
Flyers sont Hal Hopper, Bob
Bingley, Real Chèvreéils, Gary
Grodon, Rick Hogg et Gord Pen-
nell qui n'ont pas désappointé
leur coach et qui forment avec
les réguliers de l'an dernier une
puissante équipe,

ICI... ET... LA...
Le club Inkerman ne possède pas

de très rapides patineurs, pour por-
ter le nom de Rockets, et les
joueurs de Tag Millar ont facile-
ment éclipsé ceux de Lioyd Lapor-
te dans ce domaine l'art:tre A!
Wood. de Toronto, a arbitré la se-
rie Rojal-Inkerman et 11 s'est mon-
tré extrémement sévère, tout paiti-
culièrement à l'endroit du Royal
surtout lors de la dernière partie.
Cet arbitre. assez compétent, Rp

partient A OH A... Une des plus
petites assistances de la saison à

vu ls dernière joute entre Inker-
man et Royal... Environ 500 apec-

  

vait démontré le Roya! dans
deux premières juutes et aussi à la‘

- T partie Canadien-Détroit que la plu-

à construire une équipe qui; part des amateurs de hockey ont
éer-te à la radio...
Plusieurs  apectateu:s avaient

même apporté leur radio portatif
avec eux au Forumafin de ne rien
manquer... Les Rockets d Inker-
man portent un chandajl sembia-
ble à celui des Alouettes au foot
ball... Le Royal a montré sa su
périorité incontestable sur les Rve-
kets en enrégistrant un total de 25
buts contre 7 dans toute :à sérieN
Le joueur de défense Hudson a

semblé’ le meilleur des Rockets. .
Hudson à joué une partie bien ot-
dinaire lors de la joute initiale

mais il s'est révélé un brillant
joueur d'avenir lors de la dernière
rencontre... Hudson est sur la lis
te des Maple leafs de Toronto...
Iles Rockets, tuut comme le St-
Mary's d'Halifax. ne jouent dans
aucune ligue orzanisee.,, Ila dis.
putent des parties d'exhibition du-

ran: tout i'hiver et a la fin de la
#aison ils participent aux élimina-
toires pour .a coupe Memorial...

Albert Parent. secrétaire et ge-
rant d'affaires du club National,
se mariera le 4 juin prochain...
Rémi Blais et Jus Haworth, qui
se sont alignés pour les Tigres dv
Victoriavil: sont allés à l'évoir
des Rangers récemment. à Gueiph
Ont... Les clubs Brundon et Cal-
Kary seront probabjement jes ad-
versaires dans la finale de l'Ourst
et je vainqueur rencontrèra Royal

ou Barrie en finale... Mayer le cer-
bere Barrie est le frère de Fien-|
chie Mayer qui s'est aligné pour
les Cataractes de Shawinigan cette

Ce dernier. qui a 24 anv.
avec Gliles pour le Barrie
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DISTINCTION, COULEUR, CONFORT

Duchaine vous offre tout!
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MILLE ROYA Les BOTTIERS CANADIENS

l'an dernier!!!

Seu! Duchaine de Québec fabrique des
chaussures de couleur Red Mople av
ter s: riche et qui avantagent lant

C'est grôce à FITZONE, une
dlusimité de fobricaton, que
Duchoire peut offrir une chouss
omeliorée. C'est par le procédé

om FITIONE que la choussvre, dv

A “on viqu'au tov de-pied,

#14 ouir conforinbie que ce
2 rearcher pieds nus.

   

 

  

“Biucher Oxford”,
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LA PATRIE

Les chances du Royal Jr de
Dimanche, 10 avril 1949
Junior de bien représenter in més
tropole dans les éliminatoires de
la coupe Mémorial.

remporter la coupe Mémorial
sont meilleures que jamais

Les éliminatoires de Le coupe Mémorial, emblème de ln suprématie

du hockey junior au Canada, existent depuie 30 ans et jamais un club

du Québec n'a réussi à remporter une seule fois ce trophée tant

convoité, Les champions Quéhocols ont presque toujours été une proie

 

facile pour les champions de l'On

représentant de la province de Québec qui à le mieux fuit Jusqu'ici

alors qu'il trlompha de l'Ontario cette saison là pour ensuite subir

l'élimination en finale contre les Rangers de Winnipeg.

C'est la seule fois depuis l'exis-Ÿ
tence de cette Classique du prin-

temps que Québec a réussi À
vaincre l'Ontario. Les champlons
du Québec n'ont pas gagné une
seule partie depuis 1943 alors que
le Royal, encore une fois, lvra
une bells lutte au St-Michael's de
Toronto avant de s'avoues vaincu
par 4 gains contre 2 St-Michael's
captura la coupe Mémorlal cette
année-là en triomphant des Cana-
diens d'Fdmonton en finale.

QU'ELLES RONT LES CHANCES
CETTE ANNEE

Depuis que la ligue Québec Ju
nior est réorganisée. avt depuis

l'arrivée de Frank Selke 11 y auru
bientôt quatre ans. les chances de
tr.ompher de l'Ontario pour en-

suite passer en finale ont semble

beaucour meilleures et cette annie
meilleures que jamais. L'an der-
nier, le National, qui avait tout
balayer sur son passage durant ia

sa‘son régulière et dans les é.imi-
ratoires, fut une prole facile pour
les Flyers de Barrie, représentants
de l'Ontario, qui remportérent le
champlonnat de l'est en trois jou-

tes consécutives. par les scores de
4 à 2 8 à3et5a 4 avant de
s'avouer Vaincus en finale contre
les puissants Bruins de Port Ar-
thur,

Plusieurs étaient d'avis que le
Royal. qu! avait cie défait par ls
National dans la finale du circuit
Alphonse Thérien, aurait fait met!-
eure figure que le National a.
a beaucoup manqué d'esprit eom-
datif contre les rapides patineurs
du Barrie. Cependant, là rap'dit-
et l'eanrit combatif sont les deux
rrincipales quallés du Royal cet-
ta année et c'est grâce À ces deux
atouts que le pilote Tag Millar
compte l'emporter.

I! v a eu quelques changemen's
sur l'alignement du Roval d-puls
l'an dsra‘er et ceci n’a fait que
renforeir le club de Taz Mliar
Les réguliers da la saison dernié-
re ont acquis de l'expérience et
avec l'addition des recrues le cluh
s'est beaucoup amélioré.

L'an passé le Roya) étalt fai-
ble dans les buts et l'arqu'sltion
de Robert Bob Bleau du Cana-
dien de Bam Pollock a comhls
cette Incune. Yen joueurs da Jé-
tense Tommy Manastersky, Vie

Fildes, Lou Appleby se sont benu-
coup améliorés et plus Rolland
Roussrau et Larocque pour pro.
téger Bleau, leg avants du Bar.

rile auront beaucoup à faire pour
traverser cette fortereame de (i-
brantar.

Le club de Millar possdd. trois
lignes d'attaques très bien balan-‘
cées qui excellent surtout par leur
Jeu de passes et, leur vitesse. Bert
Herschfeid, qui s'est aligné pour!
le St-Mary's €'Halifax la saison |
dernidre, et Gord'e Knutson, an.
ciennement des Paty de Régina
sont deux nouveaux venus qu!

sont grandement responsables dre
suocès remportés par le Royal cet-
te année et sur qui on compte
beaucoup dans la sérle contre |

Barrie. i

Knutson évolie sur “ne ligne!
avee Dick Moore et Matt Benoft |
Te deuxième trio ge compos: dr

Bob Frampton, Nell Langit et
Bert Horschfeld tandia que Gor.
die Armstrong. 8kipp Burchell et.
Ralph Rattray formert Ia trolsid |
me ligre qui peut rivaliser auss!
bien qu'avec la première, |

Roya! &- d'excellentes chances |
de remporter les honneurs de cet |
te série qui s'cet ouverte samed!,
soir à Toronto. Les Flyers de Bar |
ria de leur -côté se sont réorga-
niæéa cette année car ila n'ont con-
servé que six de jeura joueurs de
l'an dernier, Le Royai aura donc

 

 

 

FORUM
Mardi, 12 ayril, et Jeudi, 14 awil

4830 pm.

FINALES JUNIOR DE L'EST

Barrie Flyers

ROYAL
Sièges réservés: $150. $1.75, $2.00

Adm. générale. $0.50 » $1.00

tario et le Royal de 1941 eat le

—
   

l'avantage de ce oûté. De plus on
connaît le record des deux clube
depuis le début des éliminatoires.
Malntenant que le Canadien et

te Royal Senior sont éliminés,
l'occasion sera propice au Royal    
 

Quand le métier est dur…
Si votre travail exige chaque jour une grosse dépense d'énergie, Il

vous faut en contre-balancer la perte par un tonique approprié, Il est donc
important pour conserver la vigueur de vos muscles et la richesse de votre
sang de recourir aux bonnes PILULES MORO.

Des milliers d'hommes. depuis plus d'un demi-siècle, se maintiennent
en santé et conservent leur endurance au travail grâce à l'action bienfai-
sante des PILULES MORO: pourquoi n'en feriez-vous pas autant?

Avec les PILULES MORO finis des malaises tels que: manque de
force, perte d'appétit, fatigue habituelle, nervosité, douleurs de dos ou
de reins consequentes à | epuisement,

PILULES MORO
50e la boite ci 3 pour $135

te ‘himique FRANCO Américnine Ltée, 1548 ~t-lienls, Montréal.  
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Par le sport...

Un esprit sain
dans un corps sain

Le baseball est le jeu national

des Américains. Mais, il s'est’

pruopagé de façon extraordinaire

au Canada. Ce jeu, de date

plutôt récente, aurait

pour ancêtres un jeu anglais,

“Rounders”, et un jeu français;

la balle au camp. Plusieurs des nôtres se sont

illustrés dans le baseball. Il vous intéressera sans

doute de savoir que les Indiens de

Cleveland, de la Ligue Américaine,

se sont déjà appelés Cleveland
Naps, en l'honneur d'un de

leurs gérants, qui n'était nul

 

autre que Napoléon Lajoie
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SUR LA SCÈNE SPORTIVE
(par JERRY TRUDEL)

REFLEXIONS DE FIN DE BAISON

sa llayworth préte à épouses sonPrinca nous pouvons reporter notre

Les Canadiens éliminés et R:

du Royal Junior et les butailles
ain Ul taut tout de méme

Attention sur la pousede triompbale
futures entre Red Sox ef Indiens.

appliquer Je point final à La saison deschevaliers de Dirk Irvin. Nous mous demansions si Ce devrait être anPoint d'exclamation, un point d'interrogation ou trois petits points...
Ua point d'excramation, PAICE  ammmeveere————————

Que c'est l'avis de nombreux par-¥,
tisans que je pilote aux cheveux
d'argent a opéré dea merveillus
avec un club formé de vétérens un
peu rassia et de recrues plutôt gau-
ches, Après tout, n'était-ce pes ja
méme équipe qui n'avait pu se qua
lifler aux éliminatoires de 47-487
Malgré Ja confiance des Joueurs et
l'enthousiasme den dirigeants après
l'entrainement de Saint-Hyacinthe
n'a-t-on pas été obligé de limoger
Eddie Dorohoy et George Robert-
son? Les blessures et 16 accidents
n'ont-lls pas fauché à intervalles
réguliers les étoiles établies, tant
sur ja défensive qu'à l'offensive?
Cortnines vedettes très prome*teu-|
ses nûont-rNes pas déçu Janents
blement.
Trois facteurs, à notre avis, ont

eontribué à classer définitiveme.!
les Canadiens en troisième pos-
tion. Premièrement. la fantastique
tenue de Li Ixurnan dans ses fi-
Jets: deuxièmement, la merveilieu
se poussés de la prohifique ptite
ligne Reay-Carv: th-Duaseault du-
Tant l'absence d'Elmer Lach; trot
slèmement l'aide inespérée fournie
Par ceux dont on attendait le
moine:  Laycne. Léger, Travelle.
Plamondon et MonteW.
Un point d'interrogation. parce

que certains se demandent com-
ment il se fait que Jes niliérs re-
<onnus n'alent pas produit. Pour
quoi et comment n'a-t-on pu tron-
ver l'heureune combinaison qu: ait
pu permettre à Maurice Richard de
compier rigullèrement? Pourquoi
Reardon a-t-il paru bexucoup plus
faible que par les années pansées”?
Pourquoi Oarveth at-il “semblé”
redevenir mairvaise tête durant Ia
aérie cantre Détroit? Pourauni Ta
eeault at-l' tisé son nouveau pair
tot de printemne me le bane vara

tree

es

eeees

 

UN CHOIX
IMMENSE

BICYCLETTES
MOTOCYCLETTES

ainsi que de

 

MOTEUR WHIZZER et bicyclette
Américaine, à pneus $195.00
ballons. Complet ..

MOTEUR WHIZZER et bicyclette
“Hauffrman® avec fourche à res-
sorts. Complet .... S235.00

Moteur WHIZZE $1 39.00
Complet .. .. ..

ASS)

[DERNIÈRE CREATION
i BICYCLETTE FRANÇAISE
; DEMI-COURSE/

 

SERVICES DE PIECES
ver malle 24 heures

QUILICOT
BICYCLE

GROS et DETAIL

291 est, rue DORCHESTER

—Tét. MA. 277
les noirs.

     

 

 

ka fin de la saison” Pourquoi Ri-
chard n'a-t-i pas jous plus sou-
vent dans la mérne partie?
Ce sont toutes des questions qui

demeureront probablement sans ré-
ponse. Dick Irvin zæt certunement
ce qu’fait. S'il s'est mis un doigt
dans l'ueil, M n'en est peut-être pas
le seul à en porteur la responsabiH-
té, Bl ses combines avaient réuasi,
on l’aura® porte aux nues, Devons-
nous je pietiner parce qu'il à roulé
plusicurs “snakes eyes?”

 

Exigez toujours le Sirop 2 Sapins con-
tre grippe, droncitite, irritation de la

  
Roulees dans du papier imperméable

 LA PATRIE
près avoir considéré les bons et les retourne à ses abeilles, une vccupe-pcipal et roocvra les dollars
mauveals côtés de ja saison qui vient
de se terminer, on ne peut trop ré- quelques trous d'un eoup au Muni-
criminer. Avec lo même club qui a
fini hors des (Bminatoires en 4748,
on a quand même réumi à décro-
cher la troisième place, et à un
point pris de la dvuxième. On a
lout de même réussi à forcer une
séris de sap parties avec Détroit
qui en eat sorti meurtri ot épuisé.
Pourquoi ne pas faisser les choses
en suspens et dire comme Jew
“Bums” de Brooylyn: "Walt til}
next year!”
Leu joueurs se aont dispersés

aprés un banquet d'adieu. “Butch”

meee 1258

das

—— - ——

tion piquante; Maurice tentera] clients su pari-mutudl de lus Begs
(Suite à la page 177)

 

 

B & B BRAKE SERVICE
Experts en freins et volants

Examen général et estimés gratuits

1200 STANLEY

—
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# ARTISTES © AVOCATS ® MÉDECINS © EDITEURS; © VERIFICATEURS © SPORTSMEN © PROFESSEURS © MUSICIENS © BANQUIERS ©

: POUR RÉUSSIR—AYEZ L'AIR SOIGNÉ
3 Employez la CREMEA BARBE PALMOLIVE!

Offrez-vous des rasages qui puralssent bien, qui font du bien, les
rasages préférés des hommes qui réussissent—les Rasages
Palmolive! Oui, les hommes qui réussisseu: se servent de Ia Crème
À Barbe Palmolive plus que de toute autre marque! C'est que les
bommes qui occupent les premiers postes tiouvent que Palmolive
assure des rasages plus ras, plus nets . . . u0® apparence plus

soigaée. Souvenez-vous que le succès est assuré À l'homme de
bonne apparence—ofirez-vous cette chauce de succès—

empluyez Palmolive , . . la crème à barbe

  
SA

:S
UN

V
©

S
U
N
E
U
G
à

»
S
I
W
H
L
Y
O
M
I
B
A

o
N
I
W
S
I
O
J
S

EN ACHETANT
LE FORMAT GÉANT 
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3y Prélude à une partie de plaisir

  

      

   
  

 

des hommes qui réussissent!

 

  

  

     

  

Parmi les Hommes qui a
Reussissent on se sert %

dePelimoliveplus FF
que de toute autro
creme à barbe LOUIS BÉLANGER

! Vopulaire Annonceur de ls Radio
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* Tout en tévant à la brochée de truites que vous
prendrez ce printemps, grillez une cafraichisaante
cigarette Sportsman. La première bouffée suffit à
vous convaincre qu'il n'y a pas de meilieure ciga-
rette, ni plus agréable à fumer. Ses tabacs doux de
Virginie sont garantis purs. Chaque cigarette
Sportsman est imprégnée d'une saveur riche et
moelleuse. Et n'oubliez pas que son papier im-
perméable ne colie jamais sux lèvres. Goûtez dès
sujourd’hui cet arome frais et subtil des grands
espaces, qui caractérise la cigarette Sportsman.
Voilà ls cigarette préférée des sportifs, partout,

Cagareites deVirginie

portsman
Carreres, Li, Londres, Angleterre fendée 1788) ]  
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COMMENTAIRES SPORTIFS...
(Suite dc Ia page 122)

publient seuiement des photos de

hockey qui représ:ntent dos acci-

dents ot des batailles mais rare-

men: les beaux jeux devant les
filets. Léo D. n'a jamais vu tant

d'eniphase sur la tudesse du hoc-
key. Il y a 25 ans, les scénes ds

gracicuscs dans '~ hockey étaient

sondamnées par tout le monde.

Un évêque du fcrups avait meme

déclaré qu’il valait mieux brûler

les arénu de hockey profewsion-

mel plutôt que de voir la répéti-
tion de tcile rudesse, Cet évêque

Mourrait sûrement cent fois dans
Une seule evirée, 61 assistait à
ane partie d'aujourd'hui. Les
temps ont certes changé mais la
ludease actuelle duns le hockey

S'en rusie pus moins alarmante.
Masrice Richard nous à déjà

doté de In Coupe Stanley, une
couple de fois Pourquot lui
vouloir sa tête. aujourd'hui, oi
la loi de la moyrnne est contre
lui *... Clare Ms:tin, qui brille

pour les Boars J Hershey, rem-
placera Jack Crawford sur In
défense des Bruins, l'hiver pro
chain... Milt Schmidt r~culera
uuxsl à la ligne bleue... Félici-
tations à Raoul Latreille pour
as nomination comme president
du club de golf  Islemere...
Olympia et Capot sont co-favo-

  

Has pour gagner le derhy du
Kentucky, dan. vin mois à
Iouisville .. La combinaison
Flkhock-Wagner era si puis-
sante pour le club de football
Ces Alouettes que les autres
clubs du Big Four sont

recherche de giandea
américaines,
Le jeure ailer Fanny Lewivki

Qui refuse de jouer pour l'orgi.ni
Nn < WuT4

ympathie du publié <1 à re
aux procéaures contre Con-

ny Smythe pour obtenir sa !i-

birte. le jeune oaenr dovient
un esclave du nocke 15,<ur dès
me son nom a Tit eur une

Mite de réserve. Les forvents
Joraux 67 la boxe nuandent avec
fnpatien-e les finales des Golden
Gioves oul auront ‘ieu au Forum
Je Z avril et un match Johnny
Crecofaursnt Da ithuil'e. gynl au-

étoiles |

  

  

  

  

 

  

  

rt Leu 3 tard Gérard Coté
s'esc entrainé ztievsement en
vus du marathon de Buston qu'il
erpère gagner pou le cinquième
for. dane dix jos.

Maintenant que le club Cana
dien «st éjimtiié. les sportifs
locaux s'inéresseront davants
ge aux Activités des Rosaux de:
Montréal.  Aprorenment Clay |
Horper n'aurs un maillec= club
que l'an derrler qu'à !a condi

ne, parce qu'ils ont un receveur
de trop Bruce Edwards, deux
voltigeurs de trop, Hermanski et
Whitman, et un troisiéme-dut en
surplus, Johnny Jorgensen... Leu
Boudreau des Indiens de Cleve
land est confiant que l'échange
de premter-but, Fddiae Robinson
pour M:wkey Vernon. aidera con-
a:lérahlement Joe Gordon eur la
déversive... Lou est toutefois in-
quiet sur ie sort de la fameuse
recrue ene Bestien, qui s'est
“échiré un muscle d'une jambe
et qui zérait plusieurs semaines

a repos compet. les Dodgers
de Brooklyn ont gagné quinze de

jeurs vingt joutes d'exhibition et
dans ces rarties du printemps.

Jackie Robinson «est surpaseé.
avec 25 coups sire en 49 voyages
au marb:e pour la jolie moyenne

de 510.

Il y » certes de la vie dans
Ia Ligue de Baseball Provin-
cale, présidée par lb combatif
el compétent Albert Molini.
Cette ligue alignera des étoties
telles que Max lanter, Adrian
Zabala, Danny Gardes, Stan
Bréard, Holand Gladu. Paul
Martin, Joe Smoke, Abe Feld:
men, Claro Duanay, Bi Houtz
Thomas, qui sont capables d'of-
frir du baseball d~ calibre ausei
irtéressunt que r«lui de la Li-
rus Internationale. Et la Ligue
Provincizle aura aussi des arbi-
tres porsilaires aver

Prince, Bill Durkan, Toe Blake,
Boyer et autres en lic

a

Autotir des buts...
(S-site de la page 12%

vide considérable dans les cercles
sportifs, Albert était un fameux
turfman d'abord. puis il ne man-
quait jamais un combat de boxe ou

Jane partie du Canadien. On men-

tioune le nom du loyal Alex Moore
comme remplaçant éventuel d'AI-
bert à Blue Bonnets, Ce serait un
choix judicieux et populaire...

N'estte pas étrange qu'à l'issue
de lémeute contre Billy South-
warth & Boston, Eddie Stanky

vient de vanter Léo Durocher
comme rérant idéal sur ie ter-
rain* Stanky déclare mème que

Burt Shouon n'est guire Bon
genre comme gérant Jimmy
Powers, jiense copy'… Ted Lind-

ANN

 

  

 tien qua Breckhin ul «ide nn
voitigetr. un piemier-Sut, un
receveur et trois bons lanceurs. |
Tous les autres clubs de l'In-
trrnationale sont renforcés et
il est antirip> que les Royaux
auront une opposition beaucoup !
nlux forte cette maison. Les
Royaux comptent actuellement

sus le receveur Tuny Atwell,
Jew intérieure Fetmit Wahi.
Bob Morgan, Cartasquel, Wela),
les voltigeurs “Hontridde. Jeth-
me, Schmees, les lanceurs Nevw-
combe, Laga, Kov, Lare. Hall

Le pretatecchut Fhuek Connors
nous  retiendratd)® Apparem-
ment, l'échange pour Johnny
Mire au Dick Sider est tombé
AY Aurons-nous de nou
veau Bana st Podblelun ° Cre
deux drrniers st Connors quit-

teront-ilu jes Dodeers dans un
gros échange * Cent ce que Fon
satura dans queues Jours.
Nui doute que ir Dodgers bh-

@rrant une trancction |

   

   
    

   i A

Lodo
PLANCHER-   

     (DONNE UN FINIS
{I MIROITANT =   

Arthur

say accuse Doug Harvey de
l'avoir blessé intentionnellement.
A quand la prochaine action?...
Teionto demande un combat de
champlonnat entre George [loss.
de Halifax, et Johnny Greco. Ce
serait un match très intéressant
vu que Ross vient de remporter
sa 3ème victoire consécutive...
Kid Gavilan rencontrera en juin

 

T ne reste plus que 18 jours
pour l. finale des Golden Gloves
au Forum!

BONNF FETE A: Chuck Con-
nors, 28 ans, Georges Bougle, 23
uns, aujourd'hui; Faul Bibeault, 38
ans, J-Henrl Lamarre, 51 ans, Bll
Mollett, 38 ans, mercredi; Sylvio
Mantha, 47 ans, Jeudi; Jean-Paul
Hamelin, 31 uns Paul Waner, 46
ans, Joffre Désilets, 34 ans, Vernon
Cardy, 00 ans, samedi. f

 

“MARCHE PÉNIBLE
A CAUSE DE

Douleurs Rhumatismales*
“Pendant de nombreuses années, j'ai
beaucoup souffert de douleurs rhums-

les aux jambes et aux bras, surtout
‘aux genoux et aux épaules’ écri
; e Camiray. Vaschereau, PQ. “La
{ douleur me rendait la marche puible, et
Jn enuvent peine à dormir la ruit

  

"al Eté bien napitéde prendre dee T-K-02
empleton. le juur nû j'en ai entendu

parler. Depuis que, j'en prends, je me vens
tous autre. J'ai 05 ans, tuais ju puis de
pouveau travailler dur le jour et dormir à
l'aise la nit"

@ souffrez pas quand vous ves
obtenir vite le soulagement désiré.Tra
vaillez avr ir, et reposrz Hica.
Essayez les T-R-C Templeton aujourd'hut,
Des fMilliers de gens en proancrt et les
recommandent psur dosleurs Khuma-
tismales, Arthriti Jes, Névritiques, Soia-
tiques, aura pour Lumlegu mal de dos)

. et Névralgie. GO et 81.25, tous omptiurs
; de pharmacie. Tare

—
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le vainqueur du match Vince préfèrent cette
Foster-Charles Fusar! cédulé pour
le 13 mai... lotion capillaire,

pure et limpide .. :

ine TONIQUEpour.RASTSTr
"MARQUE DÉPOSEL

UN GARCON DE 6 ANS

 

Dimanche, 10 avrd 1949

     

   

  

@Le Tonique pour les cheveux
“Vzseline” est excellent. Tous les
matins, avant de vous cuiffer, il suffit
de anciques gouttes sur le peigne ou la
brosse pour enraver la sécheresse du
cuir chevelu et lisser proprement et
mastarellement les cheveux, sans qu'ils
soiert huileux et malodorants, Cee
préparation bien masculine est, ta
outre, économique! Un flacon durera

presyue indefiniment.

# $ motbmen: abmangeaivm, pellicules
4 fraables, dumelures ree
rigs or ia brosse (sutaat

   

   
   

  
 

LE PRIX D'HÉROÏSME

EST DECERNE A 

REPECHE SON AMI

       
JEAN-PIERRE FRADETTE

da Verdun, Qué.
montre beaucoup de song-froid

pou: ses ge

| un fr id apres midi de jane
vier, ie pet + Jean-Pierre, qui joue
sur la terra: se de Verdun, entend
les cris de deux enfanes qui, s'é-
tant sventurés sur la glace mince
se debattent desesp<rément dans
l'eau glacée. L'un des deux est
entrainé par le courant.
Jean-Pierre se couche À plat

ventre er rempe sur la glace. It
aurippe le garçon et le sort de
‘eau. Puis, il court avertit la

lice. La victime css ramenée à
a maison.

Nous sommes heureux de rca
dre hommage au courage de Jean
Pierre Fradeue en lui décermant
le Prix d’iféroisme Dow.       
 

    

 

   

& Jeau-Pierre sé rend compte de la situation et
n'hésite pas à courir sur la rive. Il rampe lentement
et prudemmeut sur la mince conche de glace.

8. Avec l'adotable candeur de l'enfance, le petit
héros oublie vire son exploit. Le seul souvenir qui
compte, c'est d'être retourné À la maison dans la
voiture de la police!

LA BRASSERIE DOW - MONTREAL
SYNTONISEZ J EMISSION DU PRIX DOW, JEUD! — 9h 30 PF,

2 Un des garçons se dégage lui-même hors de l'eau,
is l'autre est en danger. Jean-Pierre parvient à

L gripper par le col de sun maoteauet À le tirer sus
tive,

e< >>

EOP,
PRIX =

{, 2ce
NATIONAL BREWERES LIMITED

LE PRIX DOW ex une citation faite eux otter do courage
astrasedinaire of ve présente saut la forme tangible d'une Obligation
a + 3100, en expression de gratitude la
Comté du Prix iv, compost dus éditeurs dec quotidr
tonts du Cunada, accorde les prir d'hévuiame d'après
emandations d'une agence de nouvelles de réputation
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Le courrier

 

GUY SAVARD, Yamachiche. —
Q—1. En quelle année Le trophée
Cunningham fut-li décerné au
Joueur le pius utile de Ja AHL, et
quel fut le prænier gagnant? 2—
Quel sat je nom du trophée décerné

au joueur qui compta 200 buts dans
Ia AHL? 3.—Combien de fois et
Quelles années Frankie Boucher
a-t-il gagné le trophée Byng?

R. 1—L'an dernier et Carl Lis
combe, ailier gauche des Reds de
Providence en fut le premier ga-
@nant. 2—On attend encore après
tn généreux donateur, 8.—Fopt fois
En 1928, 29, 30, 31, 33, 34 et 35.

EMILIEN BLACKBURN, Cht-
coutimi. — Q. 1, Pourquoi les équi-
Pes senior de horkey ne Jouent-ils
pas du temps supplémentaire du-
Tant les sérice de détail? 2.—Pour
Quel club le gardien de buts Mo
wers gardait-li les filets quand 1!
remporta le trophée Vézina?

R 1—Hhes jouent dix minutes
seis qu'il l'est stipulé dans Lies ro
tlements du jou amateur. 2—Pour
le club Détroit,

PAUL AUCOIN, Montréal. Q—1
Où le dub Montréal se retire-tli
sur Ia route”. 2.-- Que pensez-vous“
du choix de BUl Exinickl comme
deaxidme niellicur alller droit de
la NHL? 3.—Qucile fut is moyen
Be de potre nouveau sccond but
Waht, l'an dernier?

R 1—Les Royaux se retirent à
Fhôtel McAlpin lorsqu'ils jouent à
Newark et à Jetuey City; à l'hôtet
Emerson a Baltimore: à D'hôtel
Buffalo à Buffalo: au Pawers &
Rochester: à l'Ondan A Syracuse
et au King Edward A Toronto, 2—
Etupide. 8— 235.

 

 

 

JULES BLANCHARD, 106 West
Merrimack, Manchester, NH. —
“Dans votre chronique “Autour des
Buta” vous aves dit l'autre jour
Que Gérard Côté sera heureux d'ap-
prendre que Ted Vogel ne n'ins-
erira pes dans le marathon de Pos-
fon. Ne nous en faites pas, c'est un
tour qu'on veut jour à Gérani
mais soyez assuré, que Vogel coure
ou non. Gérard Côté va de nouveau
Femportee le marathon, le 19 avril
Je faisais partie du même régiment
Que Gérard et Je viens de la même  

  

des sportifs
Que voulez-vous savoir ?SE:

place, Bt-Hyacinthe que j'ai quitté
4 y a trie ane Le Chinois dont
Je n’ai pas le nom dans la mémoire
est parti de la Corée la semaine
passée et (1 devrait arriver à Bos-
ton ces jours-cl. C'est jui le gros
candidat après Gérard.”

ART, SICARD, Montréal. Q. 1.—
Qui détient Je record des punitiens
dans la N.H.J., pour une saison et
pour une parte? 2—L'âge d'Ed-
Ear Laprada?

R 1. --Red Honer, 167 minutes
sé Georges Boucher, sept punitions.
3,29 ans.

EDM. DUCHESNE, Mantréal.—
Q 1.—L'aligiement du Canadien
en 1916 lors de leur première con-
quête de la Coupe Stanley? 2—
Quel club élimina-t-ll dans cette
finale et quels furent les résukats
de ces parties.

R. 1.—Georges Vézina, buts, Bert
Corbeau, George McNamara, défen-
ses, Newsy Lalonde, centre, Didier
Pitre, alle droite, Lous Berlinguet-
te, alle gauche. Les substituts
étalent Coldie Prodgers, Jack La-
violette, Jack Arbour, Stan Ronan
et Stan Poulin. Georges Kennedy
“ait le gérant 2— Ii élimina
Portland, champion de la Côte du
Pacifique par les scores de 0-2, 21,
6-3, 5-8 et 51,

Sur la Scène Sportive
(Suite de ls page 125)

 

 

nets; Bill Durnan acceptera peut-
être l'offre de jouer à la baîle mol-
le pour 8150 par semaine à Dé
troit; Elmer Lach commencera une
carrière profeasionnelle de goif:
Harvey et Dusseault continueront
à briller au baseball: Plamondon ct
Cie feront de longues excursions
avec le vieux Ford. Et Ja vie conti-
nuer& jusqu'à l'automne prochs'a
alors qu'un nouvel alignement fers
renaître nos espoirs bafoués. A
Propos, vous souvenez-vous de la
Coupe Stanley? I paralt que c'est
un beau trophée et nous aimerinns
A te revoir de temps à autre.. Tout
de même, ce fut une saison passa-
ble, Salut à la vieille équipe qui
s'en va et blenvenue à le nouvelle
“en travafl™!

Hommage deConacher à Plamondon
Charlie (Chuck) Conacher, “coach™ des Black Hawks deChicogo, a Beaucoup“admiration pour l'ailier gouche Gerry Pla-mondon du Canadien. Lors d'un récent interview à Toronto, Chuck à

en effet déclaré: “Le Canadien a la meilleure recrue dans lo ligue
dons Gerry Plamonden . . . C'est vrail Il est meilleur que Timgren
des Leafs, Stanley et Shero des Rangers et McNabb des Red Wings.
Attendez et vous verrez!"

 

     Votre

R PRE

Magnifiques trophées anauels représentant le sport en action. Bases en
et en érable véritable. Statuettes et écussons ajoutent de l'attrait à ces
trophées. Disponibles dans tous les sports.

4
en sera

fier!

ATTENTION QUILLEURS! Les
trophées ne sont plus sujets À la taxe de luxe de 25%. Profitez de nos bas
prix. Trophées pour tous genres de sport: quiiles, hockey, victoire, etc. . .
CATALOGUE GRATUIT SUR DEMANDE. Livraison par toute la province.
Attention récitsdestubs et associations pportives. Qucert SAUCHER:

joutier, ialités trophées, t-Royal ‘échantilions
' ha 4505 rue Papinesy, coin Mt-Royal, Montréal,  
 

 LA PATRIE=— — =

Le but de Joe Klukay donn
la victoire aux Maple Leafs

————___
DETROIT, (P.C.) — Les Maple Leafs de Toronto, qui semblent

teujours être à leur meilleur dans les séries éliminatoires, ont pris
les devants dans la finale pour la coupe Stanley en hattant les Red
Wings de Détroit 3-2 ici vendredi soir devont 14,345 personnes,

dans la première joute de la série de quatre de sept.

 

 

ukay, après 1 .
monbutpet Leequ= pied ic} dimanche soir et les deux sul-
plémentaire, à assuré la victoire vantes à Toronto.
aux Leafs. aprds que Bill Quacken.
bush eut égalé les chances A 2-2,
peu avant la fin de la troisième
période. C'est la première victoire
des Leafs sur Ia patinoire des Wings
cette saison. Jusqu'à vendredi soir,
ils n'avalent réussi qu'une partie
nulle en six essais à Détroit. !
George Gee a compté le premier

point des Wings, tandis que Max
Bentley et Jimmy Thomson ont
obtenu les autres buts des Leafs.
La deuxième partie sera disputée |

 

 

s5s0.
c'est La somme du grand prix

fhrbdomadaire offert à

"De qui
parlons-nous?”

le quiz-sportif uslqu- en son
gears sur les ondes

niontréalaises,
Les amateurs de sports sont

Invités à ayntoniser CHLP
mercredi soir de

7h30 à 8a.
Outre ce grand prix de $50 de
nombreux autres prix de valeur
moindre sent distribuée chaque ||
semaine par lee animateurs

sportifs

JERKY TRUDEL
et

ROLAND GIGUERE
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Aux deux années de

son existence, Fire eu ent de
couleur blanche,
Pet

EE

Hommes et femmes
vous pouvez Erandie à tout
Meo de ih 3 veuem

em =

Ph. Frets,
te international. Cours per-
sonnei d'instrection ré.
Informations gratuites

MODERN INSTITUTE, CP.
126, Moatrésl,

   

 

    

   

           

  

          

  

 

 

 

© 1B PRIX POPULAIRES

@ LES “VRAIES” NOUVEAUTES

@ L'AJUSTEMENTet la QUALITE

I vous trouverez ça chez

1651 EST, MONT-ROYAL1151 EST, STE-CATHERINE 562 EST, STE-CATHERINE 

  
  

 

   
  

  

A PRIX POPULAIRES

$8 à

© FXSaSalle,eFA ©

5]4

Ouverts le
samedi soir

jusqu'à 9 bre

6575, RUE ST-HUBERT
451 EST, RACHEL  

BRAAAAAAAAARAAAARAMAAAMSARAAAAAAAAALTE
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Le plus fort tirage desjournaux français dominicaux d'Amérique

MONTREAL. DIMANCHE 10 AVRIL 1949

L'entente des Trois Grands sur l'avenirde
l'Allemagne qualifiée d'énorme progres

Rédaction d'une

CONSTITUTION
BONN, Allemagne, 9. (B.U.P.) —

Le président de l'Assemblée consti-
tutionnelle de l'Ouest de I'Allems- |
gue qualifie, aujourd'hui, l'onteate |
des trois Grends sur un nouvel état :

allemand d'énorme progrès. Konrad

Adenauer à ajouté que l’Anseinblée

doit maintenant écrire une consti-
tution aussitôt que possible.
Un peu suparavant, le géner'

Lucius Clay. le gouverneur améri-

Cain de l'Allemagne, avait déclaré
qu'à son avis l'Assemblée de Bonn
s'entendra rapidement sur une

constitution, à présent que les

Trois MM. Acheson. Bevin et
Schuman en sont venus à Un accord.
De son côté, Kurt Schumacher.

chef des démocrates sociaux alle
mands, prétend que les chefs poli-
tiques allemands ne sont pas eu-

tièrement satisfaits. Selon lui, il

existe encore plusieurs questions

sur l'avenir de FAillemagne qui

attendent des réponses,
WASHINGTON, 9, (P.A) — Len

autorités expriment l'espoir aujour-

d'hui, que ia nouvelle entente sur

VAliemagne conclue par fes Ftats-

Unls, la Grande-Bretagne et is

France ravivers plus que jamais

Funité eatre
l'Ouest et améliurers Les chances
d'un accord éventuel avec la Russie.
L'entente conclue vendredi aura

prur résultat la fusion des zones

d'urcupation américame, dritanni-

que et française dans l'ouest de

VAllemazne, ave: la professes que

je contrble militaire. mas non

l'orcupation militaire, sera aban-

donné dès que les Allemands au-

ront érigé leur propie “république

fédérale”.
La parole est nisintenaut à la

Russie, qui occupe l'est de l'Alte-

magne, Les chefs anglais et fran-

cals partagent l'avis du secrétaire

d'Etat américain, M. Dean Acheson,

qui a déciaré que l'entente sur le

probleme allemand constitue un

pas constructif sere la paix mon-

diale
L'accord, annoncé vendr-di par

le sé ‘rétaire d'Etat Acheson. et les

secrétaires aux Affaires étrangé-

tes Bevin et Schuman, a mis fin

à 10 jours de négoriations diploma-

tiques, sans précédent dans l'his-

ture de Washinston

En plus de l'entente sur VAllerma-

_ne, Washington n été témoin, au

cours dr là semane, de 1x signatu-

re du Pacte de l'Atlantique-Nord,

suivie d'une requête de huit des

douze membres du Pacte pour ob-

tenir des armes #1 des dollars en

vertu de ce traité.
Le président Truman demandera

au Sénat américain, au début de la

semaine prochaine, de ratifier le
Parte. Vendredi soir. le Sénat, par

un vote de 70 à 7, à approuvé une

Autre tranche de 15 mois dana le

   

les puissances de;

 plan Marahalj d'aide à l’Europe.

LA SECONDE TRANCHE
DU PLAN MARSHALL

‘a Le Pacte de l'Atlantique

Un employé de ls division des traités du département d'Etat amerteain,

Jaha-W. FOLEY, expose une copte du pacte de sécurité de Atlantique

Nord dans l'auditorium du département à Washington.

filletteUne estdisparue
dans unpuits désaffecté

SAN MAKINO, Calif, 9. — (PA) — Tard hier apres-midi, une petite

 

fille de San Marine. Kathy Fiscus

 

n'amunait avec ses soeurs dans un

champ vacant voisin de la demeure de ses parents. Dans sa course,

elle tomba subitement dans le conduit d'un vieux pulte désafecté, pro-

fond de 120 pieds.

Modernisation

de la route de

la GASPÉSIE
QUEBE(G à. (DNC — AU

cours de la prochaine saison de

Voirie, nous a annoncé l'hon. An-

tonio Talbot, la Gaspésis verra se

continuer, et dans certaines sec-

tions, s'achever de très vastes tra

vaux. T1 s'agit d'un programme com-

mencé il y a trois ane programme

qui entre dans le cadre du vaste

plan d'ensemble que le présent mi-

nistre, n'était tracé dès 1944 pour

la province entire. La partie gus-

pésienne de ce plan d'ensemble est

déjà en très bonne voie d'exécution

Avant 1946, le long des 562 mil-

les de route de ceinture de la Gaz

pésie, ià n°y avait de revêtements

permanents en asphalte que sur de

hrefs parcours, lci at là dans le

votsinage des p. ipax villa;  

wn} Depuis hier, alors que Les pom-

piera de la locallté alimentent lc
vieux puits d'uxygéne, des travail.

leurs assistés du quatre pelles mé-
caniques ct d'une foreuse de puits

s'acharnent à fouiller ie sul dans le
but de parvenir à la fillette au
fond du puits. Depuis hier suir, pas
un bruit ne s'est élevé du conduit.
Le chet de police à exprimé le fai-
ble espoir de tous par cra mots:
“J'espère que Kathy n'est endor-
mie”. Elle N'a que trois ans et de-

mle.

le tout ne représentant pas une
Inogueur de 25 milles. Présentement

la longueur de revêtement perma-

nent en asphalte, aur cette méme

route de Caspérie, est de 328 mil
les. La nouvelle route, telle qu'on
ia construit, aura une emprise par.
tout suffisante pour permettre la

pose d'un revêtement en asphaîte

d'environ 20 pieds.

Au cours des trois dernières sai-
sons de voirie, 1946 1947 et 1948, le
ministre à affecté au système rou-
tier de la Gaspesie, ainsi qu'à la
route No 10, une somme de $5,395,-
000, c'est-à-dire une somme de tout
près de $3,000,000 de doilars cha-
que année. En maints endroits de
ce long parcours de 647 milles
152 milles pour la ruute gaspé-
sienne et 55 milles pour Ia route

No. 10), des travaux d'anphaltage
commenceront dès que la temps le
permettra 

 

WASHINGTON, 9 — (BL PF) — Les chefs démocrates ont expédié

en vitesse à JA Chambre des Représentants leur projet de fi avrordant

au plan d'aide à l'Europe une nouvelle somme de cinq milltaads et demi

de dollars. La Chambre siégera aujourd'hui, bien que ce

On sattend à ce que le projet soit adopté rapidement.

ausez sunbluble à été approuvé par le

soit samedi.

Un projet de loi
nat apris un débat qui à duré

 

seulement treize Journ Len chefs 4e l'a ministration espérent que le

projet deviendra loi dès mardi, afin que le Conxrés puisse entrer en

Vacances à l'occasion de Phques,

   

 

QUEBEC, & — (D.N.C.) —

triflcxtion rurale, duns la province,

"rier de la province,

| Cet Office, on le soit, & été crée

en vertu dune lui que le guuver-

nement de "Union Nationale à fait
voter, en 1945, et qui a pour but de

favoriser lélectrification rurale

dans la province par l'entremise de

coopératives d'électricité, L@ rup-
port mentionne que sur le credit

total de $12,000,000 que a lui amis

a In disposition Ge l'Office pour le

bénéfice des couperatives, UNe sUIM-

 

! me de 37.146.540.49 a jusqu'ict été
lengugée Soit pour avances, soit

pour frais d'administration, pour
de matériel, etc,

Au $1 décembre demier, les co
peratises delectricite et les com
pagnies  Avaient construit 7,871

milles de lignes de distribution et
en avalent 1567 en construction.
Les nouveaux clients dessersie. de-
puls le ler juillet 1945, étaient au

ombre de 54,587,

En 1M6, un an après l'adoption
dp 1a lot presentée par l'Union Na

tionale dix coupératives en of

tion comptalent 130 cli-nta rar-

entdée En ST, 11 y avait 20 coo
pératives en opératron avec 3168

clients pourvas due bisnfaity de

l'élec té. L'an dernier. en 1048,
ie nombre des coojeratives soc

cupant de la distribution ot de la

achat

    

vents d« l'énergie élertrique a'é-

jevait à 27 et elles possédaient 6-
162 clients rarcordés. Tag coopera-  

 

tives d'é icité ont construit à
elles seules, en 1948, 1200 milles de

 

Bandit tué par
un constable

couver a tiré un bandit armé entre
lea deux yeux, hier, sans blesser un

barbln' de 5 ans dont 'apuche xe

servait pour se protéger. Le bandit,

Robert Harrison, avait hieané deux

paré de $3000 au cours d'un vol 
 

VANCOUVER,8, (BUP>—Un l'autre tiers. Montréal

agent de la circulation de Van-! propriétaire des tunnels quand ils

L'ÉLECTRIFICATION
RURALE DU QUÉBEC

Le travail qu'accemplit l'Office de l'ébse-

est mis en reitef de façon Hoquente

* dans un tapport qui vient d'être remis à hon. Ondelrse Gagnon, Trése-

 

*ignee de distribution de lélactrt-

cité,
Le 31 décembre dernier, le mom-

bre dre coopératives d'ét
smcorpérees selevait à 110. Je

nombre des 27 coopératives s'occts-
pant de ln transmission et de is

vente de i'ciectricité etait de 14-

318. Le capital sociai souscrit de

ces roopératives n'élevait à 61,280.

276.06, tandis que le capital social

payé était de $1.008,153.65.

Voici quelques autres chiffres:

noratre de miline de lignes termi-

nés. 2,115: nombre de milles de ii-

kn-s «n construction: 324; nombre

de millea 40 hgnes en projet: 11715

nombre du clients raccordés: 16.660.
Ben projets de grande envergure

ont été entrepris dans les comtée

de Papineau et de Jabelle, Les tra-

aux de construction er sont con-

tinués em (anpéaie, dans les Can

tons de l'Est, dans les comics de

Roberval, de Bonaventure, de Sa

zurnay et de Témiscamingue, Crt

te année, POffice commencers l'-
tectritication de l'Abitidé ot du

comté dT-miscousta

L'Office de l'électrification rura-
‘a me compose de Chon. Juul Tho

naa Tremblay, présidant. et de

MM Albert “2oux et J. A. Bo.

chard, neembres. Au 31 décembrs

1948, 11 avait À son service cent xiv

personnes, cAmprerant surtout doe
Ingen 2. d+~s cnmptables, dee

vlactririens 2t des monteurs de li-
RNP .

 

  
 

Le creusage des deux tunnels
commencera dès

_———-etl

OTTAWA, 9. (B.(.#.) — Le ministre fédéral des Transporte, l'hon.

Lionel Chesrier, n annoncé officieilement, ramedi, qu'une entente «

Été conclue entre le gouvernement fédécni et da Cité 42 Montréal eur

la construction de deux tunnels sous le canal Lachine.

cette année

de le ministre des Transports 2

| révélé que son Ministère s'oceu-

‘pera des travaux, au coût de $it

millions. Le gouvernement fédéral

défrayern deux tiers des travaux

et la Cité de Montréal patria

deviend

seront complétés. Ces tunnels

comme on le suit. sront creuses

sous le canal Lachine, l'un à [4

hauteur de 19 tue St-Rémi, à Côte

employés de banque et s'était em-, Saint-Paul. et I'mu‘re en prolonge-

ment de la tue Atwater, Tes trA-

4 main armée, Te constabla Ceri} À 16
{Tomi amtendit los coups de fon du |UX commenceront dia cf
| pant. le vit venir et le tua [wnnée

‘Le prix Staline 1948pour études atomiques
|
} LONDRES, 4. — (B.A.) — La radio de Moscou annonce que le conseil sovié-

tique des ministres a accordé le prix Staline 1948 à un savant pour études atomiques.

 

Georgie Dimitrievich Latyshev est le titulaire. D'autres savants ont obtenu divers

|prix concernant les mêmes recherches.
vr
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